
Dédicace 

Grâce à ceux qui  ont bâti cette poroisso, rrous 
pouvons aujourd'hui célébrer ensemble ce 
soixante-quinziéme anriiversaire q ~ t i  se veut u ~ i e  autre 
page de l'histoire de Dosquet. 

A tous les bâtisseurs. nous e.vn'mons notre 
reconnaissance et nous souhaitons que lhverrir soir 
une ouverture vers d e  nouveaux honions pour les 
géném fions futures. 

Le Comité du livre 



Notre archevêque Notre curé 

l -- 

Cher(e)s paroissiens et 
paroissiennes, 

Vous allez cklébrer le soixante- 
quinzième anniversaire de la 
fondation de votre paroisse. 
Évknement de grâce que je veux 

. accueillir avec vousi 
De tout coeur, je vous fklicite 

de cette initiative enracinee dans 
votre fierte et votre 
reconnaissance comme citoyens et 
citoyennes d e  Saint-Octave-de- 
Dosquet. Fête du souvenir et fête 
d'espérance! En rappelant avec 
affection et admiration l'oeuvre 
courageuse des pionniers et des 
pionnières de votre paroisse vous 
vous tournez. e n  même temps, 
vers un avenir que vous voulez 

Lorsque l'on voit le clocher 
d'une église pointer vers le ciel, 
cela veut dire qu'une nouvelle 
paroisse est fondée. En effet, 
il y a saixante-quinze ans, 
Son Excellence Louis-Nazaire Bégin 
donnait t'autorisation de construire 
sur ce territoire une chapelle qui 
sera rernplacke, dix ans plus tard. 
par I'eglise actuelle représentani le 
symbole de grandeur de la foi 
ainsi que la gknérosité de  ceux q u i  
l'ont bâtie. 

C'est donc un tkrnoignage de 
reconnaissance que nous  voulons 
exprimer par ce soixante- 
quinzième anniversaire de la 
paroisse de Saint-Octave-de- 
Dosq uet.  

digne de votre passé; riche de tout f> f fi 

ce que vous avez semC de 
générosité, d'amour, de liens 
familiaux, de tradiiions C- 

dynamiques religieuses et Rosario Doyle, prefre-curé 
culturelles. 

Au coeur de vos fêtes, votre 
église paroissiale vous convoque à 
la joie de votre foi et a une 
vibrante action de grâce. Que le 
Christ et Marie, noire Mère route 
tendresse, soient avec vous! 

+ 40- FbLL-4- G d .  

Louis-Albert Vachon, cardinal 
hchevêque de Québec. 



Notre Premier ministre Notre députe fkdéral 

Je suis heureux de souligner, 
avec toute la population de Saint- 
Octave-de-Dosquet, le soixante- 
quinzième anniversaire de leur 
municipalité. 

La publication d'un album- 
souvenir pour commémorer cet 
événement très spécial pour les 
habitants de Saint-Octave-de- 
Dosquet témoigne de leur fierte 
pour leur communauté et je suis 
heureux de m'associer b leur joie 
en cette occasion. 

J'adresse à toute la popularion 
mes voeux les plus cordiaux et 
mes sinctres salutations. 

II me fait plaisir, i~ titre de 
député du comté de Lotbinitre. de  
venir vous écrire ces quelques 
lignes, en cet te occasion sptciale 
du soixante-quinzikrne anniversaire 
de la Municipalité de Saint- 
Octave-de-Dosquet . 

Outre les nombreuses activités 
qu'une telle fête amboe, elle 
représente une occasion rêv6e 
pour chacun de vous de mieux 
connaître vos racines et de 
renouer avec les valeurs 
traditionneiles. 

Bonnes fêtes citoyens et 
citoyennes de Saint-Octave-de- 
Dosquet et h tous les 
organisateurs, je souhaite que cet 
événement reçoive tout le succès 
attendu. 

Sincèrement, 

Maurice Tremblay. 
Députe de Lotbinière 



Notre Premier ministre Notre depu té provincial 

1 A la population de. Dasquet, 

Depuis soixante-quinze ans déjà, 
Dosquet s'épanouit et rayonne au 
niveau régional grâce ii la 
persévérance de ses citoyens et de 
ses citoyennes ainsi au'à 

V 1  attachéme ment à leur coin de  pays. 
Leur profonde détermination à-  
réussir témoigne de la vitalitt du  
peuple québtcois. Aujourd'hui, 
leurs efforts s'ajoutent à notre 
entreprise collective d'édification 
d u  QuCbec. 

Au nom de toutes les 
Québécoises et de tous les 
Québtcois, je désire partager avec 
vous ce moment de Eiert.4 bien 
légitime et vous offru mes voeux 
de prospérité et de succès. 

Robert Bourassa 

C'est un honneur et un  plaisir 
pour moi d e  m'associer aux 
autorires civiles. cornmuriauraires 
et religieuses pour souligner le 
soixanre-quinzi8me anniversaire de 
Saint-Octave-de-Dosauet. 

Que de chemins parcourus 
depuis le tout début, que de progrès 
réalisés. quel défi fur celui 
d'edifier cette localjté empreinte 
d'une vitalité et d'une force 
économique. 
Nous nous devons de rendre un 

vif hommage aux pionniers ainsi 
qu'h tous ceux et celles qui, depuis 
soixante-quinze ans, ont poursuivi 
l'oeuvre arnorcée. Je souhaite aue 
leur exemple demeure une source 
d'inspuation pour les gknérarions a 
venir . 

Vos rtjouissances offriront h 
tous et chacun l'occasion de se 
remémorer l'histoire unique de 

d'envisager son évolution avec 
fierté, dynamisme et 
enthousiasme. 

Je vous adresse mes sincéres 
félicitations 3 t'occasion des 
~Clkbrations marquant une page 
importante de l'histoire de Saint- 
Octave-de-Dosquet ainsi que mes 
meiiieun voeux de prospérité pour 
l'avenir. 

Lewis Camden, 
Députk de Lotbinihre 



Notre maire 

À l'occasion du soixante- 
quinzième anniversaire de 
fondation de notre municipalité, je 
désire, au nom des membres du 
Conseil municipal, rendre 
hommage à nos parents, grands- 
parents ainsi qu'à nos ancêtres, 
lesquels n'ont pas craint d'investir 
temps et énergies pour que 
Dosquet soit. 

Ces hommes et ces femmes 
avaient confiance en leurs moyens 
et ils n'ont pas hesité à relever un 
défi de taille: celui d'édifier une 
nouvelle collectivité. Ils ont eu le 
courage de surmonter les obstacles 
et les difficultés qui se sont dressés 
devant eux. 

Je souhaite aujourd'hui que, 
s'inspirant de leur exemple, nous 
lassions en sorte que les 
générations à venir soient fières de 
nous, comme nous pouvons l'être 
de nos ancêtres. 

Soyons fiers de Dosquet! 

Rénald Montgrain. maire 



Président des fêtes du 75e 

À l'occasion du soixante- 
quinzième anniversaire de 
fondarion de Saint-Octave-de- 
Dosquet, il me fait plaisir de 
rendre un vibrant hommage 21 nos 
pionniers. 

Cet anniversaire nous démontre 
la persévérance et le courage de 
ceux qui nous ont préctdés. Nous 
sommes fiers d'avoir encore panni 
nous des doyens et des doyennes 
qui ont fait i'histoire de notre 
paroisse en racontant leurs 
souvenirs les plus chers. C'est pour 
nous une grande richesse, mais 
c'est également I'occasion de 
renouveler et de resserrer les liens 
d'amitié. 

Les gens d'aujourd'hui 
ex~rimmt clairement leur volonté 
de poursuivre l'oeuvre entreprise 
dans le respect des traditions ea 
cherchant à amdliorer leur qualité 
de vie.  Les festivités qui auront 
lieu signifient des mois de travail 
pour beaucoup de personnes et 
particuli&rement pour les membres 
des différents cornites. Nous 
I'apprCcions grandemenl. 

J'en profite pour remercier le 
grand comité du 7Se pour son 
travail et son dynamisme et je 
fClicite tous ceux et celles qui ont 
travail16 bénévolement 3 la 
réussite du livre. 

À Saint-Octave-de-Dosquet, on 
travaille et on s'amuse ensemble, 
mais on réussit Cgalemenr 
ensemble. D'ailleurs, je souhaite 
que toutes les activit6s soient pour 
vous tous un souvenir inoubliable. 

Aurel Dubois, président 





Vie ancestrale 

PREMIERS HABITANTS DE 
DOSQUET 

Les premiers habirants de la pa- 
roisse de Saint-Octave-de-Dosquet 
furent la famille de  Louis Méthot 
provenant de  Saint-Croix-de-Lot- 
biniére, et celle de Louis-Ocrave 
Ratté qui  venait de Saint-Flavien. 
Par la suite, d'autres pionniers vin- 
rent s'ttablir peu à peu à Dosquet; 
soit Mkthot's Mill en ce temps-là, 

La majoflté de ces pionniers 
étaient accompagnés de leur fa- 
mille. Ceux-ci arrivaient en condui- 
sant des voitures tirées par des 
boeufs et chargCes de quelques 
meubles tandis que les plus jeunes 
suivaient derrière en amenant  une 
vache ou un veau. 

Les pionniers durent également 

* T  - faire preuve de beaucoup de persé- 
t vkrance aiin de s'installer sur des 

lots de colonisaiion. Ceux-ci durent 
' donc s'armer de patience et de cou- 

J- r . " rage afin de reussir & delricher une 
terre qui leur permettait de subve- 

1-ir nir leurs besoins. 

L'ÉTABLISSEMENT 
Dés son arrivée, chaque pionnier 

devait se construire une cabane en 
bois temporaire afin de se donner le 
temps d'explorer convenablemenl 
l'endroit où i l  pourrait b3tir sa de- 
meure permanente. Le pionnier 
construisait donc sa cabane le plus 
rapidement possible avec le maté- 
riel qu'il avait soiis la main. Ainsi. il 
pouvait s'abriter pour la premikre 
saison afin d'avoir le temps de défri- 
cher, faire ses semences et recueil- 
lir une premiére récolte. Après 
avoir effectué ces premiers travaux, 
il fut en mesure d'ériger une maison 
pliis commode et permanente. Une 
fois la maison terminke, il garda la 
cabane comme abri pour les ani- 
maux. Puis, avec l'aide des voisins, 
les pionniers purent se bâtjr de bon- 
nes maisons chaudes et  conforta- 
bles sans utiliser un  seul clou. On 
peut donc due qu'avec iine hache, 
une scie passe-partout e t  un vilebre- 
quin, on pouvait consrruire presque 
tout ce qu'on voulait. 



Femme d'affaires accomplie, eUe 
f i t  fructifier sa part d'htritage. EUe 
vendit des terrains et fit établir des 

Loiilr-Ociasc Raité Son epou3e. Cklina Roy La MA la douce mciiioire* de 
-hltre Rarikm Eugénie Ratte 

LOUIS.OCTAVE R A T T ~ ~  
ET SA FAMILLE 

Le 16 mai 1880, la veuve de I'ho- 
norable Louis Méthot fit te don de 
ses rerres de Méthot's Mill à son fils 
Wenceslas. Celui-ci ne les garda 
que quelques années pour les céder 
ensuite à Louis-Octave RattC, mar- 
chand influent de Saint-Flavien. 

L'année suivante, Louis-Octave 
e.t Célina dkmknagèrent à Méthot's 
Mill et y firent construire leur rési- 
dence, ayant appartenue A la fa- 
mille des Poitras. Cette résidence, 
près du chemin de fer, devint par la 
suite son magasin. 

Louis-Octave avait de l'ambition. 
Au fil des ans, son commerce de- 
vint florissant. Il employait même 
des sous-contractants. A ses activi- 
tés rSgulikres, s'ajouta la vente du 
bois et non satisfait, il se fit cons- 
truire un hôtel juste en face de 
chez lui. Ainsi, les travailleurs du 
chemin de fer avaient la possibilité 
de se loger sur place. 

À celte époque, on retrouvait 
beaucoup d'étrangers à Mkt.hot's 
Mill. L'hôtel réunit donc son con- 
tingent de travailleurs, d'ingé- 
nieurs, etc. 

Louis-Octave et son epouse 
Cé6na Roy eurent plusieurs en- 
fants. Cependant, il mouraient 
presque tous en bas Pge; les 
épitaphes sont encore dans le sous- 
sol de  la maison. Une  seule a vécu, 
soit Eugénie qui devint l'épouse de 
1. E. Poi!ms, I'artisant de la transfor- 
marion de  Méthot's Mill en Saint- 
Octave-de-Dosquet. 

Ayant amassé sa foriune, Louis- 
Octave d é d d a  en 1907. Sa femme 
Célina, ou la  mère Rattéb, se con- 
sacra à tout ce qui touchait la future 
paroisse de Dosquet. Elle y mettait 
tout son coeur, tous ses efforts el 
aussi la majeure partie des écono- 
mies de son dCfunt mari. 

Avant de mourir. celle-ci eut 
quand même  le temps de fournir 
une somme incroyable pour la 
construction de l'église. Elle fit 
aussi exhumer les restes de  son cher 
Louis-Octave pour les transfkrer à 
Do:quet, la paroisse étant crede. 

A ta mon de Célina en 1925, les 
témoignages de sympathie affluè- 
rent de partout. Les plus importaats 
se retrouvèrent dans le journal 
 l'Action Catholiques du temps. 
La Fabrique y consacra unc résolu- 
tion spéciale. 

Il faut se rappeler que Louis-Oc- 
tave était un homme d'affaires asso- 
cié aux grands noms de Québec: M. 
Paquet, de  la compagnie Paquet, 
Méthot, de  Chinic et la Caisse 
d'économie du  Québec. 

Certains se souviendroni peut- 
être que chaque lundi matin Louis- 
Octave prenait le train avec sa pe- 
tite valise brune et  allait faire ses 
dépôts de la semaine h la Caisse 
d'économie du Qutbec EondCe par 
les Méthot. 

Leur f i l le, Eugénie, perpétua 
aussi la tradition d'affaires de la fa- 
mille. fipouse de J.E. Poitras. elle 
f u t  un témoin attentif au travail in- 
lassable de son mari dans I'avène- 
ment de la paroisse de Dosquer. 

bornes. Donnant de l'argent et en 
prêtant, elle n'hésita pas h utiliser 
les tribunaux pour obtenir ce 
qu'elle croyait juste. 

Un autre Ratté fit aussi sa mar- 
que Dosquet et s'inscrivit h la pe- 
tite histoire. Ce fut mon arrière- 
grand-père, Léonidas, qui fut 
maître de poste et postillon, Celui- 
ci était 1e cousin de Louis-Octave 
Ratré. 

En effet, Léonidas fut  maître de 
poste h Méthot's Mill de 1888 à 
1897. Jour aprks jour, beau temps 
ou mauvais temps, il prenait la 
«rnallen au train et la transportait $ 
Sainte-Agatbe. 

Quelques années plus tard, sa no- 
toriété de maire de Saint-FlaMen 
(de 1904 à 1907) lui permit d'aider la 
(<Mère Ratté n et J.E. Poitras dans la 
proclamation d'une paroisse dis- 
tincte de Saint-Flavien. On n'a qu'à 
relue la proclamation de la nou- 
velle paroisse pour savoir que Léo- 
nidas a lu celle-ci sur le parvis de 
l'église de Saint-Flavien. 

Les Ratté sont fiers de s'associer 
aux citoyens de Dosquet et de  célé- 
brer avec eux ce soixante-quin- 
zième anniversaire. 

Jacques Ratté 

Gonidas Raite et son épouse Zenaide Mnn- 
fzrie 



Mariage de Joseph-0cLai.e Poitm et d'Al- 
phonsine Morin 

LES POITRAS 

Joseph-Octave Poitras, fils de J.  
Eugène Poitras et d'Eugénie Rattk, 
fondateurs de la paroisse de Saint- 
Octave-de-Dosquet, vit le jour en 
septembre 1895. 

En 1917, il épousa Alphonsine 
Morio. fille d'Orner Morin et de Pa- 
méla Nantel. de Sainte-Anastasie. 
De leur union naquirent quatre en- 
fants. Charles-Eugéne, né en 1918, 
décéda par noyade en 1922. 

Carmelle, née en 1919, épousa en 
1947 Tklesphore Maiiloux. Elle de- 
céda en 1959. 

GBrard, né en 1921 et célibataire, 
décCda en 1985. 

Marguerite, née en 1922, épousa 
en 1957 Lucien Normandin., Elle dé- 
céda en  1964. 

].-Octave Poitras fut un commer- 
çant bien connu dans toute la 
région, surtout comme marchand 
gtnéral où t'on vendait de tout. De 
1939 21 1943, if fut maire de Dosquet 
et préfet du comté en 1949. Celui-ci 
possédait de plus plusieurs terrains 
qu'il vendait et louait . 

Il fut également restaurateur jus- 
qu'en 1457, époque h laquelle il prit 

La rtsidence 

caire. 11 s'&teignit a son domicile le 
20 avril 1967. En 1975, ce fut au 
tour de sa femme Alphonsine de 
nous quitter à 1'8ge de 78 ans. Resté 
seul descendant des Poitras it Dos- 
quet, Gkrard continua, dès 1958. à 
s'occuper du commerce famjlial 
jusqu'en 1979. TI devait mourir 
son tour en 1985. Une page de l'his- 
toire de Dosquet était tournée. 

Au nom de la famille Poilras, il 
me fait plaisir de  rendre hommage à ~ + 

la population de Dosquet qui conti- - ~ 7. . 

nue i'oeuvre de nos ancétres. t e  resiauran t 

Aiain Mailloux 

sa rerraite eo>aiSon de sa santé pré- Joseph-Oclave Poiirm devanr le magasin 





6. 
1 

Le baiiage d'avoine dans les annees 1920 





Vie municipale 

MÉTHOTS MILL ( 1  830-1912) question, il nous faul remonter à 
Vous vous demandez certaine- l'histoire de Lotbinitre dans les an- 

ment ce que vient faire le nom de nées 1830. 
Méthot's Ml dans l'histoire de Au début des années 1830, toute 
Dosquet? Pour répandre h cette la region comprenant le territoire 

de Saint-Flavien et de Dosquet. fai- 
sait encore partie de Sainte-Croix- 
de-lotbinikre. Cette superficie, 
constituant la Seigneurie de Sainte- 
Croix, fut concCdée aux Ursulines 
en 1637 par la Compagnie des Ceo t- 
Associés. On appela cene région si- 
tuée Ci I'extrémitb sud de la Sei- 
gneurie de Sainte-Croix nLa Côte 
Saint-Joseph » . 

C'est pendant ces années diffici- 
les de colonisation qu'un marchand 
de Sainte-Croix, M. Louis Méthot, 
devenu député et sénateur, décida 
de venir construire un moulin à scie 
sur les bords de la dvière Henri 
coulant au sud du viilage actuel de 
Dosquet; soit en plein coeur de *La 
CGte Saint-Joseph), où t'on retrouve 
de belles fortts. 

Durant les années qui suivirent, 
on vit jusqu'h 100 hommes abattre 
des arbres, faire la di-ave, cons- 
truire une écluse et  conduire le bois 
vers la scierie. Retrouvons ci-des- 
sous quelques photographies de ces 
activir6s typiques de la region qui 



, . 

Barrage sur la riricrs Henri 

furent le gagne-pain de bien des 
gens en ces temps d'activités bour- 
donnantes. 

Par ailleurs. les riches {erres de la 
région commencerent à coaveriir 
kgalement une  bonne partie de ces 
bdcherons en fermiers. On s'installa 
donc e d i n  pour rester. C'est pour- 
quoi. le recensement de 185) nous 
permit de retracer certaines famil- 
les déjà installées sur le territoire 
dont plusieurs sur les terres qui 
composent aujourd'hui la paroisse 
de Dosquet. 

Outri la culture de la terre et 
l'activité économique engendrde 
par le moulin, la construction du 
chemin de fer, vers les années 1854, 
amena plusieurs personnes à se 1-e- 
grouper autour d u  moulin. On 
construisit également une station de 
chemin de  fit et un bureau de ooste 
qui vinrent intensifier l'économie 
de la nouvelle paroisse du nom de 
MCthot's Mill ou .<en bon français., 
le Moulin à Méthot. Quant à. I'acti- 
vit6 religieuse, elle se fit à Sainte- 
Croix jusqu'à i'ouverture de la pa- 
roisse de Saint-Flavien en 1856. 
Les recensements de 1861 et 1871 

nous iirent voir une  certaine évolu- 
tion des populations du territoire de 
Méthot's Mill. On y remarqua une 
population changeante autour du 
moulin er de plus en plus de fer- 

Lcs fermies d'aiiire[ais, ieam de boruls deLouis Rousseau 

- - 

La rtcolie issue du labeur des lemiers 

miers sur les terres. Siaiion de chemin de ter a Mcrnor's MIII 



Le 16 mai 1860. M. Louis Méthor 
decida de léguer tous ses biens à 
son fils F.W. Méthot. C'est alors 
que Wenceslas Méthot fit construire 
la maison ci-dessous qui existe en- 
core aujourd'hui et qui se retrouve 
maison centenaire dans la jeune pa- \ 

roisse de Dosquet. CI 
. - 

En 1881, Louis-Octave Rattk, in- . ,  

signe bienfaiteur de Saint-Flavien, - h W  

fil construire sa maison-magasin à 
Méthot's Mill qui appartient 
aujourd'hui A M. et Mme Raymond 
Moffet . Louis-Octave Ratté stimula 
l'activité économi~ue de Méthot's 
Mill spécialement -lorsqulil acheta 
les propriétés de F.W. Méthot en 
1892 et qu'il construisit son hôtel. 

La liste étectorale de 1889. re- 
trouvée dans les liasses de papiers 
de la MRC de Lotbinière, nous 
meariome les votants suivants B 
Méthot's Mill dont de nombreux 
descendants sont encore slir le ter- 
ritoire. Retrouvons ces vaillants en 
précisant les lots du cadastre occu- 
pes : 

Un des fermiers l'oeuvre sur sa terre Maison el  magasin de L. Ociave Rat76 

-%P - - -  

Maison centenaire de Dosquct 

Premier hArel construit par L.-OctaveRaitt et  vendu h M. AchiUe Leboux 



Lot Propp Nom 
Locataire L 
Fils de cultivateur FC 

32 1 P Bibeau Bartliélkmy 
450 P Beaudoin Joseph 
449 P Bergeron Jean-Baptiste 
444 P Bergeron Rémi 
442 P Bergeron Télesphore 
334-330 P Côté François 
336 P Cbtk Léon 
332-P P Cayer Nazaire 
33 1 P Cayer Fraser 
332-P P Cayer Télesphore 
329 P Csyer Lazarre 
45 1 P Charesr Isaie 
453 P Charest Homère 
452 P Charest Landry 
339 P Desharnais Louis 
318 P Dubois Arcade 
463 P Dubois Louis 
342 P Demers Bernard 
352 P Fournier Joseph 
34.7 P Foriier Xavier 
439 P Faucher Alexis 
323-326 P GuCrin Louis 
357 P Houde &louard 
448 P Hamel Joseph 
456-P P Houde Ferdinand 
456-P P Houde Joseph 
344 P Lagack Jeaii 
44 7 P Laroche Edouard 
442 P Laroche Chrysostôme 
340 P Marchand Ambroise 
356 P Mtthot Ed. Wenceslas 
345 P Provencher Joseph 
335 P Roiisseau Ludger 
358 P Rousseau Joseph 
347-P P Ratré Octave 
450 P Rousseau Irknke 
351 P Roy Ephrem 
353 P Turcotte Siméon 
323 P Viger Joseph 
323 FC Viger Joseph 
3U PC Viger Louis 

Puis en 1907, Louis-Octave Ratté 
décéda. Il laissa plusieurs biens à 
Célina (la veuve Ratté). Celle-ci uti- 
lisa ses ressources pour réaliser son 
rêve de ioujours : l'avènement d'une 
paroisse distincte à Méthoi's Mill. 

La veuve Ratté  et les citoyens dé- 
ployèrent beaucoup d'knergie et ré- 
clamérenr de plus en plus ouverte- 

ment la possibilité de voler de leurs 
propres ailes à tous les points de 
vue; soit au niveaii paroissial, sco- 
laire et municipal. D'ailleurs, nous 
verrons, dans les quelques pages 
qui suivent, I'kvolution de la popula- 
tion dans chacun de ces domaines. 

C'est le 24 décembre 191 2 que le 
lieutenant-gouverneur de la province 

de  Québec proclama I'ouverrure de 
la Municipalité de Saint-Qctave-de- 
Dosquet. Cependanl, dQ à un vice 
de forine dans l'élection des élus 
municipaux, ce n'est que le 9 février 
1918 que l'organe officiel du gou- 
vernement : la Gazette Ofricielle, 
en f i t  écho. 



CHAP. 10: 

Lol t i r a n t  lsa l i m i t e s  Dr bornes  da 1ii m u n i c i p d i l 6  d a  
Eslnt-Octavo de Whi{unt p u r  I r a  [Ans e i v t l c c  oL z c o l r i r a î .  

Ismctionnbe l a  9 f e v r r r r  :919) 

TIENDO qua mesfitours J -E. P o l t r r a  marcbmd, Prbanbul* A Albert DeaJiiirnais, c u i i i v s ~ e u r ,  2.iiephoo 3.r 
Remn, cul t . lvarour ,  e t  i 'n i : lO&rt  : la r t inen&,  c u i -  
LLVateur tous d a  Xslnt-' c t o v o  de Orioquet. d u .  
I n  ç o n t l ' d e  IcLbjn i8rg ,  =nt,  p a r  l e u r  . e t l t > o n ,  
repr6aentk;  

QU*, oar p m c l o a a t l o n  dr, l ioutonant-euuverntiur 
de l n  p m v l n c e  en dûte  d u  . ~ i n ~ t - q u s t d h r r o  Joitr 
de dbcombrc i4 I2 ,  l e z  l * l t o ~  et b > r n o ~  de  14 
paroisse cM0n:que du I :nnt+3ctsve  de W s q u s t ,  
cers le5 c o z t k d e  I i i t h i N h r ~  e t  de f v g a n t i c ,  o n t  
( t e  déci'i'.ts e t  16tcrmnCea coree  s u i t :  

" La p m i r o o  de E,unt-Octauo de  !;iisqust, dans 
l e a  cornt40 de L o t b b i b r e  c t  de  i ' + ~ m t l c ,  c e t  ï o r -  
m i Q  du deneabrumont d e  fhscuno dos paroir8ies JO 
Sainte-,!uistaeia de  ireleon, do  Cnin i -Fleuian  c'. 
da Saint- 'vjaplt ,  u t  i o n  t r r r l t o l r n  conpfen2: 

"a. Dans Is Tamluîe do . ia in te- :u ias ra~le  ne 
Nelson. - I ~ E  l o t e  1,2,:,1+.~,& da chacun de8 
f-68 1, ;1, 171,  CL l v s  ut= ?;DP ! . . 2 , + , j b , &  
;i,b, du rari. 1'1, du CadaeZrs ot?iClal du Con- 
t an  Nolaon; 

"b. WB l a  p . m i s e c  4e S a i n t - F l a v l r n .  l a n  
l o t s  du t adaare  o f f l c l u >  do c e t t e  p-Iseo, 
deplila y comprla l o i  !;OR l+:qa c t  %CI j u s r ( u V ~ u  
Xo 473, LQcl?isiroasnt, d u  rang Saint-Joseph, 
Bui l -~U%st  dll chamin c e n t r a l ,  CDW: d o y ~ ô  y 
compris les l o t s  ::na :1Ba, Y 9 n .  s u b i  W ,  
J?1sq&'mU. ira $7, Lncluniuemsnr, du rme saint- 
Joocph, riurd-est du chii:rAo cer . t ra l ,  ouusl l a s  
l o t3  du c d d b ~ t r a  ~ C f i c i ~ l  do l a  p a r o i s s e  de 
Saint-Ars it roa  6 1  h 7U q u ~  a v s q n t  s t é  ,LI- 
nsriis, &PI$Ii, b la m n d l t e  paruiszo de SsinC- 
FiauLes- 
",:. &s In paroissa cic : ;=nt-t~gapit ,  les l o t s  

du cadaot rP  ~ I f i c l a l  d r  C D ~ C O  p m l n e e  NOS 5 1  L 
+JI>, incluaivemrrnt,  dms I d  d c u x i b ~ e  cancoaaion 
UavZdsîn-sud e t  Coux de 79 h 89, ~ n c l u ~ l u e n e n t ,  
dan= l a  r,reAbra conîesaiijri Llauldcon-nord."; 

L;ue, par  l s d l t i  pmcis ' in t ion ,  l v s d i t s s  l imites  
o t  w r . s s ,  ci-dessL>s i6crit-c, ornt c t 6  COII~I~&P~.. 
étsbllss ec reeonnuïc; 

Pu'Ll a 6r0 d6claré et   ri on no ,w i s d i t e  pmcla- 
hation quo l a  paioisae do S:iirt-i ,ctîvo dc Iianquct, 
U ' C ~ I L O  C L i U m L  -IU..rlLC, . Y , > , L  UIIL ; L L U I L - L  ,.JUi L Y Y -  
t e s  :on rios C ~ V L ~ C I I  

qua l a d i t e  p-isso de r ? d n t 4 c t ? v e  d o  liooquet ae 
t zvuro  ~ t L L u 0 0 .  B-LIu  MC J.0 ~u-;iLr. 60 L o t b l n i b ~ ~ ,  

sr p a r r i e  dans  10 aomtl dc H<,gantlr; 
b e r  & t a n t  donn&o r.r. s 1 t i i ~ t l o r .  .~ i ipdl to .  Il cal ne- 

c e s e d r s  se passe?  u n r  Iril O x ~ i ~ i l i l t  0 ;  nunlcIP . f i l t+  
de paroiôae  t a u t  Ie t c r r l t ü i r e  .iii~ c o n s t i t u e  ac t l l s i -  
l e r u u t  l a  pamlsso c~?.?onlquc CP la !i3roiaga c i u i I ~ .  2s 
J ~ n t î i c t a v t  da !hsquct:  

i iu@ddepuls l a d i t e  n r o c l m a r i ü n  un c a n s e l l  a u n l c i -  
Pai d é  I d t h e  p r o i e n é  .3 é t i  Dot736 a t  a a g i  c o a e  t e l ;  

q u ' i l  î r ; t  n a c o s s a V F  tir r s t l r i c r  LCS A ~ i ~ m e n t e ,  ni- 
m l u t i o n s ,  prccPe-verbaux, o r d r e ï  Lieter. ou actes ni;- 
E I C I ~ ~ X  adopte- par i o d i t  conn61I; 

Q u i i l  snt ri6caaasii-4 sn morne t E ^ i n G  d ' i r i g e r  m eUl- 
eLp.ditA ~ c o l a i r s  t o u t  l e  t e r r i t u i r e  de l a d l t a  m o l a i i o ;  

bcrendu qusi l  e a t  & pmys de r a r e  d m i t  L i n  de-anda 
contonue dm6 iadits p n t l t i o n ;  

P c e s  cnuses, Sa H a ~ c ~ t c l ,  de l l n v i s  et  d u  conasntement 
du Conaoll  l r g l s l o L l i  c l  dc ' lahaar lD1éo l P e i e l a t i v e  3c  
guhbsc, d é c r b t e  cg qui s u i t :  

1918 *.Tout le  t e r r L C o l r e  pu1 c o n s t i t v e  e c t u e i l a n o u t  la ~ u a l c i ~ t d  
p x r a 1 s ~ e  c m ~ n i q u e  ~t .a P X ~ ~ R E O  c l v ~ l ?  de S ~ n t :  de paraiaso. 
~trt$va de rj ,souct tel que d ç c r r t  dmr, l e  p ~ i ~ b m l o  Cm>nCtlt2bn. 
a,- :;a rnmnti: IO:, oût ïn q u n i c i p i i l l t a  r j +  PX- 

r 5 i ~ ~ e  SCUF i s  v.01 d e  " ].Y r l u n l c l  ,alité rls ln :iamle- Rom 
~a da salr,c-~:~ctavc de ?a=lunt".  
a î o u e  l o s  rb61emonLc, r - ~ i l u t l o n a .  i ~ m c & b v o r b a i ~ x ,  Ré~lc%enta 
orlros, ! l a t e = ,  rl.ies, nu s=roo ,8inAclpatix s J o > t l s  ou etc . .  l i . r , % l ~ s a s  
psanes p w  l e  c o n s e i l  de :a vnrm:sa dn SiLr.t-OctaYs 
d e  :inque:, depule eon i u s t c r . c o ,  mnt c o n s i d i i ~ r  a- 
v o i r  i r e  d o p t a ~  par  un consci:  *?.ut :o cnpacrl- lé -  
g a l e  d a  Peiro s e l 6  actee. 

~ T ~ ~ L  lp t n r r l t o i r e  qui c a n ç t i t u a  ac tue l lement  l a  MunicipaLitB 
parnine. =MON~UQ c t  ia I.UOIG:C c i v l ? e  d i  S a i n t -  n e o l d r v ,  
cçrnvo ds Lssquet,  t o l  que JBcrLt d a 5  l e  ?ycmtule sonetltu<:e. 
du l a  p*aanta loi. s e t  ,.ri& on , i i n i c i ? d i t ' ,  i n C r -  

l a i r e  w u 6  1 s  Oum de " 1-n iiunlc: m l l t i  ~ c p l d r e  ,te I l n t  
s d n t h c t a v s  do h s q u o t " .  
&?oue l ~ 6  rbglemor.ts, m i w i ~ t l i ? ~ - . ,  ?mcE~-~erbaux,  88&lsments 

or,$rcs, l l o t - g .  r3108, ou  ~ u t r f ;  ~ t t e s  ado;t:'s al e t c . ,  l i ,$slis~i 
pa:;z+c psi. l e n  csyniscairer < l ' . . c r  1,: Pb ladite i&xrot%- 
sc de ,fin=-fctsve .ir [,.squat, <c,.uLc $00 e u a t c , i r s .  
Eunt c o n o i d r f i e  Avoir z t t  , ~ d o ? t i  a r  lez co?zi*lsialros 
d q e c n i e o  oyant 1.3 co?-irite 1Gba l r  dc Idrr;  tQ2q ActCs. 

& L a  preoence 101 n ' n i f c o t c r a  nuouneacat Ira lL5iLas  C i l e t  da 

ries tontia de LothleLbr~ s; da . : ~ n n t l c  !mur Ion tlna c e t t e  10% 
de l a  mprB&cnLat l?n  ?, 14Anccitb1m 8 .  i*6ls i ; l t lvo,  w r s  

c r u i i c i p i i i t &  c*ée p w  1:i !,r;ncnte l o i  lem-ara pa- 
tle du comlt ils l . o t b i n i 8 r s  !nrïr triutcc eurr85  1113. 

b . ~ a  priisentc i o i  c n t r r r a  cri v l r u ~ u r  Ir 30Ui' cr 3ÿ i z t r e a  en 
aa.lcr&un. ui@cur 

La lettre officielle du préfet du 
comté de Latbinikre décrit bien les 
opérations devant être effectuées 
pour rendre officielle La nouvelle 
municipalité. On y lit qu'une assem- 
blée publique des électeurs devra se 
tenir le 24 février 1913 à IO heures 
du marin, à 11h6teX Payeur pour Çlire 
sept conseillers. 

Tel que spécifié, on se réunit le 
24 février 1913 et on élit le Conseil 
municipal suivant: J.E. P o i l r a s ,  Jo- 
seph Viger, Samuel Cayer, Léon 
Charest, William Laroche, Téles- 
phore Therrien et Pierre Bergeron. 
Ce matin-la. J. A. Venille, notaire, 
agissait comme président d'élec- 
tion. Tl fu t  le premier secrétaire- 
trésorier de  Dosquet. Les élus pr&- 
tèrent serment devant le docteur F. 
Larue, de Saint-Flavien, juge de 
paix et personnalité bien connue 
dans la région. 

Quelques jours plus tard, soit le 
27 février 1913, on procéda à la pre- 
mière réunion du Conseil rnunici- 
pal. On y klit alors le p~emier maire, 
M. Joseph-E. Poitras. Le premier 
reglement de la dite assemblée, 
cons6quemmeat de la municipalité, 
se lit comme suit : 

Sur proposition du conseiller 
Samuel Cayer, secondé par le con- 
seiller Joseph Viger, il est rksolu et 
ordonné par reglement qu'à I'avznir 
les sessions réguiikres du Conseil se 
tiendront tous les deux mois, le pre- 
mier lundi, à dix heures de l'avant- 
midi, chez M. Hildevert Rousseau, 
dans le village de Saint-Octave-de- 
Dosquet et M. le secrétaire est au- 
torisé à en donner avjs), . 

À la réunion suivante du trois- 
ikme jour de mars. o n  élit M. Fran- 
çois-Xavier Caron ,  (<agent d u  
Grand Trunk)) et Zénaphon Berge- 
ron, fromager n ,  à Utre d'auditeurs. 
On procéda aussi aux autres nomi- 
nations d'usage: 

Désiré Cayer, iaspecteur de voirie 
pour l'arrondissement No 1 ,  com- 
prenant le territoire de la ligne du 
chemin de fer à la limite entre Dos- 
quet et Saint-Flavien. 



Odlloa Poulin, inspecteur de voi- 
rie pour l'arrondissement No 2, 
compris entre la ligne du chemin de 
fer et la ligne de division de Dos- 
quet et Sainle- Agathe. 

Wiülam Laroche, inspecteur de 
voirie pour l'arrondissement NO 3, 
du village à la résidence de M.  El- 
z4ar Breton. 

Joseph Demers, inspecteur de 
voirie pour l'arrondissement No 4 ,  
de la «crossing» h l'extrémité sud de 
la ligne. 

Odilon Croieau, inspecteur de  
voirie pour l'arrondissement No 5, 

de la traverse du chemin de fer du 
c6té nord à l'extrémité du chemin. 

Phllliberi Maxtheau, inspecteur 
agraire. 

On proposa aussi A cette assem- 
blée de défrayer M. Rousseau pour 
la location de la salle «à condition 
que personne ne fume de tabac 
pendant les sessions%. Dosquet f u t  
donc avant-gardiste en plus d'être le 
point de mire avant-coureur de la 
future loi de la protection des non- 
fumeurs, parue en  1986. 

Toujours cette assemblee du 3 
mars 1913. on alla jusqu'à permet- 
tre a u  secrktaire d'emprunter 
2M3,ûûS de ((M. Gaudias Blais, au 

taux de deux pour cent b, pour 
défrayer les dépenses du Conseil. 

Le 5 mai 1913. on vota une réso- 
lution demandant aii gouvernement 
de changer le nom du  bureau de  
poste de Méthot's Mill en celui de 
Dosquet. 

À cette mEme date, on men- 
tionna aussi que les contribuables 
devaient voir h l'entretien de leur 
trottoir de bois et que le pain vendu 
dans la municipalité devait peser 
soit crois livres ou six livres. A cet 
effet. J.E. Poitras fut nommé rins- 
pecteur du pain3 . 

Quelques mois plus tard, on re- 
visa le nouveau rôle d'évaluation g 
la baisse, suivant la loi. 



Galerie des maires 

J.E. Poitras 
1913-1926 

Arthur Roberge 
1926-1931 

@A p-C/-c 
Phi las  Fournier 
1933- 1937 

Gaudias Blais 
1931-1933 

Wenceslas Croieau 
1937-1939 



a i * y ~ ï  _-- F $ ~ ~ ~ ~  ... 

'i ' .I~.&/I 
William Viger 
1945-1948. 1957- 1960. 1967-1973 

$44~ FiSlix Faucher 

1 9h0- 1967 
Napoléon Mercier 
1973 1975 

Emile Charest 
1975- 1979, 1979-1985 

o(&-w 'h+z, 
Albert Turcotie Rénald Montgrain 
i 979 1985 



Dorénavant les propriétés suivantes seront évaluées comme suit: 

Ernest Cayer 175 S Joseph Vjger 2 000 $ 
Albe~ t  Desharnais 225 Siméon Turcotte 1800 
Alphonse Bibeau 650 Landry Charest 2 0 0 0  
E l d a r  Breton 400  Alphonse Houde 800 
Sam.ue1 Cayer 750 Isaïe Charest 1 000 
Napoléon Charest 1000 William Larocbe 1 500 
Tétesphore Therrien 1 000 William Laroc he 250 
Joseph Croteau 400 Joseph Dubois 200 
Odilon Croteau 450 François Dubois 150 
Honoré Paquet 600 Alphonse Payeur 1 100 
Veiive Rousseau 1 O0 Flavien Hamel 300 
Nazaire Cayer 500 F.X. Caron 100 
Elzéar Breton 800 Alfred Mailloux 150 
Jean Houde 900 Gaudias Blais 350 
Pierre Bergeron 1 O00 Vve Joseph Houde 700 
Francis CBté 350 Dame Ross -- 
Gaudias Blais -- Joseph Baron 50 
Ferdinand Poulin 1 600 J.E. Poitras 30 
Dlle Desharnais 150 Joseph Daigle 500 
J.C. Lacasse 200 Ferdinand Paquet 500 
Alphonse Coulom be 150 Joseph Demers 400 
Alphonse Bibaud 200 Noé Rousseau 50 
J.E. Poitras 2000  Pierre Roy  100 
Ephrem Lamontagae 500 lsaie Gingras 260 
J.E. Poitras 600 Odilon Cioreau 60 
Joseph Faucher 500 Gaudiose Demers 40 
J.E. Poitras 200 Ferdinand Dumont 40 
Michel Fournier 50 Barthélémy BCdard 1 500 
Arthur Turcotte 250 Joseph Demers 75 

Ceite longue lisle vous familiarise 
donc avec les propriétaires fonciers 
du temps ainsi qu'avec des familles 
qui vivaient à Dosquet en cette an- 
née 1913. 

Les ponts et chaussées occupèrent 
la majorité du temps consacré aux 
sessions du Conseil.. . non sans con- 
testation et spkcialement dans la 
répartition des travaux à effectuer; 
les requetes se firent nombreuses en 
demandant des changements. 

Voici maintenani quelques faits 
intéressants signalés dans les pro- 
cès-verbaux des années 19 13-1 91 9 : 

Le procès-verbal du 4 novembre 
1913 nous apprit que le trottoir de 
bois qui  relie Saint-Flavien à Saint- 
Octaire-de-Dosquet fut construit en 
1888 et qu'il mesurait 36 pouces de 
largeur. 

Le 7 avril 1914, le Conseil de- 
manda au .: Grand Trunk n de faire 
ériger une clature le long du chemin 
de fer. 

Les conrribuables vothrent aussi 
contre I'eatretien des chemins d'hi- 
ver en double largeur. 
On sait qu'en 19i6, on leva des 

recrues à travers le Canada pour la 
guerre; c'est la conscriprion. Le 
Conseil municipal d'alors essaya de 
faire valoir que les K cultivateurs 
étaient aussi utiles à leur patrie que 
les soldais dans les tranchéesx. 

Le 8 octobre 1917, on demanda 
au Conseil de défendre aux Crran- 
gers de venir cbasser dans les li- 
mites de la municipalité. 

Le 20 décembre 1918. à cause de 
la grippe espagnole, le Conseil 
adopta une résolution obligeant 
tous les contribuables 21 se faire 
vacciner sous peine d'amende. 

La rnunic i~~l i té .  sur invitation et 
par résolutiGn, s i  voua s u  Sacré- 
Coeur ... La statue du Sacré-Coeur 
devait siéger daas la salie du Conseil. 



Le 4 mars 1919, on prohiba la 
vente et l'absorption de boissons 
enivrantes dans les limites de la rnu- 
nicipattk. La resolution mentionna 
bien sue certains désordres s'étaient 
déjà iraduits à cause de la boisson 
.. . Quelle affirmation ! 

1 Par ailleurs, on dut également de- 0 . -' 
mander au chemin de fer de cons- - 
truire des u crossing 3 pour que les 
colons puissent sortir leur  bois. 

-- p 
ACT~VITES MUNICIPALES 

- Le progrès est rendu chez noiis: 
on  installa le téléphone chez quel- 
ques tamilles riches. 

1914 
- Le Conseil ordonna que chacun 

entretienne sa part de  chemin et de  
trottoir. I 

1915 , -, 

- Suite à une requ&te, le cours -- 
d'eau Saint-Hilaire changea de  .3 A 
nom; il est maintenant appelé cours A 
d'eaii Jean Houde. 

- Le gouvernement de l'époque 
f i t  commencer la construction de la 
route 5 (aujourd'hui route no 116) 
et l'on demanda au chemin de fer 
de creuser un fossk le long de la ~ l i -  
gne), afin de faire dkvier l'eau nui- - 

Le Preler et  les maires du corn16 de Loibinitre (1919) 

sant B la bonne marche de la cons- 
truction de la route. 

- Le 30 septembre. on retrouva 
Alfred Mailloux comme inspecteur 

> I général de ta Voirie. Comme ins- 
. : ; i"/ '&.:#- 
A .  

pecteurs des différents arrondisse- 
V 

-, .- 4' 0.' 
1 i -*. 

ments,  on retrouva Altred Charest, 
4 r - 

? A 

1 I inspecteur pour l'arrondissement 
b 

. . i L *  % 
C - . - no 1; Joseph Therrien, pour I'arron- 

-%a'. )+ dissement no 3, Ferdinand Paquet, 
,,, 153) ., Y;  . + 

1 )  - . I  * pour  t 'arrondissement n o  4 ;  
Napolkon Charest, pour celui du no 

7 4. S. Jean Houde était inspecteur 
. ., -, agraire et Joseph Faucher fu t  gar- 

dien d'enclos. Les syndics des cours 
t b- d'eau étaient alors Gaudias Breton, 

- - au nord-est de  la route 5 et Wilfrid 
Consiriicrion de la rouie 5 



Bergeron, au sud-ouest du Chemin 
Central. 

1919 
- Le 19 avril, un important salaire 

était v e n t  à l'inspecteur de voirie; 
on lui donna 3,505 pour un travail 
effectué en plus de 1,505 pour avoir 
fourni un cheval pour ce travail. 

- Une amende de 5,00$ était im- 
posée aux personnes circulant B bi- 
cyclette sur  les trottoirs. 

1924 
- En novembre, le Conseil or- 

donna par règlement que le pont 
chez William Bergeron soit h ta 
charge de la municipalitk. 

1927 
- Le progrès lait son chemin.. . on 

installa l'électricité dans tout le vil- 
lage de Dosquet. 

1928 
- La municipalite signa un con- 

trat avec la Shawinigan Wat-er and 
Power pour l'installation de lampes 
de 100 watts dans les rues du village 
au coflt de 20.005 par année pour 
chaque lumière. 

1929 
- Le 7 janvier, Le Conseil munici- 

pal adopta une résolution deman- 
dant au gouvernement d'enlever le 
poste de péage sur le pont de 
Québec. 

- En juillet, on accepta la soumis- 
sion de l'entrepreneur J.A. Olivier 
pour la construction du pont de la 
rivibre Henri vers Sainie-Agathe. 
au cogt de 26 000.00.S 

1932 
- Le Conseil municipal demanda à 

l'honorable Francoeur de faire 
pression auprès du ministère de la 
Voirie de l'époque afin que les ca- 
mions ne soiexit pas employés pour 
les travaux de la voirie: on réclama 
plutôt l'utilisation de voitures a 
traction animale. 

- OP augmenta les salaires des 
employés municipaux: on  paya 

alors 0,20$ l'heure 3 un homme ain- 
si que 0,40$ l'heure a un homme uti- 
lisant deux chevaux. 

1933 
- Le 5 décembre, le Conseil s'é- 

leva contre l'immigration des com- 
munistes au Quebec. 

1937 
- En mars, les citoyens firent une 

demande afin d'avoir un médecin 
résidant dans la municipalité. 

- Le 20 novembre, lei paroissiens 
fêtèrent les 25 ans d e  fondation de 
Dosquet . 
1938 

- En janvier, on pria le maire de 
trouver un logis pour héberger la 
nuit les nécessiteux cornrnuntment 
appelés les nquéteux~ . 
1940-1941 

- Après un violent incendie chez 
M. Pierre Lachance, on décida 
d'acheter une pompe à incendie au 
montant de 68,605. On assista alors 
à un litige importani concernant cet 
achat. 

1941 
- En novembre, les pompiers de 

Dosquet eurent fort b faire pour 
combattre un incendie chez Ar- 
mand Croteau, de Saint-Flavieri. 
Suite à cet événement, la municipa- 
lité envoya un compte de  1 ,Cû S au 
Conseil de Saint-Flavien. 

1942 
- On demanda de ne pas accorder 

de permis pour ouvrir une salle de 
danse aux limites de  Dosquet. 

Pont de la rivière Henri (vers Sainte-Agaihc) 
iermiué en 1931 

1943 
- Le maire s'occupa de faire loger 

les « quêteux u chez M. Arthur Ber- 
geron pour la modique somme de  
0,25$ par personne. 

- L'entretien des chemins d'hiver 
se fera maintenant par la Corpora- 
tion municipale el ses sous-contrac- 
tants. 

- C'est le temps de la guerre et 
l'on craint les bombardements des 
Allemands; en cas d'alerte par les 
autorités gouvernementales, le 
maire donnera l'avertissement aux 
citoyens. 

- En mars, suite 8 une lettre 
cjrculaire signée par 56 évbques 
canadiens, le Conseil envoya une 
résolution au Premier ministre pro- 
vincial et au ministre du Travail 
réclamant: l'interdiction aux fem- 
mes et aux jeunes filles de iravailler 
la nuit ii l'extérieur du loyer. puis 
l'interdiction de travailler à l'usine 
pour les femmes mariées ayant des 
enfants de moins de 16 ans. 



1944 
- Le Conseil municipal imposa 

une taxe spkciale afin d'aider le 
Conseil de comté à payer une rente 
seigneuriale annuelle. 

1945 
- On f i t  l'achat d'une pompe à in- 

cendie, de deux lances en cuivre 
ainsi que 300 pieds de boyau, au 
co?~ t de 425,005. 

- Nominaiion de plusieurs inspec- 
teurs de  voirie: Émile Labbé. pour 
la route no 5; Gkrard Biron, pour le 
rang 3; Louis Turcotte, pour le rang 
Saint-Joseph; Philippe Bergeron, 
pour la route Nelson; Josepli Cha- 
rest, pour le Chemin du Nord; Gau- 
dias Blais et Xavier Turcotte furent 
nommds évaluateurs, puis OMla 
Croteau, inspecteur des mauvaises 
herbes. 

- On nomma une brigade a incen- 
die: Alfred Lambert, Laurent La- 
brie. Paul Labrie, Lucien Côté, 
Odilon Bergeron, Arthur Bergeron, 
Remi Croteau, Alphonse Lachance, 
Gtrard Faucher, Oscar Laroche, 
Jean-Baptiste Bergeron el Victor 
Gingras. chef-pompier. 

1947 
- Le code municipal permet à 

présent aux corporations munici- 
pales de décrkter la taxe foncière 
par une simple résolution au lieu de 
le faire par règlement. 

1948 
- On discuta de l'ouverture de 

certaines rues dans Dosquet. 
- LJn nouveau règlement défend 

$ l'avenir de mendier dans les limi- 
tes de la paroisse. 

1950 
- La municipalité fut consultée 

concernant la construction de I'au- 
toroute transcanadienne. 

1954 
- La paroisse se preoccupa de 

trouver un dépotoir municipal. 

1955 
- D e  nouveaux inspecteurs de 

voirie sont nommés: Arthur Char- 
trand, pour les rangs 1 et 2 en plus 
de la roiite Nelson; Josaphat Mof- 
fet, pour le rang 4 et la partie sud de 
la route Nelson ainsi que la route 5; 
Alfred Fontaine, pour la route de 
Sainte-Agathe; Honorius Gosselin, 
pour la route vers Saint-Flanen et 
Joseph Cbarest, pour le Chemin du 
Nord. Louis Moreau fut  nomm6 
syndic des cours d'eau: Jean Houde 
et Rousseau ainsi que Camille Bou- 
dreault, pour le cours d'eau G.oyeîte. 
Albert Rousseau fut nommé inspec- 
teur agraire et Ovila Croteau, ins- 
pecteur municipal. 

- Les évaluateurs furent Josaphar 
Côté, Modeste Béland et Joseph 
Petitclerc. 

- Le règlement no 88 autorisa 
l'achat d 'un camion à incendie pour 
la somme de 1 1 822.365. 

1956 
- Voici une demande faite au 

ministre des Affaires municipales 
au sujet des tarifs que l'on veut im- 
poser aux  municipalités voisiiies 
lorsque le service d'incendie aura à 
oeuvrer chez elles: pour la pompe 
d'une capacité de 500 gallons1 
minute: 50,OO $ I'lieure; pour le 
mécanicien: 5.00 S l'heure et pour 
le pompier : 2,00 S l'heure. 

- On commença à paver d'as- 
phalte les rues municipales. 
1959 

- On demanda le prolongemenr 
de la rue Mgr Chouinard. 

1960 
- On executa des travaux d'as- 

phaltage dans diverses rues munici- 
pales et l'on exprima le désir d'effec- 
tuer la réfection de la r( Grande 
Ligne> ; soit la route 271, en direc- 
tion de Sainte-Agathe. 

1961 
- Le Conseil vara le règlement no 

91 inte~disant l'émissioa de permis 

Ancien posie de pompiers 

de boisson dans les limites de la mu- 
nicipalitk. 

- Les 30 et 31 septembre, les 
pompiers allèrent combattre u n  vio- 
lent incendie 21 Saint-Patrice. 

1962 
- On revint h In charge au sujet 

des boissons alcooliques. Finale- 
ment, on permit a la Rtgie des Li- 
queurs d'émettre des permis de 
boisson à I'intérieur des limites de la 
paroisse. 

- On exprima le désir de  terminer 
la construction de la route Nelson. 

1963 
- On formula des plaintes au con- 

seil au sujet du châmage et des pro- 
blkmes causés par l'abus de bois- 
sons alcooliques. 
- U n  f o n d s  i ndus t r i e l  d e  

25 000.00 % fut créé pour la région 
de Lotbinière. 

1965 
- On apporta de I'amtlioration à 

l'éclairage des rues. 
- Le programme des a travaux 

d'hiver), ordonna de creuser des 
puits pour alimenter les pompes à 
incendie. 

1966 
- La miinicipalité acheta de la Pa- 

brique la salle paroissiale; on per- 
mit à l'Oeuvre des Loisirs de tenir 
ses réunions dans ce nouvel immeu- 
ble municipal. 



1969-1970 
- On autorisa la signature d'un 

bail de locarioo avec Valère Gos- 
selin, de Robin Sportswear, pour 
une salie de couture au sous-sol du 
Centre Social. 

- La paroisse f u t  reçue par Louis 
Bilodeau à ((Soirée Canadienne n , 
de CHLT Sherbrooke. 

1976 
- Le Collège Mgr Chouinard de- 

vint propriété de la municipalité qu i  ~ * ~ m  
l'acheta de la Commission scolaire 
de Lotbiniérc. 

1977 
- Le Conseil décida d'aider finan- 

cièrement le hockey mineur et l'on 
reforma le ComitC des Loisirs ainsi 
que la brigade des pompiers. 

- Le secrétariat municipal doit 
maintenant posséder les registres 
nécessaires pour I'inscription des 
naissances de  ceux q u i  lui en feront 
la demande. 

1978 - Le secrétaire municipal tut au- 
- La Société des Handicapés de torisé B procéder au numérotage de 

Lotbiniére loua des locaux au col- toutes les portes de la paroisse. 
lège Mgr Chouinard. - Désormais, on devra se munir 

- Au Conseil. on étudia la possi- d'un permis pour toutes nouvelles 
bilité d'ouvrir de nouvelles rues. constructions. 



1980 
- On améliora l'équipement de 

protection contre les incendies. 
- On signa un contrat pour la 

construction d'un édifice q u i  abri- 
tera l'Hôtel de Ville et le SeMce 
pour la protection contre les incen- 
dies. On f i t  aussi l'achat d'un nou- 
veau camion citerne sous la recom- 
mandation de l'équipe des pompiers 
volontaires. 

1981 
- On logea une bibliothéque au  

collège Mgr Chouinard, 
- Les exigences municipales nuto- 

risent maintenant un budget annuel 
de 200 000,00S. 

1982 
- On continua de favoriser le 

mieux possible le développement 
de  la vie Cconomique, sociale et 
culturelle de la paroisse. Une ludo- 
thèque vint alors s'ajouter A la bi- 
bliothéque installée récemment. 

tére des Transports l'entretien des 
chemins d'hiver sur la route 271. 

- De Quebec-Téléphone, on f i t  
l'achat et l'installation d'un impor- 
tant système de communication 
pour le Service des incendies. 

- On prit entente avec les services 
des incendies des municipalités de 
Saint-Patrice, Saint-Sylvestre. Leeds 
et Lyster. TI y a donc maintenant 
possibilité d'entraide sur ces tem- 
toires dans les urgences incendies. 

1986 
- La municipalité choisit le gen- 

tillé de Dosquetois(e) pour identi- 
fier les citoyens(nes) de la paroisse. 

- Une demande parvint 3 la So- 
ciété Canadienne des Postes pour 
la constniction d'un bureau de poste. 

- On demanda à la MRC de Lot- 
binière de concevoir par informa- 
tique les comptes de taxes. 

- Un contrat de  5 250,005 f u t  ac- 
cordé pour la réfection de la façade 
du Centre Social. 

somme de 9 000,005, A la Coopkra- 
tive d'Habitation Les Aînés de Dos- 
quet, l'école Mgr Chouinard ainsi que 
le terrain, sauf la partie où se trouve 
le puits à incendie. La municipaliti 
s'engage aussi h payer certaines dé- 
penses pour l'aménagement du ter- 
rain de la Coopérative jusqu'a con- 
currence de 9 000,ûO.S. 

- Pour un montant de 3 600,005, la 
firme Fernand Poulin est engagCe 
pour l'installation d'un systhme de 
ventilation au Centre Social. 

- Une demande est faite au Pre- 
mier ministre provincial, Robert 
Bourassa, pour qu'il intenienne au- 
pres de son homologue ICdéral, 
Bryan Mulroney et que ce dernier 
lasse part, au Président des États- 
Unis, Ronald Reagan, des prCoccu- 
pations des Québ6cois(es) dans le 
dossier des pluies acides. 

- Les pompiers sont autorisés 
remplir d'eau les piscines des con- 
tribuables qui en feront la demande 
pour le prix de 20,005 par voyage. 

1985 1987 
- La municipalité refusa au minis- - La municipalité cede pour la 



LES CONSEILLERS 

1913-1915: Léon Cbarest 
Samuel Cayer 
Joseph Viger 
Pierre Bergeron 
Tklesphore Therrien 
Alfred Leniay 

1915: Francis Côté 
Gaudias Blais 
Albert Deshamais 

1916: Joseph Demers 
Egesippe Hamel 
Joseph Derners 
D6siré Cayer 

1917: Xénophon Bergeron 
Philibert Martineau 
Arthur Turcotte 

1918: Odilon Croteau 
Alfred Charest 
Xénophon Bergeron 
Napoléon Charest 

1919: Alfred Lambert 
Jean Houde 
Wenceslas Croteau 

1920: Aimé Bergeron 
Désire Cayer 
Honore Paquet 

1921: Ferdinand Paquet 
Arthur Roberge 
Alfred Mailloux 

1922: Alphonse Bibeaii 
Lazare Fréchette 
Louis Viger 

1923: Alphonse Poulin 
Napoléon Gingras 
Henri Béliveau 
Ferdinand Paquet 
Octave Royer 
François Bédard 

1924: Zéphirin Laroche 
Hildevert Rousseau 
Camille Boudreau 

1925: Arthur Pétrin 
Georges Fournier 
Artliur Roberge 
Aubert Croteau 

1926: Henri Béliveau 
François Bédard 
Ferdinand Paquet 

Odilon Croteau 
Gaudias Blais 
William Viger 
Albéric Gingras 
Wenceslas Croteau 
William Viger 
François Bédard 
Désiré Cayer 
Henri Béliveau 
Jean Beaudoin 
Joseph Demers 
Ferdinand Paquet 
Wenceslas Croteau 
Octave Royer 
Henri Béliveau 
François Bédard 
Philéas Fournier 
Alfred Lambert 
Aimk Boudreault 
Xavier Turcotie 

François Bédard 
Henri Béliveau 
Octave Royer 
Octave Croteau 

Lucien Perron 
Josaphat Moffet 
Philippe Sévigny 

Donar Gingrns 
Philibert Martineau 
Henri Béliveau 
Xavier Turcotte 
Lucien Perron 
Philippe Bibeau 

William Viger 
Martial Houde 
Aimé Bergeron 
Télesphore Viger 

Xavier Turcotte 
Ferdinand Paquet 
Benoit Houde 

Octave Royer 
Philippe Bergeron 
Arthur Demers 
Émile Labbé 
Philéas Fournier 
Alphonse Cayer 
Alfred Foiitaine 
François Dédard 
Herménégilde Laroche 
Donai Gingras 
Aimé Bergeron 

Émile Labbé 
Francois Bédard 
Alphonse Cayer 
Robert Ferland 

Ernest Bergeron 
Gaudias Martineau 
Cyprien Tremblay 
Georges Therrien 

William Viger 
Noël Bédard 
Lucien Perron 
Leonidas Cayer 

Léon Viger 
J.  -Bapriste Bergeron 
Donat Giagras 

Zoël Bédard 
Lucien Perron 
Leonidas Cayer 

Léon Viger 
Phileas Fournier 
Louis Fournier 
Alphonse Paquet 

Alfred Boucher 
François Bkdard 
Élie Boucher 

Aimé Bergeron 
Arthur Bergeron 
Alphonse Paquet 
Donat Gingras 
Zoël Bédard 
Adolphe Bergeron 

Herrnénégilde Cayer 
Robert Ferland 
Claude Larose 
Alphonse Paquet 
Gérard Biron 
Alphonse Lachance 
Félix Faucher 

Louis Turcotte 
Claudemire Larose 
Alphonse Paquet 
Gérard Biron 
Alphonse Lachance 
Fklix Faucher 

Philippe Charest 
Donat Bibeau 
Philippe Bergeron 
Gkrard Biron 
Paul Côté 
Henri Breton 



Philippe Charest 
Philippe Bergeron 
Donat Bibeaii 
Joseph Demers 
U o  Rousseau 
Louis Charest 
Victor Gingras 
Edmond Cayer 
Gérard Samson 
Joseph Demers 
Raymond Moffec 
Loiiis Charest 
Victor Gingras 
Edmond Cayer 
Gérard Samson 
Benoit Guérard 
Ovila Croteau 
Anionio Faucher 
Victor Gingras 
Albert Turcorte 
Edmond Cayer 
Gtrard Samson 
Roland Fournier 
Adolphe Bergeron 
Georges Therrien 
Albert Turcot te 
Alphonse Lachance 
Ldopold Rousseau 
Roland Fournier 
Adolphe Bergeron 
Georges Therrien 
Paul-Emile Moffet 
Albert Turcotte 
Alphoose tachance 
Léopold Rousseau 
Alphqnse Cayer 
Paul-Emile Moffet 
Georges Thenien 
Jude Laroche 
Benoit Guérard 
Donat hibeau 
Georges Therrien 
Alphonse Cayer 
~au l -Émi le  Moffe t 
Jude Laroche 
Benoit Gutrard 
Donat Bibeau 
Georges Therrien 
Alphonse Cayer 
Denis Faucher 
~aul-Émile  Moffet 

Napoléon Mercier 
Laurent Petitclerc 
Donat Bibeau 
Georges Therrien 
Denis Faucher 
~aul-Émile  Moffet 
Jean-Louis Moffet 
Rosaire Charest 
Philippe Houde 
Georges Therrien 
Modeste 3Cland 
~aul-Émile  Moffet 
Jean-Louis Moffet 
Normand Houde 
Normand Turcotte 
Fernand P. Charest 
Denis Faucher 
Jean-Luc Bibeau 
Roland Fournier 
Albert Turcotte 
Normand Houde 
Normand Turcotte 
Hervé Laroche 
Jean-Luc Bibeau 
Jean-Guy Chayer 
Roland Fournier 

LES SECRÉTAIRES-TRÉSORIERS 

J.A. Venille, notaire 
1913-1915 
Alfred Charest 
1915-1923 
Alphée Demers 
1 923 
Alphonse Poulin 
1923-1930 
Camille La brie 
1930-1 933 
Alphonse Carrier 
1933- 1948 

Albert Turcotte 
AndrC Moffette 
Marcel Charest 
Diane Charest 
Jean-Guy Chayer 
Roland Fournier 
Albert Turcot te 
André Moffette 
Marcel Charesc 
Rénald Montgrain 
Carol Racine 
Roland Fournier 
Florian Bergeron 
Albert Turcotte 
Rosaire Charest 
Florian Bergeron 
Rénald Montgrain 
Roger Dubois 
Arthur Boucher 
Roland Fournier 
Albert Turcot te 
Rosaire Chares t 
Florian Bergeron 
Roger Dubois 
Claude Paquet 
Roland Fournier 

J. Aimé Boudreault 
1948- 1974 
Maurice Breton 
1975 
Laura C. Cayer 
1975- 1977 
Émeric Demers 
1977- 1980 
Francine Sylvain 
1980- 1986 
Vtronique Larochelle 
1986 



LES POMPIERS DE DOSQUET 
Tout débuta par la décision du 

Conseil municipal, le 6 mars 1945, 
de faire l'achat d'une pompe à in- 
cendie au prix de 425:00$, avec 2 
lances en cuivre et 300 pieds de 
boyaux de 2 pouces et demi de 
diamètre. M. Wenceslas Croteau 
fut nommé le premier chef-pompier 
et Ovila Croteau, Louis Mercier, 
Felk Faucber et Robert Ferland, 
pompiers volontaires. Le salaire des 
pompiers était de 1,00$ l'heure pour 
le chef et de 50e pour Ics pompiers. 

Le 2 juiilet 1947, M.  Antoine 
Mailîoux devint chef-pompier et en 
septembre, M. Félix Faucher te 
remplaça. En dkcembre 1947, on 
nomma M. Victor Gingras chef- 
pompier ainsi qu'une nouvelle bri- 
gade. 

En mai 1949, on érigea une bâ- 
tisse de 16 x 20 par 10 pieds de hau- 
teur sur  le terrain de l'école. Celle- 
ci fut construite par Alphonse Vi- 
ger, en corvée avec les citoyens de 
Dosquet. On y installa un système 
électrique le 2 novembre 1949. Le 
chef-pompier Lucien Rousseau, 
nommé en 1950, fut remplacé par 
Georges-Heori Houde en 1951. 

Le 5 juillet 1952, un ingénieur du 
commissariat des incendies f i t  I'ins- 
pec~ion d u  systéme d'incendie. En 
janvier 1955, la municipalité effec- 
tua l'achat d'uoe pompe à incendie 
sur camion avec un rkservoir de  200 
gallons et tous ses accessoires au 
coilt de 11 544,70$. On accepta 
aussi la construction d'une bâtise de 
24 x 36 par 10 pieds de haut. Le 
projet total fut  de 21 590,ûû S. 

En mars 1956, on eu t  une nou- 
velle brigade et le 12 mai de  la 
même année, on nomma le premier 
garde-feu municipal: M. Alcide 
Deshamais. 

Le 3 juillet 1962, Alonzo C8té 
remplaça Georges-Henri Houde et 
en juillet 1965, une nouvelle bri- 
gade fut sous les ordres de M. Côté. 

Le 1 er juillet 1969, la municipalité 
signa une entente intermunicipale 
pour la protection des incendies 
avec les paroisses de  Sainte-Aga- 

En haui Ide fi. à d . ) :  Jean-Guy Cayer. Florian Bergeron, Ronald Rouhseau. nany  [,abonré. 
RenC Lavcrdicre. Marcel Béland ( a s . - c h e f ) .  En bas: Patrice Bihcau 117 an3 de ser\icçi. Real 
Lavigne, Ggnrd  Groleau, Gerard Isabelle. Alairi Houde. Doniinique Desrochers. Jean Houdr 
(chef pompier) et Ricliard Marrineau 

the, Saint-Patrice, Saint-Gilles, 
Saint-Narcisse, Leeds, Lyster et 
Sainte-Anastasie. 

En janvier 1973, Jean Houde 
remplaça M. Côté. En mars 1975. 
une nouvelle brigade entra en Ponc- 
tion. 

En avril 1977, on installa 4 télé- 
phones rouges et 2 autres en juillet 
1978. 

Le 12 septembre 1980, la munici- 
palité accepta une soumission, au 
montanr de 56 890,00$, pour l'achat 

d'un camion-citerne. ia construction 
d'un hatel de ville et d'une caserne 
de pompiers f u t  votee aussi cette 
annke-la. Ce projet, camion-citeme 
compris, totalisa 115 000,00 S. En 
septembre 1981, on termina les tra- 
vaux coromenc~s le 4 novembre 
1980. 

Les pompiers volontaires font 
donc leur possible pour assurer une 
protection adéquate h tous les gens 
de la paroisse. 

A l'arrière (de g. h d . ) :  Renk Laverditre, Dominique Desrocbers, Alain Houde. Ronald Rous- 
seau. Richard Paquet et Jacques Faucher. A l'avant : Florian Bergeron. Jeau Houde, Onil Cha- 
rest, Mariisl Larose. Mario Bibeau, Claude Laverdikre. Gérard Isabeile. Real Moflet. Daay 
Labonté. René Chartrand. Gkrard Groleau el Real Lavigne (absent] 



Bibliothèque 

C'est au vieux collège, le 23 jan- 
vier 1983, aprks un an de travail et 
de déniarches effectués par Diane 
Desroches Charest, le maire, les 
conseillers et la secrktaire, Fmncine 
Sylvain, que la bibliothéque ouvrit 
ses pories. Ce fut un pas de gCant 
dans notre municipalité. 

Diane en assuma la responsabilité 
jusqu'ea mars 1983. Elle fut ensuite 
remplacée par Andrée Dupont jus- 
qu'en juin I984. Présentement, 
c'est Louise Lambert qui en est la 
responsable et plusieurs bén6voles 
assurent le bon fonctionnement de 

la bibliothkque. Grâce A leur 
dkvouement, vous pouvez avoir un  
seMce adéquat. 

Au mois de mai 1986, nous avons 
reçu de la Caisse populaire de Dos- 
quet iin trophke. témoignage d'ap- 
prtciacion pour la qualité excep- 
tionnelle de bénkvolat dans la vie 
de la collectivité. Par ailleurs, nous 
avons eu  quelques activités à notre 
crédit. telle une exposition de pho- 
tos, le 24 novembre 1985. qui fut lin 
réel succès. 

Nous avons aussi reçu la visite de 
la Mère Michel de Bigoiiille, le 

théâtre du monde en  soie. de Bulle 
et Bangèle ainsi que la ligue d'im- 
provisation, en plus d'organiser une  
course au trésor à laquelle votre 
participation fut notre récompense. 

Nous vous offrons maintenant un  
service de demande spéciale de dis- 
ques, de cassettes et de revues. 
Vous pouvez aussi avoir des livres h 
gros caractères et en langues érran- 
gkres. On retrouve donc. 1OOO livres 
dans notre bibliothèque munici- 
pale. 

Assis ldc t: A d . )  : lacqucline Bélanger. Lise Mariineau. L o u i ~ r  Lambcn et Francine Chaycr. Debout : Micheline Lambert. Denis Paquet. Johanne 
Giroux. Svlvie Cliayer. Suzanne Roiiseaii. Diane CCit6, Francinc Labonte et Sonya Lambert 



LUDOTHEQUE 
La ludotheque de Dosquet, créée 

en septembre 1982, célbbre cette 
année son sixième anniversaire de 
fondation. 

Elle a été mis+ sur pied par un 
groupe de paren& désireux de mettre 
des jouets à la disposition des jeunes 
de  2 B 6 ans. 

Au debut de ses activit&s, la ludo- 
thèque comptait une cinquantaine 
de jouets. Aujourd'hui, dans ses lo- 
caux aménagés en novembre 1986 
au Chalet des sports, on dénombre 
un inventaire de 150 B 200 jouets. 

La judotheque touche une chen- 
rèle qui rejoint annuellemenr 45 en- 
fants. 

Ses services s'adressent toute la 
population infantile de Dosquet 
âgBe entre 2 et 6 ans. 
La ludothéque est affiliée au Fes- 

tival de la Jeunesse, activité qui  
subventionne une partie de son fi-  
nancement. En terminant, nous ai- 
merions vous présenter les penon- 
nes qui oeuvrent au sein de la ludo- 
thèque depuis sa crtation: Joanne 

Perron, Francine C:hayer, Louise Aline Paquet, Michel Turcotte, Ra-  
Lambert, Micheline Lambert, So- chel Racine, Piemette Turcotte, 
nia Lambert, Gaétane Paquet, Ni- Claudine Blouin, Carole Groleau et 
cole Faucher, Danielle Hardy,  Pauline Rousseau. 



Conseil de la paroisse Saint-Octave-de-Dosquet (1987-1988) 

Rknsld M o n i g n i n .  
maire 

Rosaire Charest. 
conseiller 

Rriger Dubois. 
ccinheiller 

Claude Paquet 
conseiller 

Véronique Larochelle. 
sccrk i airc-tr6sori&re 

Flcirian Bergeron, 
conseiller 

Roland Fournier. 
cunseiller 







Le 29 avril 1912, une requête pro- 
venant de Joseph-Eugene Poitras. 
epoux d'Eugénie Rattt ,  qui était la 
fdle de la veuve Céliaa Ratté, de- 
manda, au nom des citoyens à Sa 
Grandeur Monseigneur Louis-Na- 
mire Bégin, archevêque de Quebec, 
l'érection en paroisse du territoire 
aujourd'hui appel4 Saint-Octave- 
de-Dosque t . 

La requgte nous fait ici connaître 
les signaLaires de cette demande : 

Joseph Demers, Napoléon Cha- 
rest, Samuel Cayer, M r e d  Bibeau, 
Elzéar Breton, Flavien Hamel, Jo- 
seph Therrien, Jean-Baptiste Sevi- 
gny, Louis Rousseau. William La- 
roche, Ferdinand Poulin, Joseph 
Dubois, Éphrem Roy, Arthur Cou- 
lombe, Odilon Croteau, Deller 
Henrietre et Anna Croteau. Alfred 
MaiiIoux, A. Beauchêne, Gaudias 
Blais, Alphonse Payeur, Mme Eu- 
génie Ratié, Louis Deshamais, D. 
Rousseau, Joseph Labbé, Joseph 
Croteau, Édouard Houde, Isaïe 
Charest, Alphonse Houde. Philibert 
Martineau, Honore Paquet, 4- 
phonse Bibeau, Albert Desharnais, 
Emest Cayer, A. Sévigny. Joiiany 
Houde, Nazaire Cayer, Ambroise 
Marchand, Josaphat Chte, Léon 
Charest, Odilon Poulin, Mme Louis 
Dubois, Joseph Desharnais, Joseph 
Baron, Joseph Faucher. Cyprien 
Tremblay. Louis Larocbe, Prançois- 
Xavier Caron, Mme Joseph Houde, 
P. Jacques, J. Eugène Poitras, Adé- 
lard Castonguay, François Desbar- 
nais, Charles Lacasse, h u i s  Dubois. 
William Laroche. Albert Croteau, 
Landry Charest, Siméon Turcotte, 
Oscar Turcotte, Jean-Baptiste Ber- 
geron, Michel Fournier, Édouard 
Laroche, Pierre Bergeron, Ttles- 
phore Therrien. 

Le dit territoire fut fondé d'une 
partie de la paroisse de Saint-Fla- 
vien, d'une partie de la paroisse de 
Saint-Agapit, ainsi que d'une partie 
du canton Nelson, soit Sainte-Anas- 
tasie-de-lyster, dans le comté de 
Mégaatic. 

Formée le ler aoQt 1912. une 
commission fut chargée speciale- 

Joseph-Eugène Poitras 

ment de vérifier les allégations de 
cette requête dont furent afjichés 
des avis et fournis des certificats 
d'attestation installés aux iieux ci- 
dessous : Léonidas Ra.ttB installa et 
lut un avis h la porte de l'église de 
Saint-Flavien; Samuel Cayer fit de 
même h la porie de sa maison à 
Saint-Agapit ; Joseph-Eugène Poitras 
procéda .h deux autres affiches et 
lectures: A la porte de sa demeure 
à Méthot's Mill et h la porte de l'é- 
glise de Sainte-Anas~asie. 

Monseigneur Louis-Nazaire BBgia 

Ces avis consistaient à convoquer 
les intéressés à une assemblée qui se 
tint b 10 h 00 du matin, le 29 août 
1912, à la rtsidence des Poitras. 
C'est donc à cet endroit que l'on se 
rkunit pour décider de I'opportuniié 
d'kriger Méthot's Mill en paroisse. 

Le 9 septembre 1912. le cardinal 
L. N. Bégin décrkta Méthot's Mill 
érigé en la paroisse de Saint-Octave- 
de-Dosquet, en l'honneur du martyr 
Saint-Octave ainsi que de Louis- 
Octave Ratté, bienfaiteur de la pa- 

l 
Maison des Poiiras 



Son erni:icnce le cardinal Bkgin 

roisse dont la veuve est à l'origine 
de  la coastmction de l'église, puis 
aussi en l'honneur du quatrième 
év&que de Qukbec, Monseigneur 
Dosquet. 

En 1912, la chapelle temporaire 
fut construite. La première messe y 
fut  cClébrée le dimanche 3 novem- 
bre 1912. Celle-ci fut présidée par 
l'abbé Auguste Fortin, premie~ curé 
de la paroisse. 

L'abbé Antohe-Anguste Forth 
(1912.1915) 

M. le curé Auguste Fortin fut or- 
donné prêtre le 19 mai 1883. Aprés 
bien des tractations avec le curé de 
Lyster, l'abbé Fortin laissa l'Hospice 
de Saint-Joseph-de-Lévis en 1912, 
et vint desservir la nouvelle paroisse 
de Dosquet. Celui-ci quitta les pa- 
roissiens de Saint-Octave afin de 
s'installer ii Saibt-Maxime-de-Scott 
en 1915. 

Premiers mariages dans La chapelle 
Cklestine Houde, veuve de Jean- 

Baptiste Sbvigny, Cpousa, le 1 1  avril 
1913, AUred Bibeau. Puis le 24 juin 
de la même annke, l'abbé Auguste 
Fortin célébra un second mariage 
double, soit celui des deux soeurs: 
Emma et Anna Charest, qui sont les 
deux filles de Laxidry Charest et de 
Pbiiomène Beaudoin. Emma épousa 
Edmond Cayer, Mils de Nazaire 
Cayer et d'Arthémise Fortin. Sa 
soeur Anna Bpousa Albert Bédard, 
füs de Jean-Baptiste Bédard et de 
Délima Paquet. 

Preders baptêmes dans la chapelle 
Le 16 janvier 1913, furent bapti- 

ses Joseph Ferdinand, fils de Fran- 
çois Desharnais et de Delphine De- 
mers, ainsi que Octave-Andr6, fils 
de Joseph Demers et de Nancy Bb- 
dard. 

Premlbres sépultures dans 
in chapelie 
Le le' juin 1913, M. Joseph Fer- 

dinand Deshamais décéda h l'âge 
de 7 mois. II était le f i l s  de François 
Desharnais et de Delphine Demers. 

La chapelle 



Puis, le 30 aoOt de la même année, 
Rose-Anna Moffet, âgée de 15 ans, 
M e  de Josaphat Moffet et de Victo- 
ria Cayer, rendit L'âme h Dieu. 

L'égllae de Dosquet 
Dés 1913, la veuve de Louis- 

Octave Ratté passa un contrat avec 
I'archev&ché de Québec et versa 
une somme de 10 000 S afin d'effec- 
tuer la construction d'une église. 
D'aiueurs. voici une lettre que le 
Cardinal Bégin envoya Mme Ratté 
afia de la remercier de ses dons pré- 
cieux. 

Toutefois, il fallut huit ans de 
tractations, de divergences et huit 
amCes B chanter les messes dans la 
chapelle, avant que l'argent envoyé 
par Mme Ratté ne puisse enfin por- 
ter fruits et servir A la construction 
d'une église. 

Inttrieur de la chapelle 

Saint - Oefave- 

t'abbé WUMd Roy (1915.1918) 
Ordonné prêtre le 6 janvier 1902, 

l'abbé Wilfrid Roy quit ta le Collège 
de Sainte-Anne-de-la-Pocatibre en 
1915, pour venir demeurer B Saiat- 
Octave-de-Dosque t où l'on rewou- 
vait alors cinq cents fidèles. En 
1918. il parlit s'ktablir dans la pa- 
roisse de Saint-Magloire-de-Belle- 
chasse. 

Le 13 juin 1915, eut lieu la con- 
firmation d'enfants dans la chapelle 
par Monseigneur Paul-Eugène Roy. 
M. Joseph Poitras et Mme Eugénie 
Ratté servaient, à cette occasion, 
de parrain et marraine. Voici la 
liste de ces premiers confirmés dont 
vingt garçons et vingt-six filles : 

Ludger Rousseau, Philémon 
Cayer. Paul Bergeron, GCdéon Vi- 



Laura Blais, Alma Sévigny, Aimée Le bois de la charpente fut acheté 
Provencher, Yvonne Demers, Ma- au coat de 20 S les 1OOO pieds. Les 
rie Sévigny, Imelda Bibeau, Régina fondations d u  sous-soi furent effec- 
Provencher, Yvonne Bergeron, tuées par MM. Pau! Gingras et 
Mérilda Desharnais, Marie-Anne Francis Desrochers, de Saint-Fla- 
Desharnais, Cécile Labbé, Albertine vieo, ainsi que MM. Grégoire Le- 
Blais, Marie-Alice Deshamais, may et Louis Bélanger, de Samt- 
Jeanne Poulin, Marie-Louise Viger, Édouard. Le briquelage fut réalisé 
Alice Demers, Y vonne Cayer. par MM. W. Lord, de L'Tslet et 

Le 17 juin 1922. on célébra la Édouard Gaudreault, de Saint- 
dernière messe dans la chapelle. Cynlle-de-L'Islet en vingt et un 

jours, pour une somme de 4.50 S 
Le presbytkre par jour. Ce sont les plâtriers MM. 

C'est en. 1915 que l'on commença Charles Lafrance et C. Fontaine, de 
la construction d'un presbytére de Montmagny, qu i  firent le crépi. 
40' x 3S', A deux Ctages, en plus Toufefois, on a dG déménager la 
d'une cuisine de 20' x 20', dont I'B- chapelle à vingt pieds du chemin 
valuation se chiffra à 4 000 $, ex- afin de  faire place au presbytère. Ce 

Labbe WiUnd Roy cluant le systéme de chauffage. On déménagement impliqua la dépense 
le situa il 236 pieds de la rue Saint- de 150 S. 

ger, Roland Audel. Alphonse Des- Joseph. Le 25 octobre, le presbytère fut 
harnais, Anselme Bibeau, Georges Le 20 février 1916, M. Thomas terminé. On construisit aussi une 
Bibeau, Orner Demers, Aimé Cayer, Caron, de Saint-Aubert-de-L'Islet, grange en arrière au coût de 850 S. 
Philippe Sévigny, Dollard Duval, vint prendre les dernières mesures, et un puits pour IO0 S. A cette 
Léonidas Cayer, Phdippe Bibeau, et fur le contracteur de ce projet. époque, c'est l'abbé Roy qui était 
Alphonse Therrien, Aubert Cro- En mai 1916, on débuta entiére- en fonction. II y demeura jusqu'en 
teau, Roland Masse, Oscar Turcotte. ment la construction afin de la ter- 1918. 
Adélard Bédard, Donat Provencher, miner A la Toussaint. 
Yvonne Provencher, Émilia Berge- M. Caron f u t  payé à l'époque L'abbé maire C h o h r d  
ron, Yvonne Charest, Marie-Anne 4,50 $ par jour et  ses deux fils, oeu- 11918-1928) 
Sévigny. Éva Moffet. Alice Blais, vrant avec lui, recevaient 2,50 $ par L'abbt Hilaire Chouinard f u t  or- 
Germaine Turcoite, Nice Cbarest. jour. donné pretre le 25 avril 1909. Il se 
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Moaseigneur Chouinard. c u r e  de Dusquet el 
grand bktisseur de la paroisse 

dévouait alors au Collège de Lévis 
et à Saint-Louis-de-Courviile, lors- 
que l'évêque lui demanda d'assumer 
la cure de Dosquet en 1918. Curé 
de la paroisse pendant dix ans, Mon- 
seigneur Chouinard fut l'un des ins- 
tigateurs dans le projet d'trection 
de l'église actuelle. U déménagea en 
1928 afin de s'installer au Lac Et- 
chemin. 

Le 7 mars 1920, le curé Choui- 
nard reçut ta permission de l'arche- 
vêché de Québec pour ériger une 
église en  pierres des champs, du 
côté sud de la rue Saint-Joseph. A 
l'occasion de cette construction de 
135 x 64 pieds, il fallut acheter un 
peu de terrain afin de replacer les 
deux maisons démbnagées e n  raison 
de l'emplacement de la nouvelle 
kglise. 

Au mois d'avril, on accepla les 
conditions de l'entrepreneur, M. 
François-Xavier Lambert, de Sainte- 
he-de-la-Pocat ikre ,  qui a eu la 
surveillance des travaux et la res- 
ponsabilité de l'achat des matériaux, 
de même que de l'embauche des 
hommes spécialisés pour effectuer 
cer~ains ouvrages. L'architecte fut 
M. 1. S .  Bergeron. de Québec, et 
M. Emest Pelletier, de Sainte-Anne- 

Premitre étape de la construction 

de-la-Pocatière, fut l'homme de 
confiance de M. Lambert. En mai 
1920, trois tailleurs d e  pierres firent 
les frais du  façonnage de 7000 pier- 
res. Par la suite, deux autres tail- 
leurs vinrent les aider. 

En septembre 1920, après deux 
mois d'atterite, on creusa enfin les 
fondations puis on y mit les formes 
pour les remplir de béton. Le trans- 
port du ciment se f i t  par corvte. 
Toutefois, on a dû attendre d'abord 
le s6chage du sous-sol pendant 
quinze jours avant d e  commencer 

, . m... :kP 
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I'imtallation des quatre premiéres 
rangées de pierres. Pendant ce 
temps, on continua toujours le tail- 
lage des pierres. En novembre. des 
paroissiens transportérent en cor- 
vée plus de I O  OOO pierres des 
champs fendues sur le site des tra- 
vaux. Puis en décembre, on acheta 
du bois de charpente à 50 $ les 1100 
pieds et du bois de sciage à 40 $ les 
1000 pieds. 

En avril 1921, on recommença les 
travaux que l'on avait dû  arrêter en  
raison des rigueurs de l'hiver. 



Puis au mois de mai, quatorze 
prêtres assistèrent 31 la cérémonie 
de la bénédiction de la  pierre angu- 
laire par Son Éminence le cardinal 
Louis-Naeaire Bégin. A cette occa- 
sion, plusieurs citoyens des paroisses 
voisines participèrent à cet évkne- 
ment. 

Pendant Les travaux de l'église. 
un accident se produisit. M .  Gau- 
dias Mactineau se f i t  briser un pied 
par une roue ii alluchoas. Même si 
ce fut un accident assez grave, celui- 
ci s'en remit sans demeurer infirme. 

Le ler juillet 1921, on continua la 
construction de l'église en débutant 
le montage de la charpente du toit. 
C'est le couvreur, M.  Cyrille La- 
brecque, de Québec, qui amorça 
les travaux le 15 juillet, au montant 
de 4500 3. 
Le 13 août, on assembla les pre- 

rniéres pièces di] clocher qui furent 
faites e i  quatre séries de panneaux 
superposés par terre, et ensuite his- 
sbs avec des poulies. Puis le 21 août, 
on posa les demibres pierres des 
t rankpts.  On veut alors f~ la vodte 
le plus t6t possible afin de bénkfi- 
cier des échafaudages déjà montés. 
A cet effet, les paroissiens souscri- 
vaient la somme de 7000 S. 

Le 20 octobre 1921. tout I'exté- 
rieur de l'église fu t  terminé. Les 
environs furent donc nivelEs: la ter- 
rasse. le perron en pierres et le 
trottoir en ciment jusqu'à la rue. 

11 restait maintenant l'intérieur à 
termi~ier. Il y eut des soumissions 
faites pour ces travaux, toujours se- 
lon les plans et devis de l'architecte 
J .  S. Bergeron. Une soumission de 
I l  50r) S fut acceptte par Monsei- 
gneur Chouinard. M.  F. X. Lam- 
bert et les paroissiens prockdkrent 
au prisage de lattes mblsilliques, 
ainsi que du plâtre fait par Turgeon, 
Letellier et Villeneuve. 

Ea mai 1922, on fabriqua les 
bancs. l a  chaire e l  les boiseries. Les 
bancs furent codectionnCs par M.  
Gagnon, de L'Islet, à raison de IO $ 
le banc. La chaire fui construite par 
M. H. Gagnon & Cie, de Montréal, 
au coilt de 350 S .  On ajouta 50 $ de 

Et ça continue .., 

La cumtruction tire à sa fin 



plus afin de  couvrir tes frais de 
transport. On acheta ensuite la table 
de communion au coGt de 40 S, et 
la lampe du sanctuaire fut  le don 
d'un paroissien. Quant au chemin 
de la croix, il fut fabriqué et installé 
par M.  Richie Bergong. Chacune 
des stations, à 25 S l'unité, eut un 
donateur. Puis, enfin, on installa les 
stalles du choeur dans Ia nef mesu- 
rant 45 pieds et  5 pouces de haut,  
ainsi que les cent vingt-quatre 
bancs. 

Le 18 juin 1922, l'abbé Edmond 
Caron, enfant natir de Dosquet et 
professeur au Collège de Lévis, cé- 
lébra la première messe dans I'k- 
glise, le jour de la Fête-Dieu. 

Le 16 juillet 1922, la bénkdiction 
de l'église eut lieu par le Cardinal 
Bégin. À cette occasion l'abbé Al- 
fred Langlois presida la messe, as- 
sisté des abbés E. Caroa et R .  Cré- 
pin. 

Dans la soirCe, les paroissiens as- 
sistkrent A un feu d'artifice sur la 
place de l'tgljse. 

Premiers madages à l'église 
Dans les registres paroissiaux, les 

deux premiers mariages furent les 
suivants : Herménégilde Cayer, iib 
d'Ernest Cayer et de Delphjne Mar- 
tel, qui épousa, le 15 aoUt 1922, 
Georgiana Martineau, fille de Phili- 
bert Martineau et de Delphine Vi- 
ger. Puis le 10 octobre 1922, Louis- 
Arthur Themen. fils de Joseph 
Thenien et d'AdClia CtirCtien, unit 
sa destinée $ Louise-Anna Croteau, 
fille d'Aubert Croteau et de Sara 
Mailly. 

Premiers baptêmes à l'église 
Le 19 juillet 1922, Monseigneur 

Chouinard baptisa Marguerite Poi- 
tras, iiUe d'Octave Poitras et d'Al- 
phonsine Morin. Puis le 30 juillet 
1922, fut cdltbré le baptême de Jo- 
seph André Charest, fils d'Alfred 
Charest et d'Eugénie Viger. 

Premières sépultures à l'église 
Le 30 aoQt 1922, Marie Agathe- 

Jeannette Martineau dectda 21 l'âge 
de 2 mois. Ceile-ci ttait la fille d'Al- 
phonse Martineau et d'Eugénie Bre- 
ton. Puis. Joseph Laurent Poulin 
décéda le 22 décembre 1922, h l'âge 

Premitre communion d'un groupe d'enfants 



Installaiidn des cloches Bkn6dictioti de lb6~lise 

de 2 ans et 9 mois. 11 était le Iils Mme Joseph Themen, marguillier Octave en l'honneur du patron Saint- 
dlAiphonse Poulio et dlAntonia en charge. On la baptisa Joseph Octave. 
Houde. 

Nos cloches arrivèrent de la Fon- 
derie Paccard, de la Haute Savoie 
en France, le 27 novembre. Celles- 
ci provenaient de dons totalisant 
450 S .  On installa les cloches dam 
le clocher. 

Toutefois, comme l'hiver était ar- 
nvC, la bénédiction des trois cloches 
se fit seulement le 10 juin 1923 par 
Monseigneur 30s Halley. 

Une foule nombreuse, dont plu- 
sieurs dignitaires du clergC, ainsi 
que nos députés; M. T. Vien et J. N. 
Francoeur, assistkrent à cet événe- 
ment. À cet te occasion. on organisa 
un grand banquet de deux cents 
couverts dans 1 'ancienne chapelle. 
Puis, c'est a 7 heures du soir que L'on 
entendit la tonalité en fa, sol et la 
dièse des trois cloches. La première 
cloches pesant 1765 livres lut don- 
née par Mme Octave Ratté. Elle Eut 
baptisée sous les noms de Jésus, Pie 
XI, Louis-Nazaire et Célina (nom 
de la donatrice). La deuxième. don- 
née par M. et Mme Joseph-Eugéne 
Poitras. fut baptiste Marie, Paul- 
Eugène, Joseph et Eugénie, soit les 
noms des donateurs. Celle-ci pesai1 
1300 livres. La dernière, à peu près 
du même poids, fut offerte par les 
paroissiens et présentée par M.  et 



tant que pasteur. En 1946. il nous 
quitta afin de prendre sa retraite 
Sainte-Foy. 

Bourgeoise Poilras h l'orgue 

Le 18 juillet 1924, J .  P.  Gauvin. 
de Saint-Jean-Bap tis te de Québec, 
confectionna les autels latéraux, et 
en 1926, on fit l'achat d'un orgue 
Casavant de Saint-Hyacinthe sur 
tequel plusieurs organistes se succé- 
dèrent: Mlles Bourgeoise ei Eugé- 
nie Poitras, Mme Marionne Moffet 
Bergeron, Mme Jeanne Côté La- 
chance, Mlle Solange Roude, Mlles 
Diane et Monique Cdté, Mlles Mo- 
nique LCvesque ainsi que Claudia 
Houde. 

Notons que Mme Yvonne Be~ge- 
ron Turcotte fut organiste pour les 
cérémonies des Enfants de Marie 
qui avaient lieu une fois par mois. 

Par ailleurs. Mlle Bourgeoise Poi- 
tras fut l'organiste de notre premier 
choeur de chant qui était constitué 
comme suit: 

Maître-chantre: M. Castooguay. 
chantres: Octave Poitras, Alphonse 
Poulin, Fortunat Lemay, Philippe 
Bibeau, M. Desbarnais, Georges 
Caron, Ronaldo Lehoux, Alexandre 
Houde. 

Les sacrhtains 
La paroisse de Saint-Octave vit 

passer quelques personnes qui se 
dévouérent plusieurs années h l'en- 

tretien de l'église, du presbytère, 
des terrasses et du cirnetihe. En 
voici la liste : 
TClespbore Therrien 1920-1935 
Ovila Croteaii 1935- 1947 
Lucien Rousseau 1947-1955 
Émile Gosselin 1955- 1957 
Roland Fournier 1957-1982 

L'abbé Louis-Phiüppe Sylvain 
( 1928-1946) 

L'abbe Louis-Phjlippe Sylvain fut 
ordonnk prCtre ie ler  mai 1915. Le 
curé Sylvain laissa sa charge d'au- 
manier B Saint-François-de-Beauce 
en 1928, et il nous accorda ses ser- 
vices pendant dix-huit annkes eu 

L'abbB Louis-Philippe Sylvain 

L'abbé Léon Viens (1946-1947 1 
Retiré à la Maison provinciale 

des Sceurs Saint-Joseph de Saint- 
Vallier A Québec, I'abbk Léon Viens. 
ordonné prêtre le 17 mars 1907, s'é- 
loigna de ça douce retraite en 1946 
pour quelques mois, afin de venir 
assumer la charge de pasteur à Dos- 
quet jusqu'h l'arrivée d u  curé Cha- 
bot. 

L'abhé Auguste Chabot (1947-1955) 
Le 13 avril 1924, l'abbé Chabot 

fut ordonné prêtre. Celui-ci quitta 
Saint-Michel-de-Bellechasse où il 
était vicaire, et vint s'établir à Dos- 
quet en 1947 où il f u t  curé pendant 
huit ans. II se dévoua beaucoup 
pour ses paroissiens. Cependant, en 
1955, il nous laissa pour la paroisse 
de Notre-Dame-des-Laurentides. 

L'abbe i\ugusleCbaboi 

L'abbé Edouard Gariépy 
(1955-1962) 
L'abbé Êdouard Gariépy fut or- 

donné prêtre le le' juillet 1934. Le 
curé Gariépy partit de Sainte-CIO- 
tilde en 1955 pour venir assumer la 
charge de notre paroisse. En 1962, 
il nous laissa afin d'être pasteur à 
Lauriemlie. 

L'abbé Robert Létourneau 
(1962-1965) 

Le 18 mai 1940, l'abbé Robert Lé- 
tourneau f u t  ordonné prêtre. Par la 



L'abbe K o b e r ~  Leiourneau 

suite. il fut directeur des élèves au 
Collège de Lévis. En 1962, il quitta 
cet endroit afin de venir exercer ses 
fonctions de pr&tre à Dosquet. 
Aprés quelques années, soit en 1965, 
il démkoagea à Québec. et ensuite 
a Laurierville où il demeure main- 
tenant. 

L'abbé Rosario Doylc 

L'abbB Rosario Doyle 
( 1965 ii ce Jour) 

Ordonné prêtre le 17 mai 1939, 
l'abbé Rosario Doyle laissa Saint- 
Luc-de-Dorchester pour prendre en 
charge les âmes de notre paroisse. 
D'ailleurs, il réside toujours à cet 
endroit où  il vit avec nous tous les 
problkmes actuels. Étant un pasteur 
dévoué, il sait ménager les suscepri- 
bilités de chacun, et l'une de  ses 
grandes qualitts est de savoir très 
bien écouter ses parokieas. Longue 
\le parmi nous notre curé, M. RO- 
sario Doyle ! 

VICAIRES 

L'abbé Iean Nadeau (1957) 
Ordonne prêtre en  1954, l'abbé 

Jean Nadeau nous vint du Sémi- 
naire de Saint-Victor afin d'exercer 
ses fonctions de vicaire à Dosqiiet, 
en 1957. Il nous quitta ensuite pour 
ê t ~ e  vicaire dans la paroisse de Saint- 
Pie X à Québec. 

L'abbk Pierre Lagact 

L'abbé Pierre Lagacé (1959-1962) 
L'abbt Pierre Lagacé fut  ordonné 

prêtre le 31 mai 1958. L'abbé La- 
gack, jeune prêtre, vint en 1959 ai- 
der I'abbk Gariépy pendant quel- 
ques années dans notre paroisse. Il 
quitta Dosquet pour s'installer à 
Saint-Michel-de-Bellechasse, et en- 
suite à Laurierville. Il décéda à I'âge 
de 33 ans, le 23 juiilet 1967. 

Rénovation de I'égllse 
(1979-1982) 

II y avait déjà longtemps que les 
autoritCs de la Fabrique déploraient 
l'état pitoyable dans lequel se trou- 
vait le temple paroissial : toute cou- 
leur avait perdu son kclat original, 
le plâtre commençait à se desagré- 
ger dangereusement, et le manque 
d'isolation faisait monter en fléche 
les factures de chauffage. 

C'est donc en 1979 que I'on releva 
le grand défi de rafraîchir notre 
église. Cependant, on  n'avait pas 
d'argent et on ne voulait pas s'en- 
detter, mais il fallait rénover. De- 
vant l'urgence de la situation, le 

Conseil de la Fabrique, appuyé des 
paroissiens, forma un comité qui 
mit en  brade les travaux. C'est 
alors que débutèrent les grandes ré- 
parations qui furent &parties sur les 
hivers 1979, 1980, 198 1 et 1982. 

Le pMre des murs fut enlevé 
complètement. On isola avec de la 
mousse d'urkthane, on posa des 
lattes, ainsi que le gyproc e t  la pein- 
ture. Les murs furent peinturés au 
rouleau, et la voGte au fusil. Un pa- 
roissien réussit un exploit en pom- 
pant cinq gallons de peinture dans 
la voûte en trente minutes. On uti- 
lisa trois cent six gallons de pein- 
ture. 

Le bas des murs fut recouvert de  
M veneer » de chêne que I'on a vermi. 
La voirite fut aussi nettoyée et pein- 
turée. Pendant qu'on exécuta ces 
travaux, on cél8bra les messes au 
Centre Social. 

L'ensemble des paroissiens colla- 
borèrent bénévolëment à I'entre- 
prise. Pas un sou ne fut payt en sa- 
laire. 

Le premier versemenr à la caisse 
de la trésorerie fut une pièce de 
IO$, trouvée dans l'église au dkbut 
des travaux. Des génkreux dons 
d'argent et de matCriaux furent 
fo& dircrktement : les uns acquit- 
taient les factures. d'autres fournis- 
saient des camions, autos, rrac- 
teurs, huile, gaz, soudure, fusil 21 
peinture, outii, bois, écliafaudages, 
etc. ... et m&me les autels et les sta- 
tues, par la main habile d'un artiste 
de chez nous, prenaient un air de 
fête. 

Des dames agrémentaient les 
ternos d'arrêt en offrant le lunch et 
le café. De plus, une importante 
équipe s'occupa de faire le grand 
ménage aprts la pgriode des tra- 
vaux. Il y eut aussi un groupe de 
priants et priantes qui  vinrent réci- 
ter quotidiennement le chapelet 
avant la messe m u r  le succés de 
l'entreprise. Pendant les deux pre- 
mières annkes des rénovations, seule 
la prière servait d'assurance à j'é- 
quipe des travailleurs bénévoles 
puisque pas une compagnie ne vou- 



Lx pmage de lattes B I'tglise 

lait couvrir les risques d'un tel chau- 
tier. Aprbs bien des démarches au- 
près de la Commission des acci- 
dents du travail, on força en quelque 
sorte les fonctionnaires à susciter 
une assurance couvrant les travail- 
leurs non rémunér6s. 

A la fin des travaux, le secrétaire 
révdla des chiffres qui dévoilaient 
bien l'ampleur de ce gigantesque 
travail et la génkrosité des gens de 
chez nous. Les donnés suivantes in- 
clukrent la construction de la char- 
nière de notre cimetiére exkcutke 
après les travaux de l'église : 
Recettes (dons) 42 930,SO $ 
Dépenses (mattriaux) 31 572,26 S 
Surplus 1 1  358,24 $ 
Plus les intérets 5 890.27 $ 
Revenu net 17 2.48,51 S 
Heures consacrées 
B la rénovafion : 8 716 
Heures consacrées 
ii faire le ménage : 1 121 
Constnicîion 
de la charnikre : 429 
Nombre d'heures, 
au total : 10 266 

Les béodvoles l'oeuvre 

Voilà l'essentiel du bilan des 
grands travaux de rénovation de 
notre kglise dont tous sont fiers 
parce $'ils y ont donne de leur 

! temps, de leur talent, et qu'ils ' 
avaient foi en Celui qui l'habite. 



PRETRES NATIFS DE DQSQUET 

L'abbé Edmond Caron 

L'abbk Edmond Caron 
Né $ Saint-Flavien le 23 juin 1883, 

du mariage de François-Xavier Ca- 
ron, chef de gare, et de Marie Pa- 
radis, il fit ses etudes au Collège de 
Lévis et fut ordonné prêtre le 29 
mai 1910. 11 fut  étudiant au Collège 
canadien à Rome de 1910 h 1913. 
Professeur au Collège de Lévis de 
1913 à 1925, il fut curé B Saint-Gilles- 
de-Beaurivage de 1925 à 193 1.11 dé- 
céda & Dosquet le 20 juin 1933 et fut 
inhumk dans le cimetière des pre- 
tres au CoUège de Lévis. le 24 juin 
1933. 

L'abbk Joseph-Désiré Bergeroo 
Né à Mtthot's Mill le 16 mai 

1907. du mariage de William Berge- 
ron ei de Phiioméne Croieau, il f i t  
ses études classiques au Collége de 
Lévis. En 1930, il entra au Grand 
séminaire de Qukbec et fut ordonnk 

prgtre b Dosquet le 8 juiiiet 1934.11 
lut nommé vicaire à Sainte-Ger- 
maine-de-Dorchester où il demeura 
pendant dix-huit ans. Il fut curé de 
Saint-Louis-de-Gomague, de  Saint- 
Samuel, de Saint-Damien ainsi qu'au- 
mbnier B cet endroit. Depuis 1984, 
il est retraité et réside au Pavillon 
Saint-Dominique. 

L'abbé Jules Mercier 

L'abbb Jdea Mercier 
Nk B Sainte-Agat he-delotbi- 

nière, il est le fils d'Édouard Mer- 
cier et de Blanche Malouin. Tl fut 
ordoané prêtre par Monseigneur 
C. O. Garant, le 4 juin 1950. Ii fonda 
la mission du Québec au Paraguay 
de 1960 h 1968. À son retour d'Amé- 
rique du Sud, il fut nommé curk $ 
Saint-Patrice-de-Beaurivage, à Beau- 
mont, à Sainte-Foy, et aumônier à 
l'Hôtel-Dieu. 11 est présentement 
curé à Boischatel. 

- 

Pbre Maurice Carrier, s.v 

L'abbé Maurice Carrier 
Né a Dosquet le 7 septembre 

1923, du mariage d'Alphonse Car- 
rier et de Marie-Beuve Garneau. il 
fit son cours classique chez les Péres 
de Saint-Vincent-de-Paul. 11 fut or- 
donné prêtre le 17 juin 1951 à Que- 
bec. 11 travailla pour la jeunesse au 
Patro Saint-Vincent-de-Paul et fut 
predicateur de retraites. U ouvrit un 
Centre Dieu h Place Fleur de Lys, 
où il est aumônier. 

L'abbé Josaphat Rousseau 
Né h Sainte-Anne-de-Berlin au 

New Hampshire, le 2 décembre 
1920. du mariage de Louis Rous- 
seau et de Marie-Anna Fréchette, il 
fit son cours classique au Seminaire 
Sacré-Coeur de  Saint-Victor-de- 
Beauce de 1950 1958. 11 fit son 

L'abbk Jos~pbat Rousseau 

Grand seminaire à Nicolet de 1958 
à 1962, et fut ordonnk pr&ire en 
1962 par Son Excellence Mgr Al- 
bertus Martin. II fut vicaire à Gen- 
iùiy de 1962 1965, et h Saint- 
Grégoire de 1965 à 1970. Par la 
suite, il fut vicaire h Drumrnond- 
ville de 1970 1972.11 est préseate- 
ment curé au Sacré-Coeur de Le- 
mieux. 



RELIGIEUX ET RELIGIEUSES NATIFS DE LA PAROISSE 

L. 
Sr Herroéline Cayer, Petite Franciscaine de 
Marie. Entrée en 1904. Pie de Namire Cayec 
et d'Arlh6mise Forlin. Décédée Baie Saint- 
Paul, l e  25 mars 1984, I'igc de 100 ans er 7 
mois 

Sr Florence Picard. Notre-Dame, Québec. 
Enirte en 1926. Fille d'Honor6 Picard et de 
Marie-Louise Rousseau 

Sr Alice Derners. Pe &uel Secour;. Saint- 
Damien. Envee en 19%. pille de Joseph De- 
mers el de Marie Bédard 

Saint - Oefave- 

Sr Jeanne Houde, Perpeii~el-Secourç, Saint- 
Damien. Entrie en 1922. FiUe de lvhnny 
Houde et de Délima Bergeron 

Sr Lucienne Deshamais, Sainte-lcanne- 
d'Arc, Sillery. Enirke en 1929. Fille da Je 
sepb Desbarnais et d ' A ~ a  Desrochers 

Sr Cecile Boudresult. Bon Par;teur. Entrée 
en 1942. Fille d'Aim6 Boudreauli et de Ma- 
rie-Louise Dion. DecBdee en 1968. b Québec 

Sr Bernadette ilemers. Perp12tuel-Secours. 
Saint-Damien. EntrCe en 1922. Fille de Jo- 
seph Deniers et de Marie BCdard 

Sr Iiéne Prechette, Saint-François-d'Assise. 
Charlesbourg. Enirte en 1931. FiUe de  La- 
zare Préchelte et de Cemne Côte 

Sr Jeaonçtle Dcmers. Pt: eiut.1 Secours. 
Saint -Damieo. Enirée en 1 9 8  ~ i l l é d ' ~ r r  hur 
Derners et de Grorgine Houde 



Sr Sione Demea, Perpéiuel-Secours. Saint- 
Damien. Enrrée en  1950. Pilie d'Anhur De- 
mers et de Georgine Houde 

Sr Monlque Demars. Chanlede-Saint-Louis. 
Shawinigan. EnrrCe en 1960. Pille d'Arthur 
Demers el de Georgine Houde 

Sr Gracia Rousseau. Jesus-Marie. Sillery. 
Entrée en 1951 Fille de b u i s  Rousseau et 
de Mane-Anna Prechelle 

Sr Cannelle Bisson. Augusiine de la MisCri- 
corde-de-Jésus, Roberval. Enlrée en 1964. 
Fille d'AmCdke Bisson ei  de Mane-Rose Ca- 
Qnon 

Sr Siruonne Boudreault. Augustine de la Mi- 
séricorde-dedksus. Saioi-Georges-de-Beauce. 
Entrée en 1957. Pille d'AimB B o u d ~ a u l t  et 
de Marie-Louise Dion 

Frkre Benoît Demers. FrCre des Ecciles Chrk- 
tiennes. EntrC en 1931. Filsd'Alpbee Derners 
et d'obélinc Laroche Dkckdé à Sainte-Foy. 
1ç 5 aolit 1936, l'âge de 23an.s 

Frdre Claude-Rkginald D'Auteuil, Prkrc Ma- Prkre Denis Charcsl, Oblat des Seniles-de-  
riste, Qukbec. Enird en 1958. Fils d'Alcide Marie. Cap Rouge. Entrk en 1967. Fils de 
D'Auteiiil et d'Alma C6iC Louis Charest ei d'Ernestine Imbaull 



LISTE DES MARGLmLIERS 

1912 
Joseph Poil ras 
Samuel Cayer 
Joseph Viger 

1913 
Jean Houde 
Leon Charest 
Alphonse Payeur 

1914 
WiUiam Bergeron 
Pierre Bergeron 
Globodse Bibeau 

1915' 
Pieme Bergeron 
Alphoase Bibwu 
b u i s  Vieer " 

1910 
Alpbow Bibeau 
Louis Viger 
Télesphore Therricn 

1917 
b u i s  Viger 
TQespbore Themien 
Honore Paquet 

1918 
Tklespbore Themen 
Honore Paquei 
Arthur Turcotte 

1919 
Honore Paquet 
M h u t  Turcoire 
William Laroche 

1920 
Arthur Turcolte 
William Larocbe 
Iliseob Themen 

1921 
William Laroche 
Joseph Tberrien 
Ztnaphon Bergeron 

1922 
I m p h  Thernen 
Zgnapbon Bergeron 
Rtmi Croteau 

1923 
Zknaphon Bergeron 
Rtmi Croteau 
Damase Beaudoin 

1924 
Rtmi Croteau 
Damase Beaudoin 
Alfred Lambert 

1925 
Damase Beaudoin 
Alfred Lambert 
M r e d  Mailloux 

1926 
~ l i r e d  Lambert 
Mred Mailloiix 
Ernest Caver 

1927 
M r e d  Mailloux 
Ernest Cayer 
Xavier Turcoite 

1928 
Ernesl Cayer 
Xavier Turcotie 
Gaudias Blais 

Saint- Oetavg- 

1929 
Xavier Turcoite 
Gaudias Blais 
Louis Rousseau 

1930 
Gaudias Blais 
Louis Rousseau 
Désire Cayer 

1931 
Louis Rousseau 
Desiré Ca y er 
Alphonse Camer 

1932 
Dtsu.4 Cayer 
Alpbonse Camer 
Phrlibert Mariineau 

1933 
Alphonse C h e r  
Philibert Mariineau 
Edmond Caver - - 

1934 
Philibert Manineau 
Edmond Caycr 
Cyprien Tremblay 

1935 
Edmond Cayer 
Cyprien Tremblay 
Napoleon Charest 

1936 
Cyprien Tremblay 
Napol6oa Cbarest 
Aimé Bergeron 

1937 
Napolton Chatest 
Aime Bereeron 
Ociave P o i t m  

1938 
Aime Bergemn 
Octave Poitras 
Ferdinand Paquet 

1939 
Octave Poilras 
Ferdinand Paquet 
Pbilippe Charesi 

1940 
Ferdwand Paquci 
Philippe Charesr 
Wenceslas Croieaii 

1941 
Philippe Charesr 
Wencesias Croieau 
Alcide Molfet 

1942 
Wencçslas Croieau 
Alcide Moffet 
Pbilkas Fournier 

1943 
Alcide Moffçt 
Philkas Fournier 
Achille Lehoux 

1944 
Philias Fournier 
Achille Lehoux 
François 82dard 

1946 
Achille Lehoux 
Prançois Btdard 
Marual Houde 

1947 
Prançois Bedard 
Martial Houde 
Banhtltmi Mailloux 

1948 
Martial Houde 
Barthklkmi Mailloux 
losapbai Côrk 

1949 
Barth616mi Mailloux 
Josaphat Côte 
Delphis Bergeron 

1950 
Josaphat C6tk 
Delphis Bergeron 
Aimk Houle 

~ i m e   oul le- 
Philippe Sévigny 

1952 
Aime Houle 
PhiGp e Sérigny 

re Fontaine ALf J' 
1953 

PMip eSei.igny 
Alf re f~on ia i  ne 
Alphonse Poulin 

1954 
Alfred Fontaine 
Alphonse Poulin 
Arthur T h e m e n  

1955 
Alphonse Poulin 
Arthur Themen 
Jo.wahar Molfer 

1956 
Arthur Themien 
Josaphar Moffet 
Ovila Croteau 

0 v i l i  Croteau 
Alberi Rousseau 

1958 
Ovila Cmteau 
Albert Rousseau 
M b u r  Demers 

1959 
Albert Rousseau 
m u r  Derners 
Albert Nadeau 

196û 
Artbur Demers 
Albert Nadeau 
Alphonse Paquei 

1961 
Albert Nadeau 
Alphonse Pa uei 
Jaepb  ~eiitc'lrrc 

1962 
Alphonse Paquei 
Jmeph Peiiiclerc 
Antonio Faucher 

1963 
Joseph Petitclerc 
Antonio Faucher 
M r e d  Trembla y 



1964 
Antonio Faucher 
Alfred Tremblay 
Hervt Houde 

1 %5 
AUred Tremblay 
Hewé Houde 
GCrard Bergeron 
rem lacé% ar 
RCaP~aroc!e : 
Donal Ttircoiie 
Géranl Poil ras 
Uopold Rousseau 
Modesle Btland 
Alonzo CBtt 

19bî 
Gérard Poiiras 
Leopold Rousseau 
Modeste Beland 
Aonzo chté 
Henri Breron 
Georges Themien 

1967 
Mode~ie Beland 
Alon7.o CCbre 
licnn Breton 
Georges Themen 
Laiiis Mercier 
Alcide Deshamais 

1968 
Henri Breion 
Georges Themcn 
h u i s  Mercier 
Alcide Dedurnais 
Jose h Charesi 
~ o é r ~ t d a r d  

1969 
b u i s  Mercier 
Alcide Desharnais 
Joseph Charest 
20.21 Rtdard 
Gcvr es Henri Houde 
~si,k-kmile Moltei 

1970 
Joseph Charesl 
Zoel Bkdard 
Geor es Henri Houde 
~aul-fimile Moffei 
Oscar Themen 
fimilien 'I'remblay 

1971 
Paul-Émile Motfct 
Oscar Themen 
Emilien Tremblay 
Gernrd Charesi 
Maiiricr Breion 
Gérard Rousscau 

1972 
etnilien Tremblav 
Gérard Cbarest 
Maurice Breion 
Gtrard Rouueau 
Eugbne Charest 
Raymond Mollet 

1973 
Maurice Breton 
Gerard Rousseau 
Eugéne Charest 
Raymond Moflet 
Albert Turcoi te 
Denis Bergeron 

1974 
Eugéne Charesi 
Raymond MoiIei 
Alberl Turcotte 
Denis Bergeron 
Jean-Rent Côié 
Jean-Chsrles Savoir 

1975 
Albcrr Turcotte 
Denis Bergeron 
Jean-Rend Chtt  
Jean-Chalres Savoie 
Jean-Luc Bibeau 
Claude Turcorle 

1976 
lean-Rent Côié 
Jean-Charles Savoie 
Jean-Luc Bibeau 
Claude Turcolte 
Normand Rousseau 
Philippe Houde 

1977 
Jean-Luc 13ibeau 
Claude Turcotte 
Normand Rousseau 
Philippe Houde 
André Molfettc 
Laureat Motfei 

1978 
Normand Rousseau 
Philippe Houde 
André Mollette 
LaurSat Mofler 
Hervé Laroche 
Lionel Paquet 

1919 
Andrk Moffeite 
Laurtat Moltct 
Hervd Laroche 
Lionel Paquet 
Marcel Bédard 
Claude Lawrdikre 

1980 
Herve Larocbe 
Lionel Paquet 
Marcel Bédard 
Claude Laverdière 
Edmond Cayer 
Rosaire Charesi 

1981 
Marcel Bedard 
Claude Laverditre 
Edmond Cayer 
Rosaire Charesi 
Aurèle Dubois 
Jean-Guy Bergeron 

f 982 
Edmond Cayer 
Rosaire Charesi 
Aurele Dubois 
Jean-Guy Bergeron 
Jean Houde 
Claude Lavcrditrc 

1983 
Aurele Dubois 
Jean-Guy Bergeron 
Jean Houde 
Claude Laverdière 
André Houle 
Robert Lévesque 

1984 
Jean Houde 
Claude Laverditre 
Andr6 Houle 
R O ~ C R  Ldvesque 
Julien Bourdon 
Richard Croieau 

1985 
h d r a  Houle 
Robert Lévesque 
Julien Bourdon 
Richard Crozeau 
Jean-Guy Chayer 
Michel Turcotie. 
remplac6 par: 
Aurèle Dubois 

1986 
Roben LRi,esque 
Julien Bourdon 
Richard Croteau 
Jean-Guy Chayer 
Aurele Dubois 

1487 
Richard Croteau 
Jean-Guy Chayer 
Aurèle Duboiv 
Dvnat Turcotre 
Manclte Boisvert 
Juliette Mercier 



Divers mouvements de la paroisse 

Cértmonie d'ordination de I'abbk Joseph Dé- Reposoir de la PCte-Dieu 
sir6 Bergeron A Dosquei, en juillet 19.34 

Dans la paroisse de Dosquet, il y Les Enfants de Marie 
a eu, et il y a encore, des rnouve- Le Mouvement des Enfants de 
ments religieux tels que : Marie fut fondé, dans la paroisse, 

$ig 

"II! 

- . *.+ ..--- - z:-- -*-- 
Fêre de Marie 

par Monseigneur Hilaire Chouinard, 
le 7 octobre 1928. La prksidente 
etait alors Mme Émilia Bergeron, 
assktke de Soeur Irène Fréchette, 
ainsi que de Mme Laure-Anne Car- 
rier. Mme Juliette Caron était se- 
crétaire en plus de Mlles EugCnie 
Poitras ainsi qu'Y vonne Mailloux. 

Voici la liste des prksidentes: 
Émilia Bergeron 1928 fi 1930 
Juliette Caron 1931 à 1937 
L. A. Carrier 1938 
Eugénie Poitras 1939 à 1941 
Laura Blais 1942 
GermaineLambert 1943à1947 
Germaine Blais 1948 à 1949 
Jeannette Moffe~ 1950 à 1956 

On réorganisa le mouvement en 
1956, 
Rita Then-ien 1957 
P. Jeannette Fournier 1959 à 1963 

Les derniers reg$ res finissent le 
1 1  janvier 1963. Etant donne le 
manque de  sujets, le mouvement 
arrêta progressivement. 

Les Dames de Sainte-Anne 
Voir page 55.  

La Ligue du Sacré-Coeur 
Aucun registre. 



Les Lacordaires et leaune-d'Arc 
Aucun renseignement. 

Le Renouement conjugal 
Ce mouvement débuta dans les 

années 1970-1980, lorsque quinze 
couples, mariés depuis quelques an- 
nées, furent soucieux d'améliorer 
leur vie à deux. Ils se donnèrent la 
chance de mieux se comprendre, 
d'apprendre a dialoguer et d'appro- 
fondir leur amour en vivant un 
u week endi, débutant le vendredi 
soir et se terminant par une messe. 
le dimanche après-midi. Ces per- 
sonnes avaient étC contactées par 
d'autres qui en avaient fait l'expk- 
rience et qui la souhaitaient à ceux 
qu'ils aimaient et qui leur tenaient 
beaucoup coeur. Aujourd'liui. 
même si le mouvement est moins 
actif. ces K week ends )> se vivent en- 
core et sont identifiés par les noms 
Renouement conjugal ou c Maniage 
Encounter ». 

Cours de relations bumaines 
Les cours de relations humaines 

connurent aussi une très grande 
vogue parmi les paroissiens. Ils dé- 
butbrent en 1971, ei environ cent 
personnes en firent partie. 

1 I 
- Id- . - 

.y/ w r C )., . . - 
Procession de la Fêle-Dieu 

Mouvement charismatique 
Pour ce  qui est du ressourcement 

religieux, certaines personnes vé- 
curent les Biscoumes du temps de 
l'abbé Garikpy dans les aiuikes 1950, 
er des couples suivireni dans notre 
paroisse des cours d'Orientation des 

foyers. Depuis le 17 septembre 1981, 
un groupe de personnes se réunit 
tous les lundis soirs pour le besoin 
de notre humanité. On y médite 
aussi sur la parole de Dieu. Ces 
groupes de prières charismariques 
Sont ouverts à tous. 

Creche vivante. Marie, Gineite Chayer. Joseph, Jean-Guy Chayer. Jksus. Jerame Chaycr. 
Ange B !'avant: Bric Moforte. Ange lkminin: Sonia Bkdard. Ange masculin: Eric Houde. 
Noel 1984 



Service initiation aux sacrements 

Le Service d'initia~ion aux sacre- 
ments a été fomC S la demande des 
évêques par le C.P.P. Notre r81e est 
d'aider les jeunes et leurs parents 21 
la préparation immédiate des sacre- 

rest . 

men& et de favoriser l'intégration 
ainsi que la participation B la vie de 1 
la communauté. I - Chacun des membres s'implique , 
avec inttr8t 2 mettre en oeuvre , , , 
avec le pasteur, l'initiation sacra- , 
mentelle des jeunes. Les catechètes ' 
du pardon eucharistie étaient Marie- 
Isabeiie Boissonneault et Marie- I . 
Jeanne Rousseau. Puis, pour la con- 
firmation: Juliette G .  Mercier, Ga- 
brielle Boudreault et Dolorès Cha- 

S.I.S..1986-1987. h I'avani (de g. à ci.) : Mant-Jeanne Rousseau, Rosario Do) le et Dolorks Chs- 
resi. A l'arrière : Mane-Rme Laverdière. Jeannine M. Moileite. Gabrielle Boudreaull. Andrçc 
Moffet. Aline Paquei. Juliette Mercier et Lucie Levesque 

Membre de la chorale du samedi solr. A l'avant (de g. $ d.): Moniqua Livesquz. organiste. An- Marie-Ls~~helle B o ~ r s o n ~ i c a u l ~ ,  csrr- 
nie Charesi. Melanie Turcotie, Manine Larocbelle er Annie Moffetre. A I'ariitre: Damien chèie des sacremeiits du pardon el cu- 
Mercier. Yran Paquet, Lucie Chareri, Léandre Bibeau. Mariine Charest, IIuguerie Charest. chaiisiie au S.I.S. 
Nancy Charest, Chrisriane Paquet et Lyne Moffeiie 

Membres de la chorale du dimanche. A l'avant (de g. à d.): Florian Moreau. Dolods t. Cba- 
rest. Jeanne Lachance, nitrc-ie Charest et  Laurkai Mofïet. A I'amkre: Claudia Houde. orga- 
iiiste. Marguerite Bédard. Raymond Paquei. Btatnce Larose, Donald Moreau et Ctrard Cha- 
rest. Hommages à Mme Lachance qui fut organisir pendant 46 ans 



Mouvement des Femmes Chrétiennes 

La Congrkgation des Dames de 
Sainte-Anne lut fondée Saint- 
Octave-de-Dosquet en octobre 1952 
par M. le curé Auguste Chabot. 
Par la suite, le premier Conseil 
fut lormC de Mme Martial Houde, 
présidente, Mme Aimé Bergeron, 
Mme Josaphat C6t6, Mme Alphonse 
Bibeau, Mme Albert Rousseau, 
Mme Gérard Biron, Mme Aiphonse 
Paquet et Mme Alphonse Poulin. 

Les présidentes depuis 1952 : 
Mme Martial Houde (1952-19563, 
Mme Ovila Croteau (1956-19611, 
Mme Georges-Henri Houde (196 1 - 
1968). M m e  Arthur Fournier (19681, 
Mm< 1:)onat Turcotte (1969), Mme 
Arthur Croteau (1970-1972), Mme 
Raymond Rousseau (1972-1978), 

Mme Arthur Fournier (1978-19811, 
Mme Alberta Paquet (1981-1983), 
Mme Simone Gingras (1983-1985) 
et Mrne Marie-jeanne Rousseau 
(1985-1987). 

En 1957, 118 membres s'inscri- 
virent au registre. Ces femmes se 
dévouèrent au service de la com- 
munauté et de la famille surtout par 
le témoignage de leur vie person- 
nelle d'épouse et de mère chrétierme. 

En 1962. les évêques du Canada 
demandèrent que nous devenions 
un Mouvement d'action catholique. 
L'heure fut  venue de transformer 
ses structures et ses mentalitts. En 
décembre 1966, il portera dans I'a- 
venir le nom de Mouvement des 
Femmes Chrétiennes (M.F.C.) De- 
puis, plusieurs personnes se dé- 
vouérent comme dirigeantes : Mmes 
Alcide Bergeron et Juliette G. Mer- 
cier furent secrétaires pendant plus 
de dix ans chacune. 

Le but du mouvement est de 
Iaire prendre conscience à chacune 
de ses possibilites, de créer une 
mentalité chrétienne positive en vi- 
vant les événements à la lurnikre de  
l'Évangile, de susciter chez les 
femmes une implication dans la vie 

paroissiale, d'intégrer les femmes 
de tout âge, de  toute condition et 
de toute culture, en plus de deve- 
lopper un esprit de charité et de 
collaborer à l'action de l'Église. 
Nous contribuons aussi h rendre I'É- 
&se présente en agissant selon notre 
devise: a Servir la famille, le milieu 
social et la communauté de foi S .  

Aujourd'hui no ire mouvement 
regroupe 75 membres. Nos réu- 
nions aident h changer nos mentali- 
tés b la lumikre de  1'Evangile et 
nous permettent de développer un 
thème de réflexioo. 

Depuis 7 ans, nous organisons la 
fête du mariage chrétien. Le mou- 
vement est de plus ouvert à toutes 
les femmes de la paroisse. 

Notre exécutif actuel est tormé 
de M.  l'abbé Rosario Doyle, aumô- 
oier, Marie-jeanne Rousseau, res- 
ponsable, Simone Gingras, assis- 
tante, Lucie Grant, Lucie Lévesque, 
Annette Turcotte, trésoritre, Jean- 
nine Mofferte, secrétaire, TbCrèse 
Charest, Juliette G. Mercier, &qui- 
pière diocksaine et responsable de 
secteur. 

À t'avant (de g. à i i  1 :  Lucie Grant. Simonc Gingras. Rosario Doyle. cure ci Marie-Je~oiiz Rousrau. A I'drriPre,: Marierre 
Boisvert, Lucie Lkvesque. Anneire Turcotte, luliztie Mercier. Iranninc Molletie et ThCrkse Charesl 



Fabrique Paroisse Saint-Octave-de-Dosquet 

Le Conseil de la Fabnque de Saint- Hommage egalemcnt à tous ceux Faisant partie des ancêtres et des 
Octave-de-Dosquet félicite les or- qui ont fait que cet album-souvenir gknkrations futures, nous sommes 
ganisateurs des fêtes du 7Se de la soit rédigé. C'est en quelque sorte heureux de saluer ces dernières par 
paroisse et s'unit 3 toute la popula- un lien entre le pass.4 et le futur. I'iutcmédiaire de ce livre et sommes 
tion pour rendre hommage h ceux confiants qu'elles se transmettront 
qui ont bâti ce coin de pays. ce document de pére en fils. 

Le pasteur et Irs marguilliers. Ire rangke (de g. a d . ) :  Mme Jiilieite Mercier. M .  le curé Rosario Doyle et 
Mme Marieire Boisvert. 2e rangée : M .  Donai Turcotle, M. Jean-Guy Chayer, M. Richard Croteau, M .  
Julien Bourdon ei le secrdtriire, M .  Erndric Demers 

LA PASTORALE DE DOSQUET et $ faire alliance de l'evangile sein de notre communauté chré- 
La pastorale paroissiale de Dos- dans notre vie de chaque jour au tienne. 

quet repris vie le 2 juin 1977. Celle- 
ci avait déjà existé anrérieurement. -- 
mais fui abandonnée. Le Comité de 
pastorale paroissiale a ,  première- 
ment, été repris en charge par Mme 
Juliette Mercier. II a été fondé dans 
le but de promouvoir diverses acti- 
vités dans la paroisse tant pour les 
jeunes que pour les perçonnes figées. 
Par exemple: soutenu le prêtre, 
prtparation au baptême, initiation 
sacramentelle, fête de la majorité 
(18 ansj, jeunes couples chrttiens 
ayant 1 an, 5 ans. 10 ans et  15 ans 
de mariage ainsi que la liturgie et la 
chorale. 

Nous dépendons du Conseil régio- 
nal de pastorale et du Comité diocé- 
sain (les evêques du diocèse) qui 
nous guident à répandre notre mis- La Pastorale. A l'avant (de g. à d . ) :  Gcrard Charesr, Thérèse Cbnresi, Jeaiiiiine hlolfettr. Do- 
sion de ch&tiens dans notre milieu 10rCs Charesr. À I'arrikrz: !daris-lsabrlle Boissooneaulr. Rosario Doyle, prêtre. M.-Jeanoe 

Rousseau. Julielre Mercier t t  Florian Moreau. Cécile Mowau. Marierte Bosven et Gabrielle . . 
Boudreault n'apparaissent lias sur ceire photo 





MHe Moreau i~ l'école située dans le rang Saint-Joseph Nord 

Dans ce chapitre, nous allons re- 
monter dans le temps afin de vous 
présenter la vie scolaire de notre 
municipalité. 

Au début de la paroisse, l'ensei- 
gnement était dispensé par des laï- 
ques. Les premières gcritures des 
regjstres de la municipalité scolaire 
de Dosquet remontent en juillet 
1913, soit peu de temps après la 
fondation de la Commission sco- 
laire. 

La premiére Commission scolaire 
fut fondCe le 17 juillet 1913. Le pré- 
sident de cette dlection Ctait alors 
M. 1. Eugène Poitras, maire et juge 
de paix. Le secrétaire-trésorier était 
M. J. Achille VeniUe, notaire de 
Saint-Flavien. On retrouve M. 

Ancienne ecole qui appartir ~t aujourd'hui h 
M. Daniel Desroches 

François-Xavier Caron, chef de 
gare, comme président. Les com- 
missaires furent : Zkna-phon Berge- 
ron. beurrier, Gaudias Blais. fer- 
mier et Honore Paquet, fermier. 

Uo groupe d'tlkves du rang Sainr-loscph Nord 

On embaucha alors des instiru- 
trices au prix de 150 $ par année en 
y incluant que celles-ci effectuent le 
ménage de l'école et l'entretien du 
chauffage du poêle. 

Même si nous avons !ait notre 
possible afin de retracer tous les 
noms de 00s enseignants(es), veuil- 
lez nous excuser, chers lecteurs et 
chéres Lectrices. si quelques-uns 
nous ont échappé puisque la mé- 
moue est une faculté qui tend trop 
souvent à oublier. 

Par ailleurs, nous tenoas h remei- 
cier sincèrement les institutrices qui 
n'ont fait que passer dans notre pa- 
roisse pour u n e  suppléance de quel- 
ques mois piiisqu'elles nous ont 
rendu d'appréciables services. Ce- 
pendant, nous nous limiterons h 
mentionner seulement les toutes 
premières institutrices de notre pa- 
roisse, soit les c pionnières n de I'en- 
seignement. 

LES ENSEIGNANTS (ES) 
DE NOS ÉCOLES (1913-1987) 

En 1913, Antoinette Daigle en- 
seigna h l'école du rang Saint-Joseph 
Nord ayant comme salle de classe 
une pièce de la maison chez M. D6- 
siré Cayer. 

L'année suivante, une école fu t  
construite au montant de 1 100 S, 
en kace de la beurrerie. Par la suite, 
l'école fut vendue et transformke en 
maison lamiliale par M. Daniel Des- 
roches qui l'habite depuis ce temps. 

7 f  . . .. .4 
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Lucie Allard fut enseignante h l'é- 
cale de rang situCe au village dans 
la maison de M.  Rosaire Deshar- 
nais. Marie-Anna Blanchet ensei- 
gna aussi dans une autre école de 
rang. 

On retrouve les institutrices sui- 
vantes en : 

1914-1915 
Jeaone Houde 
Marie-Beuve Garneau 
Léonie Garneau 
Marie-Anne Laliberté 
Georgiana Lemay 
Corine Beaudoin 

1915-1916 
Jeanne Houde 
LCanie Gameau 
Marie-Beu ve Garneau 
Doda Laliberté 

1916-1917 
Marie-Beuve Gameau 
Lkonie Garneau 
Bemadet te Hamel 
Georgiana Lemay 

1917-1918 
Bernadette Hamel 
Léonie Garneau 
Marie-Beuve Garneau 
Jeanne Houde 

1918-1919 
Bernadette Hamel 
Marie-Anne Laliberté 
Jeanne Houde 
Emilia Boulanger 

I r -  

. . 

Ecole de la  rouie 1 Iti Est. renovee  

1919-1920 
Clothide Nndeau 
Ludivine Rousseau 
Bernadette Hamel 
Jeaone Houde 

1920-1921 
Clothide Nadeau 
Jeaone Houde 
Ludivine Rousseau 
Bernadette Hamel 

E c o l e  de rang. rouie 1 lbi)ue$t, en 1q24 



Monsieur l'inspecteur L.O. Page 
souligna les progrès remarquables 
des éIèves de Mlles Hamel et Na- 
deau. 

Le confort s'en vient peu h peu 
dans nos écoles. On décida d'ache- 
ter une chaise berçante pour chaque 
institutrice. 
D'un autre cBté, celles-ci sem- 

blent devenir de plus en plus diffi- 
ciles puisqu'elles ne veulent plus al- 
lumer le poêle. Quelle affaire! 

1921-1922 
Clothide Nadeau 
Jeanne Houde 
Ludivine Rousseau 
Bernadette Hamel 
On décida de  bâtir une Bcole 

dans l'arrondissement no 2, soit sur 
le terrain achett  de M. Gaudias 
Biais. On parla aussi de faire trois 
classes dans le presbytère avec l'ac- 
cord du curC Chouinard, du maire 
3.  E. Poitras et de François-Xavier 
Caron, chef de gare. Toutefois, on 
retarda le projet pour la constmc- 
tian d'une école de rang et on ajouta 
une classe au village. 

1922-19238 On ne mentionne que 
le nom de Valeda Hallé pour cette 
année. les autres institutrices de 

l'année précédente Etant restées 
aux mêmes postes. 

1924-1925 
Érnilia Bergeron 
Marie-Blanche Gingras 
Marie-Anne Moffet 

en plus des institutrices de 1921-1922. 
La résidence de M. Raoul Houde, 

appartenant aujourd'hui $ M. Louis 
Turcotte, fournit deux sailes de 
classe où enseignéreiit Délia La- 
croix, Émilia Bergerori et plus tard 
la soeur de Délia Lacroix. 

1925-1926: On retroiive les mêmes 
institutrices en plus de Marie-Anne 
Moffet, 

1926- 1927 : Délia Lacroix s'ajoute 
aux autres enseignantes restées en 
poste. 

1927-1928-1929: En plus des au- 
tres institutrices now.mées précé- 
demmen~,  s'additionnent Juliette et 
Blanche Bourget. 

En 1928, on entra dans u n e  nou- 
veUe école moderne pour cette 
époque. En effet, l'abbé Chouinard, 
bgtisseur et adminisi:rateur hors- 
pair. réussit, avec la collaboration 
de la Commission scolaire, à iairç 

construire une grosse tcole en  face 
de l'église actuelle. Cette école, 
baptisée Mgr Chouinard, posstdait 
quatre classes en plus des classes 
que l'on retrouvait dans les raogs de 
la paroisse. On y enseignait les de- 
grés du secondaire en plus du pri- 
maire. 
La consiruction de cet te demj8re 

se fit h des conditions plus que rai- 
s o ~ a b i e s  : plusieurs travaux en cor- 
vke, dons de volontaires et inter- 
ventions fructueuses auprès des au-  
torités. etc. 

Le principal menuisier de cet  édi- 
fice fut M.  Wenceslas Croteau, 
avec l'aide des paroissiens. On y re- 
trouvait six classes à l'élémentaire. 
et une au secondaire jusqu'h la neu- 
vième année. 

Au début, on y logeait aussi les 
institutrices. À cet effet, il y avait 
trois chambres, une cuisine et un vi- 
voir ainsi qu'une salle occupée par 
une vieille dame, Mme Firmin Cro- 
ieau,  qu i  s'occupair A faire la cou- 
ture et ce, bénévolement. Celle-ci 
avait l'usage de la cuisine et d'une 
chambre. C'btait agréable pour elle 
de vivre en face de l'église qu'elle 
fréquentait assidoment. Eue décéda 
sui te A des blessures reçues d'un au- 
tomobiliste. 

dg- Bosquet 



On enseigna au coiikge jusqu'en 
1974, même si le couvent de six 
classes [ut construit en 1958. C'est 
donc dire que la population scolaire 
était nombreuse. Durant les der- 
niéres années, il y eut des u classes 
spéciales * , puis la maternelle jus- 
qu'en 1974. 

Par la suire, la population sco- 
laire ayant diminué, le couvent put 
reloger tous les écoliers. Dès cet 
instant. le collège eut donc une 
autre vocation. On l'utilisa diffé- 
rents services: locaux pour le Coa- 
seil municipal, Conseil scolaire, 
handicapés, bibliothèque, ludo- 
thèque et salle de tissage. De jan- 
vier à novembre 1975. la Caisse po- 
pulaire y eut ses quartiers avant d'a- 
voir son local sur  la rue Chouinard. 

Le 6 avril 1987, on procéda à la 
démolition du collège pour cons- 
truire u n e  Coopérative d'habitation 
de dix logements, habitables en 
août ou septembre 1987. 
En 1929-1930. on retrouve Juliette 

Bourget, en plus de Laurence La- 
brie et Rachelle Moffet. 

1930-1 931 
MaRe-Anne Moffet 
Jean ne Bergeron 
Raclielle Moffet et celles restées 
en posre 

1931-1932 
Jeaonette Moflet 
Jeanne Bergeron 
Laurence Labrie 
Rachelle Moffet et quatre autres 
dans les rangs 

1932- 1933 
Jeannette Moffet 
Jeanne Bergeron 
Germaine Cambert 
Anastasie Gagnt 
Carmeline Gobeil 
Cannelle Morin 

1933- i 934 
Jeannette Moffet 
Gerniaine Lambert 
Laurence Labrie et 

Le collége icrminé 

1934- 1935 
Marie-Blanche Croteau 
Ckcile Labrie 
Jeannette Moflet 
Germaine Lambert 
Germaine Hlais 
Laura Croteau 
En 1934-1935, on cornpiait cent 

trente-six kièves au total. 

Jeanne Charest 

1937-1938 
Madeleine Carrier 
Germaine Lambert 
Jeannette Moflet 
Laura Croteau 
Cécile Labrie 
Germaine Blais 
Isabelle Laroche 
Mariette C8te 
Véronique Blais 

On parla de construire une autre 
école pour le village puisque le 
nombre d'élèves augmentait. On 
utilisa alors des logements dans les 
maisons prjvées comme salle de 

les autres 

1935-1936-1937 
Jeannette Moffet 
Madeleine Carrier 
Germaine Lambert 
Jeanne Bergeron 
Mariette Côté 
Fabienne Normandin 
Véronique Blais 

déjl cri poste Inikrieur d'une cla5se de l'école Mgr Choumard 



classe, dont la résidence de M. Al- 
phonse Viger. aujourd'hui apparte- 
nant ii M. Gérard Bergeron, sur ia 
rue Fortin. On installa aussi une 
autre salle dans une maison qui  de- 
vint celle de M. Rémi Croteau, maî- 
tre de  poste, sur la nie Ratté. 

1939- 1940 
Jeannet te Moilet 
Gemaine Blais 
CCcile Labrie 
Laura Croteau 
Germaine Lambert 
Madeleine Csmer 
Jeanne Charest 
Vkronique Blais 

1940-1941 
Jeannette Moffet 
Germaine Blais 
Véronique Biais 
Jeanne Cliarest 
Madeleine Carrier en plus des au- 
tres étant en poste 

1941-1942 , 

Germaine Blais 
Véronique Blais 
Jeanne Charest 
Laura Croteau 
Madeleine Carrier 
Bernadette Drolet 

1942-1943 
Véronique Blais 
Mariette Côté 
Jeannette MofEet 
Germaine Lambert 
Madeleine Carrier 
Germaine Blais 
Lucienne Boudreault 

1943-1944 
Jeannette Demers 
Bernadette Gagné 
Luciennc Boudreault 
Jeannette Moffet 
Germaine Blais 
Madeleine Carrier 
Germaine Lambert 
Mariette Côté 
Germaine Charest 
J. E. Boutin 

1944-1945 
Madeleine Carrier 
Germaine Lambert 
Germaine Blais 
G . Boutin 
Bernadette Charesi 
Jeannette Moffet e l  celles déjà 
en poste 

1945- 1946-1947 
Madeleine Carrier 
Jeannette Mofiet 
Germaine Lambert et les autres 

déjà en poste dont les noms ne  sont 
pas mentionnés dans les registres 

1947- 1948 
Germaine Lambert 
Jeannette Moffet 
Gemaine  Blais 
Madeleine Carrier 
Jeannette Demers 
Rachelle Boudreault 
Julie Carignan 
Mariette Côté 

1948- 1949 
Jeannette Moffet 
Germaine Blais 
Germaine Lambert 
Madeleine C a m e r  
Rachelle Boudreault 
Jeannette Demers 
Mariette Côté 
Julie Carignan 

1949-1950 
Germaine Blais 
Germaine Lambert 
Madeleine Carrier 
Rachelle Boudreault 
Jeannette Moffet 
Ztlie Lavertu 
Mariette C8té 
Gracia Rousseau 
Élisée Brochu 

1951-1952 
Germaine Blais 
Germaine Lambert 
Marie-Paule Breton 
Gracia Rousseau 
Jeannine Houde 
Jeannette Moffet 

Élisée Brochu 
Rachelle Boudreault 

1952- 1953 
Germaine Blais 
Gemaine Lambert 
Marie-Paule Breton 
Gracia Rousseau 
Jeanrine Houde 
Jeannette Moffet 
Élisée Brochu 
RacheUe Boudreauli 
Moaique Lagacé 

1953-1954 
Marie-Paule Breton 
Jeannette Moffet 
Monique Demers 
Annette Michaud 
Gilberte Goupil 
Julienne Boutin 
Gisèle Boutin 
Thérése B6langer 
Jeannine Croteau 

1954-1955 
Marie-Rose Lemay 
Jeannette Moffet 
Mme Gaudias Larochelie 
Gabrielle Hébert 
Thérése Hogen 
Thérèse Bélanger 
Lucie Plamondon 
Marie-Paule Breton 
Juliette Sreton 
Thérèse Moreau 

1955-1956 
Marie-Paule Breton 
Jeannette Moffet 
Jacqueline Champagne 
Thérése Moreau 
Bernadette Poulin 
Monique Demets 
Rachelle Boudreault 
Marie-Rose Lernay 
Carmen Faucher 
Cécile Gagnon 
Olivine Couture 

1956- 1957 
Marie-Paule Breton 
Jeannette Moffet 
Monique Demers 



Rachelle Boudreault 
II 

Thérèse Hudon k t  - 
Cécrle Gagnon % .  

Louisette Chté i' 
Simone Boudreault 1 h* ' -  .u 
Carmen Foucher 
Françoise Saint-Pierre 

k+x 
Fvr' Isabelle Laroc he 

Philippe Pilot (école de garçons). 

On songea h constmire une autre 
école au village puisque la popuia- 
tion écolière etait forte et que l'on 
manquait d'espace. On pensa à un 
couvent avec des religieuses. En 
1958, on construisit les six classes 
avec logement pour les Religieuses "dr - 
d e  la Charité de Saint-Louis-de- 
France, de Bienville, q u i  amvérent 
en seprembre 1958. On ferma aussi +\ 
les écoles des rangs. y 

C strult en 1958 ou\ant con 

1957- 1958 
Jeannette Moffet 
Marie-Paule Breton 
Rachelle Boudreault 
Monique Demers 
Thérèse Moreau 
Louisette Bibeau 
Isabelle Laroche 
Louisette C6té 
Louisette Desrochers 
Damien Cloutier ' Lors d'une reunion o6daeoeiaue - - e 

Les prnrcucurs ei la direclme, Swur Thé- Lyster. le 14 mai 19i8, au milieu 
rtse-Ma ne d'une centaine de confrères et con- 

soeurs dans I'enseignernenf, Mlle 
Jeannette Moffei fut décorée de la 
médaille du Mérite scolaire en re- 
connaissance de ses bons services, 
et elle reçut u n  diplBrne bononfique 
des mains de l'inspecteur régional, 
M. Bessette qu i  accompagnait l'ins- 
pecteur du  district, M.  Plamondon, 
ainsi que Mlle Moffet et Mme Bes- 
sette. 

Mlle Moffet nous assura que des 
honneurs reçus, il en va une part à 
des élèves studieux. ainsi qu'à leurs 
parents qui ont si bien su la secon- 
der dans sa mission d'éducatrice. 

D&corarion de Mlle Jeannette Moflcr de 
l'Ordre du Merite scolaire. De gauzliç B 
droite: M. 8ese i ie .  M. Plamondon, Mlle 
Motfei er Mme Bessette 

Religieuses du couvenl. les Soeurs de la Chanté de Saint-Louis-de-France 



1958-1959 
Jeannet te Moffet. décorke de 
l'Ordre du Mérite scolaire 
Rachelle Boudreault 
Albertine Turcot te 
Monique Demers 
Soeur Marie-Claude 
Soeur Louise-Cécile 
Maria Tardif 
Thérése Cambert 
Louisette Bibeau 
Giséle Lambert 
Y von Perron 

Groupe d'blèves avec le cosiume obligaroire 

Rachelle Boudreault 
Louisette Bibeau 
Pierrette Labrecque 
Alice Labrccque 
Suzanne Giroux 
Albertine Turcotte 
Marc Lemieux 
Yvon Perron 

On exigea un uniforme pour les 
éléves: ~jumperb gris et rblazerii 
marine pour les filles: pantalon gris 

et %blazer » marine pour les gar- 
çons. 

1961-1962 
Soeur Marie-Berthmans 
Soeur Louise-de-Sainte-Cécile 
Soeur Marie-Claude 
Jeannette MoIfet 
Louisette Bibeau 
Claire Boude 
Albertine Turcotte 
Marielle Bibeau 

D ~ ~ h - ~ b u i i o o  de pnr  3 1 -$colt: Mgr Chouinard. 
la utulatre d u  secondarre & t a i t  RacbeUe Mof- 
fet Au centre, eii avanr. les deux finmaoies 
du collàge de Dosquei 

1959-196Q 
Soeur Marie-Claude 
Soeur R o s e - A i d e  de Lorette 
Jeannette Moffet 
Rachelle Boudreault 
Monique Demers 
Aibertine Turcotte 
Louisette Bibeau 
Marc Lemieux 
Y von Perron 

1960-1961 
Soeur Paul-Thérèse 

6 - Soeur Rose-AimCe de Lorette 
Soeur Marie-Claude L " 
Jeannette MofEet Finisanles de la onzieme aiinée. en 1963 



Soeur Louise-de-Sain te-Cécile 
Mme Lucien Cayer 
Yvon Perron 

Pro[e:.i;on de  loi, en 1963 

Rachelle Boudreault 
Y von Perron 
Éloi Beaudoin 

1962-1963 
Soeur Renée-de-la-Croix 
Soeur Mane-de-l'Eucharistie 
Soeur Louise-de-Sainte-Ckcile 
Jeannette Moffet 
Albertine Turcot te 
Marielle Bibeau 
Claire Houde 
Pierretïe Therrien 
Marguerite Cayer 
Mme Lucien Cayer 
Y von Perron 

1963-1964 
Pierretee Thenien 
Claire Houde 
Jeannette MoIfet 
Marguerite Cayer 

- ,  - 
Exposiiican scolaire. en 1963 

1964-1965 
Soeur Marie-de-Saint-Paul 
Soeur Renée-de-la-Croix 
Jeannette Moffet 
Alberrine Turcotte 
Claire Houde 
Yvette Thenien 
Pierreite Themeii 
Marguerite Cayer 
Gilles Castonguay 
Rosaire Lemay 

Soeur Renée-de-la-Croix 
Soeur Sainte-Ckcile 

Marielle Bibeau Jeannette MolCet 
Albertine Turcotte Laurette Boudreault 
Soeur Marie-de-Saint-Paul Y vet te Therrien 
Soeur Renée-de-la-Croix Thérkse Lemay 

-- 
Exposition scolaiw CroisCs en 1964 

Le carnaval au couvent, en 1964 



Exposirion scolaire 

Pauline Mercier 
Marie-Paule Breton 
Pierrette Therrien 
Rosaire Lemay 
En 1966, le secondaire passa à la 
Régionale de Tilly. 

1966-1967 
Jeannette Moffet 
Thérèse Lemay 
LaureHe Boudreault 
Rita Daigle 
Thérèse Garneau 
Marie-Paule Breton 
Pierrette Themien 
Soeur Renée-de-la-Croix 
Soeur Louise-de-Sainte-Cécile, 
directrice 

Une enseignante à l'oeuvre B I'inlérieur du 
couvent 

1967- 1968 
Jeannette Moffet 
Thérkse Lemay 
Laurette Boudreault 
Yvette Therrien 
Soeur Paulette EéLnd 
Marie-Paule Breton 
Pierretre Therrien 
Soeur Louise-de-Sainte-Cécile, 
directrice 

1968-1969 
Soeur Laurette Desjarlais, 
directrice 
Jeannette Moffet ' 

Therèse Lema y 
Laure~te Boudreault 
Y vette Tberrien 
Sr Therbse-du-Saint-Sacrement 

Ln groupe J'eltves au couveni 

Marie-Paule Breton 
Pierrette Therrien 

1969-1 970 
Soeur Laurette Desjartais, 
directrice 
Jeannette Mofetr 
Thértse Lemay 
Laurette Boudreault 
Yvette Thenien 
Soeur Thérèse-du-Saint-Sacremen t 
Marie-Paul Breton 
Pierrette Therrien 

1970- 1971 
Soeur Laurette Desjarlais, 
directrice 
leannette Moffet 
Thérèse Lemay 
Lauret te Boudreault 
Marie-Paule Breton 
Pierrette Therrien 

1971-1972 
Soeur Laurette Desjarlais, 
directrice 
Thérése Lemay 
Jeannette Mofiet 
Rachelle Baillargeon 
Éliane Lkvesque 
Picrrette Therrien 
Marie-Paule Breton 
Laurette Boudreault 
Yvette Themien 
En juiiiet 1972. les écoles pas- 

sèrent aux mains de la Commission 
scolaire de Saint-Agapit. 

1972-1973 
Soeur Mariette Rousseau, 
directrice 
Louisette Bergeron 
Jeannette Moffet 
Tbkrkse Therrien 
Yvetle S. Charest 
Marie-Paule Rousseau 
Soeur Laurette Desjarlais 
Pierrette Turcotte 

1973-1974 
Soeur Mariette Rousseau, 
direct rice 
Louisette Bergeron 
Jeanaet te Moffei 
Therése Therrien 



Yvette Charest 
Soeur Laurette Desjarlais 
Marie-Paule Rousseau 

1974-1975 
Soeur Louisette Therrien, 
directrice 
Louiselte Bergeron 
Thérkse Therrien 
Yvette Charest 
Pierreire Turcotte 
Marie-Paule Rousseau 
Jeannette Moffet (catéchèse) 
Soeur Léontine 

1975-1 976 
Soeur Louisette Themen, 
directrice 
Louisette Bergeron 
Therése Themen 
Pierrette Simard 
Élise Côté 
Pierrette Turcotte 
Marie-Paule Rousseau 
Jeannerte Moffet (catéchkse) 

1976-1977 
Soeur Louiset te Thenien, 
directrice 
Louise Moreau-Côté 
Thérèse Thenien 
Pierrette Simard 
Marguerite Flamand 
Pierrette Turcot~e 
Marie-Paule Rousseau 
Germaine Martineau (terminale) 
Jeannette MofIet (catéchèse) 

1977- 1978 
Robert Samson, directeur 
Diaiie Paquette 
Thérèse Themen 
Pierrette Simard 
Pierrette Turcotte 
Marie-Paule Rousseau 
Conrad Robitaille (musique) 
Pierre Gagnon (édu. phy.) 
Madeleine Roy (orthopédagogue) 
Jeannette Moffet (catéchése) 

1978-1979 
Robert Samson, directeur 
Diane Paquette 
Suzanne Rousseau 
Piemette Simard 

Carmel Frigon 
Pierrette Turcotte 
Marie-Paule Rousseau 
Grégoire David (musique) 
Pierre Gagnon (kdu. phy.) 
Madeleine Roy (orthopéclagogue) 
leannette Moflet (catéchèse) 

1979-1980 
Robert Samson, directeur 
Lucie Jutras 
Thérése Therrien 
Pierret te Simard 
Pierrette Turcotte 
Marmie-Paule Rousseau 
Grégoire David (musique) 
Pierre Gagnon (kdu. phy.) 
Madeleine Roy (orthopédagogue) 
Jeannette Moffe t (catdchkse) 

1980-1 981 
Robert Samson, directeur 
Andrée Turbide 
Thérèse Therrien 
Pierrette Turcotte 
Marie-Paule Rousseau 
Pierrette Sjmard 
Grégoire David (musique) 
Raselyne Couture (édu. phy.) 
Madeleine Roy (orthopédagogue) 
Jeannette Moffet (catéchkse) 

1981-1982 
Paul-André Simard, directeur 
Diane Paquette 
Thérèse Therrien 
Pierrette Turcotte 
Pierrette Simard 
Micheline Dion 
Grégoire David (Musique) 
Hélène Tanguay (édu. phy.) 
Germaine Martineau (ortho.) 
Jeannette Moffet (catéchèse) 

1982-1983 
André Doyon, directeur 
Diane Paquette 
Raymonde Grenier 
Pierrette Turcotte 
Pierrette Sirnard 
Marie-Claude Boivin 
Sylvie Pronovost (musique) 
Hélène Tanguay (édu. phy.} 
Suzanne Baril (orthopédagogue) 
Blanche Dion (catéchèse) 

1983-1984 
André Doyon, directeur 
Diane Paquette 
Raymonde Grenier 
Pierrette Turcotte 
Pierrette Simard 
Martin Claveau 
Sylvie Pronovost (musique) 
Pierre Gagoon (édu. phy.) 
Suzanoe Baril (orfhopédagogue) 
Gervaise Montreuil (anglais) 
Blanche Dion (catéchése) 

1984-1985 
André Doyon, directeur 
Diane Paquette 
Soeur Georget te Vallée 
Piemette Turcotte 
Pierrette Simard 
Martin Claveau 
Sylvie Pronovost (musique) 
Roselyne Couture (ddu. pby.) 
Martine Pouliot (ortho.) 
Gervaise Montreuil (anglais) 
Blanche Dion (catéchkse) 

1985-1986 
Gérard Gosselin, directeur 
Diane Paquette 
Soeur Georgette Vallée 
Pierrette Turcotte 
Pierrette Simard 
Marguerite Aiidet 
Johanne Ialbert (musique) 
Sylvie Bégin (orthopédagogue) 
Jacinthe Proulx (anglais) 
Blanche Dion (catéchèse) 
Lise Robert (morale) 

1986- 1987 
Jean-Paul Grenier, directeur 
Diane Paquette 
Louise Laganikre 
Pierrette Turcotte 
Gaétane Lemay 
Marguerite Audet 
Johanne Jalbert (musique) 
Denis Dor6 (édu. phy.) 
Linda Baron (orthoptdagogue) 
Jacinthe Proulx (anglais) 
Huguette Bédard (morale) 



Persomel du Couvent Monrmotency Laval. en 19%-1987. À I'avsni (de g. a d.1: Dlane Paquette. Hu- 
guette Cbté .  Jobanne lalberi ei Gakiane Lemay. A l'a -nbre: Marcel Croteau. concierge. Marguerite 
Audet. Denis Dore. Pierrerte Turcorte. Louise Laganièrz et Jean-Paul Grenier. directeur 

NOMS DES RELIGIEUSES 
QUi ONT TRAVAIIIL~ AU 
COUVENT DE DOSQUET 
Sr Thérèse-Marie, 
fondatrice (décédée) 1958-1961 
Sr Louise-Cécile 1958-1959 
Sr Agnès-de-Lisieux 1958-1960 
Sr MarieClaude 1958-1962 
Sr Rose-AimCe- 
de-tore tte 1958-1962 
Sr Paul-Thérèse 1959-1961 
Sr Colombe-de-Jbsus 1960 
Sr Agnès-du- 
Sacré-Coeu~ 1960-1961 
Sr Marie-Lkonce 1961-1962 
Sr Marie-Berthmans 1961 -1962 
Sr Louise-de- 
Sainte-Cécile 1961-1967 
Sr Renée-de-la-Croix 1962-1 967 
Sr Leopold-Marie 1962-1963 
Sr Marie-de- 
l'Eucharistie 1962- 1963 
Sr Marie-Auxiliatrice 1963 
Sr ~arie-Éthet  (ddcédée) 1963-1964 
Sr Marie-Anna (dkcédée) 1963- 1965 
Sr Marie-de-Saint-Paul 1963- 1967 
Sr Philippe-de-Jésus 1965- 1966 
Sr Myriam-de-Jésus 1964 

Sr Gérard-de-Saint-Louis 1965 
Sr &ne-&-Saint- 
Sacrement (décédée) 1965 
Sr Julienne-Marie 1967 
Sr Laurette Desjarlais 
(déckdée) 1967 
Sr Anny Bélanger 1967- 1969 
Sr Paulette Béland 1967-1968 
Sr Louise Daigle L968 
Sr Laureile Forest 1968 
Sr Reine-Aimée Richard 1968 

SECRETAIRES-TRÉSORIERS 
DE LA COMMISSION SCOLAIRE 
DE DOSQUET 
J. Acliille Verville, 
notaire de Saint-Plavien 191 3-191 5 
Alfred Charest 1915-1922 
Alphee Demers 1 922- 1926 
Alphonse Poulin 1926- 1930 
Camille LabRe 1930-1938 
Aime Boudreaul t 1938- 1972 
En 19761977, on forma uoe classe 

préparatoire pour  le secoadaire à 
Saint-Agapit. 

SECRI~TAIRES D'ÉCOLE 
Pauline Mercier 

Lise Demers-Rousseau 
Huguette C6ré 
Nous avons eu seulement deux 

concierges au couvent: Lucien Cro- 
teau et Marcel Crotesu. 

COMITE D ~ C O L E  
Il y a quelques années que le Co- 

mité d'kcole existe à Dosquet. Les 
objectils et priorités poursuivis par 
celui-ci varient d'une anaée h I'au- 
tre, selon les besoins et les idCes des 
parents. Ce comité permet aux pa- 
rents de s'impliquer davantage dans 
la vie scolaire de leurs enfants. 

MEMBRES DU COMITÉ 
Madeleine Champagne, prCsi- 

dente ; Andrée MofEet. vice-prési- 
dente; Anoe-Marie Lambert, secré- 
taire; Hélène Fournier, trésorière: 
Jean-Paul Grenier, directeur; Syl- 
vie Qrolet, Rita Bélanger, Louisette 
Bergeron, Madeleine Laflamme. 
Gydaine Brochu, Lauréanne Rous- 
seau et Pierrette Turcotte. profes- 
seurs. 



Cornite dP6cole en 1986-1987, À I'avani (de g.  Ad. ) :  HblPrir Fournier, Andrée Molfet. Madeleine Cham- 
pogne, Anne-Marie Lambert et Jean-Psul Grenier. A l'arrière : Sylwe Drolet. Rita Bélanger. Louisetle 
Bergeron. Madeleine Laflamme. Gyslaine Brochu. Laurtanne Rousseau ei  Pierreiie Turcoite 

Classe de la maternelle en 1986-1987. Proiesseure : Diane Paquetre 

Classe des première et deuxième aiintes. Proiesseiire : Louise Lagnnitrz 



Clac de troisierne annke. Pmlesseure: Pierrette Turcotte 

œ- '- 

Cl- des uainéme et cinquieme anntes. Professeurs: GaCtane Lemay. titulaire et Jean La- 
bonté. sup&ani 

Classe de skieme annec. Protesseure : Margueri~e Aude1 



jli il commission 

Normand Bolduc. president du conseil des Gérard Charest. commissaire 
commiqsa~res Dosquet administra sa Commis- 

sion scolaife locale jusqu'au le' juil- 
let 1972. A cette date, naquit la 
Commission scolaire de Lotbinihe 
qui regroupait sept municipalitts 
dont Dosquet. Celle-ci accueillit 
quelque deux mille éIéves de niveau 
primaire. 
Le ler jutllet 1986, la fusion des . 

Commissiom Marie-Victonn et 
Lotbinibre permit d'intégrer l'easei- 
gnement secondaire. 

La nouvelle Commission scolaire 
de Lotbinière dessert actuellement 
une clientéle de 3712 élèves de ni- 
veau primaire, provenant de  16 mu- 
nicipalités, et répartis dans 20 écoles, 
en plus de 2050 élèves de niveau se- 
condaire, repartis entre les écoles 
Beaurivage et Pamphile Lemay. 

A l'image du monde scolaire de 
son territoire, la paroisse de Dos- 
quet a progressé depuis les débuts 
de Méthot's Mill pour devenir un 
endroit où il fait bon vivre. 
Nous sommes heureux de nous 

associer S cet événement bjstorique 
du soixante-quinzième anniversaire 
et de rendre hommage aux ancé- 
tres de votre paroisse. 

Bonnes Iêtes. 
Le président du conseil des com- 

missaires 

-4~:- 
Normand Bolduc 







Le chemin de fer 

LA VIE $CONOMIQUE 
A leur arrivée, les premiers co- 

loris, e n  plus de veiller à leur subsis- 
tance, durent gagner leur vie en ex- 
ploitant les richesses du milieu. Dts  
la fondation de Méthot's Mill et l'ar- 
rivée du chemin de ier, les premiers 
colons s'instatlérent ei étabkent 
certains commerces. 

LE CHEIWN DE FER 
L'arrivée du chemin de fer Grand 

Trunk en 1854, et la construction 
du moulin h scie de Louis Méthot, 
sur la riviére Henri, incitéreni les 
premiers dkfricheurs à venir s'ins- 
taller B Méthot's Mill. On assista 
alors peu à peu au dkveloppement 
6conomique de l'endroit. C'est aussi 

ce même chemin de fer qui contri- 
bua la fondation et au dkveloppe- 
ment tconomique de la paroisse 
Saint-Octave-de-Dosque t .  

Le premier train partit de Lon- 
gueuil pour entrer à la gare de Lévis 
le 13 novembre 1854. On retrouva 
alors, de 1854 à 1869, M. Pierre 
Masson comme chef de gare et 
agent du C.N. Puis en 1874, on 
construisit la prerniére gare qui prit 
le nom de Méthoi's Mill en  I'hoa- 
neur de M. Louis Méthot, bâtisseur 
du moulin h scie. M. Thinoléass 
Vallée fut aussi le chef de gare de 
1869 ii 1882. Puis, c'est M. los Ar- 
thur Poitras qui eut ce poste en 
1882. De 1883 à 1885, M. Hospice 
Desrosiers occupa ce poste avec M. 
Joseph Boucher qui fut opdrateur. 

Le premier chef de gare de Saint- 
Octave-cie-Dosquet fut M. François- 
Xavier Caron, époux de l'une des 
filles d'Octave Rattk. 
Le 9 juillet 1895, un accident 

spectaculaire eut lieu ?i Craig's 
Road. Un train de passagers dérailia 
alors que trois cents pèlerins de 
Sainte-Anne s'y trouvaient. Iis furent 

LGS biichzruns d'aiitrrfois dûremeni seciu8s. Cei accident pro- 



voqua la mort de vingt passagers 
dont le Révérend Denan de Wiad- 
sar-Mds, et il y eut plus de cinquante 
blessés. 

Pendant quelques années, M. Ca- 
ron occupa le logement attenant à 
la gare avec sa famille. Par la suite, 
celle-ci f u t  démolie et remplacée 
par une autre gare plus petite sans 
logement. C'est à ce moment que 
M. Caron se f i t  construire une 
grande maison, juste en amère de 
la oouvelle gare. Il continua d'occu- 
per la fonction de chef de gare et 
enseigna le télégraphe à quelques 
jeunes gens, soit Eméric Caron, 
Emile Moffet, Arthur Charest, M. 
Legendre, puis d'autres dont les 
noms nous Cchappent. 

Après cinquante-deux ans de 
loyaux services, M. Caron prit une  
retraite bien méritke. M.  Orner 
Normandin lui succeda de 1937 à 
1947. ainsi que M. Henri Bernard 
de 1947 à 1957, et M. Maurice Ca- 
drin de 1957 à 1970. M. Aimé Houle 
y fut chef sectionnaire. 

Le 4 février 1970, le C.N. décida 
de fermer la gare. Par la suite, la 
bâtisse s e m t  d'entrepat pour les 
messageries. Ce fut M. Roland Sé- 
vigny qui occupa la fonction de gar- 
dien. Il f i t  également la livraison 
des coli S.  

En 1977, après trois ans d'inoccu- 
pation, Claude Gingras, jeune en- 
trepreneur local, acheta la gare du 
C.N. au prix de 500 $. Ceiie-ci, tirée 
par deux tracteurs, fit un trajet d'un 
demi niille. Désormais, l'ancienne 
gare servira de garage. 

En lui-même, le déplacement de 
la gare n'eut rien de spectaculaire 
étant donné que de nombreuses au- 
tres gares ont connu, depuis une 
vingtaine d'années, u n  sort iden- 
tique. Toutelois, c'était émouvant 
de discerner la mélancolie qui se li- 
sait sur  le visage des plus âgés. 
Ceux-ci se rernkmoîaient sans doute 
les belles ann6es où  l'on attendait 
les passagers q u i  descendaient le 
soir du petit train arrivant de QuC- 
bec. De plus, ia gare fut longtemps 
le lieu de rencontre des jeunes gens 

et jeunes liiles où l'on pouvait en- M. Joseph Faucher effectua égale- 
tendre les histoires de certains bons ment le transport de la malle à 
R raconteurs r i ,  A l'occasion, on y Sainte-Agathe pendant quarante 
voyait aussi le postillon >> , Éphrem ans. 
Roy, attendant les sacs de malle La gare fu t  le fidéle tCrnoin des 
pour les transporter au bureau de temps héro-iques mais aussi du pro- 
poste avec son attelage de chiens. grès. 

La dernitre gare du C.  N. 



LA SEIGNEURIE ROSS 
DE SAiNT-GILLES- 
DE-BEAUWAGE 

La seigneurie fut conctdée le 1" 
am-3 1738 Gilles Rageot Sieur de 
Beaurivage. Elle fut ensuite vendue 
le 18 septembre 1782 à Alexandre 
Fraser, ancien capitaine du ré- 
g m e o t  d'infanterie et seigneur de 
la Martiniére. Celui-ci legua à sa 
mort la seigneurie son petit-fils 
Walter Davidson. Toutefais, celui- 
ci décéda aussi tr2s t6t. La seigneu- 
rie fut alors partagée entre ses deux 
soeurs: Mme David Ross et Mme 
Robert McRay. Mme Ross lkgua 
ensuite la seigneurie A son fils Ar- 
tùur Ross qui  en fit  de même en la 
laissant à son Fils Arthur Davidson 
R m .  

Aprks le décts de ce dernier, son 
kpouse, Mme Mary Clark Simpson 
Ross, gera la seigneurie jusqu'ii son 
décès le 15 mars 1944. 

Mme Ross s'était toujours mon- 
trée d'une très grande générositt . 
Elle aidait souvent ceux qui  étaient 
dans le besoin et on la vit, surrout 
lorsqu'un paroissien était éprouvé 
par l'incendie d'un de ses bâtiments, 
fournir le bois de charpente pour la 
construction. Elle contribua aussi à 

l'embauche de plusieurs personnes 
de Dosquet, pour ne pas dire 
presque toutes. Mme Ross aida 
donc grandement intensifier le dB- 
veloppement économique déjà en 
b d e  par I'amivée du Grand Trunk, 
la construction du moulin à Méthot 
et la drave. 

LES CORDONNERIES 
Anciennement, les cordonniers 

fabriquaient, vendaient et rkpa- 
raient les chaussures. Ceux-ci fabri- 
quaient aussi des articles en cuir de 
toutes sortes, par exemple des ntte- 
lages de chevaux. Aujourd'hui. les 
cordonniers sont des artisans qui r.4- 
parent surtout des chaussures. Nous 
avons retracé seulement trois arti- 
sans ayant exerck ce métier: Moïse 
CBté, Clkment Poitrns et Émile 
Gosselin (1948- 1958). 

LES BOUCHERIES 
Plusieurs huchers se sont succtdé 

à Dosquet. De 1912 3 nos jours: 
Jacques Saint-Pierre, Pierre La- 
chance, Alphonse Lachance, Rémi 
Croteau, Jean Viger, Y ~ o n  Lachance 
et Femand Charest. 

LES PLÂTRIERS 
On rerrouva plusieurs plgtriers b 

Dosquet : Pbilémon C6té. Donat Bi- 
beau, Jean-Luc Bibeau, Réal Bi- 
beau et Michel Bibeau. Ces deux 
derniers exercent encore ce métier. 

LES BOULANGERIES 
Les boulangers étaient des per- 

sonnes essentielles qui assuraient la 
ooumture de base dans chaque 
foyer. On retrouva deux boulange- 
ries à Dosquet. La première était si- 
tuCe prks de la maison de Mastaï 
Croteau. Les propriétaires de celle- 
ci furent Alfred Bibeau, Albert Bi- 
beau, Réal Gingras et Albert Gin- 
gras, boulangers. La boulangerie f u t  
ensuite dkmolie. 

À l'été 1958, Léon Compagaa, as- 
sisté d'Alphonse Martineau, com- 
mença la construction de sa boulan- 
gerie. 

Au printemps 1959, toute la Ca- 
mille Ctait prête pour la première 
fournée. 

Roger se levait A 4 h 30 du matin 
pour prtparer son levain et sa pâte. 
Puis Suzanne et Gisble, assistées de 
leur mère, façonnaient le pain et le 
faisaient cuire pour ensuite le mettre 
en vente. 

Yvon livrait le pain avec une  pe- 
tite camionnette à Laurier-Station, 
Saint-Flavien, Sainte-Agathe et 
Dosquet. 

À cette époque, on vendait le 
pain: deux pour 24e (prix du gros) 
et deux pour 26e {prix de détail). 
Les temps étant durs pour Ie com- 
merce, les propriétaires durent 
vendre la boulangerie en 1962. 

Aujourd'hui, l'inimeuble existe 
encore. Toutefois. il a kté modifié 
afin d'en faire des logements, mais 
une partie du poêle est toujours 
présente dans le sous-sol. Sa soli- 
dité et sa masse font que la démoli- 
tion en serait difficile. Ainsi, avec 
ce souvenir, il resie toujours un pe- 
tit a quelque chose n de la boulange- 
rie Compagria. 



LES S,4LONS DE BARBIER 1 1 
sons privées où on les veillait pen- 

A l'origine. les barbiers étaient dant trois jours et parfois plus long- 
ceux dont le métier etait de faire la 1 temps, selon la température ou la 
barbe a u  rasoir 21 la main, mais ici &.:, / il saison à laquelle ils étaient décédés. 
au Cana&, les barbiers Iurent ceux Les familles servaient alors des 
q u i  coupaieni les cheveux aux 
hommes. De 1912 à nos jours: M. 
Alfred Desharnais. Mme Clément 
Poitras, M. Joseph Royer, Mme 
Laura Viger, Mme Aubert Croteau, 
Mme Hennenégiide Cayer, Mme 
Monic Gagné et Mme Sylvie Cro- 
teau. 

Les métiers d'aujourd'hui, anciens 
ou nouveaux, constituent encore 
des services à la communauté. Ils 
demeurent toujours un moyen de 
iivre pour ceux qui les pratiquent. 
On retrouve aussi comme pour les 
hommes, des coiffeuses qui se sont 
succédé: Mme Élisabeth Faucher, 
Mme Marie Croteau, Mme Hermk- 
négilde Cayer. Mme Onil Thenien, 
Mme Mmic Gagné et Mme Sylvie 
Crot eau. 

Aprks le progrès. des mériers se 
sont elaborés et  sont devenus essen- 
tiels pour le bien-être des ciioyens. 
Les électriciens : MM. Roaald et 
Rosaire Croteau, accomplissent 
ainsi des services importants par 
l'exercice de ce métier. 

Garage Félix Paucber 

environ trois ans, le commerce de 
son père André. 

De 1959 à 1979. Lionel Chayer 
opéra un commerce de f e ~  orne- 
mental sur la route 116 Ouest, puis 
ensuite sur la route 116 Est dans 
l'ancien garage Fina de Camille La- 
brie. 

LES SALONS FUNERAIRES 
Pendant les années 1910. les 

morts etaient exposés dans les mai- 

u lunchs » et certains en profitaient 
pour se raconter des histoires dans 
les coins du salon ou  de la cuisine. 
De plus, les familles ne possédant 
pas de chevaux, demandaient ceux 
qui en avaient d'aller reconduire les 
dtfunts au cimetière. 

En 1960, on ouvrit un salon funé- 
raire chez M.  Jean-Baptiste Berge- 
ron. Celui-ci conduisait, avec ses 
chevaux, le corbillard qu'on louait 
à Saint-Flavieo. Plus tard, la Fa- 
brique acheta un corbillard de se- 
conde main qui fut  remplacé ensuite 
par un corbillard motonsé. L'an- 
cien corbillard fut  alors vendu A 
M. Victor Gingras. A cette tpoque 
M. Eugène Feriand Ctait entrepre- 
neur de pompes fuotbres. Par la 
suite, on exposa les morts au Centre 
Social. 

LES GARAGES t l 
Les garagistes ont vu le jour avec 

I'avénement de i'automobile. Ils 
s'occupaient de tout ce qui concer- ? 
nait l'entretien et la réparation des 
automobiles. 

De 1912 à nos iours: Eugène 
- 

u 

Marcoux , Odilon Éergeron, Josa- Corbiard d'autrelois 

phat Croteau, Gérard et Fklix Fau- 
cher, Victor Gingras, h a n d  La- I 
verdière, Henri-Georges Mercier, 
Jean-Guy Cardinal, Camille Labrie, 
Arthur Beaudoin, Paul Côté, Jean- . 
Guy Gingras, Claude taverdibre, 
Claude Faucher. Gérard Isabelle. A 
Émilien Morency et Gaétan Gin- ; 
gras. 

Signalons aussi qu'il existe, de- 
puis plusieurs années, un commerce 
de vente de pièces d'automobiles 
usanées su i  est la ~ropriété de René - 
~harrrand. ~ e i u i ~ c i  acheta, il y a Rksidence de Jean-Baptiste Bergeron. ancien salon tuneraire 



M. William Viger. A son bureau 

LES FORGERONS 
Les forgerons furent des artisans 

importants ayant concouni au pro- 
grès & leur façon. Ceux-ci travail- 
laient le fer au marteau après l'avoir 
fait chauffer B la forge, réparaient 
aussi les équipements de locomo- 
tion et la machinerie agricole, en 
plus de façonner des dkcorations. 

Le forgeron M. Alfred Côté, 
après avoir exercé son métier à Saint- 
Nicolas, vint s'instalier $ Dosquet 
vers les années 1915.11 fit. ce métier 
pendant plusieurs années. ïi occupa, 
avec sa famille, le haut de la bou- 
tique de forge. En 1948, il vendit à 
M. Henri Breton. Bien sûr, au de- 

M. Lucien Croieau. garde-chasse - i93b ii. 
1939 

but de la colonisation, il y avait 
beaucoup de chevaux à ferrer. Sou- 
telois, avec les années, les bons 
chevaux cédhent  leur place à l'au- 
tomobile. C'est alors que M. Breton 
délaissa le ferrage pour s'adonner à 
la soudure et à la mécanique. La 
boutique de forge ferma ainsi ses 
portes. 

LES GARDES-CHASSE 
Les gardes-chasse furent peu nom- 

breux à Dosquet. Toutefois' ils eu- 
rent, eux aussi, un raie Q jouer dans 
le d6veloppemenl de la paroisse en 
contrôlant la chasse et en preser- 
vant la faune. 

hl, William Vigrr. garde-chasse. sa de- 
meure 

M. William Viger fui garde- 
chasse de 1929 jusqu'à 1936. En rai- 
son des élections. M.  Viger perdit 
sa place pour se faire remplacer par 
M. Lucien Croteau de 1936 à 1939. 
En 1939, M. Viger reprit sa place 
comme garde-chasse. II assuma 
cette tâche pendant trente-cinq ans. 

Les dix dernières années, il était 
inspecteur des gardes-chasse, et il 
avait huit gardes-chasse sous sa juri- 
diction. 

Lors de ses trente-cinq années de 
service, il fut fèté par ses amis les 
gardes-chasse. 

'a" 

M. Viger. à droite avec ses colltgues. lors d'une saisie 

Sainl - Octave- 



M .  Liiiii\ hlercier, contracisur el ancien pro- 
pnCtnirz du inoulin I qçie 

LES CONTRACTEURS 
Les contracteurs contribuaient, a 

leur façon, au  bon developpement 
de  la paroisse. L'hiver ceux-ci tra- 
vaillaicnt jour et nuit afin d'entcete- 
nir les chemins aprks une  bonne 
bordée de neige. 

M. Louis Mercier f u t  contracteur 
général. Il creusa des cours d'eau 
pour amkliorer L'égouttement des 
fermes et il confectionna des routes. 
En 1944, il se lança dans l'entretien 
des ruutes d'hiver. D'abord, ce fu- 
rent les chemins de la paroisse de 
Saint-Flavien, puis la route 271 et la 
paroisse de Sainte-Agathe. Dans les 
annCes 1960, il assura le déneige- 
ment de la route 116 jusqu'h Saint- 
Rédempteur et de la Transcana- 
dienne, de  loly au Pont de Qutbec. 
Au plus for1 de ses activitks, il avait 
jusqu'à 110 milles de chemin à en- 
tretenu. 

En 1958, il construisit un impo- 
sant garage pour sa machinerie. 
Malheureusement, il fut incendié le 
15 janvier 1959, mais il le recons- 
truisit immédiatement. 

M.  M e r c i e r  laissa aussi sa trace 
dans la construct.ion. Son équipe 
consrruisit huit maisons sur la rue 

* - 
l - 

- 
Charrue de Louis Mercier. sen ani au deneigenieni. 

Roy, et c'est elle aussi qui bâtit le 
premier poste de pompiers, ainsi 
que trois puits pour la protection 
des citoyens contre les incendies. 

Homme d'affaires très actiî, il 
dirigeait parfois jusqu'8 vingt-cinq 
hommes. 

M.  Mercier est maintenant re- 
traité, et aime bien se rappeler 
toutes ces années de travail intense. 

M. Antonio Faucher, ainsi que 
son frkre Ulric, effectuèrent aussi 
ce travail pendant bien des années. 
Par la suite, M. Antonio Faucher 
continua seul ce métier. Le ils d'An- 
tonio, Jacques, et celui d'Ulric, De- 
nis, furent aussi contracteurs. Main- 
tenant, M. Jacques Faucher est le 
seul entrepreneur de la paroisse. 

-. 

Garage de l'entreprise de M. Mercier 



LES P ~ M I È R E S  SCIERIES 
C'était en 1823 que Louis Méthot, 

marchand, kcuyer, député et con- 
seiller, de Sainte-Croix. s'instaUa $ 
Dosquet afin de construire un mou- 
lin A scie près de la rivitre Henri où 
travailleront une centaine d'hommes. 
Le 16 mai 1860, le fils de ce dernier, 
Wenceslas Méthot, herita du mou- 
lin et des terres de son pére. 

En 1881, il s'associa avec Louis- 
Octave Ratté en vue de développer 
Méthot's Mill. Pendant plusieurs 
amkes, Wenceslas exploita le mou- 
lin B scie. Li le vendit ensuite h M. 
Josaphat Moffet. Plus tard, le mou- 
lin Pur la proie des flammes, mais 
M. Moffet le reconstniisit. Par la 
suite, il fut vendu à M. François 
Deshamais, puis B M. Isaïe Daigle, 
à MU. Guérin et Croteau, et fioale- 
ment h MM. Henri Béliveau er Ar- 
thur Roberge. Ceux-ci I'exploit&rent 
aussi pendant plusieurs années. 
M. Louis Mercier, natif de Sainte- 

Agathe, acheta en 1944, le moulin 
à scie appartenant alors 5 M. Henri 
Béliveau et à M. Arthur Roberge. 

Il s'installa donc ii Dasquet avec sa 
famille, et mit tout en oeuvre pour 
faire fonctionner A plein pouvoir 
cette industrie. Il ajouta au moulin 
à scie, un  planeur, un mouIia à bar- 
deaux et une moulange. 
Mais, comment fonctionnait ce 

moulin d'alors? Très tôt le matin. 
on devait préparer le moteur ii va- 
peur pour être prêt à entrer en ac- 
tion h 7 heures. C'est pourquoi il fal- 
lait faire un feu q u e  l'on nourrissait 
de bran de scie et de croûtes de bil- 
lots, afin de chauffer la chaudiére  
qui produisait la vapeur nécessaire 
pour actionner le moteur. Plus tard, 
en 1946. on acquit un moteur diesel 
de  118 forces. 

Le 9 septembre 1949, alors que 
tout altait à merveille. un incendie 
réduisit à néant cette usine chkre à 
la famiue. Loin de. se décourager, 
M. Mercier construisi.t un nouveau 
moulin et se remit A l'oeuvre. Pen- 
dant les annees les plus actives, une 
quinzaine d'hommes, gagnant par- 
fois jusqu'ii 3 S par jour s'affai- 
raient à rdpondre aux besoins d e  la 

population. Les jours au moulin 
comptaient alors dix heures d'ou- 
vrage et les semaines six jours. À 
cette epoque, o n  demandait a u x  
clients, pour le sciage de leurs bil- 
lots, la somme de  0 , 0 4 ~  la planche. 
sam considérer la longueur et l'é- 
paisseur. Plus tard. on demanda 7 S 
les mille pieds. 

M. Léo Rousseau y travailla 
comme comptable et M.  Roger La- 
brie, comme mesureur de bois. Le 
moulin fut en activité jusqu'en 1969. 
Il fut ensuite détruit. 

Un autre moulin .. . 
M. et Mme Jean Beaudoin, ainsi 

que leur famille. s'installèrent à 
Dosquet en 1918. Queiques années 
plus tard, M. Jean Beaudoin cons- 
truisit un moulin & scie sur un ter- 
rain au sud-ouest de la riviére Du- 
chene. 11 l'opéra à cet endroit jus- 
qu'en 1925. 

Par la suite, encore en 1925, il 
acheta un terrain de l'autre cÔtB de 
la rivière pour y bâtir un autre mou- 
lin & scie. En août 1929. M. Jean 

Vue akriçnnç di1 moulin a scie de M. Mercier 



Beaudoin décéda. Sa famjlle prit 
alors la relève et plus tard. son fils 
André continua d'administrer ce 
commerce. 

En 1945, il remplaça ce moulin 
par un nouveau moulin plus tonc- 
tionnel. Deux de ses fréres y travail- 
Ikrent assez longtemps. André de- 
vint proprietaire du moulin en 1948, 
suite au d6cès de sa mére. Tl f i t  le 
sciage du bois pour des fins com- 
merciales et pour les culrivateurs 
jusqu'en 1973.11 scia par la suite de 
temps B autre, afin d'accommoder 
certaines personnes, jusqu'en 1984. 
Depuis, le moulin est fermé. 

LES USINES 
En 1963. M.  André Beaudoin 

construisit un autre commerce afin 
d'y faire la fabrication de fuseaux à 
papier. En raison de  la maladie, il 
cessa d'opérer son commerce en 
1973. 

Le I O  mai 1985, M. André Beau- 
doin décdda. Depuis ce temps, l'u- 
sine de fabrication de fuseaux er le 
moulin à scie sont demeurés fer- 
més. 

Deux autres petites usines virent 
aussi le jour h Dosquet. 11 s'agit d'une 
usine de fabrication de crochets de 
bois de papier opérée par M .  Cyrille 
Beaudoin. Par la suite, i l  dkména- 
gea et vendir sa propriété A M. lean- 
Paul Labont6 qui opkre une ferme. 

L'aurre usine &ait située au vil- 
lage dans le rang Saint-Joseph Sud. 
Elle appartenaii A M. Antoine Mail- 
loux. On y effectuait la cujsson de 
n beans )> et de soupe aux pois. Par 
la suite. on procédait au cannage de 
ces deux aliments. Cette usine ou- 
vrit aux environs des anntes 1942 
et employa six hommes. Elle fonc- 
tionnait vingt-quatre heures par 
jour. 

Premier moulin scie opCré par M .  Jean Travaillaots au moulin scie de M. Beau- 
Braudoio doin: Maurice Vendle, Josaphat MorIette. 

h l 6  Laroche, Léon Beaudoin, Alfred Mof- 
feite. Hubert Beaudoin et Donat Gingas 

Moulin h scie appartenant b M .  Andrk Beaudoin 

1- - -  
Usine  de fuseaux à papier appartenant à M. Andrk Beaiiduin 

Tolirefois, celle-ci ne vécut pas 
longtemps, puisqu'elle ferma aussi 
ses portes. 

Industrie de cannage 



La famille L. O. Ratte 

LES COMMERCES 
Les magasins genéraux furent des 

endroits ou I'OD apprenait les der- 
nières nouvelles qui pouvaient inté- 
resser les gens. Même si on y allait 
pour faire quelques emplettes, ces 
endroits servaient kgalement de salle 
de récrearion communautaire. Le 
tintement de la cloche que l'on re- 
trouvait parfois dans les portes d'en- 
trée des magasins, avertissait le pro- 
prietaire de l'amvke d'un client. 
Par ailleurs, la panoplie de mar- 
chandises et de produits de consom- 
mation représentait pour plusieurs 
gens une forme de richesse incroya- 
ble. 

Aussi loin que nous pouvons re- 
monter dans nos souvenirs, nous al- 
lons évoquer la petite histoire des 
magasins. des restaurants et des ho- 
tels ayant eicisté jusqu'h aujourd'hui. 

Un des premiers magasins gtné- 
raux fut celui de M. L.O. Ratté, 
construit le 4 juillet 1881. Après le 
décès du couple Ratté, ce fut leur 
fille Eugénie et son époux J.  E. Poi- 
tras qui opérérent le commerce. 
Ce dernier fut légué ensuite il M. 
Octave Poitras. puis A son fils Gé- 
rard. Celui-ci le vendit, en 1979, à 
M. et Mme Raymond Moffet qui le 

transformhrent en mai-son d'accueil 
pour les personnes ggées. 

Mlle Alice Larocbe opéra égale- 
ment une épicerie jusqu'en 1.944 
dans un local artenani à la maison 
privée de son père, Honoré La- 
roche. Celle-ci était située dans le 
rang Sainr-Joseph Nord. Cette mai- 
son est aujourd'hui la propriété de 
M. Gaston Croteau. J .  E. Piiiiras dans son maguiri 

Magasin e l  maison de Miie Alice Larochc 



blason e i  magasin d i I )ct~vc Royer 

En 1421, M. Octave Royer vint 
s'établir à Dosquet dans une mai- 
son bâtie en 1913 par M. Télesphare 
Thenien. M. Royer ouvrit kgale- 
ment un magasin gknbral en 1922. Il 
opkra ce cornmetce pendant quel- 
ques années et le vendit à M. Ro- 
bert Ferland. Par la suite. il passa 
aux mains de M. Alcide Desbar- 
nais. Le magasin fut la proie des 
flammes le 22 octobre 1969, mais 
M. Desharnais reconstmisit a u  
même endroit son domicile prive, 
accueillaot ensuite des personnes 
âgées. 

M. Alfred Desharnais (Ti-Lou) 
avait un magasin-épicerie qu'il garda 
longlemps. 11 eut aussi un restau- 
rant attenant l'épicerie. Aprés le 
décés de celui-ci en 1955, son 
épouse continua le commerce Pen- 
dant une  dizaine d'années. 

En 1937, M. et Mme Henri Mail- 
loux siI8rent demeurer à loyer dans 
la maison de M. André Desharnais 
où  ils eurent une épicerie. Cette 
maison est aujourd'hui la residence 
de M. Gaston Duval. 

On retrouva également une épi- 
cerie de  rang sur la roule 116 Est. 
Celle-ci était située dans la maison 
prjvCe de M. Camille Murphy. 
Mme Murphy opera ce magasin 
pendant une dizaine d'annbes. Par 

rose. Aujourd'hui. M. Patrice Larose 
est le propriétaire de cette demeure. 

En 1951, Mme Hermknégilde 
Cayer ouvrit une épicerie située au 
village, On y vendait aussi du linge. 
Le magasin ferma ses portes en 
1961. M. André Cayer acheta la 
maison de son pkre ah l'on retrouve 
aussi un loyer. 

Mme Ovila Croteau ouvrit aussi 
un magasin de linge a la verge qu'eue 
garda pendant plusieurs années. 
Après le décks de Mme Croteau, 
son mari vendit la maison à M. Mi- 
cbel Gosselin. 

M. Alonzo Côté eut égalenient 
une petite épicerie où il vendait en 

plus de la moulée. Celle-ci était si- 
tuee à sa maison priv6e au village, 
sur la route 116 Est. M.  CôtC ferma 
celle-ci après quelques années. 

En 1959, M. Raymond Paquet 
ouvrit une kpicerie sous le nom de 
Quépai Tnc., situke sur la rue de 
l'Église. Celle-ci ferma ses portes en 
1983. Présentement, cet tdifice est 
occupé par le Bar Entre-Amis. 

Puis en 1978, M. Gaston Beau- 
pré ouvrit une quincaillerie près du 
magasin Quépat Inc. Il l'opéra jus- 
qu'en 1980. L'edifice est présente- 
ment occupé par les Aramis. 

ia suite, elle le vendit h ~ o i i r e  La- La famille Royer devant le magasin 



Quant à l'apparition des restau- 
rants, c'est en 1940 que fut construit, 
par M .  Octave Poitras, le premier 
restaurant. Celui-ci était situé en 
plein coeur du village prés de la ~ é -  
sidence de M.  Poitras. M. Octave 
Poitras le vendit à M. Émilien 
Tremblay, le 18 mai 1956. Le res- 
taurant passa ensuite aux mains de 
MM. Vailancourt, Gilles Blouin et 
Claude Chayer. Par la suite, le res- 
taurant Bon Accueil brûla et ne fut  
pas reconstruit. 

M. Donat Bibeau eut, lui aussi, 
un restaurant-bar qui était situé sur  
la route 116 Est. M.  Bibeau l'opéra 
pendant plusieurs années. 11 vendit 
ensuite cet endroit à M. Paul-André 
Lttourneau qui en f i t  sa rksidence. 
Celui-ci ouvrit un restaurant dans 
une petite roulotte qu'il ne garda 
toutefois pas longtemps. 
Mme Yvette Faucher ouvrit, 

avec ses filles, un casse-croûte ap- 
pelé Buffet Louise. Celui-ci ferma 
ses portes après une dizaine d'an- 
nées. Il était situé au coin de la 
route 1 16 Est et du rang Saint-Joseph, 
soit A l'endroit de la résidence de 
M. Claude Faucher. 

En 1984, M. Claude Beaudoin eut 
aussi un restaurant dans une roulotte 
amknagke 21 cette fin. EUe était si- 
tuée B l'endroit de l'ancien restau- 
rant Bon Accueil. Cependant, il n e  
l'opéra pas longtemps. 

On retrouve maintenant deux pe- 
tits casse-croûtes dont l'un est situé 
sur la route 116 Ouest, et l'autre sur 
le terrain de l'ancien restaurant Bon 
Accueil. Puis. un autre restaurant 
Le Capricorne a ouvert ses portes 
cette anaée à l'Hôtel BE-MA-RE. 
Ce dernier est opéré par Mme Fran- 
cine Poirier. 

L'HÔTEL LEHOUX 
L'Hôtel Lehûux fu t  construit vers 

1912 par M.  Louis-Octave Ratré. 
Celui-ci était situé au coin de la rue 
de la Station et du rang Saint-Joseph, 
soit en face de  son magasin qu'il 
laissa ii Eugénie. épouse de 1. E. 
Poitras. Par la suite, M. Alphonse 

Restaurant Bon Accueil 

Payeur y fut hbtelier pendanr plu- 
sieurs années. 

En 1887, le propriétaire M. 
Ratté, decéda et lCgua ses biens t~ 
son épouse Célina, qui les laissa h sa 
fiUe Eugénie et à soc. époux J. E. 
Poitras. Ce dernier vendit l'hôtel le 
25 janvier 1925 a M. AchiUe Lehoux. 
Celui-ci opéra l'hôtel qui porta son 
nom pendant près ile vingt-cinq 
ans. M. Gérard Rousseau y fu t  éga- 
lement hbtelier. En 1945, M. J. Ar- 
thur Pelletier acheta l'hôtel mais le 
revendit, le 26 juin 1946, A M. Ed- 
mond Tourigny ainsi qu'à M.  A. 
Proulx. 

C'est le 13 mars 1947 que l'h8tel 
pasça alix mains d'un nouveau pro- 
priétaire, M. Andrt La.bbé. Celui-ci 
le céda à M. Roland Saint-Germain 
et à M. Mred  Plourtie, le 8 août 
1950. Toutefois, M. Arthur Fartier 
e n  fi t  l'acquisition u n  an plus tard, 
soit le 16 novembre 1951. 

En 1952, deux autres proprié- 
taires se succédèrent. soit M. Joseph 
Minlle et M. Marcel Boutin. Ce 
dernier a dû cependant le cCder $ 
nouveau à M. MiMlle qui trouva, le 
10 juin 1954, un nouvel acheteur en 
la personne de M.  Louis Chouinard. 
Puis le 29 mai 1958, M. Roger Matte 
deviendra l'acquéreur de I'hatel 
pour le revendre, le 12 mais 1959, a 
Mme Florence Bélisle. Celle-ci si- 
gna un bail de location avec une 
promesse de vente h M. Jean-Roch 
Roux, le 29 mai de la même année. 
M.  Roux le loua alors à M. Roland 
Patoine, le 24 février 1965. 

Par la suite, M. Roux passa le 
contrat de vente avec Mme Bélisle, 
le 13 octobre 1965. Puis le 7 mars 
1966, M.  Roux revendit l'hôtel h M. 
Uiric Faucher qui  le démolit afin de 
construire sa rksidence sur ce ter- 
rain. 

L'Hôtel Lelioux. ache16 par 1 .  A. Pelletier 



LES MANUFACTURES 
En 1952, aprés avoir travaillé à 

Saint-Sylvestre à la base féderale, 
M. Maurice Martineau décida d'ou- 
vrir une manufacture de tuyaux en 
ciment pour les égours, les pon- 
ceaux et pour le drainage des terres 
des cultivateurs en plus de confec- 
tionner des tuiles ornementales. 

Celui-ci se fabriqua une dizaine 
de moules pour les tuyaux de quatre 
pieds et s'acheta une petite béton- 
nitre de seconde main. Par la suite. 
il commença 3 produire des tuyaux 
dont i l  effectua la livraison dans une 
remorque accrochée à son auromo- 
bile. 

La publicité se faisant de bouche 
a oreilles. son commerce devint vite 
rentable et M.  Martineau a donc dO 
agrandir. Il acheta un plus grand 
terrain sur la terre de son phre et 
un camion afin de faire le transport 
des tuyaux. Il engagea six employés, 
du mois & mai à la fin de novembre. 
Ce lut son épouse, Jeannine. qui 
s'occupa de la tenue des limes du 
commerce. Au printemps 1978, 
aprés vingt-quatre ans. M. Marti- 
neau vendit son entreprise. 

LES AUTRES MANUFACTURES 
Depuis la fondation de Dosquet, 

les manufactures de bois contri- 
buèrent, avec le moulin, à t'essor 
Bconomique de la paroisse. 

Au début, ce furent les menui- 
siers artisans Wenceslas Croteau er 
Zéphirin Laroche qui opéraient 
leur propre manufacture. M. Cro- 
teau faisait des portes et chassis, 
tandis que M. Laroche confection- 
nait surtout des chaises. 

Plus tard, des manufactures de 
maisons préfabriquées firent leur 
apparition. 

Les manufactures de couture 
jouérent aussi un rôle dam I'kcono- 
mie de la paroisse en employant 
plusieurs personnes. 

La manufacture de M. Roger 
Poulin, située dans un bâtiment de 
M.  Rodrigue, et ceUe de Mme Jean- 
Baptiste Bergeron ainsi que Robin 
Sportswear ont participé au déve- 

loppement et à la création d'ern- 
plois à Dosquet. 

On retrouve aussi ce qu'on ap- 
pelle des 4 machine shops. dans la 
paroisse. II s'agit de cel les  de M.  
Louis Charest er de M. Napoléon 
Mercier qui effectuent diverses rC- 
paralions, soit scies à chaînes, ton- 
deuses, etc. 

LA BEURRERIE 
La beurrerie de Dosquet a vu le 

jour au  début du siècle. Le proprit- 
taire-fondateur, M. Zenaphon Ber- 
geron, construisit en 1910, la fro- 
magarie déjà opérante, sur l'em- 
placement de la beurrerie actuelle. 
À l'époque, avec l'aide de son 
épouse, Alphonsine Cayer, on pro- 
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Le proprielaire ae la beurrene. M. Zenn- 
phon Bergeron. son t p o w ,  Mcide et Y v o ~ e  

céda uniquement A Ici fabrication du 
fromage Cheddar. M. Bergeron en- 
seigna ensuire les secrets du métier 
ii ses enfants, Yvonne et Alcide. 
Peu à peu, d'autres personnes ap- 
portèrent leur collaboration : Marie- 
Anne Moffet (Epouse d'Acide), 
Louis Beaudoin, employé, et Oscar 
Turcotte (époux d'yvonne). 

Le travail ne manqua pas. Les 
cultivateurs (une centaine) vinrent 
à tous les jours porter leurs bidons 
de lait. Tout se faisait manuelle- 
ment. On devait même conserver la 
glace 2i l'année. La corvée de la 
glace (sur la rivikre Henri) se fit 
pendant une dizaine de jours aux 
environs de Noël. II en fut ainsi jus- 
qu'en 1951. 

L'installation d'équipement mé- 
canisé devint ensuite nécessaire. En 
1969, on remplaça le  *petit moule 
a beurre 3 par une mouleuse auto- 
matique et  en 1970. on changea la 
baratte de bais pour une en stain- 
less. 

Le dynamisme du fondateur se 
transmit de génération en génkra- 
tion. Ses enfants, Alcide et Yvonne, 
coilaborèrent activement aux opt- 
rations de l'usine. Aujourd'hui, la 
reléve de l'entreprise familiale est 
assurCe par son petit-fils, Raymond 
Turcotte, q u i  s'occupe de la $abri- 

Ancien pastzunsairur c!c irérrir 

cation et de la commercialisation 
du produit (connu sclus étiquette 
(( Alcide Bergeron Enr. »), que l'on 
retrouve dans les épiceries des pa- 
roisses environnantes d-es comtés de 
Lotbiniére, Lévis et Mkgantic. 

LA CONSERVATION 
DE LA GLACE 

Les moyens de conserver les ali- 
ments, dans les années 1930, étaient 
très restreints. Toutefois, il y avait 

u n  prockdé bien spkcial pour effec- 
tuer la conservation des alirneûts au 
frais outre le puits familial. On cou- 
pait des blocs de glace sur la riviére 
Henri quand celle-ci était, bien sijr, 
devenue assez épaisse. On procé- 
dait alors 3 la coupe des blocs avec 
une scie manuelle. 

Cependant, avec les années, 
Wenceslas Croteau, son fils Gérard. 
et Gaudias Martiaeau fabriquèrent 
une  scie A moteur et un monte- 

Découpage des blocs de glace a la main 





Premier bureau de poste chez M. Achille Lchoux (archives HBtel Lehoiix) 

Bureau de puste c h e ~  M. h é  Rousseau 

LA POSTE 
À partir de renseignements pro- 

venant des archives fédéraies, 
nous pouvons constater que, tenant 
compte d e  notre petite population, 
Méthot's Mili, devenu Dosquet, a 
toujours eu un très bon service pos- 
tal. 

De 1913 A 1929. le bureau de poste 
de  Dosquet passa successivement à 
M. Alphonse Payeur, M. AchiUe 
Lehoux et M. Gérard Rousseau. 
tous trois hbleliers au même endroit. 
M. Noé Rousseau 1929- 1952 
Mme Emma B. Rousseau 1952-1958 
Mme Irene A. Rousseau 
(temporaire) 1958 
M. Rémi Croteau 1959- J 979 

Depuis le 2d ~ovembre 1979, c'est 
Mme Diane CGtt qui occupe cet 
emploi, secondBe par ? v h e  Clé- 
mence R. Gosselin, adjointe à temps 
partiel. 

Pour le courrier rural, Dosquet et 
Saint-Qlavien ont toujours été des- 
servis ensemble. Parmi ceux qui ont 
assuré c e  service, citons: de Saint- 
Flaviea. M. Hildevert Perland, son 
fils Albert, Aurélien Ferland, suivis 

Mme Emma B. Rousseaii M. Nok Rousseau de Napoléon (dit Paul) Beaudoin, 

Saint - Oeta=- 



Rureau de pcisre chez M. Remi Croteau 

plide Turgeon et Emest Beaudoin. 
Joseph Roy f u t  secondé par ses fils 
Rosaire et Léo. Par la suite, Rosaire 
Roy obtint le contrat jusqu'en 1963. 
D u  ler zvril  1963 jusqu'en 1977. ce 
service fut assuré par M. Josaphat 
Croteau de Dosquet. Depuis le le' 
décembre 1977, c'est Mme Laurette 
B. Viger, de Dosquet. qui assume 
l'emploi. 

M.  Éphrem Roy transporta les 
sacs de coumer de la gare au bu- 
reau de poste. car le courrier de Sa 
Majesté arrivait par train C.N. En- 
suite, ce fut M. los Faucher, suivi 
de  M. Ulric Faucher, e t  finalement 
M. Fernand Cayer, du 30 amil 1955 
au 31. décembre 1957. 11 recevait 
alors 20 $ par mois. Ce travail &tait 
fait tous les jours de la semaine y 
compris le dimanche. C'est A partir 
du le' janvier 1958 que le transport 
du courrier s'est fait par camion 
postal. 

Un jour, pendant que M. Éphrem 
Roy ((se rkchauffait » un brin au bu- 
reau de  poste, un jeune du village 
(Télesphore Mailloux) en a profité 
pour s'offrir une petite ballade avec 
l'attelage de M. Roy. 

Souvent les gens se rendaient au 
bureau de poste. le dimanche aprks 
la mese ,  alors que le courrier était 
distribué à la crike. A l'appel de son 
nom. le destinataire recevait son 
courrier. 11 faut dire aussi que le bu- 
reau de poste etait un lieu de ren- 
contre oh l'on tchangeait les nou- 
velles du village et des environs. 

Bureau de posie actuel chez Mme Diane Cbte 

Mme Diane Cbtk au travail 

Mme Laurerte B .  Viger distribuani le cour- 
rier rural 

M. Ernest Beaudoin. 16 ans. remplaçant son 
ptre Napoléon 

Tl est A mentionner Que M. Jos 
Faucher a transporté le courrier. de 
la gare de  Dosquet au bureau de  
poste de Sainte-Agathe et ce, deux 
fois par jour, pendant quarante ans. 
M. Achille Lehoux occupa cette 
fonction pendant quelques années. 
Par la suite. le transport a été fait 
par quelques personnes de Sainte- 
Agathe. Finalement, Mme Monique 
D. Croteau, de Dosquet, a fait ce 
travail jusqu'au 30 septembre 1985. 
Depuis ce temps, le service est as- 
suré par camion postal. 

Rendons hommage à ces hommes 
et femmes de chez-nous qu i ,  par 
leur dynamisme et leur ddvoue- 
ment, ont servi fidèlement la Société 
canadienne des Postes A Dosquet. 

M. Éphrem Roy Attelage de chiens de M. E hrem Hoy. en 
face du bureau de chez Lehoux 



Meunerie Nadeau & Frères Ltée 

La meunerie h Dwquet 

Nadeau et Fréres débuta a Dos- 
quet le 19 octobre 1946 lorsque 
Albert Nadeau et sa famille s'instal- 
Ièrenr dans le coin du comté de Lot- 
biniére. M.  Albert Nadeau arriva 
donc de Montréal avec un bagage 
d'expérience. 

Après avoir travaillé ardu ment 
chez Ford à Détroit, Michigan, 
avec ses deux frhes,  de 1928 à 193 1 ,  
il se lança en affaires dans un com- 
merce d'épicerie-boucherie qu'il 
exploita un an et demi. II avait alors 
22 ans. 

Lorsque ses frères décidèrent de 
retourner au Canada, Albert vendit 
son epicerie-boucherie à Detroit. 
Michigan, pour prendre. lui aussi, 
le chemin du retour. C'était le temps 
de la crise économique. 

En 1932, les trois frères Nadeau 
firent l'acquisition d'une épicerie du 
coin A Montréal. Puis en 1933, Al- 
fred quitta Montreal pour opérer 
à Leeds Village un magasin général, 
un commerce d'animaux et un mou- 
lin & scie. Ces activités procurérent 
du travail à plus de cent personnes. 

Quant à Gaudias, lui aussi préféra 
la campagne à la ville. En 1937, il 
arriva Saint-Patrice pour bltir une 
meunerie, ce qui était unique en ce 
temps-lh . 

ÀIbert exploitait alors toujours 
l'épicerie de MontrCal avec ses 
soeurs: Rose, Adrieme et Jeame. 
Il fit en plus l'acquisirion d'un com- 
merce de fumigation et de désinfec- 
tion en 1942. 

Par la suite. en 1946, il céda son 
commerce d'é~icerie 5 ses trois 
soeurs et songea ti rejoindre ses trois 
frères. Son frère Joseph avait lui 
aussi quitté les États-unis pour re- 
joindre Alfred $ Lee& Village. 
C'est alors que  se forma la Cie Na- 
deau et Frères Ltée, dont le prksi- 
dent fut Joseph Nadeau. En 1449. 
ce dernier déceda subitement. 

Nadeau et Frères construisit une  
meunerie à Dosquer, prks de la voie 
ferrée, pour faciliter la réception 
des wagons de g r a i ~ .  qui ahmen- 
terenr les meuneries de Saint-Patrice 
ei Dosquet. Bien sûr ce n'ktait pas 
toujours facile, surtour l'hiver, puis- 

que les cbemins étaient non carros- 
sables. On devait alors se servir de 
tracteur afin d'effectuer le transport 
de grains i? Saint-Patrice. Ce travail 
se faisait autant la nuit que le jour. 
Le nombre d'employés it ce moment 
était de 10 A 15 personnes. 

Ensuite, vint l'acquisition de 1'6- 
picene en gros achetée de G. A. 
Lemay, de Saint-Agapit. qui em- 
ployait cinq personnes. C'esr aussi en 
1949 que Rose, Adrienne et Jeanne, 
après avoir vendu leur commerce, 
quittèrent Montréal pour se joindre 
h Nadeau et Fréres Ltée et devenir 
act ionnaues. 

En 1950, Nadeau et Prtres Ltée 
commença 21 s'impliquer dans la 
constructioa de ponts et de routes, 
ainsi que le drainage agricole. 

Ce travail engageait de nombreux 
employés saisonniers, parfois jusqu'à 
200 dont une cinquantaine de Dos- 
quet. 

En 1952. le feu ravage la meune- 
rie de Dosquet qui employait 6 
personnes. Elle fut rebfitie la même 
année. En 1955, la compagnie cons- 



huit un garage a Dosquet afin de ré- 
parer les piéces d'équipement utili- 
d e s  pour les commerces, le drainage 
et la construction de routes qui s'é- 
taient ajoutés aux opérations de la 
compagnie. 

C'est en 1956 que la meunene fut 
ag~and ie  pour recevoir, sous un 
même toit, les bureaux et I'inven- 
taire de 1'Cpicerie en gros de Saint- 
Agapit. Plus de 25 personnes oeu- 
vrèrent dans ce domaine telle Mme 
Jeanne Nadeau qui  agissait comme 
gerante. 

En I9W, Nadeau et Fréres Ltée 
cessa ses activités de  contracteur 
pour débuter dans le domaine im- 
mobilier h Québec. 

En 1968. le président de Nadeau 
et Frères, Gaudias Nadeau, décéda. 
Ce poste fut combld par Alfred Na- 
deau. Par la suite, le Conseil d'admi- 
mistraiioa d6cida de vendre le com- 
merce d'épicerie en gros à la Cie 
Denault. connue aujourd'hui sous 
le nom de Provigo. On acheta en- 

suite des blocs appartements I Que- 
bec. La meunerie continua à opérer 
jusqu'en 1980 pour ensuite être ven- 
due A Claude et Robert Nadeau. La 
meunerie procura de l'emploi A plu- 
sieurs personnes de Dosquet. Sa 
modernisarion avait débutée lors de 
l'incendie qui l'a detruite en bonne 
partie en  1984. Malheureusement 
ce feu mit fin à ses opérations. 

Suite au décès d'Alfred, au début 
de 1982, Albert lui succkda comme 
président du Corneil, ses soeurs 
Rose et Jeanne occupent le poste de 
vice-présidentes et Adrîenne agit 
comme secretaire. La compagnie 
oeuvre dans le domaine immobilier 
il Québec et opère un centre de rk- 
novation à Thetford-Mines. Le 
poste de président direcreur-général 
a été confié à Jacques, fils d'Albert. 

C'est de grand coeur qu'Albert 
Nadeau et les actionnaires de Na- 
deau et Frères s'associent à tous les 
citoyens d e  Dosquet, afin de célé- 
brer le soixante-quinzième anniver- 

saire de fondation de leur paroisse. 
Les citoyens de Dosquet ont tou- 

jours fait preuve d'un civisme re- 
marquable se traduisant tout parti- 
culièrement par un esprit d'unité, 
de  compréhension en songeant au 
courage et à la ttnacité qu'il a fallu 
aux fondateurs de notre village. 

Nous voulons rendre hommage 
aux pionniers de Dosquer et nous 
souhaitoos que leurs exemples 
soient uoe source d'inspiration pour 
les générations actuelles. 

À toute la population de Dosquet. 
nous adressons nos salutations cor- 
diales et souhaitons la plus frater- 
nelle des fêtes. 

Moyen de lranspurt pour le grain. il y a 28 ans 



Alimentation Roco Inc. 
- - -  ... _ r >-  - la rue Saint-Joseph à Laurier-Sta- 

tion. Quatre ans plus tard, il failut 
changer de local afin d'agrandir. 

Par la suite, Quincaillerie Promai 
Inc. prit naissance dans un espace 
libre du boulevard Laurier, à Laurier- 

A Station. 
1 i :a; (F I En 1981, I'tpicerie prit encore de LZ? ]kJ+?& 
! 

l'expansion, Alimentation elle Roco s'appela Tnc. sous ensuite la 

'7 F. 
r j banniére Provigo. Eue déménagea 

dans un centre d'achats tout neuf, 
aux Galeries Laurier sur le boule- 

[ '+-..-,r vard Laurier h Laurier-Station. 
l -----%;. . , I '.. 

1 En 1987, elle fera l'acquisition 
d'une partie du centre d'achat. 

Quépar Inc B Dosquet Alimeatahoii Paquet Enr. iiburier-Station Quoiqu'il en soit, il faut toujours se 
demander quel chemin feront les 

PAQUET . .. une avenhire Aprks cette réussite extraordi- paroles qu'oli va dire à d'autres, er 
Une aventure qui a fait du che- naire, un groupe de frères s'est joint de plus, en y ajoutant de l'espé- 

min . . . à nouveau aux autres frères afin de rance, de la déterminarion. de  la re- 
Tout débuta par les paroles d'un créer Quepat 1nc. Centhousiasme cherche, ainsi que du temps, il y a 

pére de dix-neuf enfants, Alphonse et le defi rkgnant, ils firent l'achat un cheminement imprévisible qui  
Paquet, qui raconta ses aventures 21 d'une deuxième épicerie située sur rend l'homme positif et crkatil, 
sa famille, oe se doutait pas que ses 
exploits vécus et racontés feraient 7 

leur chemin dans l'esprit de ceux- + 
ci. C'esc donc à partir d'une petite 
épicerie à Québec, et de son travail 
de conducteur de camion. dont il ,, 
avait gaga6 le trophée du meilleur 

Ci mhl 
conducteur de  l'année, que des 
idees germérent dans la tete de son 
fils. 

En 1959, Raymond et Jean-Guy, 
enfants d'Alphonse, firent leurs dé- 
buts avec une petite épicerie de 
1200 pieds carres: Paquet & Frhres. 
C'était par conséquent le tieizihme - . . .  . . - 

endroit à Dosquet où l'on pouvait QuincaiUerie h m a r  IBC L LaurierStaiion 
acheter des articles d'épicerie, avec 
une population d'environ mille per- ! 
sonnes. Au fil des années, des Ireces 
s'ajoutèrent et le nom devint Ali- i 

! 

mentation Paquet Enr. 
En 1970, le feu détruisit une par- 

tie de la couverture et endommagea 
11int6rieur par la fumée ainsi que 
l'eau. Toutefois, trois jours suffirent _ I 

pour remettre à neuf et en ordre le 
magasin, plus beau qu'auparavant. rmL, - a * 
Tl y eut tellement de personnes bé- 
névoles pour nous aider qu'il n'y 
avait pas assez de place pour les 
faire tous travailler. Alimentalion Roco  Tnc. sous la bannière Provigo 



Alimentation Adrien Bisson Inc. 

Magiisind'alirnenlatioo situk au 174. r u e  Saint-Josepli 

Eii avril 1971. j'achetai de M. 
Wenceslas Croteau une parcelle de 
terrain avec un bâtiment qui était 
déjh construit à cet endroit. M. 
Croteau s'en servait comme boutique 
de menuiserie. 

Eii mai 1971. j'achetai de M.  Al- 
cide Deshamais un autre terrain 

voisin du premier. II y avait kgale- 
ment un bâtiment qui avait déjà 
servi d'épicerie et de restaurant 
ayanr appartenu à M. Alfred Des- 
harnais. 

Afin d'agrandir mon stationne- 
ment, je démolis le deuxième bâti- 
ment qui avait appartenu à M. Des- 

harnais et je rénovai le premier 
pour en faire une épicerie-boucherie 
licenciée. 

En novembre 1981, je vendis 
mon commerce A M. Marcel Rous- 
seau. Cependant en avril 1983, je 
dkcidai de le racheter pour conti- 
nuer b l'opérer jusqu'à présent. 

. 7,; . -- - 
. - - -8 

. - 

i l .  AL . ..,. -ZG-', + ." 
Le proprittairt Adrien h son rravail de bou- 
cher 

Mon marche d'alimentation 
Action Plus, affilié à x Aligro n, 
pourrait bien amener de futurs pro- 
jets. 

Je profite de l'occasion pour re- 
mercier mes clients de l'encourage- 
ment reçu au fil des ans. 

Le personnel. De gsucheà droire : Dany Houde, Naihalie Derners. Adrien Bisson el  Carole Deshamais 



Bar Entre-Amis 

Le Bar, rue de I'Eglise 

En décembre 1985, une id6e jail- 
lit autour d'une frite. Alain Paquet 
et Mario Laroche voulaient faire 
quelque chose, mais quoi? 

Pourquoi ne pas organiser un en- 
droit où tous - jeunes et moins 
jeunes - pourraient se rencontrer et 
é chan~e r  des idées ensemble? Le 

~ 

projet se concrétisa davantage 
lorsque M. Raymond Paquet, qui  
voulait lui aussi faire quelque chose 
dans ce projet, décida de prêter 
gmtuitemeat un grand local situé 
sur la rue de l'Église. 
A partir de ce moment, on ne 

compta plus les heures de bénevolat 
que plusieurs ami(e)s ont dG faire 
pour l'aménagement du local. C'est 
donc ces eElorts venant d'arni(e)s 
qui nous ont inspires pour le choix 
de notre nom : LE BAR ENTRE- 
A M I S .  
A la fin de janvier 1986, Mario 

Bibeau, dCjh intéresse par celui-ci. Le Bar Entre-Amis encourage de 
se joignit t~ Alain avec beaucoup plus le spart en commanditant une 
d'enthousiasme et p1.usieurs idtes. équipe de baUe qui participe à di- 
C'est donc le 15 février 1986 que vers tournois dans la région. 
l'ouverture du local ,.ut lieu. Puis, La dernière activité, organisée 
Lise (épouse de Patrice), se joignit à l'hiver dernier, a été une randonnCe 
l'équipe A titre de gkrrinte. en traineaux tirés par des chiens. 

'\ 

Raadonnke avec un iralneau A chiens 

Laroche qui t ta-~e projet et Patrice L'équipe de balle, cornrnaaditke par le Bai 

Ouverture officielle. le 15 tkvner 1'380 

Huit équipes, venant d'un peu par- 
tout dans la région, ont participé à 
cette activité d e  deux jours dont le 
parcouts s'dchelonnait de Dosquet 
à Notre-Dame-de-Lourdes. 

Dans le futur, I'équipe mijote 
d'autres projets. Eile désire partici- 
per de façon active aux festivités du 
soixante-quinziérne anniversaire. 

Félicitations à tous les gens de 
Dosquet et un merci sinckre A tous 
ceux et celles qui nous ont aidés et 
qui le ion t encore. 



Béton Versatile Inc. 

Né ri Inverness en 1950 et deux- 
ième d'une famille de quatre en- 
fants. Claude est le fils de Victor 
Gingras et de  Marie-Rose Paquer. 
En 1946, Claude arriva à Dosquet 
avec ses parents et fit un cou r s  de 
machiniste à l'école de métiers de 
Plessisville. 
En 1964, Claude procéda à la fon- 

dation de Ilosquet Speedway (Stock- 
Car) et y travailla pendant trois ans .  
Par la suite, il exerça son métier de 
machiniste aux États-unis de 1967 
à 1969. Ensuite. il tut opkraieur de 
grue de 1969 à 1971. 

De 1973 à 1978. il opéra u n  corn- 
merce possédant un camion et une 

a pépine b. 11 fera de petits travaux 
ici et là. C'est en juillet 1978 qu'il 
fonde la Cie Béton  Versatile Inc. en 
ajoutant une b$tomière à son aciiî 
de  machinerie. Béton Versatile est 
installé sur les anciennes terres de 
M. Philippe Skvigny, sur le chemin 
du Nord, qui  lui-même opérait une 
carrière depuis 1913. 

II est intéressant de noter que 
tout le gravier qui a Cté utilisk pour 
la construction de la route I I 6  entre 
Saini-Agapit et Lyster provient de 
cette carrière. 

Les affaires ailant mieux. il ajouta 
dès l 'automne 1978, une autre bk- 
tonni2re et il en achèta une troisième 

un an plus tard. Aujourd'hui, il pos- 
&de cinq bétonnières. Présente- 
ment, six employés y travailleni en 
temps normal et parfois neuf dans 
les moments de  grande demande. 
Béton Versatile Inc. a produit cette 
année environ 7500 verges de béton 
er il dessert une clientèle situCe 
dans un rayon de 35 milles, soit 
Québec et les environs. 

Claude Gingras est aussi un in- 
venteur. il possède quelques b ~ e -  
vers d'inventions canadiens et amt- 
ricaim qu'il ne dtvoilera sûrement 
pas à n'importe qu i .  



La Caisse populaire 

I r C  Caisse populaire chez M. Croieau 



C'est au début de l'année 1945 
que quelques citoyens de Dosquet, 
M. Ovila Croteau en tête, firent les 
premiers pas afin de doter leur \-il- 
lage d'une Caisse populaire, imitant 
ainsi plusieurs paroisses voisines. 

En cet te période d'après-guerre, 
il rkgnait sur tout le Québec u n  es- 
prit d'optimisme et de confiance. 
Aiosi, les premiers pas se firent sans 
embûche e t  la Caisse f u t  officielle- 
ment fondée le 25 septembre 1945, 
grâce à la collaboration indispensa- 
ble de M.  le curé Louis-Philippe 
Sylvain er de Monsieur Jos. Turmel, 
ainsi qu'au travail inlassable des 
pionniers et à l'accueil tavorable de 
toute la population. 

M. Ovila Croteau, solidement se- 
condé par son épouse, fut le pre- 
mier directeur d e  la Caisse. poste 
qu'il occupa jusqu'en juillet 1963. 

A ce moment-là, la Caisse était 
ouverre sept jours par semaine et 
les membres ne pouvaient pas faire 
de chéque. Les réunions des diri- 
geants avaient souvent lieu le di- 
manche après la messe. 

Par la suite la Caisse a déménagé 
à plusieurs reprises, chaque direc- 
teur logeant les locaux dans sa mai- 
son privée. 

En 1970, la seille aut.re institution 
financihre de la paroisse, la Banque 
Canadienne Nationale, cesse ses 
opérations suite à la fermeture de 
la Meunerie Nadeau, son principal 
client. Plusieurs citoyens transfèrent 
alors leur argent 21 la Caisse. 

Afin d'assurer un meilleur service 
et suite l'augmentation du nombre 
de soci~taires, les dirigeants de la 
Caisse decident. en 1975, de cons- 
truire un édifice pour y loger les lo- 
caux sur un terrain acheté de M.  
Gérard Poitras. 

À part ce qui  prkcéde et les deux 
vols à main armée subis en 1984 et 
en 1985. aucun autre événement 
majeur n'est venu marquer la *petite 
histoire de la Caisse; si ce n'est 
une évoluiion positive et parfois 
même surprenante. 

Ic'  gbraui : M .  O ~ i l a  Cxoieau 

NOS DIRECTEURS 
M. Ovila Croteau, de septembre 

1945 2t juillet 1963. 
M. Marcel Moniminy. de juillet 

1963 à juillet 1965. 
M. Marc Gosselin, de juillet 1965 

juillet 1968. 
M. Henri Breton, de juillet 1968 à 

juillet 1975. 
Mme Claudine Breton, de  juillet 

1975 à mai 1982. 
M. Martin Lemay, de juillet 1982 

à mai 1984. 
M.  Gilles Chartrand, de juillet 

1984 à ce jour. 

NOS PRESIDENTS 
M. François ]B&dard, de septembre 

1945 à août 1955. 
M .  Aimé Houle, d'aott 1955 à 

juillet 1958. 
M. Léo Rousseau, de juillet 1958 

à juillet 1961. 

M. Philippe Charest, de juillet 
1961 à juiflei 1967. 

M. Alphonse Paquet, de  juillet 
1967 A juillet 1976. 

M. Roland Fournier, de juillet 
1976 A ce jour. 

NOS DIRlGEANTS AU 
CONSEIL D'ADMINISTRATION 

M. Louis Turcotte, de septembre 
1945 Q juin 1948. 

M. François Bédard, de septembre 
1945 A août 1955. 

M. Philippe Charest, de septembre 
1945 à juillet 1967. 

M. Ovila Croteau, de septembre 
1945 ii juiiiet 1963. 

M. Albert Rousseau, de juin 1948 
h juin 1954. 

M. Josaphat Moffet, de septembre 
1945 ii juin 1948. 

M.  Zoël Bergeron, de juin 1952 
à juin 1962. 



M. Roland Fournier, de juillet - - F. - - --. 

M. Roland Fournier, prksident actuel 

M. Joseph Paquet, de juin 1954 h 
juillet 1975. 

M. A m 4  Houle, d'août 1955 h 
juillet 1958. 
M. Léo Rousseau, de juin 1954 b 

juillet 1961. 
M. Rémi Croteau, d'aoflt 1961 à 

juiiiet 1976. 

1964 à ce jour. 
M. Alphonse Paquet, de juillei 

1967 h juillet 1975. 
M. Normand Houde, de juillet 

1975 $ mai 1984. 
M. Marcel Rousseau, de juillet 

1976 A mai 1982. 
M. Henri Breton, de juillet 1968 

mai 1983. 
M. Aurèle Dubois, de mai 1982 à 

ce jour. 
M. Jean-Guy Bergeron, de mai 

1982 B mai 1985 et mai 1987 Li. ce jour. 
M. Femaad Paquet, de mai 1983 

ce jour. 
M. Jacques Faucher, de mai 1984 

à novembre 1986. 
M. Denis Faucher, de mai 1985 3 

février 1987. 
Mme Diane Charest, de mai 1987 

5 ce jour. 

NOS D JRIGEANTS A LA 
COMMISSION DE CRI?O~T 

M. Aimé Bergeron, de septembre 
1945 h juin 1954. 

M. Antonio Faucher. de septem- 
bre 1945 à juillet 1959. 

M. Cilla Chartrand. direcieur actuel 

M. Gaudias Blais, de septembre 
1945 juin 1950. 

M. Martial Houde. de juin 1950 à 
août 1953. 
M. Benoit Boude, de novembre 

1449 à juillet 1958. 
M. Arthur Thenien, de juin 1954 

à juillet 1963. 

La Caisse populaire 



M. Josaphat Moffet, de juillet 
1959 h mai 1979. 

M. Jude Laroche, d'ao0c 1958 a 
ce jour. 

M.  Philippe Houde, de juillet 
1963 à ce jour. 

M. Claude Turcotte. de mai 1979 
à ce jour. 

NOS DIRIGEANTS AU 
CONSEIL DE SURVEILLANCE 

M. Wenceslas Croteau, de sep- 
tembre 1945 à août 1949. 

M. Antoine Mailloux, de septem- 
bre 1945 B juin 1950. 

M. André Beaudoin, de septern- 
bre 1945 à juin 1948 et d'ao0t 1961 à 
juillet 1966. 

M. Alphonse Paquet, de juin 
1948 à juin 1954. 

M. Alcide Bergeron, d'aoiît 1949 
à mai 1961. 

M. Georges Houde, de juin 1959 
A juillet 1959 et  dlao(lt 1962 à juillet 
1976. 

M. Benoit Guérard, de juillet 
1959 h septembre 1979. 

M. 1. N. Flamand, de juillet 1958 
b aoGt 1962. 

M .  Ovila Croteau, de juillet 1966 
à juillet 1977. 

M. Denis Bergeron, de  juillet 
1976 à ce jour. 

M .  Fernand Charest, de février 
1977 à juin 1977. 

M. Alonzo Côté, de décembre 
1977 A ce jour. 

M. Rosaire Charest. & septembre 
1979 à ce jour. 

NOS DTRIGEANTS ACTUELS 
Conseil d'administration 
M. Roland Fournier, président 

M.  Auréle Dubois, vice-président 
M. Fernand Paquet, secrétaire 
M.  Jean-Guy Bergeron, dirigeant 
Mme Diane Charest, dirigeante 

Commission de crédit 
M. Iude Laroche, président 
M. Claude Turcotte, secrétaire 
M.  Philippe Houde, commissaire 

Conseil de surveillance 
M. Rosaire Charest, président 
M.  Denis Bergeron, secrétaire 
M .  Alonzo C M ,  conseiller 

A 1':irni.r~ ide  g .  A d . ) :  Philippe Houde. GiUes Charinnd, Sudes Laroche, Rosaire Charest, Denis Bergcron, Fernand Paquet. Alorni Ci,ir*, Au- 
rele Dubok et Roland Fournier. A l'avant : Mariette Thenien. Line Charesi, Lisette Bklanger. AlineTurcottz e t  Guylaine Bergeron 



Charpentec Inc. 

La compagnie Cbarpentec fu t  . 
fondée en 1975, grâce à l'initiative 
de M. Denis ~achance ,  de Québec 
et de M. Rosaire Gagné, de Ri- 
mouski. Ceux-ci achetèrent un ter- 
rain de M. Albert Nadeau et y cons- 
truisirent leur première industrie de 
fabrication de maisons pré-usinées. 
L'entreprise commença rnodeste- 
ment avec cinq employés, un . lift ,J 

et un camion. 
Par la suite, l'expansion ne tarda 

pas puisque le nombre d'employés 
augmenta à 20 personnes six mois 
plus tard.  es- l'année suivante, 
MM. Lachance et Gagné firent l'ac- - 
quisition d'un deuxiéme terrain, ap- Usine sitube du 432. route I I h  Ouest, a Durquet 
partenant $ M. Lucien Rousseau, 
afin d'y ériger une autre usine. 

Ckarpentec emploie au  plus fort 
de ses activités, soit du mois de 
mars à juillet, plus de 50 employés 
provenant presque tous de Dosquet. 
Par ailleurs~ l'entreprise posséde 
maintenant une flotte de cinq ca- 
mions équipés d'une grue hydrau- 
lique facilirant l'elévation des char- 
Iientes fabriquees Dar un procédé 
 truct tome. t a  qualité ~t;uctome 8 
réside dans son devis supérieur d'u- 
tilisation des matériaux de première . Y' 
qualité et de caractCIvtiques tech- 
niques au-dessus des normes de la 
coistruction. 

Le premier contremaître de cette . , . . 
entreprise f u t  M. DeBis Clouet. lnitrieur de I'usine 
Celui-ci occupe aujourd'hui le 
poste de gkrant et responsable des 
achats h l'usioe de Québec. Quani 
3 M. Bernard Larocheiie, il est pr6- 
sentement contremaître à l'usine de 
Dosquet où  l'on fabrique plus de 
300 maisons pré-usinées par année. 
Celles-ci sont ensuite acheminées 
dans tous les coins de la province 
grâce au travail de 12 représentants 
oeuvrant au  sibge social de Québec. 

La compagnie Charpenrec Inc . 
est donc heureuse de prendre une 
part active dans la vie Cconomique 
de Dosque t: 

Un des camions de l'urine 



Les Industries Dosquet Inc. 

< '  ' 
ka- 

Proulx, Jacques et Yves Montreuil Nous sommes fiers de participer 
: qui travaillent e n  collaboration au dCveloppement de notre munici- 

. /  avec des enirepreneun. palité. 
UA., Elles emploient également six Bon soixante-quinzihme anniver- 

1 personnes dont cinq employés et un saire à la paroisse de Saint-Octave- 
-u-,-- ma , contremaître: M. Richard Rous- de-Dosquet. 

I- seau. 
----*ri_ 

. * _  

La laçade de l'entreprise, situte sur la rue 
ROY 

Les Industries Dosquet Inc .  se 
spécialisent dans la confection de 
maisons à panneaux. Elles sont ac- 
tuellement à confectionner une 
maison modèle. 

BbCjes en 1973, par Léon Cham- 
pagne, de  Sainte-Agathe-de-Lotbi- 
nikre, elles furent en opération jus- 
qu'en 1981 où  l'entreprise arrCta 
temporairement sa fabrication. 

A nouveau en foncrion, eues re- 
commencbrent la confection de 
maisons. Celles-ci sont présente- 
ment constituées de quatre admi- 
nistrateurs : Jean ~ r o Ü l x ,  Jacques L'intkrieur d t  la msi~ufacture 

La Coop Papier Luxe 
-.- -- <- 

La Coopérative Papier Luxe fut , 
fondée Dar M. Mario Pelletier et 1 

- 
Mme ~ h g r k s e  Larochelle. EUe est 
actuellement composée de rrois 
membres préposés à la fabrication 
du papier artisanal qui se veut fait à 
partir de papiers récupérés. 

En fCvrier 1987, une subvention 
du gouvernement ftdéral au mon- 
tant de 26 640 $ a permis la mise en 
opération de cette Coop de fabrica- 
tion de papier artisanal dont I'ob- 
jectif premier est de fabriquer un 
beau papier servant B la production 
de faire-parts, de cartes de souhaits, 
de papier h lettres et autres produits 
originriux. 

Depuis l'ouverture de la Coopé- 
rative, les papetieres ont effectué 
plusieurs contrats. Le marché esr 
donc en pleine expansion. Les trois membres: Française Demers, Lyne Provencher er Rita Chartrand 



Garage Félix C. Faucher Inc. 

garage porte le nom Garage P. C. 
Faucher Inc. 
On y travaille la  mécanique géné- 

rale, le debosselage et la peinture; 
tout pour satisfaire une bonne clien- 
tèle. 

En 1987, Claude a pris toutes les 
responsabilités du garage. 

Garage construit en 1920 
7 4 - k  

Garage renovt en 1962 

Le garage fut construit en 1920. bonne marche en tant que pompiste Richard. un autre fils de Félix, 
Félix et son frère Gérard l'achetb- et en ouvrant un petii restaurant travaille aussi à la bonne marche du 
rent en 1943. tl porta alors le nom pour les jeunes et les moins jeunes garage comme rnkcanicien et dC- 
de n Faucher et Frkres n jusqu'en venant jouer aux cartes et à la ma- bosseleur. 
1949. De 1949 à 1982, Félix fut le cbine A boules. Francine, l'épouse de Claude, 
seul propriétaire. Il eut quelques En 1982, Félix s'incorpora avec s'occupe de la comptabilité du ga- 
employés dont son fils Claude et Claude jusqu'en 1986 et depuis. le rage. 
Louiseue, son épouse, qui aida h la 

Garage aciuel rknovk cn 1985 



Hôtel BE-MA-RE 

Rksidencc de François-Xavier Caron en 1922. achetez par Bcnoit Lavigne Les proprietaires de I'bBtel: Murielie et Be- 
noit. à leurs 25 ans de i.ie commune 

La résidence Eut construite en taire Georges-Eugène Ruel, de Lys- le  29 novembre 1971, M. Benoit La- 
1913 par le  chef de gare François- rer, afin de vendre I'hBtel à M. Wil- vigne est le propriétaire de l'hôtel. 
Xavier Caron. Puis le 7 octobre Irid Fournier. Ce dernier revendit TI changea le nom de Hôtel Belle- 
1947, M. et Mme Léon Compagna l'hôtel, le 5 fCvi?er 1962. à M. Henri- vue pour BE-MA-RE. 
achet2reot cette résidence afin d'en Paul Gilbert. En 1968, l'hôtel passa 
faire un hôtel. Ils en ouvrirent les aux mains d'un nouveau propné- 
portes en 1948. C'est le 10 septem- taire, M. Antonio Lemieux. Depuis 
bre 1953 qu'ils allèrent chez le no- 

L'hbtel BE-MA-RE 



Jacques Faucher Enr. 

1 Jacques est camionneur depuis 
1968. À l'époque, il etait à l'emploi 
de son pere Antonio. C'est en 1973 
qu'il décida d'acheter le camion et 
de travailler à son compte. Depuis 
bientôt 20 ans, il fait le  dénéige- 
ment pour la Municipaliré de Dos- 
quet. 
En 1981, alors qu'il n'y avait pas 

beaucoup de travail au Québec, i l  
décida de partir chercher un emploi 
à Edmonton, en Alberta. Il y resta 
quatre mois, soit de mai à septem- 
bre. En 1982, il renouvela cette ex- 
phience pour à peu près la mème 

I - pknode de temps. 
: : Jacques fait parfie de l'Associa- 

tion nationale des camionneurs arti- 
sans. t'été, i l  fait le transport du 

Dany. $ l'âge de 8 ans. avec I'dquipem~nt de transport et dedkoeigernent sable, du gravier et du béton bitu- 
mineux, soit riour le comme de dif- 

- férentes compagnies ou pour le 
gouvernement procincial. 

Celui-ci, qui aime bien son mé- 
tier, souhaite pouvoir l'exercer en- 
core pendaar plusieurs années. 

--- - -.--- 
Jacques Iqaucher c i  Dcriis Charest. à leur retii>iird'Albcrta 

Camion actuel de Jacques 



Robin International Inc. 

Robin International Inc. est heu- soixante-quinziéme anniversaire de 
reux de se joindre 3 tous pour of- Dosquet. 
fnr ses hornmo~es et fdicitotions au 

Au début de l'année 1969, Robin 
International Inc .  s'implanta $ Dos- 
quet pour y fabriquer des vêtements 
d'extérieur s ~ o r t s  POUT les enfants. LES couturi8res B l'oeuvre 

Le siège iocial'de la compagnie 
est situé au 55, Louvain Ouest, à 
Montréal. 

Celle-ci emploie à Dosquet en  
moyenrie 22 personnes par année. 
La plupan des employées travaillent 
sur des machines à coudre et  les au- 
tres sont sur le plancher; c'est-à- 
due yu'eHes tournent. assemblent 
et inspectent les vêtements. On y 
retrouve aussi une employée cadre. 

Un camion, appartenant à la 
compagnie, est en permanence 
Dosyuet. II fair le transport des vê- 
tements & Montréal deux fois par 
semaine. 

Vue di: l'aielier 



Salon Sylvie Croteau Enr. 

b~ , -*.-J ~. 
~ - . -. = . 

suite, elle travailla à Sillery et par- 

P ticipa, en 1985, comme modèle 
dans un congrès de coiffure $ Qué- 
bec. 

Quanr à son époux, Denis, fils de 
Jeannine Woude et de Maurice Mar- 
tineau, il est né en septembre 1963. 
Pendant quelques années. celui-ci 
fréquenta Sylvie. En 1986, Denis et 

, syl;ie s'achetèreni une maison si- 
I tuée ii Dosquet et décidèrent de se 

marier en juillet l'église de Dos- 
quet. Denis travaille présentement 
à l'usine de maisons préfabriquées 
Charpentec de Dosquet. 

Par ailleurs, c'est également en 
1986 que Sylvje décida de réaliser 
son rêve en ouvrant un salon de 
coiffure dans le sous-sol de leur 
maison afin de servir les gens de son 
entourage. 

Le Salon Sylvie Croteau Enr. est 
donc heureux de participer aux 

Salon de coilîure (ouven depuis le 19 aoûr 1986) 

i r  COlFFURE UNISEXE )) 
Sylvie, fille de Francine Rous- 

seau et de Gaston Croteau, est née 
en avr i l  1964. Ayant toujours aimé 
la coiffure et le dessin, eue débuta 
son cours en coiffure et esthétique 
en 1980, au Pavillon Technique du 
Campus de Sainte-Foy. A sa der- 
aière année, eHe travailla, à temps 

f .  * .  
' 1 

Mariage de Sylne c i  Denis, le 18 juillei li11;(i 

fétes du soixante-quinziérne anni- 
versaire de Dosquet et nous souhai- 

parliel, dans un salon de coiffure a tons beaucoup de succès aux orga- 
Saint-Nicolas, tout e i i  complétant nisateurs. 
ses études. En 1982, elle obtint son 
certificat dans ce domaine. Par la 

Maison familiale et salon de c:oiIEure 



Comité de développement économique de Dosquet 

rn 

Membres dc la premiere aante. De gauche droite: Rusurs Cbarzsl. Rkvald Montgrain, Denci Faucher. 
Pemarid Charest et Marco Lavigne 

Le Comité de Développement 
kconomique de Dosquet est ne k 
l'automne 1985, après que certaines 
personnes eurent constaté q u e  no- 
tre milieu était riche en organismes 
de toutes sortes, sauf en ce qui con- 
cernait notre développement éco- 
nomique. 

C'es( donc grâce à l'appui pré- 
cieux et au soutien financier de la 
Caisse populaire locale que les 
membres-fondateurs se réunirent 

une première fois, le 21 novembre 
1985. Ceux-ci décidkrent de s'em- 
ployer à susciter le développement 
kconornique de norre municipalité, 
ea conseillaot les personnes qui 
veiilent partir en affaires et en 
suscitant l'intérêt des commerçants 
extérieurs 2i s'insialler à Dosquet. 
Ce comité compte six membres: M. 
Denis Faucher (président), M.  
Rosaire Charest (vice-président), 
M. Rénald Montgrain (secrétaire), 
M. Fematid Charest, M.  Marco 

Lavigne et M. Gaétan Séguin (con- 
seillers). 

Plusieurs d'entre vous serez peut- 
être surpris d'apprendre notre exis- 
tence, mais voyez-vous, notre co- 
mité a opté pour une démarche SOU- 

tenue et quelque peu discrète. Tou- 
tefois, s'attaquer à un tel défi re- 
quiert de la patience. 

Le Comité de Développement 
économique souhaite un bon succès 
aux fbtes du soixante-quinziéme 
anniversaire de Dosquet. 

Membres de la deuxikme année. De gauche A droite: Rosaire Charesr. Renald Montgrain, Denis 
Faucher. Pernand Charest. Marco Lavigne et Gatiao Séguin 







Sports et loisirs 

par plaisir mais aussi par #devoir» 
afin de nourrir la famille. Certains 
s'adonnèrent alors au K bracon- 
nage D et pour assurer leur survie, ils 
faisaient le commerce du chevreuil. 
S'il était nécessaire d'utiliser le télé- 
phone pour offrir du  gibier, on avait 
un langage codé afin d'éviter que 
les asenteuxn sur la ligne téléphoni- 
que puissent en connaitre un peu 
trop. (Il y avait alors plus d'un 
abonnt sur une même ligne télé- 
phonique). Ainsi pour faire savoir 
que l'on avait deux chevreuils a 

Dam toutes les ueilltes les musiciens étaient une source dc divertissemen1 vendre, on disait: <<jlai deux poches 
de patates q u i  sont prêtes.. Qui ne 

LES LOlSJRS 7- - - 

- .. - se souvient pas de TI-TOU (Donat 
Autrefois comme aujourd'hui, les g Provencher) qui, parfois, expediait 

gens de chez nous aimaient s'arrêter q* sa marchandise n par les &gros 
et se détendre. Depuis toujours, les chan  u. Combien de gens de l'ex- 
gens savent rire et s'amuser et, en  téneur sont venus recourir a ses sec- 
questionnant les personnes d'un vices de guide! Er combien d'autres 
certain âge, on  découvre l'impor- familles peuvent s'enorgueillir de 
tance qu'accordaient nos familles à compter dans leurs rangs un ou 
la distraction. plusieurs chasseurs habiles! Cepen- 

C'est surtout à l'occasion des fê- dant de nos jours, la chasse semble 
tes de Noël et du Nouvel An que  redevenir un véritable sport et l'As- 
l'on trouvait le temps de s'amuser: 
Ia visite chez les grands-parents, 
chez les oncles, les tantes et même 
chez les cousins et cousines se suc- 
cédaient. Les familles d'alors etaot 
souvent très nombreuses, les festivi- 
tés pouvaient se prolonger pendant 
une partie de I'biver. C'était alors 
les repas copieux, tes chaudes par- 
ties de cartes, les chansons à répon- 
dre, les danses carrées, les histoires 
et les jeux de société. 

Les périodes électorales faisaient 
aussi partie en quelque sorte des 
loisirs d'autrefois. On se déplaçait 
pour aller entendre les discours de 
ces messieurs qui sollicitaient un  
mandat de deput4 proviocial ou 
fédéral. La cabale était bien organi- 
sée. On mettait gratuitement à la 
disposition des gens, des voitures et 
des camions dans lesquels on entas- 
sait le plus de personnes possible. 
C'était alors la fête puisqu'on allait 
se joindre B une  foule monstre pour 
applaudir une kyrielle d'orateurs 
prestigieux vantant les mérites de  
leur candidat préféré. 

La chasse. une activiik importaale 

CHASSE ET P ~ C H E  
La chasse et la pêche ont aussi 

été chez noris un loisir important. 
Notre territoire comprenant d'im- 
posants boisés a toujours logé une 
faune riche en lièvres, renards et 
chevreuils. 

Ce sport devint rapidement une 
activite Cconomique puisque pen- 
dant les années de u crise Ü , on ne se 
limitait pas à abattre le chevreuil 

sociatioa des Cerfs de ~otb in iè re  a 
entrepris de repeupler nos forêts et 
nos cours d'eau. On a procdd6 à la 
construction d'un enclos à che- 
vreuil sur la propriété de monsieur 
Maurice Rousseau. La pêche a eu 
aussi ses bons moments chez nous. 
Certains se souviennent d e  ces 
soirées où l'on faisait des feux sur 
les bords de la rivière Henri ou de la 
rivière Ducbêne. L'anguille était 
alors la principale victime de ces 
soirées estivales. 



Une des nciirnes des amateurs de chasse 

Le trappage a aussi aidé plusieurs 
personnes à survivre pendant la 
((crise.. 11 y a quelques années, 
monsieur Wilfrid Viger vendait en- 
core des .peaux), h Québec. Com- 
bien d'ours ont été capturés par 
monsieur Rémi Croteau! Son ne- 
veu, Marcel Croteau, en perpétue 
la tradition. 

BALLE-MOLLE 
Un autre sport d'kt6 qui date de 

plusieurs années est celui de la 
balte-molle. Certains se souvien- 
neni du terrain qu'ou avait aménagé 
où se trouve maintenant le rond de 
courses de monsieur Denis Fau- 
cher. On y trouvait même un  ta- 
bleau indicateur pour le pointage, 
ce qui était rare l'époque. Mon- 
sieur Alcide a es harnais Btair alors 
géranl de l'kquipe Dosquet et mon- 
sieur A h e d  (TI-LOUP) Deshamais 
fut un arbitre autoritaire et res- 

pecté. De fortes compétitions se 
déroulèrent entre les paroisses de la 
région. Les nôtres eurent l'honneur 
de remporter u n  jour le champion- 
nat e n  disposant de l'équipe de 
Saint-Gilles dans une série assez 
mouvementée. Lorsque le terrain 
de jeux se trouvait h l'arrière du 
presbytère, i l  y eut aussi de belles 
parties de balte, opposant notam- 
ment Dosquet et Lyster. 

balle-molle lors de son Festival de 
la Jeunesse qui existe depuis 1977. 

LE HOCKEY 
Le hockey f i r  aussi sa marque 

chez nous. Monsieur Antonio Fau- 
cher, dans sa jeunesse, s'y iatéres- 
sait tout comme d'autres du  milieu 
qui aimaient compétionner. On 
comprend donc pourquoi ses fils et 
pelits-fils adorent ce sport. 

L'équipe de hockey 1935-1936. De gauche 5 droite : Roger Poulin, Gkrard Croteau. Jean-Marie 
Carrier. Joseph Royer. Real Laroche.. G&rard Poiiras. Georges Croteau, Octave Laroche, 
Nexandre Croteau et Roland Gingras. A I'arrikre: Camille Labne 

Que dire des farouches compéti- 
tions entre les familles Petitclerc, 
de Dosquet e t  Thibault, de Lyster! 
Le Saint-Flavien. avec son lanceur 
Marc Roy, était aussi un rival res- 
pecté. Encore aujourd'hui, ce sport 
est trks actif. Soulignons seulement 
la fiertt qu'ont les gens de Dosquet 
d'accueillir jusqu'à 24 équipes de 

Dosquet a toujours aimé présen- 
ter des équipes gagnantes, tout 
comme certaines autres municipa- 
lités, et c'est pourquoi certains af- 
frontements au  hockey se poursui- 
vaient e n  dehors de la glace. On ra- 
conte que lors d'une partie à Dos- 
quet contre Saint-Apollinaire, il fut 
nécessaire de recourir aux services 
du vicaire Pierre Lagack de Dos- 
quet et du vicaire de Saint-Apolli- 
naire pour escorter les joueurs A la 
sortie de leur <<cabanen après la 
partie; un vicaire en avant et un  vi- 
caire en  arrière: telle était la pro- 
tection sdre contre la foule hostile. 

Notre équipe: *Les Petits Cana- 
d i e n s ~ ,  commanditée h l'époque 
par feu Gilles Petitclerc qui avait 
achetC personnellement les chan- 
dails, &tait très combative, grâce à 
la détermination d e  ses membres. 
Certaines familles étaient à I'hon- 
neur par la participation de plu- 
sieurs de  leurs membres: Les Petit- 

Cluh rir balle-molle durant les annees 1050. A l'avant (de g .  à d.1: Rosaire Desharnais, Laurent clerc. Simard et Gosselin. 
Peritclcrc. Armand Cbtk. Richard Poulin el  Armand Petitclerc. Au milieu, Philippe Houde, 
Guy Halair, Élias D'Auteuil. Marcel Paquei el André Rousseau. A I'arriére: Jean D'Auteuil, 
Mrzd (Ti-Loup) Deshamaiset Alcide Desharnais 

Y 



Pour que les adultes deviennent 
de bons hockeyeurs, monsieur Di- 
dace Blouin et monsieur Maurice 
Cadrin avaient entrepris, au cours 
des années 1960, de former et de di- 
riger les équipes de hockey mineur. 
GrBce à leur dévouement, nos jeu- 
nes allaient pouvoir apprendre les 
rudiments du hockey. Cette nou- 
velle gknération, après avoir accédé 
au Grand Club n sur  les patinoires 
extérieures, a aussi eu la chance de 
bénéIicier du premier stade couvert 
de la région. soit celui de  Saint- 
Agapit. A sa deuxikme saison dans 
ce nouveau circuit. notre équipe 
réussit à se mériter les grands hon- 
neurs de la finale. À cette période, 
le hockey était si populaire que l'on 
retrouvait parfois plus de gens de 
Dosquet 31 l'aréna de Saint-Agapit 
que dans la paroisse. 

&pipe de hockey 1953-1954. A l'avant {de g. à d.): Edgard Marrineau, Roger Compagna, L u -  - Tout au long des ans, O n  a conti- 
reni Pelitclerc er Laurent Sirnard. A l'arribre : Rosaire Deshamais, Paul Sirnard. Noël Themen. nué g perpétuer cette tradition de Gerard Bkdard, Marcel Charest, sur la patinoire située h I'arriere du presbytert 

«gaEnantsa dans les divers circuits 

La foule assisianr au spectadc 

e t  aienas de la région. ALI jou rd'hui, c O 11 (Ph r ce sont d'autres jeunes q u i  prati- 

En 1975, une equipe de hockey. A I'arena de Saint-Agapil 

puelit ce sport national et suivent 
a'insi les tra'ces de leurs aînés. 

STOCK-CARS 
De 1965 à 1967, Dosquet eut  un 

rond de courses de dock-carsb,  
situé en face de la ferme de mon- 
sieur Léandre Turcotte. Une décla- 
ration de société avait été signée le 
13 juillet 1965 sous le nom de DOS- 
QUET SPEEDWAY INC. Les ac- 
tioanakes étaient messieurs Claude 
Gingras, président, Gaétan Gin- 
gras, Lé0 Desroches, Marcel Des- 
roches, Marcel Cbacest, Jean-Luc 
Charest, Denis Charest, lean Bou- 
dreault, Aurèle Viger, Claude 
Houde, Lionel Rousseau, Gilles 
Bergeron, Fernand P. Charest et 
Jean-Guy Gingras. 

Le prix d'entrée était de 2,00$ et 
le stationnement de 2 5 ~  plus 5& de 
taxe. On comptait jusqu'à I OOO 
personnes par spectacle. 

On retrouvait i Dosquet de nom- 
breux . stock-cnrs D et les jeunes s'en 
donnaient A coeur joie sur la piste 
ovaie de gravier. Par temps chaud. 



la poussière ne tardait pas $i flotter 
sur ies estrades, ce qui valut au  cir- 
cujt le surnom de DOSQUET 
POUSSIÈRE. Pour éliminer cet in- 
convénient, on arrosait la piste à 
l'aide d'un camion-citerne. On avait 
mêmz installé un système d'éclai- 
rage qui permettait de compétition- 
net le soir. Que de souvenirs lors- 
que I'on pense a u x  luttes farouches 
qui  opposaient les Charest, Gin- 
gras. Desroches et bien d'autres de 
Dosquet à de coriaces adversaires 
comme les Racine, de  Sainle-Croix 
ou d'autres de  Plessisville et Prin- 
ceville. Ce fut toute une Bpoque! 

Normand Riîusteau avec ses trophées 

LA MOTONEIGE 
Au cours des 20 dernières an- 

nées, le sport de la motoneige fut 
très populaire. Parmi les premiers 
adeptes de  ce sport, on retrouva 
messieurs Iris Gosselin, Denis Ber- 
geron. Napoléon Mercier ainsi que 
la famille de Lucien Rousseau. Le 
iils de  ce dernier, Normand, devait 
d'ailleurs s'affirmer comme lin so- 
lide compétiteur en ce domaine en 
remportant une foule de trophées. 

Ail début, on ne disposait pas des 
sentiers modernes d'aujourd'hui et 
il n'érait pas rare de voir ~sautern 
l'image du téléviseur quand un ski- 
dao venait passer à côté de la mai- 
son où dans la rue. Un club de mo- 
roneigistes important dans Dosquet 
fut LES VAN-R. 

Club de moioneigistcs 

Le Centre des Loisirs de Dosquet 
avait aussi organisé, en février 
1975, un concours  de courses d'en- 
durance de motoneiges qui dlira 2 
heures. 

Denis Bergeron avait remporté 
un trophée avec iine motoneige 
Panther 1974. 

LES ÉPREUVES 
POUR HOMMES FORTS 

On se rappelle sllrernent de ces 
concours de tire-au-câble (souque- 
b-la-corde) qui eurent lieu au cours 
des annees 1960 et 1970. Nos Cqui- 
pes locales y faisaient belle figure. 
Combien de temps ont consacré à 
pratiquer ce sport Jean-Luc Bibeau, 
Rosaire Larose, Yves D'Auteuil et 
combien d'autres.. . Souvent la cour 
du garage de monsieur Napoléon 
Mercier servait de lieu pour les pra- 
tiques. 

AUTRES SPORTS ET LOISIRS 
RA LL YE-A UT0iMOBIi.E: Vous 

navex en autoniobile? Messieurs 
Michel Bibeau et Marcel L. 
Rousseau formaient une équipe re- 
doutable en ce domaine. 

COURSE DE CHEVAUX: À 
Dosquet lorsque I'on pense aux 
courses de chevaux, on pense aux 
((Faucher. que ce soit Ulric ou son 
fils Denis. On voit encore réguliére- 
ment Antonio entraîner son cheval 
sur leur piste de course situé B Dos- 
quet. 

souvenez-vous du club aLES h$EX i* Tlrc à la corde en 1971. De gauche 2 droi ie :  - - -  - - - - -  . . 

lequel  ttait compoç~  de jeunes Paul Mercier. l'\,es D'~u iëu i l .  Jean-Renk 
Côit .  Ronald Rousseau. Benoîi Themen, 

automobilistes l0caiix et qui organi- Jean-Luc Bibeau c t  RosaireLaroche 
saient réguliérement des rallye- 



Courses de chevaux. M. Ulnc Faucher avec Tilianie Paro, le 24 juillet la76 

DESCENTE DE LA RIVIÈRE: 
Depuis quelques années, h chaque 
printemps. on s'adonne $I la des- * tente de la rivière Henr i  avec d'an- ;- - 
ciens réservoirs d'huile à chauffage 4 œr: - 

L 't"C..* ... FaUait y penser puisque c'est un L 
' 1  

Tc &Y; * 1 sport très passionnant. 
r? . ,  1' . 

SKI DE FOND: Depuis l'hiver - '" 
1986, nous disposons d'un circuit - i- --'-LLCLs 
local de ski de randonnée. Cornpetition de coupe de bois en 1985. Mar- 

SHEiFFER BOA T. Combien de  lin e' Mercier 
personnes prennent plaisir à aller 
chez monsieur Alphonse Viger 
pour y iouer une bonne ~ a r t i e  de 
Sheiifèrcboat. 

JEU DE FER: 11 y eut aussi des 
amateurs de r f e r  h Dosquet et 

La bicycltite. une distraction populaire il Y a 

dans les années 1960, un certain 
nombre de gens pratiquaient ce 
sport dans la rue Roy. 

LA BICYCLETTE: La bicyclette 
fut de tout temps un  sport popu- 
laire. Monsieur Wilfrid Viger se 
souvient de ses randonnées du di- 
manche alors qu'on .se rendait voir 
le pont de Québec et qu'on allait 
veiller Sainte-Croix le soir même. 
À l'époque, on ne  disposait pas de 
10 vitesses comme les jeunes, on 
s'amusait en bicyclette sur le gre- 
nier du hangar. 

AUTOMOBILE: Daos le sport 
automobile, qui se souvient de la 
voiture u en bois que possédait 
monsieur Bruno Provencher ? 

COUPEURS DE BOIS: 11 ne fau- 
drait pas passer sous silence les suc- 
cés remportés par la famille Napo- 
léon Mercier dans la compdtirion 
de coupeurs de bois, que ce soit a u  
pays ou aux Etats-Unis. Ceux-ci ont 
même lait une tournée en France 
et, croyez-le ou non, m$me des la- 
ponais sont venus à Dosquet pour 
tenter de percer le secret de leur 
art. 

BA LLON-BA LA 1: Le ballon-ba- 
lai fit aussi sa marque chez nous. 
On vi t  défiler prks des bandes de  la 
patinoire des équipes de garçons et 

quelques anabes Deccenie de la ri\i+re Hcnri 



L'dquipc Les Rubis. A l'avant (de g. à d.): Sylx4.i~ Croieau, Hçnrieite Rodrigue. Jobanne Rousseau, Linda Groleau el Johanne 
GuLrard. A l'arrière: Cltmeni Rousreau. Diane Mongrain. Margot Blouin. Line Chareal. Htlène Côrk, Daniel Cûib. Fraa- 
cine Chayer, Gineite Fournier el  Aldo D'Amico 

de filles de tout 5ge. Celles-ci se au rournoi de ballon-balai de Val- dame de compagnie et eut  I'hon- 
présentaient dansplusieurs tournois Alain qui eut l ieu d u  7 au 9 mars neur de couronner la reine Denise 
contre différentes équipes. Il n'était 1980. Charest. Les deux petits pages 
pas rare de vair gagrier une des LE CARNAVAL: On assista h étaient Monique Houde et Yvan 
équipes de Dosquet. D'ailleurs, une magnifique soirte a l'occasion Nadeau. Le président, des Loisirs 
l'équipe fkrnioiae K Les Rubis n se de l'élection de la reine en 1970. était alors M .  Paul Mercier. 
merita les honneurs de la classe A. Mme Florence Houde servit de 

Couronnement de la Reme du Carnaval en 1970. De gauche à droite: Denise Charest, Jean-Guy Paquei. 
Lucie Lemieiix, Daniel Bisson. Fernande Thenien ei  Jean-Marc Paquei, Les pages: Monique Houde et 
Y van Nadeau 



afla~bait * les lumiCres vers 8 heures 
et demie ou 9 heures afin de les 

Patinoire en aniere du presbytère 

TERRAINS DE JEUX 
L'on a tous plus ou moins entendu 

parler de l'importance de la rivière 
Henri dans le développement éco- 
nomique de Dosquet, mais se rap- 
pelle-t-on qu'elle a aussi contribué h 
celui des loisirs puisqu'elle fut I'em- 
placement de nos premieres pati- 
noires ? 

Par la suite, la patinoire a occupé 
d'autres endr0i.t~. D'abord ce fut ii 
l'arriere du magasin de monsieur 
Poitras, aujourd'hui la rksideiice de 
monsieur Raymond Moffet. Par la 
suite, ce f u t  sur le terrain de mon- 
sieur Claude Faucher, situ6 31 L'angle 
de la route 116 Est et de la rue Saint- 
Joseph Sud. C'est 18 que monsieur 
~ n t o n i o  Faucher arrosait la pati- 
noire en allant chercher de l'eau à 
la rivihre avec de grosses tonnes ins- 
tallées sur des traîneaux aue tiraient 
ses chevaux. Monsieur le curé Syl- 
vain en faisant autant avec son auto. 

Un autre endroit où l'on retrouva 
la patinoire fut sur le terrain de la 
Fabrique qui était situé à l'arribre 
du presbytère dans le quadrilatkre 
fo&é des rues ~o r t i n , .  de la Fa- 
brique et Mgr Chouinard. On y 
avait aussi aménagé un terrain d e  
balle-molle et  il ne s'agissait pas du 
premier, car bien avant, on avait 
pratiqué ce sport dans le champ au 
bout de la nie Roy qui était moins 
longue à i'bpoque ou dans le secteur 

de la rue Bergeron d'aujourd'hui. 
Mais le site le plus populaire pour la 
balle-moue f u t  sdrement celui qui 
se trouvait h l'arrikre de la meune- 
rie. sur le terrain apparrenant 1'6- 
poque à M. Poitras et dont les pro- 
priétaires d'aujourd'hui sont mes- 
sieurs Denis Faucher et Raymond 
Paquet. 

Sur le terrain de la Fabrique. on 
pouvait aussi y installer la patinoire 
l'hiver, car un  système d'eclairage 
et une «cabane a par:inoire* y fut 
cons~ruite. La <<cabane )) dut être 
pratiquement toute reconstruite 
suite à un incendie vers les années 
1958-1959. Après cet incendie. c'est 
grâce à la compagnie Nadeau & 
Fréres que l'on put contjnuer à trt-  
quenter la patinoire. car cette com- 
pagnie fournit une remorque qui 
servit de chalet M temporaire 3 .  

Grâce au bénévolat de la popula- 
tion, on a pu reconsi:mire la *Ca- 

bane A patinoirer. On profita de 
l'occasion pour l'agrandir. On avait 
alors une section pour les « garçons n 
et une autre pour les .xfilles )), puis- 
que la morale des années 1950 ne 
permettait pas de retrouver tes filles 
avec les garçons à l'intérieur cle la 
u cabane à patinoire N. En revanche, 
ils pouvaient patiner ensemble, 
main dans la main ou en se tenant 
par la taille. au son des succès de 1'4- 
poque. Pour les plus jeunes, on 

avertir de s'en retourner chez eux 
car il se faisait tard. 

Vous souvenez-vous du premier 
terrain de  golf de Dosquet. 11 était 
situé sur ce même terrain de la Fa- 
brique et sur celui du collège et son 
créateur fut le vicaire pierre Lagacé 
qui avait ingénieusement coastrui t 
ses « trous >) avec des e cannes de ta- 
bac vides ». C'était bien avant le ter- 
rain de golf actuel de Saint-Agapit 
... Bien s û r ,  c'&ait gratuit et oa 
pouvait aussi pratiquer le baciniin- 
ton sur ce terrain. 

À cette époque, le bénévolat 
était vivant et c'est grâce A cela que 
les loisirs ont survécu. 

Souvent, après une  boane tem- 
pête de neige, plusieurs se sont re- 
trouvés tous sur la patinoire A dé- 
placer la neige pied par pied afin 
de pouvoir jouer <& garnen de 
hockey. À l'époque, on ne pouvait 
paç compter sur la souffleuse pour 
faire le travail. Si on voulait jouer, 
on devait travailler avant. 

La réputation de la qualité de 
notre glace extérieure n'était pas 3 
faire au cours des anodes 1950-196û. 
Il arrivait souvent que les équipes 
des autres paroisses vinrent dispu- 
ter leun séries kliminatoires à Dos- 
quet parce que leur glace était déjà 
fondue. Le secret de cette réussite 
était aussi bien gardt que celui de la 
Labatt Bleue! 

U Cabane de la patinoire 



Comité des Loisirs 

LR président-fondateur des L o ü i  
de Dosquet fut monsieur Félix Pau- 
cher. Plus tard, le 31 août 1965, , 
l'Oeuvre des Loisirs de Dosquet f u t  
conscituCe en corporation. Monsieur : 
Napoléon ~ e r c i e r  en ttait le prési- 
dent, monsieur Laurent Petitclerc, 
vice-président et monsieur Jacques 
Nadeau, le secrétaire. C'est alors 
qu'on conçut un projet pour l'amé- 
nagement d'un nouveau parc-école 
situé à l'amkre de l'école Montmo- 
rency Laval. Ce projet fut laissk en 
suspens pendant quelques années, 
Eaute d'argent. 

Au début des années 1970, la Fa- 
bTiaue décida de se de~a r t i r  du ter- 
rain qu'occupaient les Loisirs et f a v e  
nsa plut& la construction domici- 
liaire sur cet emplacement. On 
transporta donc <la cabane b pati- 
noire M SUT le site du terrain actuel. 
Ce dtménagement provoqua la plus 
sérieuse crise que vécurent les loi- 
sirs à Dosquet. Pendant deux ans 
environ, la paroisse fut privée des 
services des Loisirs. 

Finalement en  1975, une  nouveUe 
équipe prit la releve et relança les 
activités de son mieux. Tout était h 
refaire. On recommença donc B 
neuf. Voici les principaux amkna- 
gements mis en place depuis : 

1975 : remplissage du terrain pour 
la patinoire et réouverture de la pa- 
tinoire aprCs 2 a m  de retiche. 

1976 : remplissage du terrain pour 
la balle-molle. 

Chalet des spans en 1987 

Le 4 janvier 1977: municipalisa- 
tion des loisirs par le Conseil et 
l'Oeuvre des Loisirs de Dosquet de- 
vint le Comité des Loisirs de Dos- 
quet. 

1978: construction d u  nouveau 
Chalet des sports. 

1982: construction de la glissade 
et construction d'une aire de jeux 
pour les enfants. 

1983: construction d'une clôture 
autour du terrain. 
1987: mise en seMce du terrain 

d e  tennis. 
Si B Dosquet on a retrouve, au fil 

des ans, des amateurs de sports, on 
a aussi retrouvk des gens qui ont 
consacré une bonne partie de leurs 
loisirs à les H organiser . 0 4  ne peut 

s'arreter A énumérer leurs noms car 
on risquerait assurement d'en ou- 
blier, mais il faut savoir ici leur 
rendre hommage car ils n'ont pas 
craint d'y invesrir leur temps, leur 
tnergie et leurs ressources; soit au 
sein de I'Oeuvre des terrains de jeux 
(O.T.J.), de  l'Oeuvre des Loisirs de 
Dosquet ou de tout autre organisme 
qui a précédé ces derniers. 

LE COMITG ACTUEL 
M. Roger Dubois, Mlle Chantal 

Gingras. Mlle Francine Desharaais, 
M. Albert Turcotte, M. Alain 86- 
langer, M. Yvan Paquet, Mme 
Marie-Rose D. Laverdikre et Mme 
Pauline Rousseau. 

Comiié des loiqirs : i r C  rangée: Prancine I)eshamais, Chantal Gingras, Mane-Rose D. La- 
verdiére. 2' rangte : Yvan Paquer, Roger Dubois et Aibert Turcoite 



Novice, en hiver 1987 

Novice. en hiver 1986, iriumoi Saint-Ephrem 

Tournoi Atome, jsn~<er 1987 



Atome balle-molle, 1983 

Alorne balle-molle. 1986 



Festival de la Jeuness 

La soucoupe voiaale 

C'est en  1978 que i u t  organisé le 
premier Festival de la Jeunesse qui, 
à l'époque, s'était fixé trois objec- 
tifs: 

- souligner l'inauguration du nou- 
veau Chalet des sporrs 

- permettre aux gens du rniiieu er 
à leurs aai(e)s de l'extérieur de 
fraterniser 

- assurer le financement d'orga- 
nismes de sports et de loisirs. 

M. Rosario Doyle, curé, vint 
donc bénir le nouvel édifice et le 
souper canadien champêtre f u t  l'ac- 
tivité majeure d e  ce Festival. Un 
bénbfice net de quelques 3 300 $ en 
rksultat. II fu t  partagk entre le Co- 
mité des loisirs et celui du hockey 
mineur. 

Par la suite, on ajouta un tour- 
noi de balle-moue qui, au fil des 
ans, devint le plus gros de la région, 
avec la participation de 24 équipes 
provenant de loin: Sorel, Pont- 
Rouge, Victoriadie. Montréal, etc. 

Aprbs quelques amCes, le Festi- 
val s'était donc bâti une réputalion 
enviable et les spectacles que l'on y 
monta n'y furent pas étrangers. Nos 
artistes locaux nous présentèrent 
tantôt : César et ses Romains, Bryl- 
cream, V ï g e  People, Kiss et autres 
groupes. 

Puis en 1981, loe 90 orchestre 
l'atterrissage en direct d'une sou- 
coupe volante. 

On présenta aussi de nombreux 
spec~acles avec des orchestres tels 
que: Georges et son ensemble, les 

Parlicipation du i z s i i ~ d  au 125' de Saint-Fiatien 

Magy's, le Beat Brass Band, Plein 
Soleil, Carol le musicien, etc. 

Une programmation variée fut 
offerte afiri de satisfiiire les diffé- 
rents goûts d'un public toujours 
plus nombreux: tournoi de fer, 
spectacle de balle-molle avec les 
Mousquetaires, parole des Jecrnes, 
tire de poneys, la masse, la piscine, 
compétition de coupeurs de bois, 
spectacle pour enfants, cyclothon, 
tire de vébicules tout-terrain, bingo 
et autres activitks. 

En plus de s'amuser au cours de 
ces dix années, ces succès rkpEtés 
ont permis de partager environ 
75 000 S entre les organismes sui- 

vants : Comité des loisirs, hockey 
mineur, hockey inter-olympique, 
hockey .: 01d T'mer u et Ludothèque. 
On a ainsi pu leur permeirre de ré- 
gler leur problème du financement 
et éviter la population d'étre régu- 
lièrement sollicitée. 

Toutefois, c'est grâce a I'implica- 
tion de nombreux bénévoles ainsi 
qu'à la participation de généreux 
commanditaires, que le Festival a 
été possible jusqu'à présenr. La po- 
pulation a toujours prouvé qu'elle 
tenait à son Festival el nous expri- 
mons le souhait qu'il saura encore 
se perpétuer dans l'avenir. 

Saint-JeanBapristc Val-,\ aiii 





Le Cercle des fermières de Dosquet 

Mme Rose Delima Gmpa- 
g n a i  (1957-1460) 

Mme iulietie Bergeron 
(1%1%9) 

Mme Germaine Rousseau 
(1973-1975) (1984-1987) 

Mme Ovila Croteau 
(19531954) 

Mme Marguerite Deshar- 
nais (1W1964) (19751981) 

Mme Gertrude Fou nier 
(1969-1971) 

Mme Marie-jeanne Rous- 
seau (1951-1983i 

Mme Donat Bibenu 
( 1 954- 1957) 

Mme Dolorès Charesi 
(1-1%6) 

Mme Alice Bergeron 
(1971-1973) 

Mme Chcile Moreau 
(1983-1964~ 



Le Cercle des fermieres de Dos- 
quel a k t 6  fondé le 24 avril 1953, 
sous la bienveillante attention de 
monsieur l'abbé Auguste Chabot 
qui l u t  notre premier aumônier. 
L'agronome et député René Bernat- 
chez, ainsi que Mlle Labelle, q u i  
aida beaucoup à la formation de 
ootre premier Conseil, &aient éga- 
lement présents. 
Dès la première année, cinquante- 

trois femmes et jeunes filles se joi- 
gnirent 3 l'association. Puis, sept 
personnes furent dues  par vote se- 
cret afin de former le premier bu- 
reau de direction: Mme Oviia Cro- 
teau (présidente). Mme Alcide Des- 
harnais (vice-présidente), Mme Léo 
Rousseau (secrétaire), Mlle Mar-  
guerite Poitras (bibliothécaire), 
Mme Amand Bergeron. ainsi que 
Mme Donat Bibeau et Mme Joseph 
Mollet (conseill&res). 

Depuis, le troisihme mercredi de 
chaque mois (de septembre à juin), 
le Cercle a tenu des assenblkes g6- 
nerales pour tous ses membres. 
Leur objectif premier était de  pro- 
mouvoir l'entraide. l'amitié et l'arti- 
sanat. Par  la suite, des implications 
d'ordre social vinrent s'y joindre en 
prêtant leurs concours aux autres 
associations et en prenant part aux 
soirées rkcréatives: préparation de 
soupers canadiens, soupers de la 
Fabrique ainsi que des banquets, 
I'organisation de bazars, collectes 
de sang de la Croix Rouge, service 
de repas lors des dtcès et participa- 
tion au Festival de la Jeunesse de 
même qu'a Centraide. 

En septembre J953, le Cercle des 
Fermitres fit l'acquisition d'une ma- 
chine à coudre pour la somme de 
292 $ et. en  octobre 1953, il acheta 
un premier métier à tisser pour 
179,23 $ ;  ce dernier etait prêté à la 
termière qui le désirait. Celle-ci de- 
vait le rapporter au bout d'un temps 
lirnitk afin d'en faire profiter les au- 
tres. 

Pour assurer leurs responsabilités 

mière fut organisée en juin 1953 et 
rapporta 327,05 S. Des rafles, vente 
d'écussons et autres leur donnent 
aussi l'argent nécessaire pour pour- 
suivre leurs objectifs. Les profits 
engendrés ont Servi, a u  cours des 
années, à doter le Cercle de quatre 
aurres métiers h tisser, de quatre 
tailleurs de catalognes et autres ar- 
ricles indis~ensablës. Les fermieres 
prennent aussi un grand plaisir 
souligner la fête de Noël, de la Saint- 
Valentin. la fête des Mères et anni- 
versaires de naissance. 

Fidèle au but premier, le Cercle 
aura plusieurs expositions locales 
où sont exhibées des niéces de belle 
qualité en couture, tricots, brode- 
ries, tissage, art culinaire et catégo- 
ries de fantaisie. Le 15 juin 1961, 
le Cercle des fermières de Dosauet 
a reçu, pour le Congrbs régionai de 
la Pédkration, dix-huit fermiéres 
venant des comtés de Lkvis et de 
Lotbiniére. Elles revivront cette ex- 
périence le le' juin 1988. 

C'est grgce au travail constant et 
bCnévole de  plusieurs femmes qui, 
tour à tour, se sont succédé au sein 
du bureau de direction. que le Cer- 
cle a progressé et a tenté, a u  fil des 
ans, de rejoindre plus de personnes 

en répondant le mieux possible aux 
attentes formulées par celles-ci. 
Après îrente-trois années d'exis- 
tence, quatorze secrktaires se sont 
succédk ainsi que onze présidentes. 

De plus, nius sommes fieres de 
souligner que deux fermiéres ac- 
tuelles étaient présentes lors de la 
fondation du cercle: Mme Donat 
Bibeau et  Mme Marguerite Deshar- 
nais. 

Notre conseil d'administration est 
formé de Mesdames Germaine 
Rousseau (présiden te), Mariette 
Boisvert (kice-présidente), Liette 
Desharnais (secrétaire), Marguerite 
Bkdard, Gemma Bibeau, Prancine 
Croteau et Suzanne Rousseau (con- 
seillères). Celles-ci s'occupent d'ad- 
ministrer et de planifier les réu- 
nions ainsi que les activités, avec 
l'accord de l'assemblée générale des 
fermières qu i  sont au nombre de 
trente-neuf membres. 

Puissions-nous continuer semer 
la joie autour de oous et dans norre 
paroisse. 

Félicitations aux doyens et aux 
organisateurs de no& soixante- 
quinzième anniversaire de fonda- 
tion. Nous en sommes fiéres! 

et relever des défis d'ordre monC- Le Conseil des FemI&res 1986-1987 
taire, les fermières organisent =haque Dcboui ia l'arrière): M Rosario Doyle (le Cure). Mme Marguerite Bedard. Mme Francinç Cro- 

Ieau, Mme Lie i ic  Deshainai? ei Mme Mariettc Boisveri. Assis (en bas): Mine Suzanne Rous- 
année une partie de cartes. La pre- seau, Mme Geniiaine Rouswau ei  Mme Cernrna Bibeau 



Les Chevaliers de Colomb 

M. Jean-Guy Chayer (1985 à ce jour). 
Les Chevaliers de Colomb de 

Dosquet désirent rendre hommages 
à tous les valeureux pionniers et of- 
frent leurs voeux bien fraternels à 
toute la population. 

Marcel Beaurivage, Denis Berge- 
ron, Henri Breton. Eugène Charest, 
Rosaire Charest, Claude Chayer, 
GiUes Chayer. Roger Dubois, touis- 
Joseph Fortier, Philippe Houde, 
Maurice Martineau. Paul Nap. 
Mercier, André Paquet, Richard 
Rousseau, Donat Turcot te, Micliel 
Turcotte, Ghislain Boisvert, Réal 
Bibeau, Ovila Croteau, Gdrard 
Charest, Jean-Guy Chaver, Pierre 

Ovila Croreau. président-iondaieur du Sous-(ciriseil ~ h a ~ e r , .  Aurèle ~;bois,-l 'abbé Ro- 
de Dosquei sa-io Doyle, Roland Fournier. Félix 

Faucher, Benoît Lavigne, Edgar 
Le Sous-conseil de Dosquet des Présidents depuis le début: Martineau, Albert Narleau, Ray- 

Chevaliers de Colomb de Saint- M. Ovila Croteau (1973 à 1978) mond Paquet. Claude Turcotte et 
Agapit(7195)aétéfondéle20no- M.AndréPaquet(1978-1980) Albert Turcot te. 
vernbre 1973. Il cornotait alors M.  GCrard Charest (1.980-1984) 
douze membres en régle. Depuis sa 
fondation, notre pasteur. M. l'abbé 
Rosario Doyle, en est le président 
d'honneur. 
Sous-conseil le 20 novembre 1973: 

M. l'abbé Rosario Doyle, 
président d'honneur. 
M. Ovila Croteau. président. 
M. Armand Laverdière, publiciste. 
M. Doaat Turcotte, secrélaire. 
Les Chevaliers de Colomb ont 

pour buts d'aider la Fabrique, de 
promouvoir la foi, les vocations et 
la famille, d'aider nos pi&tres dans 
leur mission d'être co- 
responsables dans leur milieu, de 
travailler en unit6 avec leurs con- 
frères de l'Ordre et de pratiquer les 
principes de charité et de fraternitC 
envers leurs semblables, ainsi qu'A 
defendre leur patrimoine. Pour ce 
faire, nous nous impliquons davan- 
tage pour apporter quelque chose 
de plus notre communauté chré- 
tienne et pastorale. 

Présentement, les Chevaliers de 
Colomb comptent trente-deux 
membres du troisième degré et 
onze sont membres du 

M. Rosaire Charest (1934 à ce jour). 
Secrétaires: 

M. Donat Turcotte (1973 h 1985) 

Aodre Paquet 

degré. 
Rosaire Charest 

Gerard Charesr 

Albert Nndeau est !in doyen ei 
ionnier des Chevaliers de Co- p . . .  

ornb. iniii6. au degré en 1945. 
En 1931. il reçut les honneurs du 
4*  degr? 



Cercle des Châtelaines 

C'est en novembre 1970. à Sainte- 
Marie-de-Beauce, que la prerniére 
initiation des Châtelaines a eu lieu. 
Les premières dames initiees. avec 
l'aide des Aramis, furent Jeannine 
Poirier. leannine Lambert, de Thet- 
ford-Mines, ainsi que d'autres da- 
mes de Sainte-Marie de Beauce. 

Le 77 fkvner  1972, il y a eu une 
autre initiation au insrne endroii. 

Le 19 novembre 1972, Lisette Bi- 
beau, HClkne Nadeau,  Nicole Fau- 
cher. Lise Bibeau, Odette Faucher 
el Suzanne Gilbert ont kt6 initiées à 
Thetford-Mines. Puis, elles ont 
comniencé à recruter des femmes 
de Lotbinière afin de  les amener h 
se faire initier à Thetford-Mines. 
Les responsables de Loibinière 
étaient: Hélène Nadeau en 1972; 
Lisette Bibeau et Nicole Faucher de 
1973 à 1979. 

Étant donné qiie tout fonction- 
nait très bien, le Conseil des Châte- 
laines de Thetford-Mines nous a 
proposé d'ouvrir notre sous-conseil 
le 24 janvier 1978. Depuis ce temps. 
notre sous-conseil des Châtelaines 
de Lotbinikre est un  mouvement 
qui oeuvre dans trois domaines: la 
coopkrntion, l'égalité et l'entraide. 
BientBt nous aurons notre propre 
conseil A Lotbinière. 

Voici les présidentes qui  onr fai t  
fonctionner notre sous-conseil de 
1974 A ce jour, avec l'aide de toutes 

HClène Nade:rci. f o n d a i i x r  en IY ' 2  Liacite Bibeau. lm présidente 1973-1'779 

les autres membres du comté de 
Lotbinière: 

1'" présidente (1973 à 1979): Li- 
sette Bibeau. de Dosquet. 

2e présidente (1979 à 1981): 
Yvette Seguin. de Dosquet 

3e présidente (1981 à 1982): Ma- 
rie-Paule Fournier, de Joly 

4 e  prgsidente: (1982 à 1983): Gi- 
nette Arieau. de saint-Étienne 

5e prksidente (1983 à 1985): 
Louise Fillion, de saint-Étienne 

6e prksidente (1985 à 1987): Clau- 
dette Drolei, de Val-Alain 

7" prksidente (1987 ce jour): 
Françoise Chartrand, de Dosquet. 

Nous aimerions vous présenter 
toutes les membres de Dosquet : 

Lisette Bibeau, Lise Bibeau,  
Claudine Breton, Juliette Bergeron. 
Simone Bergeron, Lise Bkland C . ,  
Hélkne Chartrand, Françoise Char- 
trand, Diane Charest D., Suzanne 
Duval, Odette Faucher, Gisèle Fi- 
sette, Yvonne Groleau, Clémence 
(Josselin, Éva Isabelle, France Isa- 
belle, Françoise Laroche, Claudette 
Lafleur F.. Marlène Moreau. Lise 
Martel, Andrée Diival, Yolande 
Duval, Andree Dupont, Nicole 
Faucher. Hélène Nadeau, Diane 
Pouliot. Christianne Rodrigue. 
Yvette Séguin et Yvette Therrien. 

Le Sous-conseil des Châtelairies 
de Lotbiniére. 

Frauçuise Chariraad. prksidenle 



Le Club de l'Âge d'Or 

11 y a plusieurs années, un grand 
nombre de personnes âgées-dksi- 
raient se regrouper pour occuper 
leurs loisirs. Le 14 no~embre  1974, 
quelques-uns de nos aînés se sont 
rencontrés aiin de mettre sur pied 
le club de i'Age d'Or et pour former 
l'exécutif. Ce dernier conseil était 
alors formé de Mme Rita Vde- 
neuve, présiden te, Mme Cécile 
Lambert, vice-présidente, Mme 
Isabelle Guérard, secrétaire-tréso- 
rihre et les conseillères étaient: 
Mme Rose-Délima Ca mpagn a ,  
Mme Gertrude Fournier, Mme 
Louise-Anna Theirien, Mme Si- 
mone Gjngras. 

Le club a bénéficié de subven- 
tions de Nouveaux-Horizons pour 
restaurer el meubler notre saUe, en- 
suite d'aménager u n  terrain avec 
jeu de marelle, tables, bancs et ba- 
lançoires. 

Trois fois par semaine les mem- 
bres se rencontrent pour échanger 
des idées ou pour jouer aux cartes. 

Un goGter est aussi servi h chaque 
soir de rkunion. 
Des repas communautaires sont 

aussi servis à nos membres B l'occa- 
sion de  Noël et de la semaine consa- 
crke h t'Âge d'Or en rnai et une par- 
tie de t i ~ e  d'érable a lieu chaque 
annke dans notre local en plus d'un 
souper; ce qui est apprécié des 
personnes ne pouvant se rendre à la 
cabane h sucre. 

Le conditionnement physique 
prend aussi une place importante 
pour aider les personnes h se inain- 
tenir en bonne santé. De plus, des 
journées de plein-air, un pique- 
nique à Pointe-Platon et quelques 
petits voyages sont aussi orgatiisés. 

Notre club s'interesse à toiis les 
aînes du milieu. En collaboration 
avec le Comité de citoyens nous 
avons formé un corni-té de maintien 
à domicile. Ce comité organise, de 
temps h autre, des repas ou plu- 
sieurs persoones seules peuvent, 
autour d'une bonne table, échanger 

leurs souvenirs. Nous allons porter 
des repas à des personnes qui ne 
peuvent se déplacer et nous allons 
chercher celles qui  n'ont pas de 
transport. 

t'implication de l'Âge d'Or dans 
le milieu est importante a plusieurs 
niveaux. On regroupe les personnes 
agées pour lut ter contre l'insécurité 
et l'isolement. En un mot, on aide à 
maintenir une boone qualité de vie 
pour nos aînés. 

Depuis la fondation du club, trois 
personnes se sont succédé à la pré- 
sidence: Mme Rita Villeneuve, 
1974-1976 ; M. Josaphat Moffet. 
1976-1977 et Mme Marguerite Des- 
harnais, 1977-1 987. Au secrétariat : 
Mme IsabeUe Guérard, 1974- 1977- 
1980-1987 et Mme Alice Bergeron, 
1977-1980. 

Le club compte plus de 100 mem- 
bres. Les membres du club de 1'&e 
d'Or sont heureux de rendre hom- 
mage aux valeureux fondateurs de 
la paroisse de Dosquet . 

Lextcuii[ (1986-1987). A l'avant (de g. B O . )  : Mme Rose-DSlima Cornpacna, vice-prksiderire ; Mme Marguen te Deshamais, présidente : Mme Isa- 
beUe G u h r d ,  secretaire-trbrikre et les comùlers. A I'arritrz: M. GCrard Biron. Mme Oernrna Laroche. Mme Çerniainc Rouswau ri M. Paul- 
Henri Poumer 

Saint -0etaw- 



Le Club Aramis 

Le club Aramis de Lotbiniére est 
un mouvement sans but lucratif qui  
oeuvre dans trois domaines d'activi- 
tés: social, sportif et culturel. 

C'est en  1933, à Granby, que ce 
mouvement vit le jour grâce ii l'ini- 
tiative du  maire d e  l'endroit, M. 
Horace Boivin et de M.  (t Pitii Hali- 
kas, ce n'est Iinalement qu'après le 
second conflit mondial qu'il prit son 
envol. 

Le 12 avril 1972, le Conseil no 1 1  
de Lotbinière recevait sa charte. 
grâce à la détermination de son pré- 
sident-fondateur, M. Richard Na- 
deau.  Ce dernier, avec la collabora- 
tion de nombreaux membres de Dos- 
que1 et des autres municipalités de 

Président-fondateur : Richard Nadeau 

Lotbiniere. réussit à l'implanter so- 
lidemenr dans notre région. 

Après avoir occupé le second 
étage de l'ancien collège pendant 
quelques années. le Conseil no 11 
possède maintenant son propre lo- 
cal au 13, rue de l'Église à Dosquet. 

Ce mouvement est heureux de 
compter dans ses rangs de trés nom- 

Prksideat actuel : Gatlsn Séguin 

breux membres de Dosquet et  c'est 
grâce à leur travail ainsi qu'à leur 
générositk que le comité local de 
Dosquet est en mesure de soutenir 
financiérement diverses activités 
dans notre paroisse. 

Un pour tous, tous pour u n  



Association des Cerfs de Lotbinière 
.- - - - - , .- - - - - - - - - -. - - - - A - - - - - - - - - ' L'Association Chasse er Pêche Gens d e  Dosquet, soyez fiers de 

des Cerfs de Lotbiriière est heu- votre municipalité! 
f l ~ ~ B R E  DE S o U ~ ~ ~ N  reuse de. rendre hommage B toute 

i la population de Dosquet. A tous 
les bâtisseurs, félicitations! Vous 
avez fait de votre muriicipalité un 
endroit accueillant et chaleureux 

, où il fait bon vivre. 
L'Association 6tanI présente dans 

! ' votre milieu, nous tenons à souli- 
gner le travail gigantesque des 

I 
I membres qui  sont sensibilisés ail 
' respect de la faune et  q u i  nous ai- 

I 
1 dent qu0tidiennernen.t dans nos ef- 

' !  forts de  revalorisation de notre 
I ' potentiel faunique. Taus ces gens 1987 sont conscie.nts qu'il faut protCger 

1 
fl+& el conserver cette ressource natu- 
' 'M..- 

, '  --- - - - - -- -m. - - -- - * -  - 
relle qui nous est donnée. 

- 

Le club moto «Les Infinis >> 

ser et s'aider. Leur but est de pro- 
mouvoir la sécuritd du sport exercé 
par les motocyclistes. 

Le tout a début6 en 1986 par un 
Conseil d'administration q u i  a pour 
président, Nicolas Mercier, Serge 
Fournier. secrttaire, appuyé par six 
autres membres : Ghyslain Croteau. 
Sylvain Rousseau, Y van Charest, 
Yves Duval, Réjean VaUi&res et 
Réjean Moffet. 

Premikrement, nous avons d'abord 
entrepris les démarches pour avoir 
un local et ensuite une charte. Nous 
avons fait l'acquisition d'ameuble- 
ment, d'un système de son, d'une 
table de  pool, d'une machine à 
boules ainsi que des rafraîchisse- 
ments il offrir à nos invités. 

Le club organise aussi quelques 
De,gauchz à drulie. Chyslain. Sylvain, Nicolu,  Réjean, Yvan. Yves et Serge. E o  uiedadluo: activités: feu de camp, épluchette 
Rkjean de blé d'Inde, fête à la tire d'érable. 

souper à l'occasion et soirée rock 
llLes Infinis*, c'est un groupe sont rassemblés pour former u n  avec laquelle nous avons un  très 

de jeunes dans la vingtaine qui se club afin de se rencontrer, s'amu- bonsuccks. 



La Coopérative d'Habitation «Les Aînés de Dosquet » 

Depuis longtemps, un groupe de 
citoyens désirait des logements 
pour nos personnes âgees. En mars 
1985, Marguerite Deshamais, Tsa- 
belle Guérard et Jude Laroche, mi- 
jotant ce projet depuis dCjh quelque 
temps, sont allés rencontrer le maire 
Émile Charest pour lui soumettre 
leur projet qui reçut l'approbation 
imrnkdiate du maire et du Conseil 
municipal. 

Alors un comité provisoire fut 
fonné er un sondage parmi la popu- 
lation est venu convaincre les gens 
de l'imoortance et du besoin mes- 
sani de loger nos personnes âgées h 
des prix convenables en fonction de 
leurs revenus. 

Afin de mener à bien son projet, 
l'organisme a eu recours aux sefices 
professionnels du Groupe de Res- 
sources Techniques (G .R.T.). Ha- 
bitation Levy Iac., dont le mandat 
etait d'aider notre groupe dans ses 
démarches. 

Malheureusement. à l'automne 
1985, le maire Émile Charest déçé- 
dait accidentellement. Toutefois, 
nous avons continué nos démarches 
avec le nouveau maire, Rénald 
Moiigrain et son équipe, qui nous 
ont également appuyés. 

Le 27 février 1986, le premier 
Conseil d'administration fut formé 
comme suit: Mme Marguerite Des- 
harnais. présidente; Mme Rose- 
Délima Compagna, vice-présidente ; 
Mme Isabelle Guérard. secrétaire- 
trésorière et les directeun: M. Jude 
Laroche, M. Gérard Biron, Mme 
Gemma Bibeau ainsi que M. Henri 
Breton. 

Des études socio-économiques 
furent aussi entreprises afin de  pré- 
parer le dossier d'une demande de 
subvention. Les architectes Marc 
Bouchard & Associés furent char- 
gés de nous soumettre des esquisses 
préliminaires. 

Le 15 août 1986, après une  minu- 
tieuse prkparation de ce dossier, 
une demande officielle fut soumise 
à la  Société d'Habitation du Québec 
pour la construction de dix loge- 
ments. Par la suite, nous recevions 

Les administrateurs de  l a  Coopérative. À l'avant (de g. à d . ) :  Mme Rose-Délima Compagna, 
Mme Marguerite Deshamais. présidenie el  Mme isabelle Guérard, secrélaire-trtsoriére. A I'ar- 
ritre : M. Henri Breton, M. lude Laroche. M. Gérard Biron et Mme Gemma Bihçau 

dans cette demande, l'appui du d6- ~ ,- - 
puté provincial de Lotbinière, M.  
Lewis Camden . 

Aprks de nombreuses démarches, 1 
le 2 i  février 1987, une  rtponse offi- 
cielle du ministre responsable de 
l'Habitation, M. André Bourbeau, 
fut  confirmée par l'entremise de 
notre attaché de'projet. 

Le contrat fut alors accordé à la 
firme Meunier et Associes Inc. de 
Saint-Augustin. Le coi% total de la 
construction fut estimé A 521 1 18 $, 
garanti à 25% par le gouvernement 
provincial et 75% par le gouverne- 
ment fédéral. 

Les travaux de construction com- 
mencèrent donc le 20 avril 1987 et 
ils se termineront assez t6t pour que 
les locataires prennent possession 
de leurs logements le le' octobre. 

L'objectif visé est donc atteint A 
la grande satisfaction des membres 
du comité qui  ont vu leurs efforts 
soutenus couronnés de succès. 

L'inauguration officielle et ta bé- 
nédiction a eu lieu en novembre 
1987 avec la prksence de plusieurs 
invités d'honneur dont le deputé 
provincial, M. Lewis Camden et le 
député ICdéral, M. Maur-ce Trem- 
blay. 

Les administrateurs de la Coopé- 
rative tiennent à exprimer leur re- 
connaissance à tous ceux qui ont 
contribué à la réalisation de ce pro- 
jet. 

II. 

La residencr de IO logements 



Les Croches 

A l'arrière (de g. Ad.) : Michel. Yvon. Daniel. René et Serge. Au milieu: Louue. Ckline et Syl- 
n e .  A l'avant : Jean-Luc, France Isabelle, Dominique el Yvon 

Local des Croches 

Participation au Festival de la Jeunrase, a 
i 'tte 19~0 

K Y  faut aue ca nenche dans les . > .  

croches! * De cette expression est 
née, en 1979, autour d'une bière ?I 
l'hôtel BE-MA-RE, la gang - des 
c ~ o c h e s  ; regroupement d'amis(es) 
ayant pour seul but de s'amuser et 
ce  sans aucune subvention de qui 
que ce soit. 

Les camps à Rene et à Roger ont 
souvent tremblé A en devenir presque 
croches, puisque à l'intérieur s'y 
sont déroulés de mémorables N par- 
tys >). 

Depuis sa fondation, plusieiirs 
ExéçuU acniel (1987?. A I'amkre (de g. h d.): Prancine Labonté, se sont greffees aux 6 
Jean-Luc Demers, Ctirisiiaoe Lafiamme, Sylvie Croieau et Louise 
Houde. A l'avant : Germain Houde, Jocelyn isabelle e t  Denis Marii- membres fondateurs de la <gang* 
neau des Croches. Mais attention, il leur 

- I - a failu faire face a ul'initiation n. 
Toutefois, i l  semble que plusieurs 

La gang aclueiie 

Saint -Octave- 

y ont survécu, puisque maintenant 
on compte 24 membres dans la 
*gang 2 .  

Pendant quelques Ctés, plusieurs 
membres des Croches se sont aussi 
exiles pour aller travailler au tabac 
en Ontario. 

Les Croches sont de plus très ac- 
tifs, puisqu'ils font de nombreuses 
activités: motoneige, théâtre d'im- 
provisation et participation au Fes- 
tival de la Jeunesse. De plus. plu- 
sieurs sont des adeptes de la moto 
tourisme. 

La seule chose qui a l'air croclie 
dans cette u gang-là P , c'es1 qu'il 
semble qu'il faut être coiisins(ines) 
ou presque . . . pour y etre membres. 



Ateliers socio-culturels 

En octobre 1978, nous obtenions Tous ces passe-temps à la fois nués au fil cides ans pour le plus grand 
une assistance financière du minis- agréables el éducatifs se sont conti- bien des participants. 
tere du Loisir de la Chasse et de la 
Pêche en vue de la réalisation d'ate- 
liers d'jnitiation aux  loisirs socio- 
culturels, afin de procurer des acti- 
vités de groupe plus nombreuses et 
diversifiées pour taus. -A 

te Conseil municipal nous encou- 
ragea eo mettant des locaux h notre 
disposi~ion. De nombreux cours y - 2 
furent donnés: pbte de sel. ma- I 

& '  cramé, couture, tricot $ l'aiguille et 
a u  crochet, papier de riz, lissage 
haute-lisse et sur métier, danse so- 
ciale ci danse à claquettes à plu- 
sieurs groupes de jeunes en plus du 
bricolage. 

Le &sage fut trbs apprkié puisque 
les dames tissèrent un très grand 
nombre de pièces: couvertes, 4 
nappes, napperons, laize de plan- 
cher, linges a vaisselle, etc. 

Ces rencontres de groupe furent 
bénéfiques pour un grand nombre  
de personnes qui irouv&rent un in- 

lité de vie communautaire. ateliers 

1 
téret nouveau e l  une meilleure qua- De gauche h droite. Mme Marpcnte Deshamu ei  Mme Isabeiie GuCrard, respoasabir., cies 

Union des producteurs agricoles U .P .A. 
dirigée par le prdsident, M. Josa- sion du syndicat de  paroisse. Au 
pbat MoClet, qui  Eut apprécié par même moment, cette union pxit le 
son dévouement pour défendre la nom de I'U.P.A., Union des pro- 
classe agricole. ducteurs agricoles, ayant toujours 

En 1962, le travail se continua pour but de continuer à représenter 
par Gérard Charest. Avec les an- lesproducteurs. 
nées, nous comptons 60 produc- Aujourd'hui, trois membres de 
teurs dans la paroisse, même avec notre paroisse représentent une 
tous les problèmes que nous avons trentaine de producteurs locaux. II 
eus à cette période. En 1970, M. s'agit de MM. Gérard Charest, Jean- 
~aul-Émile Mollet fut président, Louis Moffette et Normand Tur- 

M .  Josapbar Moite1 puis en 1972, Lauréat Moffet le cotte. 
remplaça jusqu'au moment de la ïu- 

Dks le début du syndicalisme en 
1950. les producteurs agricoles de 
Dosquet se sont rCunis pour fonder 
une union afin de dkfendre la classe t 

agricole auprès du Gouvernement 
et aussi pour retrouver une meil- 

leure Dans qualité les premiers de vie. temps, ce mou- f;l. / 
l*, 

vernerit prenait le nom de l'Union * { --;. . c .i:-.*, . i" . - -  I.il. # -  

catholique des cultivateurs (U.C.C.) M. GérardCharest M. Jean-Louis Moilei M. Normand Turcurtr 



Les Filles d'Isabelle de Dosquet 

oeuvres charitables telles que les Les Filles d'Isabelle sonr témoins 
écoles. églises. foyers d'héberge- de la charitC et doivent être fidèles 
rnents pour personnes âgdes. Ies à leur devise: Unité, arniti.4 et cha- 
missions et campagnes de charite, rité. 

- --- I - 
Le premier Cercle des FiIles 

d'Isabelle a été fond6 en 1897 com- 
me auxiliaire des Chevaliers de Co- 
lomb. 

Leur but est d'unir les femmes ca- 
tholiques en fonction des bienfaits 
spirituels et de promouvoir de no- 
bles idCaux dans notre société. 
Celles-ci participent a certaines 
oeuvres en aidant les autres à gran- 
dir spiritueliement. Elles organisent 
des messes, pèlerinages et partici- 
pent ii la vie liturgque de la com- 
munauté tout en se préoccupant de 
la sociétk. 

Eltes aident les ceotres pour la Assises (dc g. a d . ) :  Ctcile Lambert, Gemma Bibeau et Dolores Charesi. Debout : MurieHe La- 
défense civique dont l a  croix- vigne. Mariette Boisvert. Marguerile Dcshamais, Hklkne Charesi. leanneiie Motlet.  Yverte 

Seguin et LiFe Bergeron 
Rouge. Eues apportent leur aide aux 





famille Eugène BEAUDOIN et Alnce FRADETTE 

Alice Fradeite (1899 à 1960) 

Alice Fradette naquit à Saint- 
Hyacinthe un 25 fdvrier 1899. Elle 
était la fille de Jean Fradette et de 
Joséphine IsabeiJe. Elle v6cut sa pe- 
tite enfance dans cette ville, puis 
vers l'âge de 19 ans vint s'installer b 
Dosquei. Comme elle était cousine 
de Mgr Hilaire Chouinard et qu'elle 
était orpheline, elle devint ména- 
gére du presbytkre. Elle y demeura 
jusqu'en 1927. 

Le 3 aofit 1927. elle épousa Eu- 
gène Beaudoin. né le 9 octobre 
1897, fils de Pierre Beaudoin et 
dlAmanda Têtu, de Saint-Agapir où 
elle alla demeurer. De leur union le 
31 dgcembre 1928 naquit un fils 
Jean-Pierre. 

M. Eugène Beaudoin f u t  entre- 
preneur de frais  funeraires et 
accomplit diverses tâc bes consis- 
tant h assurer la conservation des 
dCfunts depuis 1917. Puis, petit à 
petit il amena son fils à connaitre ce 
beau e.t respectable mktier. C'est à 
16 ans, soit le 12 juin 1945, que 
jeari-Pierre commença avec son 
père ce mklier qu'il exerce encore 
aujourd%ui. ïi est maintenant affilid 
à M. Pierre Dupuis et dix salons fu- 
n6raires leur appartiennent. En 
1960, s'ouvrait chez Jean-Baptiste 
Bergeron u n  salon a Dosquet qui 
ferma malheureusement ses podes 
en 1969. Aujourd'hui, c'est le Cen- 
tre Social qu i  accueille nos défunts. 

Le 29 avril 1961, Jean-Pierre 
épousa Rira Rousseau, née le 13 
février 1929. fille d'Alyre Rousseau 
et d'Alite Vermette de Saint-Aga- 

Eugkne Beaudoin (1897 à 1978) 

. r - -  , J .$'i 
pit. De leur union naquit, le 21 août ,a . ,  11 . - 

1965, un Fils Y van. f - 

Alice Fradette retourna vers la Mariage de Rira Rousseau et dc Jean-Pieme 
maison du Père le l e r  septembre Beaudoin 

1960. Elle avait pour plus grande 
amie Leonie Houde, la doyeone de Merci au Comité de I'album-sou- 
Dosquet. Puis, Eugbne alla la venir qui m'a fournj l'occasion de 
rejoindre le 18 juiiiet 1978. rkveiiier de  si agréables souvenirs. 

Yvan Lieaildoin 
4 

Le premier corbillard molonse de M. Beaudoin 



famille François BÉDARD 

firançois I l d a r d  el  Georpaaa Rzdard Frari~ciis Bcdard et Marie-Louise Ldlirecque 

François Bédard naquit Saint- 
Agapit le I l  décembre 1893. 

Le 13 mai 1919, il épousa, en  pre- 
mières noces, Georgiaaa Btdard de 
Notre-Dame-de-Lourdes. Par la 
suite, il s'établit sur une ferme à 
Saint-Octave-de-Dosquet en avril 
1921. 

II fut le père de dix enfaars dont: 
Simone,  Rose -Anna ,  Annette ,  
Yvette, Armand, Thérèse, André, 
Anita, Bernadette et Gérard. 
Quatre filles et un garçon vivent en- 
core. 

Le 9 février 1948, i l  kpousa, en 
secondes noces, Marie-Louise La- 
brecque, de Sainte-Anastasie. Famille Fran~ois Bedard 
En DIUS de s'intéresser h la cul- 

ture, il prit part aux affaires publi- 
ques de la municipalité en consa- 
crant 17 années de sa vie comme I 
conseiller et maire. II fur également ' 
marguillier et commissaire d'école. I 

! .  M .  Bedard décéda le 17 octobre 
J966. Naus conservons de lui le sou- 
venir d'un homme intégre e t  
dévoué. 

i 

La Iarnille de François Bbdard e n  19% A I's~ant (de g. à ci.): Dense Vermetle. C6rard. Anila. 
Paul  Lapierre, Yveite. Cieorges Mariineau, Annetie, Camille Mathieu, Thértse et Reoaud 
Godbout 



famille Marguerite et Zoël BÉDARD 

7- - - 7 -as 
1 :,1 1 

' 4  

RCsidence aciuelle 

Mariage de Zoël er de Marguerite 

Fils de Justor Bédard et de Del- 
phine Sévigny, Zoël est natif de 
Saint-Agapit, d'une famille de dix- 
huit enfants. En automne 1939. il 
quitla le foyer paternel pour ache- 
ter la terre qui appartenait h 
WjUiam Viger; c'est au printemps 
1940 qu'il s'y Ctabljt. 

Ea 1941, il épousa Marguerite, 
fiHe de Philémon Côté et de Maria 
Laroche, originaire de Saint-&- 
toine-de-Tillv. Puis en 1943, Zoël 

Ouest. En 1946, il jit agrandir la 
grange. Cependant, celle-ci fut 
détruite par un incendie dû aii ton- 
nerre, le 23 juin 1957' h 5 beures du 
soir, soit le dimanche de la Fête- 
Dieu. 

En 1978. leur garçon, Marcel, qui 
fut beurrier pendant dix ans, décida 
d'acheter la ferme paternelle. Zoël 
et son épouse allèreni: donc s'établir 
au village, dans une maison ayant 
avwartenu autrefois a Onil 'Ther- . . 

bâtit une maison ainsi que la ferme rien ainsi qu'à Eugénie et Bour- Une activite que madaine Bkdard aime bcau- 

actuelle située au 406, Route 1 16 geoise Poitras. coup 

Assis rde g. d.):  Hosaire. Maurice,  Marguenie. Zoei. I'eline. Rose-Helkne. Paul-Henri. deboui: M;ilczl. 
Loulseite ei  R e d  



famille Marcel BÉDARD et Rose-Hélène ROUSSEAU 

Rose-Helènc ei Marcel 

Marcel Bédard. fils de Zoël 
Bédard et de Marguerite Côté, est 
né à Dosquet, le 7 mars 1948. II est 
le cinquième d'une famille de huit 
enfants. 

Rose-Hélène, fille de Lkopold 
Rousseau et de Cécile Larose, est 
née A Dosquei. le 22 juin 1948. Elle 
est la onziéme d'une famille de dix- 
neuf enfants. 

Le 18 septembre 1971, Marcel et 
Rose-Hélène se sont unis $ l'kglise 
de Saint-Octave-de-Dosquet. 

Au début de notre mariage, nous 
avons résidé à PlessisviUe pendant 

six ans. Marcel a travaillé à Crino et 
en avril 1977, nous sommes revenus 
sur la ferme paternelle située au 
406, Route 1 16 Ouest à Dosquet. ou 
Marcel est né. 

De notre union sont nés quatre 
enfants: losée est née le 25 juin 
1972, Sonia est née le 4 septembre 
1974, Lucie est née le 21 septembre 
1977 et Yannick est né le 19 février 
1980. 
Nous sommes heureux de demeu- 

rer dans la paroisse de Dosquet et 
de participer au soixante-quinzième 
anniversaire. 

Sonia 

I 

Lucie 



famille Modeste BELAND 

ThCrtse et Modeste. Énc, HClène et Marcel 

Modeste, nd à saint-Étienne en 
1916. est le fils de Louis Béland et 
de Odile Huot. En 1939, i l  vint 
s'établir à Dosquet. C'est alors qu'il 
acheta la ferme de Alphonse 
Houde. Puis en 1946, il vendit cette 
ferme et en acheta une autre sur la- 
quelle il demeura 39 ans. 

En 1947, i l  tpousa Thérèse 
Houde, fille de Martial Houde et de 
Lkonie Garneau. Puis. la famille 
s'agrandit avec l'arrivée de Marcel 
et Hélène. En 1973, Marcel épousa 
Francine Sylvain. De leur union na- 
quit un enfant: Éic. 

Modeste, s'impliqua beaucoup 
d a n s  certains mouvements 
paroissiaux tels la pastorale ainsi 
que dans la chorale pendant 40 ans 
où il fut maître-chantre. il fut aussi 
Chevaljer de Colomb et marguillier 
pendant 3 ans. 

Après une vie heureuse auprès 
des siens, son kpouse Thtrtse 
décéda le 29 mai 1985, à I'bge de 60 
ans. C'est alors que Modeste prit la 
décision de vendre sa ferme a 

Pierre Turcotte pour aller demeu- Je suis heureux de participer à 
rer A Saint-Agapit. Là. il participe A l'album-souvenir de Dosquet. 
différentes activités sportives et so- 
ciales. 

La ferme familiale 



famille Henri BÉLIVEAU et Clairina ROBERGE 

Henri et Clairina A 50 ans 

la famille Béliveau ar- Dans ces années-là, j'ai vécu 
riva à Dosquet avec deux de ses en- l'épidémie de fièvre scarlatine. La Arthur Roberge ei soa epouse Alexandrine 
tants: Camille et Raymond. Mariés mort atteignait beaucoup d'enfants. le I r E r e  de Béllyeau, et 

sssocik pour le maulin A scie le 13 juillet 191'7, ils sont tous deux e! j'ai eu peur pour les miens. Je 
nards de Sainte-Sophie-de-Mégantic. remercie le bon Dieu de me les 
Onze de leurs treize enfants sont avoir tous laissés. 
nés A Dosquet dont trois avec l'aide Depuis 1945, nous demeurons à 
d'une sage-femme en la personne Montréal. Mon mari est décédé en  p . - -+ bLG :- Y-- ?# ?"& 
de Mme Landy  Charesl. 1966, à l'âge de 66 ans. Cinq de  nos p$& I : ?l Henri était propriétaire du edants sont aussi décéd6s: Nor- 
moulin a scie qu'il avait acheté de mand, Colette, Françoise, Maurice , , $ 

6 
MM. Guérin et Croteau. 11 sciait et Laurent. 9 -* W. ':A =! ; .-% 
des billots en planches, du bardeau Aujourd'hui, à 95 ans, j'ai de 42 

$3 y Y 'CL1 
et dei  dormants pour le chemin de bons souvenirs. Je crois que j'ai %J fer. Le commerce se faisait à vécu à Dosquet les plus belles -?Y 
Québec: en transportant le tout par annCes de ma vie (1920 à 1945). P.! 23 

- camion et par train. Le moulin Bon soixante-quinzième anniver- 1 
brdla en 1925. Il fut reconstruit saire aux gens de Dosquet! 
avec l'aide des gens de Dosquet. et Clairina Beliveau. 95 am 
il a repris ses activités en 1927. 

Henri ri Clairina avec leurs rreize edants devant leur maison B Dos urt 1" rangte (de g. à d . ) :  lean- 
Paul. Marie-Paule. Claire ei Laureiir. rangée. Rira. Ds~iise el Tbt%~e:3~ rang& : Colerie. Françoise 
e i  Maurice. 4C rangfie: Camille. Raymond ei Normand. A I'amére: Henri ei Clairina 



famille Adolphe BERGERON 

A l'ai,ant ide g .  B d I .  Rajmonde, Adolphe, Yi,ur: inc. Sylwe et Céline. À I 'üri.icr-e Rr jean ,  RCal. Ferriand, AJi,iciine, Gilberi. Huguetie et Yvon 

Adolphe, né en 1919 à Saint- 
Flavien, est le fils d'Octave Berge- 
ron et de Maria Rousseau. 11 
épousa. le 8 juillet 1942, Yvonne 
CôtC, née en 1920 à Saint-Agapit, 
fille de Joseph Côté et d'Octavie 
Daigle. Ils s'installkrent ensuite sur 
la ferme de M. Paul Bibeau. située 
au nord de la Route 116 Est à Dos- 

Saint-Rémi-de-Napieride. Pendant Meme si le temps passe irès vite, 
quinze ans, nous avons travaillé on ne vous oublie pas et nous sou- 
dans une manufacture de couture haitons u n  bon succès aux fêtes du 
de robes où il y avait 85 employés. soixante-quinzième anniversaire de 

Présentement, nous sommes a Dosquet. 
notre retraite et nous laisons partie 
du club de ~ ' A g e  d'Or. Cela nous oc- 
cupe presque à plein temps. 

quet oii ils demeurérent pendant 25 
ans. 

De notre union naquirent treize 
enfants dont sept filles et six gar- 
çons. Cependaot. trois d'entre eux 
ont perdu la vie:  Rosanne à l'âge de 
six mois, Francine à l'âge de quatre 
ans et Florent à l'âge de dix-neuf 
ans. Toutefois, nous sommes en- 
core une famille de dix enfants. 
Maintenant, ceux-ci sont partis de 
la maison et sont occupés cbacun 
de leur CM. 

Depuis le ICr août 1967, nous de- 
rneurins au 118, rlie Saint-André à Rdsidence ei cornniercc de M. et Mme Bergeron à Saint-Rkmi 
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famille Armand BERGERON 

Aljcr el Armand Bergeron La Iermr de M .  et M m e  Amiand Bergeron 

La t erre  que je posséde 
aujourd'hui a kt6 achette en 1919 
par mon père, Octave Bergeron. de  
Saint-Flavien. À cette époque, le 
tout était boisé, il n'y avait pas de 
chemin. Mon pkre défricha douze 
acres de terre pour consrruire une 
petite grange et un hangar. t e  haut 
du hangar servait de résidence pour 
manger et coucher quand on venait 
bucher, tandis que le bas servait 
d'étable pour les chevaux et Ies 
boeufs. 

En 1937, mon pbre me donna ce 
lot e i  j'y ai bâti ma maison en 1940. 
l e  venais bûcher avec mon père et 
mes frkres. J'ai donc connu cela 
faire de la terre neuve. 

En 1949, i'aj épousé Alice Lam- 
bert, de issoudu~, et nous sommes 
venus habiter sur la terre. On a 
commencé avec trois vaches et un 
cheval que mon père m'avait 
donnés. En 1959, nous avons ral- 
IongC notre grange afin de  pouvoir 
garder plus d'animaux. 

De notre union naquirent deux 
enfants: Marcel et Florian. Ceux-ci 
nous onr bien aidé à défricher et à 
ramasser la pierre. Main tenant, 
Marcel est marié à Jeannette La- 
rose: ils ont deux petites lilles: 
Kathlvn et Julie. Quant a Florian. il 

Jeannette, Julie âgke de 2 ans, Marcel ei  Kathlyo âgee de 5 ans 

est mané  à Andrke nupont: ils Ont De gauche à droite: Andrke. Maxime Bgé de De gauche h droite. Florian. Jocelyn I-iuot 
un fils, Maxime el attendent un 2811s et demi ainsi que Florian (iiaveu). Marcel. Joh~iine (nikrie). Alice et  

Arniand deuxième entant. 
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famille William et l'abbé Joseph D. BER.GERON 

-w 

William Bergeron 

En février 1889. William Berge- 
ron épousair Philomène Croteau, 
de Saint-Plavien. William était pro- 
priétaire d'une ferme située h 
Métbot's Mill; aujourd'hui dans le 
rang Saint-Joseph de  Dosquet. Il fut  
donc un des pionniers de la pa- 
roisse. 

De leur union naquirent onze en- 
fants: Aime (Bernadette Auger), 
Delphis, Martial (Marie Roy), Odi- 
Ion (Antoinette Lauzé), Marie- 
Louise (William Viger) tous 
décédés, Éva (Eugkne Gingras), 
Émilia (William Viger, dkcédé), 
Joseph-D. Bergeron, prêtre, Zoel 
(Marie-Rose Croteau), Eugénie (A- 
delard Bergeron) et Jeanne (Donat 
Turcotte). 

L'abbé Joseph-D. Bergeron est nB 
Methor's Mill, le 16 mai 1907 et  

fut  baptisé à Saint-Plavien. II a fré- 
quenté la petite école du rang et  l u t  
confirmé Dosquet dans la petite 
chapelle. 

Sous l'instigation du curé de 
l'époque, M. l'abbé Hilaire Choui- 
nard, il f i t  ses études classiques au 
Collège de Lévis. En septembre 
1930, il entra au Grand Seminaire 
de Québec et fut ordonné A Dos- 
quet le 8 juitlet 1934 (voir phoro 
page 34). De plus, l'abbé Bergeron 
aime B. souligner que  la famille f i t  de 
grands sacrifices pour le maintenir 

-- 
Sun epouse Philorncne Croieau 

aux études durant la periode de 
crise de 1922-1930; çpécialerrient 
son frère Delphis qui eii fut le grand 
bienfaiteur. 

Aussitôt ordonnC, Mgr H.  Choui- 
nard, ancien curé de Dosquet, 
obtenait du Cardinal Villeneuve 
que son protkgé soit nommé vicaire 

SainteGermaine (Dorchester) où 
il demeura pendant 18 ans. Suc- 
cessivement, il fu t  curC de Saint- 
Louis-de-Gonzague. d e  Saint- 
Samuel (Frontenac), de  Saiat- 

Damien et finalement, aumônier 
des SS. de  Notre-Dame-du-  
Perpktuel-Secours au  Lac Vert à 
Saiot-Damien. Retraité depuis mars 
1984, il réside maintenant au Pavil- 
lon Saint-Dominique à QuCbec. De 
plus, l'abbé Bergeron est le premier 
prêtre natif de Méthot's Mill: au- 
j o u r d ' h u i  S a i n t - o c t a v e - d e -  
Dosquet. 

Hommage sincère B ma paroisse 
natale ! 

Joseph-Dtsiré Bergeron Delphis Bel geron 



famille Aimé BERGERON 

Odette, née le 28 novembre 1937 
à Dosquet, a épousé Armand La- 
brecque, de Lyster, né le 31 janvier 
1940, fils de Adélard Labrecque et 
de Mary Bolduc. De cette union 
sont nés sept enfants: Sylvain, Mar- 
tin (décédé). Mario, Raymond, 
Paul-Martin, Clermont et Marie- 
Claude. Armand exploite la ferme 
Apolo avec ses enfants. 

11 nous fait plaisir de participer à 
l'album-souvenir du soixante- 
quinzième anniversaire de Dosquet. 

i 

l 
1 I b 

Michel 
A I'avaiii iclc g. d.):  Deniî et Urieite. i\ I'si- 
nére: : I i t i i ?  e l  son épouse Bernadette r 

Aimé Bergeron, ne A Dosquet le I 

2 décembre 1890, est le fils de M. et 
Mme William Bergeron. II a 
épousé, le 19 août 1935, Bernadette 
Auger. nBe le 24 juin 1897 à Saint- ,. ,' fi 
cdouard. De cette union sont nés t 

deux enfants: Denis et Odette. i 
NB le 9 aoGt 1936 à Dosquet, ~ 

Denis a épousé Lise Petit, oCe le 9 1 
avril 1940 à Danville. îille de Lud- 
ger Petit et de Marianoa Pruneau. , 
Deleurunioasontnésdeuxenfants: . 

Michel et Guylaine. Lise e i  Denis Bergeron Guylaine 

A l'avant ide g. A d.) .  Maric-Claude, Arniantl. Odctfc. et Paul-5,liiriiii .A I .ii-nc,i-c., Clr:i i r ioo i .  Kayii~i,rid. M;trio et  
Svlimain 



famille Alcide BERGERON et  Marie-Anne MOFFET 

Mariage du couple Alcide Bergeron et 
Marie-Anne Mofter 

Alcide Bergeron. fils de ZCna- 
phon et d1AIphonsine Cayer, de 
Dosquet, Cpousa, le 21 octobre 
1944 à Saint-FIavien. Marie-Anne 
Moffet, fille de Clovis et d'Aurélie 
Daigle. de Saint-Flavien. 

Marie-Anne, qui fut professeure. 
enseigna près de dix ans 5 Dosquet 
et a Saint-Flavien. Elle fut aussi or- 
ganiste à Dosquet en remplacement 
d'Eugénie Poitras. 

Alcide fit ses études cornmercia- 
Ies au CoHége de LCvis pendant 
quatre ans. II se dirigea ensuite vers 
l'industrie familiale (beurrerie) en 

1928. Diplômé de l'École de 
Laiterie de Saint-Hyacinthe. i l  as- 
suma les responsabilités de la beur- 
rerie avec son père et des aides. 

Marie-Anne et Alcide Bergeron 
cklébrkrent leur 2Se aoniversaire de 
mariage. le 25 aoiit 1969. entoures 
de leurs parents et amis heureux 
d'assurer les jubilaires de leur ami- 
tié et attachement. 

Le couple Bergeron demeure ac- 
tif et fair partie du club de l'Âge 
d'Or. Ils visitent les parents et amis. 
En été on s'occupe du jardin et du 
parterre. D e  plus. Alcide collabore 
encore à certaines acrivitks de la 
beurrene. 

Voici une vie bien remplie et 
Alcide er Marie-Anoe. B leur 25' anoi- utile au service de la cororn~naui~ 
versaire de mariage paroissiale. 

La nouvelle résidence du couple en 196; 

L a  iarnllle de M. Clam\ Moffer et d'Aurelie Daigle. parents de Mme Alcide Bergeron. Assis (de g. à d.) : Sr Ra- 
chel. A $ v , Clovis et Aurelie, dtcgdks. Sr Alma +..~.v . Debout: Cecile. Jean-Pierre er Aurtlien. ddckdés. ZB- 
pbinn el Marie-Anne 



famille Yvonne et Oscar TURCOTTE 

Odilr Rcdard ilP81-1916) Xavier Turcoiie 

I vonnî Uerceron Oscar Turcorre 

Alheriine l urcnrrc. kloi Beaudoin. Julie ci Isabelle 

Odile Bédard, native de Saint- 
* Agapit, et Xavier Turcotte, natif de 

Dosquet, se marièrent h Saiai-Aga- 
pit. Ils vécurent sur une  ferme assez 
prospère Ti Dosquet. Ils eurent qua- 
tre enfants: Germaine, Edmond 
(d6cédé), Oscar (dkckdé) et Armand 
(décédé). 

Oscar Turcotte, de Dosquet , 
épousa Yvonne Bergeron, de la 
même paroisse, le 18 novembre 
1939. Ils vécurent dans la maison 
paternelle Bergeron avec les vieux 
parents qu i  y finirent leur vie enrou- 
rés des soins et de l'attention du 
couple Y vonne et Oscar Turcotte. 

Oscar fut un employé de la Beur- 
rerie Bergeron ainsi que Yvonne 
qui fut une  aide assidue et precieuse 
dans ce domaine qu'elle connaiï 
bien et cela, en plus d'assumer son 
rôle de mbre d e  deux enfants: Al- 
berthe et Raymond. 

Leur fille, Alberline, fut profes- 
seure à Dosquet de 1959 h 1965. 
Mariée en 1965 A Éloi Beaudoin. 
professeur $ Saint-David où le cou- 
ple demeure actuellement. Ils ont  
deux filles : Julie et Isabelle. 

Raymond, îils du couple Turcotte, 
finissant de l'acole d'agriculture de 
Sainte-Croix et diplôme de l'Institut 
de technologie agricole e l  laitière 

b de Saint-Hyacinthe, assume la res- 
ponsabilitt des opérations de la 
beurrerie avec la collaboration de 
son oncle, Alcide Bergeron, el  de 
sa mère. Yvonne. Trois génkrations 
dont le travail bien fait fut leur réus- 
site. 

Ravmond Turcoite 
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famille Jean-Baptiste BERGERON 
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À I'arnzrc { d e  g. à d.):  Gisrlc. Jean-Guy. Gilles ei Monique. À I'ai'iinr: Siniuiir:. Jeaii-Baptisre, 
Gineite et Julieiie 

Jean-Baprisre Bergeroo. fils de 
Pierre Bergeron e t  d'Emma Laro- 
cbe, né h Dosquet en 1908. baptisé 
ii Saint-Flaviea, s'est installé sur 
une terre en 1941. Il &pousa, en 
1942, Juliette Cayer, fille d'Edmond 
Cayer et d'Emma Charest. De leur 
union naquirent six enfants. 
M. Bergeron travailla pendant 30 

ans chez Sintra, A Saint-Lambert; 
Mme Bergeron ouvrit la premikre 
manufacture de couture dans le 

sous-sol du Centre Social en 2969 
aprés plusieurs démarches. Cette 
manufacture fonctionne encore 
aujourd'hui. Entre temps. elle en 
construisit un autre qui  ferma ses 
portes en 198 1. 

Une famille qui contribua, par 
ses initiatives, à garder nos jeunes 
filles dans la paroisse. 

- 

M. Jean-Baptiste Bergeron sur In voiiurc a 
loin avec sa soeur Bernadeitz er son Irère 
Gkrard 

M. ei Mine Edinond Cayer, parenu de Mnir 
Bergeron 

Mnic  Rcrgci-oii &II:\ I;i ni.îiiiiiaclurs dc COU- , I I  Cam. ,le bocui, q u i  ont a.iir n u  dr!rictiement, a u  I r i t i c i i i ! - .  c:c 
111; e 



famille Philippe BERGERON 

Mariacc dit Philippe Bergerail ec de Lu- 
cicnne Tliçrrien le 6 ~ u i l l e i  1935 i nosquet 

Philippe Bergeron, né le 12 juillet 
1909 a Saint-Flavien, est le fils d'Ar- 
thur  Bergeron et d'Arthknise Gin- 
gras. 

tucienne Therrien, n6e le 2 
lévrier 1914 à Dosquet, est la fille 
de Jos Therrien et dlAdtlia Chré- 
tien. Elle est la dix-septikme de la 
famille. 

Après avoir t t é  à la petite école, 
j'ai travaillé h Québec et Montréal 
où j'ai fait la connaissance de Phi- 
lippe Bergeron. Ce fut  le coup de 
foudre. Le 6 juillet 1935. iious unis- 
sions notre destinée à Dosquer. De 
notre union sont nés quinze en- 
fants: Denise, Monique (décédée le 

Philippe et Lucienne A leurs noces d'argent. 
en 1960 

5 décembre 1976). Maurice, lac-  
ques.  Léon, Roger,  Lisette.  
Gilberte, Jean-Guy, Jean-Claude, 
Yvon. Gineite, Gaétane, Francine 
et Muryel. 

Au f i l  des ans, nous avons Cté 
heureux mais pauvres. Cependant, 
la pauvret& faisait si beau ménage 
avec l'amour que nous avons passé 
à travers des durs moments. Comp- 
tan! sur l'habileté acquise par son 
métier de menuisier. Philippe se 
rrouva un  emploi A Québec. Il lut 
aidé des plus vieux de ses garçons 
devenus entrepreneurs en construc- 
tion. 

Les circonstances ont donc voiilu 

que l'on déménage h Québec. Ce 
fut notre meilleure décision. Pour- 
tant, plusieurs personnes se disaient 
que Philippe ne vendrait pas sa 
ferme. Toutefois, nous arions tous 
deux le vouloir et la foi en celui qui 
nous avait tracé cette destinée. 

Bien siIr. une fois dtménagé en 
ville, il n'Ctait pas question de de- 
meurer en appartement. Alors, 
nous avons construit une maison à 
logements sur le boulevard Pieme- 
Bertrand oii nous avons vécu la 
pendant 3 ans. Puis, nous avons bâti 
un édifice de 6 logements sur la 26= 
Rue de même que deux autres A 16 
loaements à ViUe-Vanier. Ceoen- 
dant, au lil des années. philippé de- 
vint moins capable. Nous avons 
donc décidé de vendre le tout pour 
aller demeurer dans un logement 
sur le boulevard Laurier. 

Depuis 10 ans, nous passons six 
mois à Miami et nous avons aussi un 
petit logement au Lac Beauport. 
Cela nous permet de vivre au milieu 
des nôtres pendant les mois d'ét.4. 

Le 6 juillet 1985. nous avons Iêté 
nos noces d'or, entourés de nos en- 
fants. Ce f u t  une fête merveilleuse 
et inoubliable. Voilà donc, en quel- 
ques mots, le récit d'une vie heu- 
reuse. 

Le\ rinces d'or de Lucienne et de Philippe en La famille dr  Phililipe Bergcron 
1985 



famille Donat BIBEAU et Cécile FRÉCHETTE 

Managc de Cécile CL de Donat. le 1 1  avril 
1928 

Donat, né le 15 septembre 1906 21 
Dosquet, fils de feu Alphonse Bi- 
beau et de feue Emma Lachance, 
est le neuvième d'une famille de 
quinze enfants dont trois sont en- 
core vivants. 

Cécile Fréchette, née le 8 mai 
1909, fille de feu Louis Fréchette et 
feue Léa Gingras, est la cinquikme 
d'une famille de six enfants dont 
trois sont encore vivants. 

Donat ei Cécile .i leiir- 40 an% de marixgc en 
1968 

Le 11 avril 1928, elle épousa Do- 
nat Bibeau et ils s'installèrent & 
Dosquet. De leur union naquirent 
onze enfants dont neuf sont vivants: 
Jean-Luc, né le 30 juillet 1930 (Ber- 
nadette Bédard, dkcédée le 4 mai 
1975). remarié à Gemma Laroche 
Samson, est dkcédC le 22 juillet 
1985. Réal, n6 le 29 mars 1932 (Gi- 
séle Campagnat). Alydor. nt le 7 
a v d  1933 et ddcédk le 17 octobre 

1938. Michel, né le le' avril 1935 
(Monique Bibeau, décédée le 10 
dkcembre 1964) et remari6 à Hu- 
guette Bibeau. Lisette, née le 10 
septembre 1936 (Luc Demers). 
Pierrette, née le 10 févrjer 1937 
(André Gosselin). Annette, nke le 
26 octobre 1939 (Georges Boucher, 
décédk le 28 février 1972) et rema- 
riée à Léopold Rousseau. Y von, né 
le 2 mars 1942 (Denise St-Pierre). 
Patrice, né le 13 juin 1946 (Lise 
Doarigny). Yvette, nte le 13 juin 
1917 (Gaétan SBguin) et Alydor, né 
le 10 octobre 1919 (Lisette Paquet). 
La famille compte présentement 33 
petits-enlants et 4 arrière-petits- 
enfants. 

Pendant 44 ans, Donat travailla 
comme plâtrier. Puis cinq de ses fils 
lui succédèrent dans ce métier. En 
1950, ils ouvrirent un restaurant si- 
tut  sur la Route 116 Est qu'ils opé- 
rèrent pendant 10 ans avec leurs dix 
enfants. 11 fut aussi président de la 
Commission scolaire de Dosquet 
pendant plusieurs années et s'oc- 
cupa, avec le curé Gariépy, de faire 
venir des religieuses pour enseigner 
dans la paroisse. N'ayant plus la ca- 
pacitC de travailler dans son mktier 

Alydor, déckdé le 1? oc- 
tobre 19% 

1" rangée (de g. 5 d . ) :  PJydor. Patrice et Yvette. 2c range<: Annsiie. Donat. Ckiile e t  Yuon. 3C rang&: 
Michel, Rtal .  Jean-Luc, Lisette et Pierrelie 



21 cause de la maladie, il fut à l'em- 
ploi de la Sociétk des Alcools pen- 
dant un an et dut prendre sa retraite 
à 62 ans. Le 16 février 1972, il 
décéda à l'âge de 65 ans. 

Comme loisir, Cécile f i t  partie de 
plusieurs mouvements. Le 6 mai 
1951, elle entra Fille d'Isabelle à Ples- 
sisville. Le 4 juin 1952, elle fut mar- 
raine de dix-neuf noiivelles candi- 
dates provenant de Laurier-Station, 
Saint-Flavien, Dosquet et Saint- 
Agapir. À la fondation du Cercle 
des Fermières en 1953, elle fut pré- 
sidenrt de 1955 à 1957 et conseill&re 
pendant un an el demi. Elle f i t  
égalenient partie des Dames de 
Sainte-Anne. Puis en 1963. elle ob- 
tint son permis de conduire et 
decida de 'Faire de la vente de vête- Eii secondes noces, Ckcile et Henri. le 20 octobre 1973 
ments qpencer pendant 12 ans. 

C'est alors qu'elle f i t  la connais- quarante petits-enfants et sept pour s'installer au village de Dos- 
sance d'He~ri Lambert, veut domi- amère-petits-enfants. II fut cultiva- quet. 
cilié à Sainte-Agathe-de-Lotbi- teur jusqu'à sa retraite, soit après Ils son( heureux de demeurer à 
riière. II naquit le 4 août 1907 et que son garçon Gervais eut pris la Dosquet et rendent hommage à 
l'épousa a Dosquet le 20 octobre reléve. En 1974, elle décida de ven- tous les pionniers de la paroisse. 
1973. Il est le père de sept enfants, dre sa maison sur la Route 116 Est 

A l'avant Ide g. a d . )  : Liseile. Yveite. Ctcile. Anneire et Pierreite. A I ' a r d r e :  Michel. lean-Luc. Real. Alidor. Yvon er Paince 



famille Réal BIBEAU et Gisèle COMPAGNA 

Réal est le fils de feu Donat Bi- 
beau et de Cécile FrBchette. Il est 
né à Dosquet le 29 mars 1932. 

Gisèle est la fille de feu Léon 
Conlpagna et de Rose-Délima Jean- 
son. Elle est née à Lawrenceville, 
dans les Cantons d e  l'Est. le 28 avril 
1936. Elle demeure à Dosquet de- 
puis 1'8ge de 11 ans. 

Ils se sont mariés à Dosquet le 2 
septembre 1961. De cette union sont 
nés quatre enfants: 

Mario est nt le 3 août 1962. Après 
ses Ctudes au primaire, il a ktudié 
en meniliserie. Comme passe-temps, 
il s'adonne à la pêche et à la chasse. 

Richafd est né le 22 octobre 1963. 
11 fit ses Btudes au primaire, ensuire 
il a Btudié en soudure. Comme sport, 
il aime beaucoup le hockey er le 
camping. 

BCudes en soudure. La motocyclette 
est son sport favori. 

Lyne est n4e le le' octobre 1970. - - - À - EUc fit son primaire h Dosauet et son 
secondaire'à ~ a i n t - ~ ~ a ~ i t :  El le  Ctu- 

7 die présentement pour devenir in- 
firmiére-auxiliaire. 

Réal exerce le rndcier de plâtrier 
depuis 40 ii aime beaucoup s'oc- 
cuper d'animaux. 11 fut aussi prési- 

d dent du hockey mineur pendant six 
,, ans. 

Gisèle a travaillé comme caissière ' pendant quelques annees. Comme 
loisirs, eile aime surtout la chasse et 
la pêche. Elle Jait partie d u  groupe 
les Fermiéres depuis 25 ans. 

Reai et Glseie. le ? septembre 1961 NOUS demeurons tous ii Dosquet 
depuis toujours et oous en sommes 

Gaétan est né le 21 septembre très fiers. 
1965. Suite à son primaire, il fit ses 

Ciaktan Noire 23' anniversaire de manage. en 1986 

Lyne Michelle Paquet. Richard Bilxau. Carole Derliamais et  Mario Bibeau 



famille Huguette et h 

Michel, né le tGT abTil 1935 à Saint- 
Octave-de-Dosquet, est le fils de 
Donat Bibeau et de Cecile Fréchelte. 
11 a grandi au sein d'une famille de 
o m  enfaiiis. Dés son jeune age, son 
père l'initia au métier qu'il exerçait, 
soit celui de plâtrier. 

Le 30 juin 1956, i l  unit sa destinée 
à Monique Bibeau, en l'église de 
Saint-Agapit. Fille de  Jean-Baptiste 
Bibeau et de Marie-Anne Larose. 
Celle-ci est l'aînée d'une famille de 
douze enfants. 

Malheureusement, le 10 décembre 
1964, Dieu rappela auprés de Lui 
Monique, âgée de 27 ans. Elle laissa 
dans le deuil son époux et leurs en- 
fants: Claude, nC le 16 août 1959 
ainsi que Sylvie, nke le I I  juillet 
1962. 

Le 4 juin 1966, Michel epousa en 
secondes noces, en l'église de Saint- 
Agapjt, Huguette, n&e le 15 mai 
1946, fille de Jean-Baptiste Bibeau 
et de Marie-Anne Larose. De cette 
union naquirent quatre enfants: 
Lkandre. né le 19 juillet 1968; Mar- 
tin, né le 2 janvier 1973 ; Mathieu, 
né le 5 novembre 1981 et François, 
né le 8 mars 1984. 

Le 14 septembre 1984, Sylvie 
épousa Roch Asselin. De leur union 
naquit un eafant: Anne-Mane, nde 
le 12 août 1985. De plus, un deux- 
ième enfant est attendu avec bon- 
heur et joie pour la fin octobre. 

Monique Bibeau. dCcCdée 

La famille Bibeau. le 14 septembre IPM. A I'avani (de g. B d . ) :  
Mariin. Michel. Mathieu. Hugueiie e i  Fraiiçois. A lbam&rc:  
Claude. Sylrie er Ldandre 

Mariage de S y l ~ e  et de Rock Asselin 

L'achat du premier skidmen 1969. Depuis ce temps el au Fil des ans, la moioneige est devenue 
pour Huguccie et Michel. le soleil de Jeun hivers 



famille Alydor BIBEAU et Lisette IPAQUET 

Moi Alydor, fils de feu Donat Bi- 
beau et de Cecile Fréchette, je suis 
nC B Dosquei le 10 janvier 1949. Mon 
kpouse, Lisette, est née à Saint-Pla- 
vien te 4 janvier 1949. Nous nous 
sommes mariés à Saint-Flavien le 26 
juin 1971. Nous avons un fils pré- 
nommé Steve. 11 est né le 20 aovem- 
bre 1974. 

Je travaiUe présentement comme 
poseur de systèmes intérieurs. Au tout 

début, j'étais préposé aux com- 
mandes chez Nadeau & Frères Li- 
mitte. Comme loisir, je fais de la 
randonnte de traîneau A chiens. 

Lisette travaille présentement 
comme secrétaire chez le Groupe 
V.A.  Tnc. de Laurier-Station. Elle 
a aussi travaillé chez Nadeau & 
Frères Limitée pendant plusieurs 
années auparavant. 

Steve est présentement au secon- 

daire 1. fitant sportif, il est gardien 
de but au hockey au niveau pee- 
wee; il est aussi ceinture brune dans 
le domaine du karaté et pratique le 
baseball. 

Depuis 1971, nous demeurons à 
Dosquet. En 1971, nous avons dé- 
ménagé dans la maison de Jean-Luc 
Bibeau sur la Route 116 Ouest. 

Nous rendons hommage au 
soixante-quinzième anniversaire de 
notre paroisse. 



famille Ghislain BOISVERT et Mariette FORTIER 

Ghislain, fils d'Oscar Boisvert et quatorze enfants. Mariette, qui  est troisième d'une famille de cinq en- 
de Julienne Blanchet, de Sainte- la fille de Floribert Portier et de Dé- fants. Le 29 o c t o b ~  1966, ds unirent 
Croix, est ne le 29 octobre 1946. Il lia Laliberré, de Saint-Apollinaire, leur destinte à Saint-Apollinaire. 
est le quatrième d'une famille de est n6e le 30 avril 1948. Elle est la De leur union, est né Alain le 17 fé- 

vrier 1972. Ceux-ci arrivèrent B 

Mariette. Ghislaiu et Main 

Saint-Octave-de-Dosquet le 27 no- 
vembre 1983. 

Depuis dix ans, Ghislain travaille 
comme opérateur de  pelle méca- 
nique et il a sa propre pelle depuis 
mai 1986. Comme passe-temps l'hi- 
ver, il entraîne des chiens avec son 
fils. Quanr à Mariette, pour mieux 
connaître la paroisse et ses habitants, 
elle décide de s'impliquer au sein des 
comités paroissiaux. Comme passe- 
temps, elle donne divers cours A la 
maison. 

Merci aux organisateurs de  nous 
donner la chance d'être associés à 
cet événement historique du 
soixante-quinzième anniversaire et 
nous leur souliaitons d'heureuses 
fbtes. 

Roger, fils de Désiré Veilleux et 
d'i'vonne Grondin, de  Joly, est né 
le 18 avr i l  1942. Il est le cadet d'iine 
famille de quatre edams. Lucienne, 
qu i  est la fille de Floribert Fortier et 
de Délia Laliberté, de Saint-Apol- 
linaire, est née le 15 janvier 1947. 
Celle-ci est jumelle des premiers en- 
fants d'une famille de cinq filles. Le 
27 juillet 1968. ils uniren1 leur des- 
tinée en l'église de Saint-Apollinaire. 
C'esi le le' août 1984 qu'ils choisi- 
rent d'habiter Saint-Octave-de-Dos- 
quet comme lieu de ~ésidence. 

Nous souhaitons beaucoup de  suc- 
cés A cette fête du soixante-quin- 
ziéme anniversaire et nous serons 
trés fiers d'y participer. Bon siiccès 
à tous el félicitations à tous les orga- 
nisateurs. 



famille Amédée BISSON et Marie-Rose GAGNON 

M et Mme ~ C ~ C C  BISSOU. en 197n 

Amédée Bisson, fils de Gaudias 
Bisson et d'Aldéa Marceau, est né 
le 25 septembre 1914, à Sainte-Mar- 
gueriie-de-Beauce-Nord. Il est le 
troisième d'une famille de vingt en- 
iants. 

Le 26 juin 1945, il a épousé 
Marie-Rose Gagnon, fille de Louis 
Gagnoa et  de Valérie Morrisette. 
De cette union sont nés neuf enfants. 

Cultivateur pendant plusieurs an- 
nées à Sainte-Marguerite ainsi qu'A 
Sainte-HénBdine, notre père a dû 

vendre la fenne 3 cause de la raala- 
die. 

De retour à la sanrd, il a travaille 
un certain temps dans une usine tout 
ea cherchant à s'établir de nouveau 
sur une terre. Le 18 aoGt 1958, il a 
acheté la terre de M. Philippe Cha- 
rest où la famille est encore instal- 
lée. 
Chez nous on a travaillé dur. En 

plus des nombreux travaux de la 
ferme, on a opCr& un abattoir pen- 
dant une dizaine d'anriees. En 1967. 

on a construit une maison. En 1971, 
Adrien, le plus âgé. a ouverr une 
épicerie au village ec Carmelle est 
entrée chez les Augustines d e  Lévis 
en 1964. 
Le 19 octobre 1978, aprks toutes 

ces années d'activités intenses, la 
maladie de notre pére a obligé la fa- 
mille a vendre tous les animaux et & 
louer la ferme. Le 27 avril 1981, 
notre père est décédé. 

Awis (de g. A d .  ! : Rkjeanne, Cannelle. Mane-Rose et Msrguonte. Ctboui : Adrien. Daniel. Gaetaa. André. Yvun et Pierre 
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IR bien paternel. en 1981 
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Daaiel 3 kpu36 L~ lc i e  Lemieux le 6 juillet 1974. Leurs enfaais. Chantale. 
Natbalis et S(éphiinic. Ils résidenr a Sdini-Agapic 

André a kpouïi. Ediih Kelly le 8 mai Iq7b. Leurs enfants. Isdbeile el  Uo- 
minique. Ils demeurent B Saioi-Agapii 

Yvon a mané Cklinç Durnais le 7 juin 1975. 
De leur uwou es1 ne un Tb prkoornmi? Julien. 
Ceux-ci demeureni A Saiit-Apollinaire 

Rtjzanne a mari4 D m y  Aubio le 9 liiiilei 
1983. De leur union est née Pascale. Ceux-ci 
rétident 21 Saint-Agapil 



Amedee er Aogclina (50C anniversaire de mariage) 

Maison de la ferme sur la Route 116 Est 3 Dosquet et fam~lle d ' h b d t e  

v - -  
- -  . - 

Assis (de g .  a d.1: Victor, Noella, Amédée. Angelina. Giséle er Rosaire. Deh iut :  Dcnjse, Do- 
minique, Angele. Georges. Ginette, Gkrard, I k n e .  Marc-Andrk et Yolande 

Les quatre gtnkrations: Leoutine Boucher, 
Amédée. Rosaire et Lynr 

Amédée est nt le 24 janvier 1908 
à Saint-Agapit. 11 est le fils d'Arthur 
Boucher et de Léoniine Bédard. A 
l'âge de 14 ans, son pkre decéda et 
il dut travailler très jeune. Il partit 
dans l'Ouest pour faire les moissons. 
II n'avait alors que 17 ans. C'est le 
25 novembre 1931 qu'il épousa An- 
gélina Cayer, fille d'Emest Cayer et 
de Delphine Martel, de Dosquet. 
De leur union naquirent quatorze 
eafaots dont un dkcédé A 11 mois. 

À la suite d'un accident, Amédée 
dut vendre sa ferme. Après 2 ans de 
repos. il racheta une ferme à Dos- 
quet où i l  continua d'élever sa fa- 
mille. Pour Angélina l'ouvrage ne 
manquait pas. Eiic faisait sa couture, 
filait la laine et tissait au métier. En 
plus, elle aidait son mari aux tra- 
vaux de la ferme. Puis a 0 3  ans, ils 
prirent leur retraite el saachetèrenr 
une maison au village. 

Eu 1978, Amédte fit le plus beau 
voyage de sa v ie .  Il visita la Terre 
Sainre et Rome. Que de beaux sou- 
venirs il en garde ! 

Le couple Boucher fêta 55 ans 
de mariage le lrr novembre 1986. 
De plus, la famille Boucher compte 
58 petits-edam et 20 arrière-petits- 
enfants. Toujours très accueillanrs, 
Angélina et Amédée vivent une re- 
traite heureuse et bien mkritée. 

.x 
Maison actuelle 



famille Éliane et Julien BOURDON 

Mariagç d'Elisrie Guillemettt. et de Julien 
Bourdon. le 2.1 luiIlci 1970 

lulieri est né le 16 juin 1946 h Saint- 
Édouard-de-Frarnpton, dans la 
Beauce. 11 épousa, le 25 juillet 1970, 
Eliane Guillemette, née le 4 juin 
1948. Saint-Léon-de-Standon, dam 
BeUechasse. De leur uiiion naqui- 
rent deux enfants: un garçon nommé 
Stéphane, né le l e t  juillet 1971 $ 
Welland, en Ontario, ainsi qu'une 
fille, France. née le 22 juin 1980 à 
Dosquet. 

Aprk leur mariage, ils demeurent 
1 an et demi à Welland. en Ontario. 
Puis en 1972, A la surprise de leurs 

Deboul (de g. d . ) :  Julien. Assis: Eliane. France el StCphane 

familles, ils reviennent au Québec nir à une si grande collecrivité telle 
où Julien espérait trouver un emploi. que la Miinicipalitt de Saintactave- 
Depuis quatorze ans, i l  travaille à de-Dosquet où ils comptent plu- 
l'entreprise L'Union des Carrieres sieurs amis. 
et Pavages Ltée, à Charlesbourg. Un grand merci à tous ceux qui  

C'est le 6 décembre 1976 qu'ils nous ont accueillis et sincéres félici- 
s'installent sur une ferme à Dosquet. tations pour votre album-souvenir. 
Depuis, ils sont heureux d'apparie- 

LR terme de la lamille Bourdon au 5:. rang di! Nord 
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famille Aimé BOUDREAULT 

-. - . --- 
.% . . .y*$- -- -7,. 

Aime Boudreault [p&re) et Alvina Martel sont a m v t s  A Dmquet en 1920. Aime Boudreault (ptre) esr déc&dÉ en 1949, h 1'8ge de 81 
ans. Aivina Marre1 est déckdke en 1944. h l'âge de 72 ans et 3 mois 

J .  Aimé Boudreadt (fils) et Marie- 
Louise Dion, cultivateur de 1924 & 
1965. Il cumula les fonctions d'hor- 
loger, de huissier de  la Cour Supé- 
rieure, tout en étant secrétaire de  la 
Municipalité et de la Commission 
scolaire de  Dosque t pendant de 
oomb~euses années. 

Leurs enfants (13) : Sr Cécile (dé- 
cédée en 19681, André (décédé en  
1948), L~icienne (Albert Potvin), 
Lucien (leanne Cadotte), Alice (Re 
land Roy), Rachelle (Gérard Rous- 
seau), Yvonne, Sr Sirnone, Jean- 

Paul (Lorraine Gamache), Jeamette 
(Robert Lagassé), Héiène, Laucette 
et Maurice. 

Leurs petits-enfani-s (28): Fran- 
çois, Antoine, Marguerite, Denis, 
Madeleine, Gilles, Laiuent et Claude 
(enfants de Lucienne et d'Albert 
Potvin). Michel. Gérard, Marie- 
Louise, Raymond, Linda, Alain, 
Marcel, RenC et Isabelle (enfants 
de Jeanne et de Lucien Boucùeeult). 
Lise, Sylvie et Michel (enfants d'A- 
lice et de Roland Roy). Daniel et 
Francine (enfants de Rachelle et de 

Gérard Rousseau). Marc-André et 
Marie-Josée (enfants de Lorraine et 
de Jean-Paul Boudreault). Pierre, 
Pascal, Manon et Marylène {enfants 
de Jeannet te et de Robert Lagassé). 
Leurs arriére-petits-enfants (19): 

Genevikve, Sacintbe, Gabriel, Fr& 
déric, Olivier, Guillaume, Isabelle, 
Sylvain, Sabrina, V i c e n t ,  Christian, 
Marie-Noëlle, Samuel, Vincent. 
Guillaume. Julie, Stéphane. Marie- 
France et Caroline. 

M. ei  Mme Aimé Boudreault 
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Lucien, né le 17 seprembre 1926 
à Dosqurt, est le fils d'Aimé Bou- 
dreault er de Marie-Louise Dion. 

Quelques années plus tard, soit le 
19 aoUt 1950, il épousa à Montréal. 
Jeanne Cadotie. De cette union na- 
quit une belle et  grande famille de 
neuI eniants: Raymond (Miredie 
Joly), Isabelle, Gkrard (Francine 
Demen), Louise (Robert Lafood), 
Alain, René, Marcel, Michel (Claire 
Barsalon) et Lynda (Andrk Gau- 
thier). 

X I  y a trente ans. Lucien entra au 
service de la compagnie Eaton 
comme technicien en tlectroména- 
PCTS. ., 

La famille de Jeanne et de Lucien h famiu~  d'Aime Boudreaulr devanr b maEon paiemtlle A l'arriére (de g. Ad.) Stmone, Lu- 
Bau&eauli compte 6 : c'en. \ i ' b u ~ e .  Rachelle. Ahce er Luciewe A I'a\*snt : Héltne. hiaunce. Aime. hurctre,  M m e -  

Louise. Jean-Paul ei  Jeannçite Vincent, Guillaume. Marie-France. 
Stéphane, Julie et Caroline. - 

K. 
I - 

I '  . C 

L J . .  . - - . E -r <- 

* 
.1.1 

I '1 
* -  

Lucien à ses debuts la compagnie Eaion Mariage de Lucieo el de Jeanne. le 19 août 
i 950 

La lamille de Lucien Boudreaul!. A I'arric'rt. (de g. à d . ) :  Raymond,  Isabelle. Gtrard, Louise 
Alain. Rene,  Marcel er Michel. A I'avant : Lucien. L p d a  et Jeanne 



famille Gaudiose BRETON 

1 
1 

Gaudiose Breton et Marie-Anna Blanchette. 
en 1913 

Gaudiose est né le 13 juin 1892, 
dans le rang de la ligne. Son père 
EIzBar possédait le lot 69 (actuelle- 
ment h M. b u i s  Moreau) pour t'a- 
voir eu de son pkre Antoine, le 4 
mars 189 1. 

A l'âge de 6 ans, avec sa famille, 
Gaudiose kmigra à Fall-River aux 
États-unis pour une période de six 
ans. 

A son retour, Elzear se porta 
acquéreur de quelques lots près du 
lot 69. En 1910, Gaudiose acheta de 
son phre le lot 70. La maison déjh 
érigée sur ce lot devint une maison 
d'école. 

En 191 1, Marie-Anna Blanchette, 
institutrice, de saint-Édouard, vint 
y enseigner. 

Le 25 août 1913, Gaudiose et 
Marie-Anna se marièrent il Saint- 
Édouard-de-~otbinikre. 

De ce mariage. sont nés neuf en- 
fants: Germaine, Rose, Juliette, 
Annette, Agathe. Fernaade, Aiice, 
Maurice et Georges. 

Tout en défrichant sa terre (Tom) 
Gaudiose allait charger des chars 
de bois de papier, tantôt au village 
ou la «siding u située à deux milles 
au nord-est de chez lui. Ce bois pro- 
venait de la Seigneurie Ross. II par- 
ticipa aux corvges pour la const;uc- 
tioa des batiments de ferme ou de 
maison. Il participa aussi à la cons- 
truction de l'eglise. 

Maison familiale 

Le 8 août 1934, la grange de sa cultivait le lin, filait. tricotait, tissait 
ferme passa au feu par la foudre. et faisait la coumre pour les v&te- 
Grâce à la générosité des paroissiens, ments nécessaires à sa Eamille. 
il recomtniisit dans les jous suivants; En 1957, ils prirent leur retraite 
ce qui lui permit d'entrer ia récolte au viUage de Dosquet : la télévision 
de foin donnée par un voisin Téles- étant devenue leur passe-temps. 
phore Cayer. 

Mane-Ama aidait ;lussi aux tra- 
vaux de la ferme. Elie cuisait le pain. 

-cices de r ~ i b i s  en aout 1953. A l'avant (de g. a d . ) .  Mane- 
Anna, décédrie en juillet 1972. 21 Gaudiose, dtcédt eri août 
1974. Au centre: R o y .  Gcmaioe,  dCcCdée en 19'74. Georges. 
Juliette et hnneite. A I'arritre: Agathe. Aiice. Fcmande cf 
Maurice 



famille Maurice BRETON et Florence ROUSSEAU 

Assis (de g. A d.)  : Bernard, Mkredilh. Lynch. Florence, Louise CI  hlartine. Debout : LucilIr. tcpouse de Bernard. 
RCjcan. kpoux de Lynda, Maurice e t  Narhalie 

Maurice est né à Dosquet le 3 dé- ferme. De 1964 A 1977, elle fut éga- 
cembre 1932, sur te lot 70, dans le lement membre d u  Cercle des fer- 
rang du Nord. TI est le dernier d'une rniéres. 
famille de neuf enfants, En 1977, Maurice et Florence fi- 

Florence est née à Dosquet le 29 
juillet 1937, sur le lot 55 de la Route 
11 6 Est. Elle est l'abée d'une farniüe 
de dix-neuf enfants. 

Maurice acheta la terre de son 
pbre Gaudiose en 1956, et il épousa 
Florence le 24 aoiit 1957. 

De ce manage, naquirent six en- 
fancs: Bernard, né en 1958, Lynda, 
nke en  1960, Sylvie, née en 1962 et 
décédée à l'âge de cinq mois, Louise, 
née en 1964, Martine, née en 1967 
et Nathlie, née en 1968. 

Tout en cultivant sa terre, Mau- 
rice travailla à Qutbec comme ma- 

rent l'acquisition d'un restaurant à 
Saint-Agapit qu'ils opèrent pendant 
deux am. 

Actuellement, nous habitons la i 
ferme sans I'optrer activement. Flo- 
rence est opératrice dans une usine . i 

1 ? de couture et Maurice est assem- , 
bleur dans une usine de portes et fe- r- , nêtres. 

Nos meilleurs voeux au soixante- Edanis  de Bernard et de Lucille. Elisa-San- 
quinzième anniversaire de Dosquet. Meredith 

noeum sur la constnicrion. De 1964 1 

à 1976, il occupa ses loisirs en parti- 
cipant aux activitks de la paroisse: 

- --'"-p -3 c+'; la SociGté Saint-Jean-Baptiste dont !.' 
-b-o-,L. ' il fut secrétaire, presidenr de sa sec- 9 ,  '-*$. i, "-. tion locale, ainsi que prCsident ré- i_, - 7 -p*.*.- r s  

gional pendant dix ans et membre ....;- ,". 
du Conseil diocésain de QuCbec. Be F ' - 4  :" 
1974 à 1979, il  f u t  aussi commissaire B F - '  -J 

à la Commission scolaire de Lotbi- 
nière. 

Florence, qu i  aimait la couture, 
confectionna des vêtements pour - -i*' - 
ses enfants  tout en travaillant sur la Maison iamiliale au 3 rang du hord 



famille Henri BRETON et Gemma MICHAUD 

' b . .  

A,. " = 

La F'imilled'Henri Breton. À I'aranr (de g a d . ) :  Pauline, Odette, Claudine. Mynanl et Solange. À I'arririe. RCleau. Gemma. lienri c i  Gilles. en 
1979 

Henri Breton, né le 15 juillet 1920 Quant à Gemma. elle fut au ser- La famille rend hommage aux 
A Sainte-Sophie-de-Méganhc, épousa vice de la Banque canadienne nado- pionniers. 
Gemma Michaud, le 26 août t943, nale pendant 10 ans et par la suite, 
A Plessisville. Ceux-ci demeurent à eUe travailla p u r  la Caisse populaire 
Dosquet. jusqu'en 1982. 
En juin 1948, ayant acheté la Forge 

de M. Alfred Côté, Henri pratiqua 
ce mt tier une dizaine d'années. Bn- 
suite, il travailla comme rnécaai- 
cien soudeur.  
En 1954, ils achethent une des 

premikres maisons qui ht construite 
Dosquet. 

La maison renovke (elle qu'elle eci aulour- Une des premiéres maisons de Dasquet ayant apparienue B M. Wenceslas Methot 
d'hui 
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famille Georges BROCHU et Pauline DESHARNAIS 

uelques années après leur ma- 
riage, Georges devint camionneur, 
métier qu'il fit durant une trentaine 
d'années. Pendant c e  temps, son 
épouse s'occupa du bon fonciionne- 
ment de la ferme tout en prenant 
bien soin de t'éducation des enfants. 

En 1961, ils se firent construire 
une grande maison. Puis eu  1964. ils 
dtcidèrent de vendre la ferme, mais 

Mariage de Paulint: et de Georges. le I I sep- 
lernbre 1945 

Né le 10 janvier 1924 h Saint- 
Agapit, Georges est le fils dlÉlysé 
Brochu et de Regina Murphy, main- 
tenant âgée de 90 ans. A I'dge de 
18 ans, il herita d'une ferme de son 
père. Trois ans plus tard, il épousa 
une jeune liile de Dosquet, Pauline 

Leur dtpart pour le voyage de noces 

Deshamais, née le 21 septembre 
1926, fille de feu Albert Desharnais 
et de Priscille Proveacher. 11s s'ins- 
tallèrent ensuite sur la Feme situke 
dans le rang de la ligne à Saint-Aga- 
pit. De leur union naquirent huit 
enfants dont sept sont vivants. 

Pauline ei Georges, 2i leur 40C anniversaire 
de manage. le 1 1  septembre 1985 

ils gardérenr leur maison. En 1971, 
ils vendirent leur maison pour en 
acheter une autre au viiiage de Dos- 
quet. Aujourd'hui, ils vivent une re- 
traite pleinement méritée et se re- 
mémorent les merveilleuses années 
passées tout en songeant Si l'avenir. 

Ld larniile GroryzsBrochu l m  rangee (de g .  a d.1. Pauline et Georges. 2' ranger. Gynvnei. hvl\ic. et Nicole. 3' 
rangCe : Jean-Luc. Jacques. Yvon er Denis 



famille Ernest CAYER 

Originaires de Saint-Anroine-de- 
Tilly, plus précisément de la chte B 
Cayer d'oii provient leur nom. les 
Cayer Cmigrèrent aux États-unis. 
Cependant ceux-ci eurent le mal du 
pays et décidèrent de revenir s'&a- 
blir au Québec. Sans tambour ni 
trompette les Cayer se muluplièreni. 
De l'union de Nazaire Cayer, de 
Saint-Antoine et d'Artémise Fortin, 
d e  Saint-Simon-de-Rimouski. na- 
quirent treize enfants: sept filles et 
six garçons dont Ernest qui, à son 
tour, épousa Delphine Martel, de 
Saint-Flavien. De cette union na- 
quirent trois filles et six garçons: 
Wilfrid (Rose Labrecque), Alphonse 
(Laura Jacques), HerrnCnégilde 
(Georgiana Martineau). Léonidas 
(Antoineite Moreau), Aimé flmelda 
Ferland, Égide épousa Diana Bou- 
tin en premières noces et Thérèse 
Lapierre en secondes noces. An&- - 

a i s  (de g. b d.1: émilia, Ernest, Delphine et Angtlina. Debout: Égide, Leonidas, Alphonse. l i ~ a  (Amédke Boucher), Rose-Anna 
Ruse-Anna, Willnd, Hermknégilde el Aime et Émilia (Gérard Payeur) .  

famille Herménégilde CWER et Georgiana MARTINEA 

Centenaire ... Soeur ~ane-loçepli-Égide 
(Hermkline Cayer). Apds 77 am de vie reli- 
gieuse, eue rendit I'lme uatrc mois aprSs 
avoir atteint ses 100 ans (;$ novembre 1883- 
25 mars 1984). Celle-ci Btaii la marraine de 
M. Hermtntgilde Cayer 

Ne le 14 aoOt 190 1 ,  HermknCgilde 
Cayer Cpousa Georgiana Martineau 
le 15 aoGt 1922. Ce lut le premier 
mariage célébré à 1'6glise de Dos- 
quet. De cette union naquirent cinq 
garçons et sept filies: Y v o ~ e  (Tho- 
mas Croteau), Edmond ( I m a  Gin- 
gras), André, Jeannette (Rosaire 

Courcy), Alphonse (Renke Turgeon), 
Thkr5s.e (Roméo Breton), Cécile 
(Hilaire Rousseau), Dons (Armand 
Petitclerc), Aiired (Lucdie Marti- 
neau), Georges-Henri (Liliane Vé- 
zina) et Denise (Andr6 Dufresne). 

Herménégilde s'installa avec son 
épouse sur une petite ferme, la der- 
nière du rang Saint-Joseph. II y rra- 
vaiila pendant 25 ans. Puis en 1950, 

il vendit celle-ci Edmond, l'aîné 
des garçons. À leur arrivée a u  vil- 
lage. Georgiana ouvrit un  petit ma- 
gasin général qu'eile opéra jusqu'au 
miiieu des années 1960. Quant à 
Herménégilde, il prit sa retraite en 
1966, après avoir été $ l'emploi du 
CN pendant presque 25 ans. Ma- 
dame Cayer décéda en janvier 1980 
et son époux, en mai 1984. 

Ire rang& (de g. d.): Doris. Thérkse, Herrntnégilde, Georgiana, Edmond et Andce. 2' ran- 
g t e :  Yvonne. Denise, Cecile, Jeannette. Alphonse, Alfred et Georges-Henri ( 5 4  anniversaire 
de mariage) 



famille Alphonse CAYER 

Manaes d'Ai honse si  de Laura Jacques. Ic 
8 jan\ ;cr 192.P 

Alphonse. né à Dosquet le 3 juin 
1900, est le  fils dlErnest Cayer et de 
Delphine Martel. II travailla sur la 
terre avec son père jusqu'h I'âge de 
15 ans. Par la suite, il alla aussi tra- 
vailler dans les chantiers. À I'âge de 
22 ans, par l'intermédiaire de son 
oncle Albert M d o u x ,  il f i t  une ran- 
donnée à Laurier-Station où il ren- 
contra Laura Jacques. 

Après deux ans de fréquentations. 
Laura et Alphonse unirent leur des- 
rinée le 8 janner 1924 à Laurier où 
ils résidèteat quelque temps. De leur 

M. et Mme AJpbonst: Cayer sn 1974 15LF anniveraire de msriage) 

union naquirent trois enfants: Fer- 
nand, nt  Zi Laurier le 5 septembre 
1927; Hervé, né  le 20 décembre 
1928 à Laurier, puis Louiselle, n6e 
également à Laurier. le 3 juin 1930. 
En 1931, la famille Cayer dkmé- 

nagea au 5, rue Roy à Dosquet où 
elle demeure encore aujourd'hui. À 
ce moment-là, Alphonse travaillait 
dans le bois à la Seigneurie Ross. 
Puis, de 1941 à 1949, il travailla pour 
le chemin de fer. Des 1949, il entra 

au  senice de Modern Paving à Saint- 
Flavien et  d Saint-Lambert jusqu'h 
sa retraite. Alphonse Ctajt un homme 
taquin, jovial et  toujours de bonne 
humeur. Son patois prCférC était 
u cibboîte de batinse M. C'est le 29 
septembre 1980 que celui-ci rendit 
l'âme a Dieu. 

Heureux soixante-quinzi&me anni- 
versaire A tous les résidants de Saint- 
Octave-de-Dosquet . 



famille Edmond CAYER 

Mariage d'Edmond et d'lrma, le 31 juillel 
950 

Edmond, né le 15 avril 1925 A 
Dosquet, est le fiis d'Herménégilde 
Cayer et de Georgiana Martineau. 
Le 31 juiUet 1950, il 6pousa Irma, 
fille de Nazaire Gingras et d'Imelda 
Bibeau. De ieur union sont nés qua- 
tre enfants : Lise, mariée $ Gérard 
Béland (décédk) ; Réjean, Qaudette. 
mariCe A Marcel Rousseau et Mu- 
Reile. 

À 18 ans, Edmond atla travailler 
à Arvida. C'est cet endroit qu'il f i t  
l'acquisition de sa premitre auto- 
mobile, une Studebaker 1933. C'é- 

Edmond ct sa Stiiclebaker. e i i  193J 

tait quelque chose B cette epoque- 
I A !  

Dhs 1950, Edmond acheta la terre 
de son ptre, HerménBgilde, où il 
vécut pendant 25 ans. Puis en 1952, 
et pendant 9 ans, il ramassa la crkme 
avec son camion Mercucy, pour la 
beurrerie Alcide Bergeron. 

En 1974, il construisit une mai- 
son au vtiiage ; il y habite maintenant 
avec son épouse Irrna. Cette de- 
meure est située au 3. rue Choui- 
nard, à Dosquet. 

Edmond et Irma sont les heureux 
grands-parents de quatre petits- 
enfants: Mélanie Béland. bgée de 6 
ans; Martin Béland, âge de 4 ans; 
Lisa Rousseau, déckdée l'âge de 7 
ans et François, $gé de 3 ans. 

Par aaeurs, les beaux-parents 
d'Edmond, Nazaire Gingras et 
Imelda Bibeau, fu~enr les derniers à 
unir leur destinBe dans l a  chapelle 
de Dosquet, le 2 mai 1922. 

Assis (de g. B d.)  : Lise. Réjean et Murielle. Debout : Irrna, Ecrnood er Claudet ~ r :  



Camion Mercury servant ramasser la crème pour la beurre- 
r ie  Alcide Bergeron. Rkjean pose pour la postkritk. en 1956 

Ferme lamiliale. La maison paternelle dHerméiiégilde Cayer. cédke en 1950 à Edmond, l'aîné 
des garçons 

Martin Beland 

Lisa Rousseau (dkctdte)  

François Rousseau 

La maison acruelle siru& au village de Dosquei 



famille Lucien CAYER et Laura CROTEAU 

Jutes, Monique. Marguerite, Gilbert. Madeleine et Siizanne 
A lwrs noces d'argent. A l'avant (de g .  h d . ) :  Cucieii e l  Laura. À l'arrière: Michel, 

Lucien est le fils d'Emma Charest Arrhur-Caux à Laurier-Station. Mo- 
et d'Edmond Cayer, de Dosquet. nique est ménagbre. Jeannine est 
Quant  d Laura, elle est la fille de JO- travailleuse $ la pbannricie. Suzanne, 
séphine Daigle et d'Odilon Croteau. monteuse en imprimerie, est mariée 

Mariés le 18 octobre 1941, Laura B Marcel Roy et Michel est electri- 
a donné naissance à dix enfants cien. 
dont deux sont déckdés en bas âge: Lucien, retraité deliuis quelques 
Marguerite, infirmière h l'Hôtel-Dieu années, a travaillé comme opérateur 
de Lévis, est mariée A Yvon Perron. de niveleuse pendant 30 ans. Laura, 
Jules, opérateur de niveleuse, est qui est retraitée, a kt4 profeçseure 
marié h Huguette Têtu. Gilbert, pendaur dix ans. Le couple demeure 
grutier, est mari6 A Diane Côté. sur le bien parerriel d'Edmond Maison paternelle coasrruitc par Mmond. 
Madeleine est infirmière au C.L.S.C. Cayer, pkre de Lucien. père de Lucien 

Luciçn Caycr et Laura Croreau Lucien. Laura ei  leitrr d a n &  à 1i:ur 35= annivecake de mariage : Marguerire. Jules. 
Gilbert. Madeleine. hdonique. Jeannine. Su~anne et Michel  



f?' 

Mariage de M. et de  Mme A l p h o e  Charest 
M. ei Mme Emilz Charest a w c  leur famille 

M. Landry Charest, né en 1852 et 
décédt en 1929, s'installa il y a plu- 
sieurs années sur une ferme d u  rang 
Saint-Joseph Nord à Dosquet, avec 
son épouse Philornéne Beaudoin, 
qu i  vécut de 1856 k 1939. De cette 
union, naquirent sept filles et deux 
garçons dont Alphonse, né en 1889 
et décédé en 1956. (Voir photo 
P. 133). 

Alpbonse Charest, (1887-1956). fils 
de Landw et de Philomène, prit la 
relève sur la ferme de son père. Il 
épousa Palmhe Bedard (1889- 19741, 
Jille de lean-Baptiste Bkdard et de 
Cklina Paquet, de  Saint-Flavien. Le 
couple eut un garçon prénommé 
Émile. 

Émile épousa Véronique Beau- 
doin, fille de Pierre Beaudoin et de 
Marie-Louise Cayer, de Saint-Aga- 
pic. De leur union, naquit une belle 
famille de douze enfants. 

En 1947, Ëmile fit l'acquisition de 
la feme de son père. Son épouse, 
Véronique, l u t  sa collaboratrice f i -  
dèle sachant concilier son rôle de 
mkre à celui d'épouse d'un fermier 
très actif. 

Au cours des années, Émile fit 
l'acquisi'ion d'autres fermes dont 
celles de P. Émile Beaudoin, Josa- 
phat MofEette, Louis Turcot te, ainsi 
qu'une terre A bois. 

Au printemps 1985. il vendit sa 
propRCté du village h son fils Cil- 
bert. Puis A l'automne 1985, Émile 
ddckda accidentellement. 

Gilbert continue présentement 
l'oeuvre de son père en  agriculture. 
II devient donc la quarrieme géné- - 
ration sur la ferme familiale. 

Chacun des enfants lait son che- 
min dans la vie : Rose-Hklène, ma- 
ri6e à Renaud Gagnon en 1972, de- 
meure A Black-Lake. Celle-ci est - 

enseignante et a trois enfants. Car- 
men, mariée à Alain Béland en 1986, 
habite A Dosquet. Elle est coutu- 
rière. Robert est monteur de stmc- 
ture d'acier. à Québec. Louise est 
commis de bureau $ l'université La- 
val, h Québec. Françoise est assis- 
tante mkdicale dans les Forces Ar- 
mées Canadiennes, à Vancouver. 
RCjean esc journalier chez Char- 
pentec, 2 Dosquet. Denise, m a d e  
à Patrice Demers en 1979, réside à 
Joty et a trois enfants. Gilles et Mi- 
chel sont tous les deux serruriers en 
b$timent chez Rodrigue Metal à 

Gilberi Charest, proprittaire de la I e w e  
Charest 

Québec. Michel a épousé h k n e  Cha- 
rest en 1986. Le couple demeure h 
Saint-Agapit. Diane est diplômée 
du Cégep en tourisme. Suzanne est 
diplômée du Cégep en marketing. 
Celle-ci vit dans l'Ouest canadien 
en vue de se perfectionner en an- 
glais. 

Résidence de la Ierme Charest 
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famille Philippe CHAREST 

Philippe et Luciaaoa (SOC ariaiversaire dc mariage) 

Maria e de Luciama Bergeron el  de Phi- 
lippe Pharesi, en 1927 

Philippe est ne à Méthot's Mills 
le 23 juin 1902.11 est le fils de Napo- 
leon Charest et de Joséphine Fer- 
land. Le 1 I mai 1927. il épousa à 
Sainte-Croix. Lucianna Bergeron, 
nke le 15 mai 1902, fille de Calixte 
Bergeron et de Notmie Cayer. De 
leur union naquirent huit enfants: 
Eugéne, Anita, Cécile, Marcel. De- 
njs. Gisèle, Fernand et Jean-Luc. 

Philippe et L u c i m a  demeurèrent 
sur une ferme dans le rang Saint- 
Joseph Sud pendant 32 ans. C'est Ib 
que ces deraiers kduquèrent leurs 
enfants. En 1958, ils s'installérent 
au nllage pour leurs vieux jours. 

Philippe l u t  un des piorniers de 
Dosquet. JI participa $ la constmc- 
tion de l'église actuelle. Comme 
celui-ci n'ktait pas peureux, on I'ap- 
pela afin de mettre le  clocher en 
place. En 1945. il fut un des fonda- 
teurs de la Caisse populaire de Dos- 
quei où il tint, par la suite, un poste 
de vice-président pendant 22 ans. Il 
fut  également marguillier et com- 
missaire d'école. Puis le 2 avril 1980, 
Philippe décéda h l'âge de 78 ans. 
La famiiie Philippe Charest compte 
maintenant 10 petits-enfants et 5 
amkre-petits-enfants. 

Hommage aux anciens. 

De gauclie a droite : Marcel. Fernand, Eughne. Philippe. Jean-Luc, Luciaiina. Ctcilc c'i Deais 



hl. et Mnie Eugent Charest, h leurs 25 am de 
mariage 

Ne à Méthot's Mills, Philippe 
Charest s'installa sur une ferme dans 
le rang Saint-Josepb Sud de Dosquet 
avec son épouse Lucianna. De cette 
union naquirent trois filles et cinq 
garçons. 

Eugène, l'aîné de la famille, est 
né le 23 mars 1929. II épousa, le 23 
juin 1956, Dolorès, fille de Denis 
Lecours et de Florida Breton, née à 
Courceiie. De cette union naquirent 
cinq enfants: Johanne, Carole, Su- 
zanne, Yvan et Line. 
En 1976, Johanne épousa Christian 

Bergeron, de Saint-Flaiien et, en 
1980, Carole epousa Gaétan Bélan- 
ger, de Issoudun. Yvan et Line sont 
encore à la maison. Yvan travaille 
dans une manufacture de portes et 
fenbtres à Saint-Apollinaire, puis 
Line esc caissière à la Caisse popu- 
laire de Dosquet. 

Depuis 30 ans. Eugène travaille 
pour la B.M.L. Construction, autre- 
fois connue sous le nom de Modem 
Paving. Pendant 3 ans, i l  fui aussi 
marguillier. 

Depuis 1962. la famille Charest 
demeure sur la rue Be~geroo, daas 
la maisoo qu'ils ont bâtie de  leurs 
mains. 

Notre histoire n'est pas longue, 
mais nous sornmcs heureux de  par- 
ticiper h l'album-souvenir de notre 
municipaiité dans laquelle il fait 
bon vivre. 

La famille Eugkne Charesi. A l'avant (de g. a d . ) :  Eugène et Dolorès. A I'arrikre: Carole. Y von, 
Line et Johanne 

Suzanne. 
née le 7 mars 1962 ei 

dtcéd6e le 27 octobre 1964 
1 - 4- = ..A - 

La rtsidence d'Eiigtne e i  de Dolorks Charesi 

Les petits-en fa ri^^. À I'avank de < A d ).  Mane-Andree et Audrey. À I'ar- 
ri& : Julie. Maris-France et krnih 

. 



famille Jean-Luc CHAREST 

Lisette et Jean-Luc 

.- 

Dany 

Mariage de L ie i i e  ei  de Jean-Luc, en 1970 

Jean-Luc, fils de Philippe Charest 
et de Lucianna Bergeron, est né en 
1943, dans la paroisse de Dosquet. 

Le 11 juillet 1970, il Cpousa Li- 
sette Paquel, fille d'Alphonse Pa- 
quet et d'Alma Audet, n6e à Dos- 
quet en 1946. 

De notre union naquirent un gar- 
çon ainsi qu'une fille: Dany, ne en 
1973 et Linda, n6e en 1975. 

Jean-Luc a toujours travadié dans 
une usine de portes et fenêtres. Ii 
commença Saint-Agapir en 1965 

et, depuis 1973, il est à l'emploi de 
ta compagnie Donat Flamand Inç., 
de Saint-Apollinaire. Quant B moi, 
j'occupe le rôle de maîtresse de 
maison. 

En 1972, Jean-Luc construit, avec 
l'aide de son hère, sa résidence ac- 
tuelle. 

Nous sommes heureux de partici- 
per à l'album-souvenir du soixante- 
quinziéme anniversaire de Saint- 
Octave-de-Dosquet. 

Linda La r&sidence familiale 



famille Louis CHAREST 

Notre graod-pére Léon Charest, 
né à Saint-Flavien, épousa Euphé- 
mie Beaudoin. TI a toujours t t é  cul- 
tivaieur. Il décéda le 27 mars 1924, 
à l'âge de 70 ans et 7 mois. De leur 
union naquirent quatre enfants : Al- 
fred, marié h Eugénie. Alphonse, 
célibataire. Marie épousa Louis 
Carrier et Joséphine. mariée à Ismaël 
Cbarest . 

Noire pére Alfred est né à Saint- 
Flavien. II épousa Eugénie Viger à 
Dosquet le 17 juin 1915. En 1915, il 
lut secrétaire municipal ainsi que 
menuisier à ses heures, mais ii était 
avant tout cultivateur. De cette 
union naquirent cinq enfants: Al- 
bertine, mariée 2t Édouard Couture 
(Plessisville). Jeanne, mariée 21 Ai- 
lred Côté (Welland. Ontario). Louis. 
marié à Ernestine Imbeault (Dos- 
quet). Ismael, décédé, a 6té marié à 
J e a ~ e t t e  Laroche (Welland, On- 
tano). Andrk, marié à Orteace Pro- 
vencher (Lyster). En avril 1923, 
notre père décéda. Puis deux ans 
plus tard, notre mère se remaria 
avec Aimé Martel. 

Alberline, née à Dosquet, quitta 
son village pour travailler chez les 
religieuses du Bon-Pasteur, où  l'on y 
accueillait des orphelins à la maison 
des Saints-Anges, Sr Lyster. Elle y 
travailla pendant 13 ans. Elle y ren- 
contra et épousa Édouard Couture 
le 29 juillet 1950. Aujourd'hui, ils 
résident ?I Plessisvilie avec leurs 
deux enfants: Paul. marié à Carole 
Ruel le 5 mai 1.973, résidant à Sainte- 
Sophie avec leun trois enfants: Isa- 

Alfred Charest ci son 6pouse Eu- 
gknie Viger 

cembre 1979, rkside à PrinceviUe 
avec leurs deux edants: Julie et Ca- 
therine. 

Moi, Louis, je suis né à Dosquet 
en 1919. Malgré mon manque d'ins- 
truction, l'ai toujours aimé travail- 
ler la mkcanique. En 1936, je f u s  
employk par Odilon Bergeron dans 
la mécanique générale. II y avait 
alors quatorze autos dans tout le vil- 
lage. Au bout de 3 ans, je suis parti 
A Webnd. De 18. j'ai suivi des cours 
du soir et obtenu mon diplbme à la 
a Welland Horationnal School ,). 
Ensuite j'occupai un emploi dans 
une a machine shop w à Welland, en 
Ontario. J'kpousai, le 9 novembre 
1942, Emestine Imbeault. De cette 
union naquirent deux enfants: De- 
nis. religieux et Gaétan, animateur- 
peintre. 

Cinq ans pllis tard, nous sommes 

Ernesriae et Louis (1942) 

Edouard et Alberline Couiure. a leurs 25 ans 
de mariage 

revenus il Dosquet. En automne 
1915, j'ai ouvert une machine 
shop i) et j'y travaille encore aujour- 
d'hui. D'ailleurs, j'en suis fier. 

Remerciements aux pionniers qui, 
par leur travail et leur ténacitb, ont 
fait de Dosquet une place où  il fait 
bon vivre. 

belle, K h ~ e  et Brigitte. Louise, ma- Uc aucbe droite: Antonia Irnbeauli Bouchard, Yionne Houchard, Emesiine Imbeault, De- 
"ke 3 (Clennont G ~ ~ ~ ~ ~ )  le 15 db- "' khrest .  Placide Inbcault, Louis Charesi CI Galtao Charesi 
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famille Fernand CHAREST et  Carmen DUMAIS Y 

Fernand Charet. président, M. Donat Charest, vice-prdsidenl er Mme Car- Lauréat Moifet. Gilles Richard. Y vetie Bkdard. M. e i  Mme 
men Charesl, secrétaire Fernand Charest et M. Donat Chareat 

NC en 1939 A Saint-Flavien, Fer- De cette union sont nées: Nancy (19 
nand,f i l sdeM.etdeMmeDonat  am, Lucie (16 ans) et Annie (14 
Charest, a travailié tout jeune avec ans}. 
ses parents sur la ferme. Nancy, qui a termine son Cégep, 

En 1962, ce fut son a ~ é e  chan- est technicienne en éducation spé- 
ceuse puisqu'il f i t  la connaissance cialisée. 
de sa future femme. Lucie et Annie sont ktudiantes à 
En1966,ilaépouséCarmen,Eilte lapolyvalente. 

de M. et de Mme Joseph Dumais, L'Abattoir Charest de Doscluet 
de Saint-Pascal-de-Kamouraska. Inc.  est une entreprise familiale qui 

opère depuis plus de 20 ans. 
M. Fernand Cbareît 

En fkwier  1965, Femand Charest 
se porta acqukreur du petit abattoir 
de M.  RGmi Croteau. de Dosquet. 
En mars 1971. un incendie détrui- 

sit l'abattoir. Puis en a d  1971, avec 
l'aide des citoyens de Dosquet et 
ma famille, je le reconstruis au 
même endroit. 

En octobre 1978, avec les nou- 
velles nonnes du gouvernement, je 
débutais une nouvelle construction. 
En mars 1979, je formai une corpo- 
ration avec mon père et ma Eemme. 
En avril 1979, on débuta nos opéra- 
tions dans l'abattoir actuel. 

Depuis ce ,temps, avec un bon 
appui de la part des gens de la ré- 
gion. nous avons connu une Cvolu- 
tion assez rapide, même A travers 
une situation tconomique difficile. 
Aujourd'hui. notre commerce donne 
de l'emploi plus de cinq personnes. 

Nous sommes heureux de partici- 
per B cet album-souvenir et souhai- 
tons un bon succés au soixante- 
quinzième anniversaire. 



La fernic. actuelle de Gerard Charest 

Natif de Saint-Flavien, moi Gé- 
rard, fils de M. et de Mme Donat 
Cbarest, je me suis exercé 21 mon 
métier de cultivateur en aidant mon 
pbre sur la ferme. 

Le 8 aoGt 1959, j'ai épousé Thé- 
rese Mercier, de Inverness. Nous 
sommes venus nous installer à Dos- 
que[ sur une ferme située au 444. 
rang Saint-Joseph Nord et qu i  f u t  
acquise en 1956. C'est avec une 
bonne santé, du coeur. du courage. 
une grande foi mais aussi avec peu 
d'argent que nous avons réussi B vi- 
vre convenablement et que nous 
nous sommes sentis bien accueillis 
dans la paroisse. 

En 1966, i! a fallu agrandir en 
achetant une autre ferme: lot 326. 
Puis, trois ans aprés notre mariage, 
nous avons agrandi la maison pour 
avoir plus de commodités. En 1967, 
nous avons agrandi la grange. Puis 
les années suivantes, nous avons 
installé une laiterie, un silo grains, 

un gamge et une remise pour les 
machineries agricoles. En 197 1, 
nous avons acheté un troisième lot, 
soit le 341, qui nous a permis d'aug- 
menter notre troupeau. 

De norre union sont nés six en- 
fants dont cinq M e s  et un garçon. 
Trois d'entre eux sont mariés et deux 
petits-enfants se sont ajoutés. 
Mon épouse Thérèse, qui m'a 

soutenu dans les travaux de la ferme, 
s'est impliquke avec moi au sein de 
Ia paroisse dans les mouvements 
tant sociaux que religieux. CeUe-ci 
est une bonne rnénaghre et aime 
beaucoup l'artisanat. Elle pratique 
tous les métiers puisqu'eiie se veut, 
depuis neuf am. une infirmikre en 
prenant soin de son père invalide. 

Quant à moi, tout en vaquant aux 
travaux de la ferme, je me suis im- 
pliqué dans plusieurs organismes : 
Chevaliers de Colomb, cornmissaice, 
président de IV .P. A., président de 
la pastorale, dans la chorale d e  1'6- 
glise avec ma famille. De plus, c'est 
nous qui avons débuté, en février 
1977, Ja préparation au baptême. 
Depuis deux ans, je suis inspecteur 
municipal et dans mes loisirs. j'exerce 
des fonctions en tant que béndvole 
au sein de l'Ambulance Saint-Jean. 

Thérése et moi profitons de I'oc- 
casion qui nous est donnée pour re- 
mercier nos enfants de l'aide qu'ils 
nous  ont apportée et de la joie qu'ils 
nous donnent. Trks jeunes, ils nous 

Mariage de Germain Poudrier, de 
Plessisdle et de Cecile Cùarest, le 
14 mai 1983 

Mariage de Carole Charbonneau, 
de Saint-Louis-sur-Richelieu ei  de 
BertraDd Charest, le 4 aoat 1984 

ont aidés sur la ferme selon leurs 
possibilités. 

Nous voulons rendre aussi hom- 
mage à tous les gens de Dosquet qui 
nous ont  bien accueillis. 

Bon succes au soixantequkikme 
anniversaire de  la paroisse. 

Marie-Michelle. EiUe de Beriraiid 
er de Carole, nte le 21 ociobrc 
1986. Mathieu. fils d'lrène et de 
Micbei. ne le i e r  aodt 1987 

A l'arrière (dq g. à d.): G6ra.d. Thtrkse. Hugueite. Martine, Sylvie. CCcile 
et Bertrand. Al'avsni : Irtae er son tpoux Michel Cbaresi 



famille Joseph CHAREST et Adélia CÔTÉ 

NapolCon Cbarest ( 1877-1945) loskphine Perland Mariage dc Joseph et d'Adelia. eu 1940 

Joseph, né le 7 mai 1912, est le 
fils de Napoléon Charest et de José- 
phine Ferland. Le 2 juillet 1940, il 
épousa AdClia C M ,  fille de Joseph 
Côté et d'Octavie Gingras. De cette 
union naquirent dix enfants dont 
neuf sont encore vivants; ils ont 
maintenant 18 petits-enfaats. 

Ils ont eu une ferme laitikre, 
porcine et avicole. De plus, ils ont 
aussi vCcu de la vente des produits 
de la ferme au marché, aiosi que de 
la vente du gravier ayant de plus 
sen4 la fondation de l'tglise de 
DOSQU~~.  

te'bien paternel a donc fait vivre 
la famille Charwt durant deux gtné- 
rations. 
Le 23 mars 1972, aprés le decés 

de Joseph, Adélia a fait construire 
une maison au viHage et elle est ve- 
nue l'habiter en 1974. 

Adélia fait de plus partie de l'Âge 
d'Or, du Mouvement des Femmes 
Chrétiennes et du Cercle des fer- 
mières. 
Bon succés au soixante-quinzi&me 

anniversaire de Dosquet. 

_!r - 

La ferme familiale 

La famille Joseph Charest. Assis (de g .  h d . ) :  Denise, Joseph. dCcCdt? cn 
1972, Yve lte. Adtlja, Line et G&le. Debout: Rolland, NoeUa. Aodr6. Ray- 
mond et Rosaire 



famille Rosaire CHAREST et Hélène DESROCHERS 

Ne à Dosquet en 1941, Rosaire 
est le fils de Joseph Charest et d'A- 
delia Côté. Rosaire a acheté la 
ferme de M. Joseph Paquet en 1W. 

En 1962. j'épousajs Héléne Des- 
rochers, de Saint-Flavien. Elle est 
la fille d'Albert Desrochers et d'Au- 
gustine Dubois. De leur union, sont 
nés six enfants: Nicole, Michel, 
Onil. Solange, Yvan er Martin. 

Ceux-ci exploitent ensemble une 
ferme agricole. En 1964, nous avons 
acbetd la ferme de M. Georges Bro- 
chu er nous avons rebâti la maison 
en 1970. Puis en 1974. nous avons 
achetd le bien paternel de la famille 
Charest. En 1978, nous avons coas- 
tmit une porcherie. Par la suite, en 

1985, nous avons bâti une vacherie. 
Notre principale production est I'in- 
dustrie laitière et ensuite porcine. 
Aujourd'hui, nous sommes incor- 
porés avec notre fils Onil. 

Rosaire est très actif au sein de la 
paroisse et dans divers organismes. 
II fait partie du Conseil municipal, 
de la Caisse populaire, i l  a étt? mar- 
guillier, animateur de la Coop de  
Granby, Comité de développement 
kconomique et président des Che- 
valiers de Colomb. 

Moi, Hklène, je fais partie des 
Fermières, des Femmes Chrétiennes. 
des Filles dllsabeHe et du comité fé- 
minin des Chevaiiers de Colomb. 

Mariage d'Hélène Desrocbers et de Rosaire 
Charest. en 1062 

Fenne aciueUe de Rosaire Charest & Fils La maison familiale en 1964, Hélene et  sa 
fille Nicole 

Assis ( d e  g. à d . ) .  Rosaire et Hélene. Drtboul. Onil. Solange. Martin, Nicole. Y\an et Michel 



famille André CHARTRAND 

Arthur Chanrand et Eugenie Larnberr Maison d'Arthur Chartrand 

Ces enfants d'André et de BBatrice Chartrand 

Arthur Chartrand, natif de Lyster, 
a Bpo& Eugénie Lambert, de Sainte- 
Agathe. De leur mariage, naquirent 
dix enfants: Noëlla (décédée), 
Jeanne, Paul, Andre, Florence, Ro- 
bert, Mafihe, Thérèse, Georges et 
Lucienne qui sont nés ii Dosquet. 
En avnl 1931, mes parents partirent 
de Sainte-Agaihe pour prendre ra- 
cine dans le rang 1 de Dosquet. J'a- 
vais alors 7 ans. Dans ce temps, 1'6- 
cole était de courte durée. Je fis le 
défrichage de la terre et l'hiver, je 
travaillais dans les chantiers. 

Le 14 août 1946, j'épousais Béa- 
trice, fille de Louis Dubois et 
d'Edwidge Dubois, de Saint-Flavien, 
en l'église de Dosquet. Sept enfants 
vinrent tour ii tour 6gayer notre 
foyer: Louisette, Réal, Jean-Louis, 
Rolland, Prancine. René et Aline. 
Au début de aot~e mariage, Béatrice 
faisait la u cookerie )i avec son pbre 
dans les chantiers à Stooeharn. Elle 
confectionnait tous les vêtements 
pour la famille. Eiie aimait faire la 
couture sur mesure (sans patron) 
pour les gens qui le lui demandaient. 
Malgr& sa joie de vivre et son cou- 
rage, elle deceda le 23 aoQt 1966. 
La famille compte quatorze petits- 
enfants. 

En 1948, j'ai fait I'acquisition 
d'une ferme dans le rang 1 .  Ma terre 
ne rapportant pas assez pour les be- 
soins de  ma famiüe. je prenais tout 
ce qui passait (labourer, herser. 
vendre des fruits et légumes, tra- 
vailler dans les garages, voirie, ti- 
danges - je fus le premier à ramasser 
les vidanges à 25G par famille), pour 
finalement ouvrir un commerce 
d'autos usagées et faire la vente de 
piéces. En septembre 1957, les en- 
fants des rangs sont transportés 2i 

l'école du village. En novembre 
1957, i'achetais la iirowriété de h u i s  . . - * 

Dubois. Je fis un agrandissement at- 
tenant h la maison pour faciliter la 
pose de pièces et le changement 
d'huile. 

En juillet 1983, j'ai cédé mon 
commerce ZI mon fils René. Mainte- 
nant, je réside dans le rang 4. 

Je remercie tous mes clients de 
m'avoir accordé leur confiance. 

I_ --z : F6lici~atioor à toute I1&quipc du 
m - 

Arthur, Aodrb et PaulClinrtrand Maison du village soixante-quinzitme anniversaire. 



Rolland Chartrand, natif de Dos- 
quet, je m'y suis etabli B l'été 1975 

'7 avec mon épouse Hélène qui donna 
- 2 5  naissance par la suite 3 nos deux 

magnifiques enfants: Guylaine, née 
en septembre 1978 et Rémi, né en 
novembre 1979. 

Ayant débuté comme mécanicien 
a l'emploi de Automobiles Guy 
Beaudoin Inc., j'ai travaillé comme 
vendeur peu aprés me voici rnain- 
tenant, actionnaire avec un emploi 
du temps bien rempli. 

Il nous fait grand plaisir, à I'occa- 
sion de ce soixante-quinzibme anni- 
v e b .  de rendre hommage à ceux 

5 
I î  et celles qui ont fait de cette pa- 

lb 1 AT roisse ce qu'elle est. 

1 I 8 Je tiens de plus à remercier per- 
sonnellement ious ceux et cellesqui 
m'ont encouragé h faire briller notre 
étoile Chrysler et aux autres, je vous 
invite chaleureusement à venir nous 
rencontrer. 

Ensemble ils ont bsti pour vous el 
ensemble nous bâtirons pour eux ! 

A l'amère (dc  g. à d.): Giiylaine e l  Roland A l'avanl: Remi ci H e l h e  

Une vue atneone de  la rksidencc de M. el de Mme Roland Chartrand 



famille Louisette CHARTRAND 

Arrivee 3 Dosquet. en 1983 

Native de Dosquet, je  suis la fille 
d'André Chartrand et de Béatrice 
Dubois. J'ai trois filles: Chantal, 
Léna et Édith. Celles-ci désiraient 
avoir une maison à ia campagne. 
J'ai donc choisi de revenir parmi 
mes connaissances. l'en suis trbs 
heureuse. 

Bon soixante-quinzième à tous. 
A i'avaoi (de à d. )  : Édith. A l'arrière: 
Léna et chantaB. 

Notre maison 
V 

famille Dominique DESROCHERS et Louise HOUDE 

Louise est née B Dosquet le 28 C'est le le* septembre 1979 que Dominique est h l'emploi de Béton 
mai 196û. Elle est la fille d'Hervé Louise et Dominique se marièrent à Laurier Inc. et Louise travaille pour 
Houde et de Lucienoe Cayer, égale- Dosquet. Ils ont maintenant deux les Modes de Sport Robin Dos- 
ment de Dosquet . beaux enfants: Julie, née le 15 dé- quet. 

Dominique est né à Joly le 31 dé- cembre 1978 et Nicobis, né le 20 Ban soixante-quinzikme anniver- 
cembre 1955. Il est le fils de Paul- avril 1983. saire ! 
Émile Desrocbers et de Fleurette 
Chartrand. 

La famille Desrochers. De gaucbe à droiir Louise. Nicolas. Diiniinique et  Iolie 



famille L6on COMPAGNA 

LBon et Kise-Delima. à leurs 35 ans  de ma- 
riage 

Né clans le comté de ShefIord, 
Léon est le treizième de la famille. 
11 est le fils de Sésarie Racicor et de 
Jean-Bapiiste Cornpagna, cultivateur 
de métier. En juillet 1933, il a épouse 
Rose-DBlima Jeanson, née à Law- 
rence, fille de Valérie Racicot et de 
Jean-Baptiste Jeanson, également 
cultivateur. De leur union, sont nés 
treize eniants dont trois sont décé- 
dés ?I la naissance. 

Aprés leur mariage. ils sont allés 
demeurer sur la ferme des parents 
de Léon. Celui-ci a travaillé à 20 $ 
par mois sur une terre de 35 acres et 
dans une sucrerie de 1450 érables. 
C'était daos le temps de la crise et 
son père était endetté. Celui-ci de- 

vait $ son frtre presque Ia valeur de 
la terre. Il a donc dCi la lui laisser. 

Léon et son Cpouse Rose-Délima 
sont donc partis demeurer chez les 
parents de Rose-Délima. Ces der- 
niers avaient deux terres et ils ont 
laissé la maison de l'une des terres 
comme logement au jeune couple. 
Mon a travaillé pour son beau-père. 
Deux ans plus tard, il est allé vendre 
du pain par les portes. Il gagnait 
alors I O  S par semaine. Par la suite, 
nous sommes retournés sur la terre 
de mon ptre que Léon avait achetée 
pour 3500 $. 

A cette époque, nos paiements 
etaient de 200 '1 par année. Cinq 
ans plus tard, nous la revendions 
afin d'acheter une boucherie à Acton 
Vale oh nous avons travaillé tous 
les deux avec l'aide de nos filles. 
Ensuite. nous avons revendu la bou- 
cherie sur laquelle nous avons fait 
un bon profit. Cherchant un autre 
emploi, une amie et cuisinière de 
l'hôtel d'Acron Vale nous a conseil- 
lés d'acheter un hôtel. Nous sommes 
allts à Sherbrooke pour voir un 
agent d'immeubles de Lyster qui 
connaissait la paroisse de Dosquet. 
Celui-ci nous a suggérk d'y acheter 
la maison d'Émeric Caron en nous 
convainquant que celle-ci ferait un  
bel hôtel. 

En 1947, nous achetions pour 
8500 S cette maison qui etait aban- 
donnée depuis trois ans. C'est en 

juin de la même année que nous 
avons ouvert nos portes, après avoir 
effectué des réparations. Nous avons 
donc commencé B vendre de  la bière 
et de la boisson forte avec des tolé- 
rances obtenues d u  député René 
Bernatchez. Même si on faisait notre 
possible pour respecter les règle- 
ments du temps, nous avons tout de 
même payé (en huit ans) deux h trois 
fois une amende de 50 S. L'hBtel 
ouvrait ses portes B 8 h 00 le matin, 
et fermait I l  h 00 le soir. Cet ha- 
tel avait deux chambres avec deux 
lits doubles et trois lits simples, afin 
de garder à coucher les voyageurs 
américains. Nous y seMoas aussi 
des repas jusqu'h 11 h 00. 

En 1945. nous avons vendu, avec 
regret, I'hatel h M. Wiifrid Four- 
nier puisque Leon était malade. 
Toutefois, nous devions continuer h 
gagner notre vie, alors nous avons 
décidé de partir une boulangerie 
puisque notre garçon Roger con- 
naissait le domaine et y avait dkjà 
travaillé. Oo y vendait le pain au 
prix de deux barres pour 24e. Les 
affaires n'btant pas prospères, nous 
avons du vendre et nous sommes 
déménagés A Montréal où oous 
avons travaillé tous les deux.  

En 1974, i la pension de mon 
époux, nous sommes revenus 21 Dos- 
quet. En 1977, celui-ci décéda. De- 
puis treize ans, j'habite dans une  
maison A deux logements. 

A l'avant (de g. a d . ) :  S w u l > e .  Jeaniiiue, Constani (garquii ùc Fleur-Ainitel. Kuse-Dtliiüa el 
Blanche. A I'am'kre: Fleur-Aimke. Yuan. Carmen. Roger. Lton. G i d l c .  Gilles et Rejeanne 
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famille Lionel CHAYER et Cécile FOURNIER 

Plusieurs années après leur ma- 
riage, soit en avril 1942, Théode 
Chayer et son épouse, Célina, sont 
veous s'établir Dosquet avec leurs 
cinq enfants. les autres ttant déjà 
établis. Us y sont demeurés jusqu'à 
leur décès. 

Lionel, fils de ThCode Chayer et 
de CCIina Vincent, est né en 1923, 
B Saint-Valérien, dans le comté de 
Rimouski. Il passa sa jeunesse h 
Dosquet. Puis en 1951, il unit sa 
destinée Cécile Fournier. née à 
Dosquet, fille d'Alphonse Fournier 
et de Ida Demers. De cette union 
sont nés dix enfants dont six sont 
maintenant maries : Jean-Guy, (ma- 
rié en 1979 à Ginette Lambert; deux 
enfants : Véronique et Iérdme). 
Yvette. (mariée en 1975 à Claude 
Beauchesne; deux enfants : Daniel 
et Patrick). Claude, (marié en 1976 
à Sylvie Giguère ; trois enfants : Ma- 
thieu, François et Marc). Denis, 
(marié en 1977 à Lucille Ferland; 
un enfant: Martin). Lise' (mariée en 
1980 il Roger Leblond). Pierrette, 
(mariée en 1983 Jean Béland); un 
edant:  Sandra). Prancine, Pierre, 
Gilles et Yves demeurent à la mai- 
son familiale. 

Theode Cbayer (1880-1970) ei  Cklina Vincent 
( l W 1 9 6 5 )  

Lionel a travaillé quelques années 
comme dynamiteur. Par la suite, il 
dtçcide de s'ttablir h son compte. 11. 
fabrique du fer ornemental, se- 
condé de son épouse et plus tard de 
ses enfants. 11 a gkré ce commerce 
de 1959 jusqu'à son décès en 1979. 
Sa joie de vivre, dont plusieurs se 

Ckile Fournier el Lionel Chayer, en 1979 

souviennent encore aujourd'hui, 
était sa marque de commerce. De- 
puis le dkcks de son époux, Cécile 
est retournée sur le marchk du tra- 
vail comme couturikre. 

Félicitations B tous les organisa- 
teurs de ce soixante-quinzième an- 
niversaire. 

La famille Chayeren 1983. Assis (de g. a d . ) :  Yvrttr. L~sr,  Pierrctte. Ctcile et Fraacine. Uebour : Claude. Gilles, Denis. Pierre. Jeao-Guy et Yves 
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famille Claude CHAYER 

Claude et Syli ie Chayer à Edmonion. en 
1984 

Claude Chayer, fils de Lionel 
Chayer et de C6cile Fournier, est 

nC $ Dosquet le 17 février 1955. 11 
est charpentier et menuisier. 

Le 17 avnl 1976, il unit sa desti- 
née à Sylvie Gigubre, fille d'Éloi 
Giguère et de Marie-Aaae Lambert, 
de Saiat-Agapit. De leur union na- 
quirent trois fils: Mathieu, tté le 4 
octobre 1977, à Québec; François, 
né le I l  janvier 1983, à Edmonton 
ainsi que Marc, né le I O  avril 1985, 
3 Ottawa. 

En mai 1977, Claude et Sylvie 
construisirent leur maison au  230, 
Rang 4 à Dosquet où ils demeurent 
présentement. 

En juillet 1980, ceux-ci partirent 
pour aller demeurer en Alberta. Ils 
rtsidkent à Edmonton jusqu'en 
mars 1984. Par la suite, ils déména- 
gèrent à Ottawa o;i ils restèrent jus- 
qu'en mals 1986. Puis, ils décidèrent 
de  revenir s'installer & Dosquel la 
m&me année. 

Fraaçois et Marc Chayer A Dobquet (1986) 

Mathieu Cliayer à Dos- 
quet ( 1986) 

famille Jean-Guy CHAYER et Ginette LAMBERT 

Jean-Cul. Gine i i e ,  Veroniquz ei  Jerome 

Jean-Guy, né Dosqiiet le 10 août 
1952, est le fils de feu Lionel Chayer 
et de Cécile  fournie^. C'est le 9 juin 
1979 que j'ai épousC Ginette Lam- 
bert, n t e  le 27 octobre 1959, fille de 
Raymond Lambert et de Noëlla Pa- 
quet. Je suis soudeur et mon épouse 
est couturière. 

Dès notre mariage, nous nous 
sommes installés dans le Rang 4 de 
Dosquet. J'ai construit moi-même 
ma maison avec l'aide de mon 
épouse. 

Comme nous sommes tous les 
deux issus d'une famille nombreuse, 
nous avions aussi le désir d'avoir 

une famille. De notre union naqui- 
rent deux enfants: Véronique, née 
le 12 janvier 1982 et Jerôme, né le 3 
novembre 1984. 

Hommages A tous les défricheurs 
qiii ont travaillé avec acharnement 
pour faire de notre paroisse un en- 
droit où il fait bon vivre. 

RCsidence actuelle 



famille Ernest CÔTÉ et Rolande CAYER 

Mariage de Rolande et d'Ernesi, le 28 octo- 
bre 1953 

Cadet d'une famille de treize en- 
fants, Emest est né le 25 octobre 
1930, h Saint-Flavien. Ses parents, 
Alphonse Côté, de Saint-Flavien et 
Rose-Anna Bibeau, originaire de 
Manchester, étaient cultivateurs. 

À l'âge de 16 ans, il quitte le foyer 
familial pour alter travailler dans 
les chantiers en Ontario. Aujour- 
d'hui, Emest compte 35 ans de 
semces pour la compagnie d'as- 
phaltage B.M.L. Inc. i l  a débuté 
comme opérateur de rouleau et de- 
puis 1965, il occupe le poste de con- 
tremaître. 

Née le 6 juillet 1932 à Dosquet, 
Rolande est la cadette d'une hmiUe 
de neuf enfants. Son père, Edmond 
Cayer Sr, de Dosquet. était cultiva- 
teur e t  sa mbre, Emma Charest éga- 
lement de Dosquet, était sage- 
femme. 

Jusqu'h son mariage. Rolande a 
travailié 3 l'atelier de  couture de 
Roger Poulin. de Dosquet. Tout en 
étant mére à plein temps, elle con- 
sacre une partie de ses temps libres 
h réparer et repeindre des statues 
de tous genres. 

Leur manage a été céIébré dans 
l'église de Dosquet le 28 octobre 
1953. De cette union sont nés qua- 
tre eafants dont l'aînée, Diane, est 
maine de poste dans la municipa- 
litB. Monique est ornanjste chan- 
teuse, Lisette est ktudiante en ad- 

La résidence aciuelle 

ministration et enfin le cadet, Mi- 
chel, est étudiant et guitariste A ses 
heures. 

En 1966, ils ont construit leur rC- 
sidence familiale. 

En 1973, Ernest a eu un accident 
lui laissant une incapacité de 40% à 
la main gauche mais l'amour, la foi 
et le soutien de  la faniille l'ont aidé 
a surmonter cette epreuve. 

Eniest et Rolande o n t  été pen- 
dant longtemps membres d'orches- 
tres dont l'un allait devenir familial. 
Par la suite, chacun des enfants a 
pris la relève en se dispersant dans 
divers groupes. Pendant trois ans, 
nos trois fiiles se sont occupées bé- 
névolement de la chorale du samedi 
soir à l'église de Dosquet . 

Salutations a tous. 

A I'amtrr ide g. B d. ) :  Diare. Lisetiç. Michel et Monique A I'avani Eroesr ei Rolande 



Arthur Therrien, fils de M. et de 
Mme Télesphore Therrien, de  Dos- 
quet, épousa le 17 aoDt 1931 & Law- 
rence, Mass.. Y vonne Garneau. 
fille de M.  et de  Mme Xavier Gar- 
neau, de Saint-Apollinaire. Ils y vé- 
curent jusqu'en 1932, année où  
ils revinrent s'installer Zi Dosquet 
sur une ferme à l'entrée du village. 
M. Themen fut employk quelques 
années au service de la voirie comme 
cantoilnier. De leur union naquirent M ci  Mme Anbur Thernen 
huit enfants: Noël, époux d'Edith (déctdds) 

Tremblav. est contremaître. Ils de- 
meurea id i  Saint-Félicien, ils ont 
quatre enfants. Cécile épousa Lau- 
rent Simard, concierge. Ceux-ci vi- 
veni à l'Ancienne-Loret te e t ont 
trois enfants. Iréne, épouse d e  Ray- 
natd Plante, est comptable agréée. 
Ils demeurent à Saint-Albert en On- 
tario et ont trois enfants. Noëlla est 
l'épouse de Réal Chté, président 
comptable pour Relyr il Cbarny. Ils 
ont  quatre enfants. Thérèse épousa 
lsidore Martineau, menuisier. Ils 
sont proprietaires du Domaine des 
Sources à Saint-Apollinaire er ils 
ont sept enfants. Rita est l'6pouse 
de Jean-Guy Croteau, contracteur 
en excavation et camiomeur Saint- 
Agapit. Us ont cinq enfants. Benoît, 
&poux de Lise Guay, est plâther à 

M. el Mme Jean-Guy Croieau 

La famille de M. et de Mme Therien. A l'ambre (de g. r. t l . ) .  Noel. Ctciic. Irkuc, Ywlla, 
Tbérèse e l  Rita. A l'avant : Benoii. En médaillon : Paul-Emilt: 

Saint-Aea~it et ont trois enfants. 
~ a u l - É i i l é ,  dtcédé en 1975, était 
I'Cpoux de Jeannine Verreault et 
mécaoicien, trois enfants. 

Jean-Guy Croteau est le Fils de 
M. er de Mme Ladidas Croteau, de 
Saint-Agapit. II épousa, le 25 juin 
1960. Rita Therrien, fille de M. et 
de Mme Arthur Therrien. de Dos- 
quet. 

Jean-Guy est contracteur e n  ex- 
cavation. Rita, son tpouse, est sa 
collaboratrice en s'occupant de la 
tenue des livres et des appels tel& 
phoniques tout en tenant sa maisoo 
ainsi qu'en Faisant de la couture. 

De leur union naquirent cinq en-  
fants: Denis, Richard, Diane, Fmnce 
et Francine. 

Une belle famille que celle des 
Croteau oii on ne s'ennuie pas et oii 
l'on se prête à plusieurs organisa- 

Famille de Jean-Guy et de Rita Croteau. À I'arrikre ide g .  h d . ) :  Denis et son Cpousc Linr. Ri- tions. Une vie rayonnante et u t i k  
chard. Rita, Jean-Guy et Diane. A I'avani: France el Francine. En mtdaillon: Mélanie. fille de ,,iveau de la communauté Fa- Dcnis el de Line Croteau ( 1  an) 

roissiaie. 



La famille de M. el de Mme Josaphat CBtb. leur 50 ans de mariage 

Josaphat Côté, né le 25 décembre 
1893 $ Saint-Apollinaire, épousa, le 
ler octobre 1923, Marie-Anna Bou- 
chard, née le 18 juillet 1900 aux 
Éboulements. 

Après leur union. ils demeurèrent 
h Saint-Grégoire-de-Montmorency. 
Josaphat travailla A la Dominion 
Textile jusqu'en 1930, pour ensuite 
venir s'établir sur une ferme, celle 
de Lazare Frbchetre, A Dosquet . 

Toute la famille participa la 
réussite de son projet, quoique le 31 
janvier 1954. le feu detruisit la 
grange y compris les animaux. Li 
fallut donc recommencer à neuf. 
Grgce A leur courage et h la grande 
générosité de tous les citoyens, ils 
purent se relever de cette cruelle 
épreuve. 

Plus tard, vint l'heure de  la re- 
traite. Ceux-ci vinrent s'installer 
dans le viUage jusqu'h ce que la ma- 
Iadie les oblige & déménager au foyer 
de Saint-Apollinaire où ils finirent 
leurs jours. 

De leur union naquirent neuf en- 
fants: Orner, (Anne-Marie Croteau), 
le 17 septembre 1949, à Dosquet. 
Ceuxxi demeurent 2i Saint-Rédemp- 
teur. Rollande (Jean-Paul Letarte). 
le 27 septembre 1944, 2t Dosquel. Ils 
demeurent $ l'Ange-Gardien. Ar- 
mand, (Germaine Chté), le 25 aoQt 
1954, Saint-Agapit. Ceux-ci rési- 
dent Saint-Rédempteur. Roger, 

(Yvette Foisy), le 4 septembre 1948, 
h La Tuque. Ils demeurent 2t Sainte- 
~ar the - su r - l e -~ac .  Thérèse-Aline, . . 
(Raymond Barette), le U) juillet 19%. 

* 
b Dosquet. Ceux-ci résident à Lon- 

, 
gueuii. Aimé, (Iréne hiloreau), le 16 
juillet 1956, A Saint-Apollinaire. 0 

Ceux-ci demeurent ii Plessisurille. . 
Florian, (Laurette Martineau), le 
let  octobre 1959, h Saint-Apollinaire. 
Ceux-ci demeurent h Saint-David. 
Jean-René, (Marguerite Paquet), le 
22 juin 1963, Saint-Pîavien. Ceux- 
ci résident à Lévis. La famille Côté 
compte 48 petits-enfants. 

En appréciat.ion de ces beUes an- 
ntes vdcues avec nos parents, nous 
sommes heureux de leur rendre 
hommage pour les belles valeurs 

La grange incendike le 31 janvier 1941 

qu'ils nous ont transmises: la foi, le 
courage et l'amour du travail. 

Souvmances du passé vtcu, crte- 
ront aujourd'hui des souvenirs pour 
demain. 

Toute la f a d e  souhaite un grand 
succès aux fêtes du soixante-quin- 
z i h e  anniversaire. 

La residence et feirne de M. Coté 



famille Jean-René CÔTÉ 

A l'avanr (de g. d . )  : ]:rance. Jean-Renk ei  Dany. A l'amiére : Chantnle ec Marguerite 

C'est avec fierté que je présente 
ma famille, 21 l'occasion du 75= anni- 
versaire de la paroisse de Dosquet. 

Jean-Renk. né le 2 novembre 
1939, B Saint-Gregoire-de-Mont- 
morency, est le dernier d'une familie 
de neuf enfants. II esr le fils de Josa- 
phat Cdté et de Marie-Anna Bou- 
chard. 

Marguerite Paquet, n6e le 30 
aoiit 1910, b Saint-Flanen, est la 
deuxième d'une famille de dix en- 
fants, dont un garçon et neuf filles. 

Afin d'avoir plus de disponibilitt 
pour le rnetier de  contracteur, nous 
avons quittd Dosquet le 1 1  septem- 
bre 1982 pour aménager il Lévis. 
Nous avons vécu de t r k s  belles 

annees $ Dosquet et nous en gar- 
dons de bons et beaux souvenirs. 

Nous rendons hommages aux an- 
cêtres, aux pionniers et 21 tous ceux 
qui continuent de faire progresser 
la paroisse. 

-__-  -- 
Elle est la f i l l<d.~drien Paquet et 
de Vtronique Demen.  

Le 22 juin 1963, apres cinq ans de 
fréquentations, Jeaii-RenC et Mar- 
guerite se sont unis à l'église de . 
Saint-Flavien, devant l'abbé Bernard 
Métivier. 

De cette union. sont nés trois - 
. - ,  beaux enfaiits que le Seigneur a r . _ .  . 

? - - .  bien voulu leur donner pour aimer : . . . . i Chantalc, France et Dany. 
r .  . .  - . - Aprés deux ans de mariage, nous , .  - - - ~ .  . - 

=, - .  . - .  
; - , -.- , - - -. - . . avons pris possession du bien paier- - .  - .. - . . :.. !! : 

a . - ,  . -  - 1 .  . b 

nel, en 1965. Nous y avons vécu huit . ,  .-. -= ... L I  

ans pour ensuite le vendre afin d'al- . - % + .  , . --: *\ 

l e r  vivre Ioyer au village, pendant 
un an. En 1974, nous avoos  cons- 
truit une maison au 2, rue de la Fa- 
brique. 



famille Alphonse CR OTEA 

Mariage d'Alphonse Croreau et de Violette 
Courcy, en 1940 

Alphonse Croteau est né le 26 
avril 1919, h Saint-Plaien. Celui-ci 
est décedé le 9 fkvrier 1955. Il a 
épousé Violerte Courcy le 2 sep- 
tembre 1940, A Saint-Flavien. La 
famille compte cinq enfants: Louis, 
Gaston, Yvon, Pauline et Rkjean. 
Louis, l 'ah6 de  la famille, a 

kpousé, le 27 juin 1970, Noëlla Le- 
cours. native de Joly. Depuis ce 
jour, nous possédons une maison B 
Saint-Njcholas, comté de Lévis. De 
notre union sont nés deux enfants: 
Martin (1974) et Annie (1976). 

Louis a travaillé pour le C.N.R. 
de 1957 a 1969. Par la suite, il est 
devenu soudeur et a travaille chez 
Vibreck à Charlesbourg jusqu'en 
juillet 1985. Présentement, il cra- 
vaille comme soudeur dans la cons- 
truction. De plus, il est membre- 
fondateur aux finances du club Op- 
timiste de sa ville. 
Yvon, 1e troisième de la famille, 

a épousé Monique Blouin à Québec, 
le 29 aoat 1970. De leur union sont 
nés trois en.fants : Chantal (19721, 
Julie (1975) er Anne-Marie (1983). 

De gauche a droite: Noelia. Louis, Amie et M ~ i r t i o  

plusieurs années, Yvon a joué au Yvon travaille au rayon des meu- 
hockey et au baseball pour des bles chez Sears aux Galeries Cha- 
clubs de Dosquet. Puis en 1977, nous gnon à Levis. Quant à Monique, 
avons fait l'acquisition de notre elle est secrétaire a l'hdpital du 
maison l'Ancienne-lorette. Chrisi-Roi. 

De 1972 à 1978, nous avons  OS- Dthout (de g .  à d . ) :  Y voii. Ass~sw : Chantal. Monique. lulie e l  Anne- 

sédé une maisoa à Dosquet. Durant Marie 
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famille Gaston CROTEAU 

Mariage d e  Caron er de Francine. en 1963 Prancine et G a s ~ o n ,  en 1986 

Gaston, fils de feu Alphonse Cro- Eric, né le 6 juin 1968, a 6tudik la Née le 9 novembre 1971, Isabelle 
teau et de Violette Courcy, est ne à menuiserie pour finalement travail- étudie présentement à la polyva- 
Jonquière en 1943. Par la suite. ler dans une usine de  portes et châs- lente de Saint-Agapit. 
Gaston a habité à Saint-Flavien de sis 21 Saint-Apollinaire. 
1946 à 1956. Aprés le dtcès de son 
père en février 1955, sa mère est ve- 
nue s'btablir Dosaliet. Gaston a 
travaillé sept ans pour Work Equip- 
ment (C.N.R.) et depuis 1968, il est 
au service de Lapointe V. A,  Inc. 

Franche, Me de Raymond Rous- 
seau et de Véronique Ferland, est la 
sixième d'une famille de quatorze 
enfants. Celle-ci est née en février 
1947, à Dosquet. 

Le 16 novembre 1963, Gaston et 
Francine ont uni leur destinée. Par 
la suite, nous avons demeuré deux 
ans et demi B Lyster et, en février 
1966, nous avons fait l'acquisition 
d'une maison centenaire qui a ap- 
parienu au grand-père Joseph Cro- 
teau. 

De notre union sont nés trois 
filles et deux garçons : I'ahée de la 
familie, Sylvie, a étudié la coiffure 

QuCbec. Quelques années aupara- 
vant, elle a rencontré Denis Marti- 
neau qui est devenu son tpoux le 18 
juillet I986, h Dosquet où ils de- 
meurent présentement. 

Quant Ghislain, il a ~i le jour le 
18 octobre 1965, B l'hôpital de Ples- 
sisville. II travaille présentement 
dans une usine de porres et chfssis. 

Nadine est née le 1 1  avril 1967. 
Elle a fait son cours d'hôtellerie h 
1'Ccole Wilbrod Bherer et tmvaille i 

Nadine, Sylvie et Isabelle 

Toronto. cric ei Ghislain 



famille Lucien CROTEAU et Marie-Blanche DEMERS 

Georgiana Côié (1881 -1952) et RCmi Croteau Marie Boucber (1K86-19341 ei Odilon De- 
( 1 & 9  1967) mers (1878-1 455) 

Lucien est né le 29 septembre 
1917 21 Dosquet. Il est le fi de Geor- 
giana Côte et de Rémi Croteau, cul- 
rivateur de cette paroisse. Lucien 
épousa Marie-Blancbe Dernets, le 
19 juin 1946, t'église de Dosquet. 
Celle-ci est nec le ler juillet 1918. 
Elle est la fille de Marie Boucher et 
d'Odilon Demers, culrivateur de 
Saint-Flavien. 

En février 1947, Lucien et son 
kpouse firent l'acquisition d'une 
maison située près de l'école et de 
l'église. D'ailleurs, ils habitent jus- 
qu'en septembre 1987 cette maison 
centenaire. De plus, comme l'espace 
ne manquait pas, Marie-Blanche y 
garda des pensionnaires pendant 
plusieurs années. 

A l'automne 1947. ils ouvrirent 
un petit magasin général. On y fai- 
sait ses achars mais on s'y rencon- 
trait egalement pour jaser de poli- 
tique, jouer aux dames et se racon- 
ter des histoires. À cette époque, 
les heures d'ouverture et de ferme- 
ture n'existaient pas. 

Puis. en 1952, il y eu! l'arrivke de 
la ~élévision. Lucien exposa la pre- 
mière tklévision de Dosquet dans la 
vitrine de son magas'rn. Tous les 
gens de quarante ans et plus se sou- 
viendront de cet 6vkneuient. Chaque 
soir, devant la vitrine, il y avair at- 
troupement de gens qui. venaient re- 
garder cette boQe à images. La fer- 
meture du magasin eut lieu e n  mars 
1963. Une époque se termina alors 

Mariage de Lucien Croteau ei de Marie- 
Blanche Demers, en 1946 

avec la venue des marchés d'ali- 
mentation, tels qu'on les coonaît 
maintenant. 

De 1963 h 1969, Lucien occupa 
différents empiois. Puis, en 1969, il 
devint concierge A l'école primaire 
du village jusqu'h sa retraite en 198 1. 

Lucien et Marie-Blanche vivent 
maintenant leur retraite entourés 
de leurs enfants: Carmen, Yvon et 
Marcel. Tous les trois demeurent à 
Dosquet. De plus, Lucien et Marie- 
Blanche ont également six petits- 
enfants. 

Magaria gkodral, en 1948 Résidence aciuelle 



famille Odilon CROTEAU 

- *- -. 

--._ 1 --CL Rémi Croteau épousa, le 14 octo- (Welland, Ontario), deux enfants. 
- --_.-  - - -  - -. bre 19û7, à Saint-Flavien, Georgiana Lise a épousé Normand VeiUette - --. - - * -- ---..-- - .-- - - - __ Cat-4. Ils eurent cinq garçoas: Josa- (Weiiand, Ontario). Gaston a tpousé 

phat, Odilon, Rémi, Lucien et Eu- Diane Bergeron (Saint-Agapit), deux 
gène dont deux sont décbdés: Josa- enfants. Nicole a épousé Christian 
phat et Rbmi. Bernier (Loibinière), trois enfants. 

En 1935, Odilon acheta la terre Richard a épousé Diane Rousseau 
t- de son pére Rémi et vécut seul sur (Dosquet), deux enfants. 

la ferme pendant 7 ans. Le 20 juin Odilon cultiva la terre pendant 
1942, Odilon Croteau épousa Alice 34 ans et travailla aussi sur la coos- 
Hame], à Sainte-Crok4e-LotbUiikree tructioo. 

Ceux-ci eurent neuf enfants dont Odilon et son épouse habitent de- 
deux jumelles décédées à la nais- puis ooze ans au village sur la rue 
sance et Diane, déckdée accidentel- Ratté. 
lement le 24 octobre 1956, à l'dge Nous sommes heureux de partici- 
de 7 ans. André a épousé Béatrice per l'album-souvenir et souhai- 
Bergeron (Val-Alain), trois enfants. tons un franc succ&s au soixante- 

Rkrui Croteau et Georgiana Cole Claire a époust Théodore Lafleur quimieme anniversaire de Dosquet. 

La tamille Odilon Crereau 





famille Mastai CROTEAU et Marie-Anna THERRIEN 

Ttlesphorc Themen ei Delvina Gingras, les 
oarenb (ii:  Marie-Anna aui ont vtcu alusieurs 
annees avec la famille 

Mastaï. né à Saint-Apollinaire en 
1896, vint s'établir à Dosquet avec 
sa famille. 

En 191 6 ,  i l  épousa Marie-Anna 
Therrien. fille de  Télesphore Ther- 
rien, qui fut sacris tain peiidan t plu- 
sieurs anntes, et de Delvina Gin- 
gras. 

Mastai travailla pour le chemin 
de fer et opéra, avec son Bpouse, 
un magasin génkral dans leur mai- 
son située au 3, rue Fortin. 

En 1931, Mastaï décéda accideo- 
tellement h l'fige de 35 ans. Marie- 
Anna continua seule d'élever sa fa- 
mille qui compte sept enfants: 
Alexandre (Yvonne Royer), ils ont 
une fille et demeure à Daveluyiiile.  
Sara (Émilien Laroche). ils ont qua- 
tre garçons dont l'aîné, Yvon, est 
né à Dosquet. En 194 1, ils sont allés 
s'établir .$ Welland, Ontario. Erni- 
lia est décédk le ler décembre 1974. 
Georges (Cl60 Aurey), ceux-ci ont 
une fille et rksident 21 Sherbrooke. 
II est décédé le 24 mai 1974. Adrien 
(Alice Nault), ils demeurent $ Sher- 
brooke. Eugène (Marie-Rose La- 
casse), ceux-ci ont trois garçons et 
une fille; ils demeurent li Sorel. Eu- 
génie (Jean-Paul Demeules), ils de- 
meurent à Drummondville. Alber- 
t ine (Armand Paquet), ils ont deux 
filles et un garçon; ils résident à 

Marie-Anna 

La maison Iamiliale 

.#: 
M a r i e - h a  dCc&dée b 83 
ans. en 1979 

Drummondnlle. La iamille Dr gduchç  B droirr Manc-Anna. Alexandre, Sara. Georges. Adnen. Eugeaie, 

Hommages aux pionniers. Eugène et Albertine 



Premikre C a k e  populaire Dosquet, en 1945 

Aprés avoir passé la majeure par- 
tie de sa vie à Dosquet. M. Oviia 
Croteau est actuellement rentier au 
village de Sains-Plavien. Celui-ci 
occupa plusieurs postes au sein de 
la paroisse de Dosquet. 11 fut sacris- 
tain pendant douze ans, marguillier, 
président de la Commission scolaire, 
conseiller municipal et Chevalier de 
Colomb, et 4Vegrés. 

C'est en septembre 1945, B sa ré- 
sidence de Dosquet, que fut inaugu- 
rée la Caisse populaire dont il a été 
le premier directeur. Il était alors 
assisth de son épouse dévouee, Lu- 
cienne Blais. La première ann6e 
d'opération, M. et Mme Croteau 
avaient fourni leur local gratuite- 
ment. Pendant dix-hui.1 ans, gr8;ce & 
leur ténacité et $ leur dévouement, 

Lucienne Blais et son t uux Ovila Croteau. 
membre d e s  chevaliers le Colomb 

Second mariage. Aiberta Dubois et (hila 
Croreau 

ils donnèrent à la Caisse un essor re- 
marquable qui s'est continu6 jus- 
qu'h présent. 

Par la suite, la maladie contrai- 
gnit Mme Croteau 21 laisser ce poste 
qu'elle avait tant aimé. Elle décéda 
en décembre 1977. En secondes 
noces, M. Obila Croteau épousa 
Mme Alberta Dubois, de Saint- 
Plavien. C'est d'aiileufs à cet endroit 

Reposoir dresse c'lez M. et Mme Ovila Croteau. Al'occasion de la Fête-Dieu e I 1945 qu'ils résident acrueiiement . 



famille Thomas CROTEAU e t  Yvonne CAYER 

Thomas Croteau, né à Dosquet 
en septembre 1914, fils d'Odilon 
Croteau et de Joséphine Daigle. 
Tl a épousé, le 3 juin 1946, Yvonne 
Cayer, fille d'Hermknégilde Cayer 
et de Georgiana Martineau. De ce 
mariage, sont nés cinq enfants: De- 
ais, l'aainé de la famille, marié à 
Diane Larose, de Dosquet; ils ont 
trois enfants et exploiteni le bien 
paternel depuis maintenant douze 
ans. Diane, demeurant à Saint- 
Edouard, est mariée B Denis Auger : 
ils ont trois enfants et ont une entre- 
prise de nettoyage depuis un an. 

Roeer demeure A Dosauet et tra- - L 

vaine comme monteur de lignes. Mariage de Thoiria~ et dPYvocme. le 3 juin 1446 

Étant d m 6  son travail, il doit voya- 
ger souvent. R ~ - ~ I I  = m r m r  

Rosaire demeure h Dosquet et est 
marié Sylvie Martineau, de Sainte- I n 
Agathe; ils ont trois enfants. Ro- 
saire travaille comme électricien 
pour l'entreprise de son frkre .  

Rénald demeure lui aussi a Dos- 
quet et est marié h Francine Houde, 
de Dosquet; ils ont deux enfants. 
Rtnald, maître électricien, a son en- 
treprise depuis environ six ans. 
ans. 

Peadaot environ trente ans, Tho- 
mas et son épouse ont exploité leur 
ferme . 

Ils sont devenus rentiers et de- 
meurent toujours à Dosquet. 

Les petits-edants. A l'arritre (de g. A d.): Gilles. limmy. Lucie, Sic- 
phaoe ei Jul ie.  A l'avant: Guy, Manin, Enc, L i a .  &une et Jean- 
Daniel 

A i amere (de g. a d . )  Renald, Francine. Diane, Denis. Rosaire. Sylne,  Denis, Diane et Roger A I'a- 
vant Thomas el  Yvoone 



famille W enceslas CROTEAU 

La famille Wenceslas Croteau 

Wenceslas Croteau , menuisier, 
est né le 17 juillet 1890 à Saint- 
Apollinaire. Le 6 février 1912, il a 
épousé Marie-Louise Boucher, ins- 
titutrice, née le 3 mars 1888 A Saint- 
Louis-de-Lotbiniére. 

Aprhs leur mariage, ceux-ci sont 
allés demeurer à Quebec et en avril. 
1915, 3 s  sont venus s'ktablir B Dos- 
quet ob ils se sont construit une 
boutique de portes et châssis, ainsi 
que pour tous les travaux se rappor- 
tant à la construction. Axsocié à son 
frére hséne,  a p r h  deux ans, ce 
deraier a décidé de retourner h 
Saint-A~ollinaire et d'acheter la 
ferme familiale. 

Le logis de la famiiie se trouvait à 
l'étage supérieur jusqu'en 1946. 11 a 
aion décidé de construire une autre 
demeure en avant de la boutique 
pour ensuite la démolir et la racons- 
truire & nouveau. 11 a op&$ celle-ci 
jusqu'à sa retraite, vers 1968. 

Il desservait donc les paroisses 
environnantes et se s~écialkait  dans 
la construction de granges qui se 
faisaient par corvée. Il a aussi ext- 
cuté plusieurs travaux B l'église, soit 
i'autel, le baldaquin, les confession- 

naux, en plus du déménagement 
de la salle paroissiale et de sa réao- 
vation. 

Wenceslas a travaillé à l'évolu- 
tion de la paroisse, en acceptant 
différents postes comme maire, 
conseiller, marguillier, commissaire 
d'école, etc. 1 

De leur union. sont nés: Josaphat 1 
(Irbne Bergeron), le 20 juillet 1935, 
B Dosquet (ils résident B Daveluy- 
ville) ; Gérard (Thérèse Hamel), le Premikre tesidence et boutique ii hois 

4 juillet 1946. B Sainte-Croix (ils ré- 
sident $ Québec); Rosalia (Roger 
Laroche), le 14 mai 1940, $ Dosquet 
(ils demeurent Québec): Anne- 
Marie (Orner CbtC), le 17 septembre 
1949, h Dosquet (ils demeurenr 21 
Saint-Rédempteur); Corinne (Jude 
Laroche), te 14 aoiît 1948, h Dosquet 
(rls résident $i Dosquet); Arthur 
(Denise Moffet), le 28 aoGt 1954, 21 
Dosquet (ils demeurent $ Qu6bec). 

NOUS voulons rendre hommage à Leur maison. consiruiie en 1% 

nos parents pour les leçons d'amour, 
de joie et de courage qu'ils ont si 
bien transmises. 

Toute la famille souhaite un heu- 
reux soixante-quinzième anriiver- 
saire aux gens de Dosquet. 



familles Antonio et Aldo D'AMICO 

AntonioD'AmiconntauCanada 
pour une premiére fois en 1952. 11 
travailla alors au restaurant chez 
Émile h Quebec, comme chef-cui- 
sinier. En 1956, il retourna en Italie 
pour epouser Giuseppa Nastasi. 
dans le village de Diano SC-Pietro. 
Trois mois plus lard, soit en janvier 
1957, le couple monta A bord d'un 
paquebot ei vint s'installer à Qué- 
bec, plus précisément à Lirnoilou. 
C'est 1ii que leur fils unique AIdo est 
né, le 1 septembre de la même an- 
née. En 1977, la tamille arriva à 
Dosquet et devint propriétaire de la 
ferme appartenant alors h M. Ri- 
chard Rousseau, a u  224, rang Saint- 

, 

Joseph Sud. Depuis 9 ans. Antonio 
est chel-cuisinier au foyer Bonnc- 
Entente, de Saint-Apollinaire. 

En i98 1, Aldo unit sa destinée à 
Johanne Rousseau, fille d'Hilaire M. ei  Mme Antonio D'knico 
Rousseau et de Cécile Cayer. Leur 
maison, située au 220, rang Saint- puis 4 ans, kldo travaiile chez Donat 
Joseph Sud, fut bBtie en 1980. Deux Flamand Tric. à Saint-Apollinaire et 
enfants naissent de leur union: Tony. Johanne est couturière à Dosquet 
néen19&4etSteve,néen1986,De- depuis8ans. 

M. el  Mme Aldo D'Amico Sieve. 9 mojs 



famille Albert DESHARNAIS et Priscille PROVENCHER Y 

Priscille. Laurent, Albert. Marie-Jeanne. 

Albert, né en 1895 à Dosquet, fils 
de Defphine Demers et de 'François 
Desharnais qui  travaillait au moulin 
a scie Méthot, est décédé en 1937. 
11 exerça le métier de journalier et 
tpousa Priscille Provencher en 1915, 
à la chapelle de Dosquet. Celle-ci. 
née en 1897 à Sainte-Perpétue de 
Nicoler, était la fiile dJÉlize Martel 
et de Napoléon Provencher. 

De leur union sont nés onze en- 
fants, dont deux sont décédés en 
bas 8ge. Rosaona, surnommée Ro- 
sCe, est née en  1918. Elle épousa 
Roland Ging~as  en 1937 et donna 
naissance à deux jumeaux, puis de- 
céda deux semaines plus tard, soit 
e n  1939. Florence, ride en 1920, 
épousa Aimé Vaillancourt en 1940; 
ils demeurent présentement à Qué- 
bec. Marie-Jeanne, surnommée 
Jeannette, est née en 1921 ; elle 
Cpousa Marcel Grenon en 1940 et 
ils demeurent à Qutbec. Laurent, 
né en 1923, épousa Janine Mercier 
en 1946. Que-ci rendit l'âme à Dieu 
en 1973. En secondes noces, Lau- 
rent épousa Marguerite Mercier en 
1974 et demeurent présentement e n  
Ontario. Roger, né  en 1925. est cé- 
libataire et demeure à Dosquet. 
Pauline, née en 1926 et décédke en 
1987, épousa Georges Brochu e n  

Priscille, Rosaire et Alheri. en 1936 

Florence ei Rosanna, en 19U 

1945 à Québec. Adrienne, née en 
1927, épousa Gérard Mongrain en 
1948; ils &meurent A Lyster. Y vene, 
née en 1929, épousa Henri Mon- 
grain en 1950 à Dosquet où  ils ré- 
sident. Rosaire. né en 1933, épousa 
Liette Quévillon en 1961; ils de- 
meurent à Dosquet . 

Suite au dCch d'Albert mt), Pris- Rosaona. dkckd6c en 1939 
ciUe dût travailler à la journée. Elle 
fit l'entretien de la station du Cana- c8s en 1982, Priscille comptait 51 
dien National pendant près de vingt petits-enfants et plusieurs arrière- 
ans. En 1940, elle épousa Donat petits-enfants. 
Duval en secondes noces. A son dé- 

f i; .- - -; 
' .. ri . I 

La famille Albert Desliamais. en I95$ 



famille Alfred DESHARNAIS et Rose-Anna LAROCHE 

- - 
La faniille ide g. A ,i i .  Andrc .  H e m ,  Real. Alfred. Rosr-Anna. Anneire. Laurn el Cci ilr 

Prsuçois Drshsrnais, le pere d'Alfred 

PJfred, fils de François Deshar- 
nais et de Delphine Demers, épousa 
Rose-Anna h o c h e ,  fdle de Wùiiam 
Laroche et de Lisa Marchand, le  9 
février 1918, à Dosquet. 

De cette union sont nés sept en- 
fants: Henri, Laura, Alphonse, dé- 
cédé à 6 ans, Ckcile, Réal, André et 
Annette. 

Henri, marie à Gracia Poliquin 
en 1943, déceda en 1964. 

Laura est mariée à Octave La- 
roche depuis 1940. 

Cécile, mariée en 1946 B Philippe 
Demers, decéda en 1987. 

Réal est marié A Thérèse Coté de- 
puis 1919. 

Annette est mariée à Marcel Pa- 
quer depuis 1954. 

André est dkcédé en 1985. La fa- 
mille compte aussi 27 petits-enfants 
et 29 arrière-petits-enfants. 

Alfred (Ti-Lou), exerça divers 
métiers: commerçant de bois, bar- 
bier, chauffeur de taxi et épicier- 
restaurateur. II dbcéda en 1955. 

Rose-Anna continua encore plu- 
sieurs années 5i opérer son épicerie. 
A sa remaite, elle demeura quelques 

années à Dosquet, puis alla résider Hommage à nos ancêtres. Heu- 
chez ses filles à Québec et Mont- reux soixante-quimikme anniver- 
réal, où elle dkcéda en 1986. saire aux gens de Dosquet. 

Ro~e-Anna .  uectdee en Ti-Lou avec son taxi bien ddcort5 pour une n&c-l au  de- 
1986. à l'âge de 89 ans but des  année^ 1930 

Les quatre gencriiions. De gauche h droite Scryc L ' i ro ihc  ti1\ tie Ldurd. 
Rose-Anna avec son amkre-petite-fille Kanne et sa Lillt. Laura 



famille Alphonse DESHARNAIS et M. -Jeanne PAQUET 

Marie-Jeaane ei  Alphonse. le 27 avril 1985 
(SC annivermire de mariage) 

Alphonse, né le JO juillei 1904. 
est le fils d'Albert Deshamais et 
d'ûréiie Paquet, de Dosquet. Marie- 
Jeanne, née le 10 octobre 191 1 ,  est 
la fille de Ferdinand Paquet et de 
Clarina Bergeron, de  Dosquet. Al- 
phonse et Marie-Jeanne se sont ma- 
riés le 18 juin 1930 $ Dosquet. 

C'esr dans une partie de la grange- 
étable au rang 1 qu'ils se sont ins- 
tallés. D'un côté, celle-ci était habi- 
tée par eux et, de l'autre c6t6, on y 
retrouvait les animaux, soit un che- 
val et deux vaches. C'était froid à 
l'intérieur de celle-ci mais ils étaient 
quand même heureux. 

L'année suivante, ils coupaient la 
charpente de leur maison et  ana -  
chaient les souches sur le terrain 
pour bPiir leur demeure. Puis, à 
tous les ans, ils défrichaient et aug- 
mentaient le troupeau d'animaux au 
fur e t  à mesure que leur revenu le 
permettait. 

En 1936, ils bâtirent leur grange. 
Puis la m&me année, comme ils 
n'avaient pas d'enfant, ils adoptèrent 
cinq enfants: Raymond, Sr Gisèle, 
Laurette, Michel et Jeannine. Trois 
de l e u ~ s  enfants, Raymond ainsi 
que Sr Giséle et Laurette, ont re- 
trouvé leur mère naturelle. Ils en 
sont trks heureux. Toutefois rien 
n'est changé dans la famille, cela 
lait seulement plus de gens à aimer. 

C'est aussi en 1936 qu'ils acquiè- 

Assis (de g. à J.) : Alphonse el Marie-lesune. Debriui : Iiayrnoad, Sr Giscle. Lauretie. Michel 
et Jeannine 

daient également d e  la moulée. A 
l'époque. ils posskdaient aussi six 
terres dont quatre etaieni des plan- 
tations d'épinettes et les autres ser- 
vaient a la culture. i l s  avaient kga- 
lement construit un garage près de 
la Trans-Canadienne q u i  Eut dtmoli 
lorsqu'on élargit l'autoroute. 

Pendant douze ans, Alphonse f u t  
agent de vente pour la compagnie 
Massey Ferguson et  conseiUer pen- 
dant dix-neuf ans. Durant huit ans. 
jl chanta les messes sur semaine 

pour la somme de vingt-cinq sous 
par matin. L'éié, il s'y rendait en bi- 
cyclette, en voiture ou en raquettes 
en hiver. 

En 1972, ils dkcidérent de tout 
vendre étant donné leur âge. Ils 
sont donc déménagés au village de 
Joly, pr&s de l'église. Aujourd'hui, 
ils font partie de l'Âge d'Or. Comme 
passe-temps, narie-~eaone tricote 
et bricole. 

Felicitations aux ocganisaieurs du 
soixante-quinzibrne anniversaire ! 

rent un magasin-épice& où ils ;en- La maison Iarnilialc ainsi que la première grange et lugemeni 



famille Marguerite et Alcide DESHARNAIS 

FBPC" - m - -  ET - -J ' - vingt-cinq ans. Malheureusement, 
le feu le détruisit et ce fut une grosse 

, i 1 
perte. Mais avec le courage que 

A 1-avaiir: Alberi Deshamais, Marie-Blanclie et Aurelie Desharnais. A I'anikre: Alcide, H i -  
lkne. Alphonse, Philibert, Amanda el  Gaudias 

Albert Desharnais surnommé 
t( bébé n ,  est né Q Dosquet en 1878 
et il est dkcédé en juillet 1958. Son 
kpouse, Aurélie Samson, nke en 
1880 saint-Évariste-de- eauc ce, 
est dkctdke en aodt 1958. Ceux-ci 
eurent sept enfants dont trois sont 
encore vivants: Alphonse, Héiène 
et Gaudias. 

Albert Desharnajs était cultiva- 
teur et faisait cbantier sur la Sei- 
gneurie Ross dont le bois était 
chargé sur les « chars i, à Dosquet. 

Alcide, nC d Dosquet en 1909, est 
décedé le 14 dkcembre 1974. 11 a 
épouse Marguerite Chouinard, née 

Sainte-Claire-de-Dorchester en 
1916. Lcur mariage a eu lieu B Sainte- 
Claire lt: 29 août 1949. Ils eurent 

Ancien magasin 

M a w i i  d'accuerl, ancienricnicni le magain 
gericral 

quatre enfants: Yvette (Michel 
Henri), trois enfants: Pascal, Caro- 
line et G e n e d v e .  Armand (Johanne 
Jutras) un enfant: Nancy.  Gilbert 
(Gaétane Côté). trois enfants: Sté- 
phanie, Mklanie et  David. Francine 
(Armand Nadeau), deux enfants: 
Jason et Véranika. 

Alcide a acheté le magasin de  
Robert Ferland en janvier 1949, soit 

. . .II I 

dix nzois avant d e  se marier. Il a 
. . -  ._. .i , -  . . opéré, avec son épouse, ce com- 

Alcidr ii Mai-guerirz merce de marchand général pendant 

- .  
possédaient Alcide et Marguerite, ils 
le reconstruirent. Alcide possédait 
deux terres bois qui furent bûchées 
par corvée afin de  bâtir la char- 
pente. 

La bâtisse actuelle fut aussi cons- 
truite en  corvée, grâce & la généro- 
sité de nos paroissiens. Toutefois, 
Aicide et Marguerite, t w s  deux dé- 
semparés, se demandaient quoi 
faire? La journée du sinistre, Alcide 
avait 60 ans. Il était trop tard pour 
recommencer le commerce, mais 
une idée nous est venue à l'esprit; 
soit celle de garder des personnes 
âgées et handicapées. Marguerite a 
toujours aime les personnes âgées, 
elle garda ses beaux-parents pendant 
10 ans. Ceux-ci décédkrent tous les 
deux chez Alcidc er Marguerite. 
Ensuice, Joseph Cbouinard, le père 
de Marguerite, vint finir ses joiirs 
chez sa fille. II y demeura sept ans. 

Par la suite. nous avons demandé 
u n  permis pour être une famille 
d'accueil, et depuis quinze ans, 
Marguerite garde neuf pensiomaires 
placés par le Centre des Services 
Sociaux de Lévis. 

Malgré ses occupations multiples, 
elle trouve le temps de  faire partie 
de plusieurs org&sations parois- 
siales: présidente des Fermières 
pendant dix ans, présidente actuel- 
lement du club de l'Âge d'Or depuis 
dix ans. Et depuis prks de deux ans, 
elle est prksidente de la Coopéra- 
tive d'habitation pour les ainks de 
Dosquet, avec su  autres membres 
fonnant un conseil qui a travaillé 
très fort pour obtenir une subven- 
tion afin de pouvoir loger nos per- 
sonnes figées qui en  ont besoin 
Nous avons maintenant obtenu u n e  
jolie somme de 521 118 $ afin de  
faire cette consiruciion. Le travail a 
616 fait bénévolement avec beau- 
coup d'entente. ce q u i  a f avor id  
notre réussite. 

Tout ceci pour dire qu'avec de la 
bonne voloiilé. du courage et sur- 
rout de l'entente et  accord des diri- 
geants. on a réussi à bâtir. 

La Coopéralive d'habitation sera 
prête a habiter en  seprembre 1987. 



V 

famille Georgine HOUDE et Arthur DEMERS 

Fils de Joseph Demers et de  Mary 
Bédard, Arthur épousa, en avril 
1923, Georgine Houde, fille de 
Johnny Houde et de  Delvina Berge- 
ron. 

De leur union naquirent dix en- 
fants: soit cinq garçons et cinq filles. 
L'une des filles, Denise, décéda en 
bas âge. 

Arthur fut cultivateur au 209, 
rang Saint-Joseph Sud, sur une terre 
reçue de Johnny Houde. En retour, 
la famiile hkbergea Johny ainsi 
que son épouse. 

Pour assurer le bien-être des 
siens, te chef de famille dut parfois 
s'absenter du foyer afin de gagner 
auelaues sous. Ainsi. il travailla sur 
= - - a  - 

la Seigneurie Ross, puis dans un 
moulin au rang 4 de- Dosquet et il 
travailla pour ;ne compagnie d'as- 
phal te, & Saint-tamben-de-Lévis. 

Tout en assumant les travaux rné- 
nagers, notre mère ne craignait pas 
les travaux de la ferme. Elle sut 
nous encourager et nous stimuler. 

Puis avec les anntes. à tour de 
raie, les enfants quittèrent le foyer 
pour gagner leur vie ou pour com- 
plkter leurs études. Aujourd'hui, 
Jeannette et Simone sont religieuses 
chez les Soeurs de Notre-Dame-du- 
Perpétuel-Secours, de Saint-Damien 
et Monique. chez les Soeurs de Saint- 
Louis-de-Bienville. Laurent ainsi 

Jobnny Houde (1866-1951) ri Delvina Berge- Arthur Demers (1898- 1973) er 
ron (1869-1429) Ceorgine Houde (18961985) 

Éméric et Jules derrieurent sur le 
bien paternel. 

Hommages à tous nos ancêtres. 

F a ,  . 
Le bieri paternel. en 1965 

qu'octave rtsident h Montréal et A i'aunnt (de g. à d . ) :  lerrimetie. Pemande. Sirnone ei Manique. Â I'arriére. Laureni. Érnkric. 
Benoit, h Sherbrooke. Feniande, Benoît. 5ules Octave 

202 



famille Monique HAMEL et Laurent DEMERS 

- 1 - B  

le bébB Prancine, I'anitre-graod-mkre Mary 
Bkdard, le grand-père Arthur Demers ot le 

Laureni Demers ei Monique Hamel pbre Laurenl Demers 

Maison Iarniliaie 

Née A Saint-Gilles, Moaique est 
la fille de Clovis Hamel et d'Alexina 
Demers. 
Ne à Dosquet, Laurent est le fils 

dlArtliur Demers et de Georgine 
Houde. 

À lëpoque, le Bulletin des Agri- 
culteurs avait un courrier intitulé: 

Demande de correspondunrs W .  

C'est par l'intermédiaire d e  ce cour- 
rier que Monique et Laurent firent 
connaissance. 

Le  30 août 1952, ceux-ci s'épou- 
sèrent. De leur union naquirent 
sept enfants: Franche, Gaétan, 
Denis, Réjean, décédé à 4 mois et 
demi, Ldiane, Jean-Guy et Chantal. 
Nos enfants demeurent pour la plu- 
pari dans la région de Montréal. 

Peu de temps apres leur mariage, 
la famille s'installa A Lachioe (Mont- 
réal) où Laurent occupa diffbrents 
emplois. 11 travailla quelques an- 
nees à L'Angloo. de Lachine, puis 
pendant 20 ans. il fut  prdposé à I'en- 
tretiea des magasins chez Laura Se- 
cord. Actuellement, il est à l'emploi 
de Bell Canada pour le même genre 
de travail. 

Une partie de la famille et les eJaotf : Denk, 
Gaetan. Francine ainsi que Monique Hamel 
et Laiirent Demers 

Quant P Monique, elle est l'âme 
du loyer. CeUe-ci est A la fois édu- 
catrice, économe et rnénagére. Elle 
est t'oujours accueillante pour ses 
visiteurs qui sont trks nombreux. 

La iarnille. les ccin)oints e l  les enfanrs. A I'aviint (de g .  à d . ) .  Julie, Caroline. Valtrie. (jean-Frrnqois, absent sur la 
plioto), enlanis de Frsncine e i  de Pierre Lanoue. Sebastien ei Vkronique, enianis de Denis et de Jasmine Gauihier. 
A I ' amtrç .  leari-Guy el  Syliic SCguin. Jean-Pieme Lanout. et Francinr. Chanial, Jacques Kakos el  Liliane, Monique 
et Laurent Deiners. GaBtan. lasmine Gauthier et Denis 



Mariage d'0béline Laroche el  d'Aiph6 De- 
mers. ça janvier 191 l 

Né A Sain t-Flavien, Alph6 Demers. 
s'jnstaiia sur une ferme du rang 
Saint-Joseph à Dosquet avec son 
épouse Obéline Laroche. Elle donna 
naissance cinq garçons et trois 
filles. Suite au dkcés de celle-ci, 
Joseph fut confié la garde de Mon- 
sieur Desiré Cayer dont il acheta 
l'entreprise agricole en 1945. 

Au printemps 1949. Joseph unit 
sa destinte A Gemma Houde. cou- ~~- . 
rurière. De cette union sont nés 
sept enfants : Louise, Louis, Céline, 
Jean-Luc, Françoise, Gattan et 
Serge. La famille Demers habite 
presentement au 34, rang Saint-Jo- 
seph, sur une ferme dont eile f i t  

De gauche dniiie : Lko. Philippe. Jawph. Renoit et Flavien Demers 

l'acquisition de Monsieur Joseph , - 
Rossignol en 1972. Au déci?s de 30- 

' 

seph, en dkcembre 1773, Gemma et -. . -;.- 
les enfants continukrent 'à exploiter 1 
l'entreprise familide. De plus Léonie ' 

- 4 
1 

1 ;x 1 Houde Garneau, qui est la grand- L:~ * .% =- 1 
mére materneile, résidait cbez la fa- ; 
mille Demers depuis 1980. Âgée de 
95 ans, eue fu t  la doyenne de Dos- P --? .' 
quet. Celle-ci rendit l'àme à Dieii le - .-&.- 
9 mai 1987. Vue aenenne de la maison 

'-1 

Mariage de Gernma Houde et de Joseph Dr-- Photo de la famille Josep'i Demzrs. A I'arnkre (de g. à d. ) :  Serge. Jean-Liic. Louise. Louis, 
men.  en mai 1949 Française e i  Gaétan. A l'avant : Gemma Roude Demers ei Célloe (Aldo Locatelli). En rnkdail- 

Ion : John Locatellr. petit-iils 



famille Louise DEMERS et Mario PELLETIER 

Dosquet pour Robin Sportwear Inc. 
En 1972, elle entra au setvice de 
Gerard Legendre Inc., à Saint-Fla- 
vien. toujours comme couturière. 
Elle y demeura pendant huit ans. 
Ces années furent pour elle trks en- 
richissantes, puisqu'elles lui per- 
mirent de partager avec d'autres 
compagnes, diverses expériences 
qui l'amenèrent b s'impliquer dans 
son milieu. Animée par le désir d'ai- 
der les autres, elle contribua à amé- 
liorer les conditions de travail dans 
l'usine en acceptant diverses res- 
ponsabilités au sein de l'exécutif du 
syndicat, pendant cinq ans, notam- 
ment comme secrétaire, trtsorière 
et finalement comme presidente. 

Après la fermeture de l'usine en 
mai 1980, Louise poursuivit son lm- 
vail de bénkvolat pendant deux ans, 
avec le Mouvement des sans-emplois 
de Lotbinibre. Depuis maintenant 
trois ans. elle travaille à l'infirmerie 
de la maison-mére des Soeurs de 
Sainte-Jeanne-d'Arc, à SiUery. 

Quant a Mario, fils de Gérard 
Pelletier et d'Adrienne Lagacé. il 
est le huitiéme d'une famille de 
onze enfants. Celui-ci est né à Saint- 
Coeur-de-Marie, à Québec. Jusqu'à 
l'âge de 25 ans, il vécut 21 Beauport 
y faisant toutes ses études qu i  le me- 
nkrent. en 1974, à l'obtention d'un 
baccalauréat ea Service social à 
l'université Laval. 

  di en ne (mére). e l  Carol 

La carrière qu'il exerce actuelle- 
ment, soit organisateur comrnunau- 
taire, débuta en 1970 lorsqu'il ac- 
cepta d'animer et de diriger u n  
groupe d e  jeunes dgés de 18 à 35 
ans de Beauport (La Source). Ce 
groupe travaillait alors à l'amkliora- 
rion des conditions de vie des gens 
défavorists en République Domini- 
caine aiosi que dans quatre paroisses 
du comté de Lotbinitre. 

C'est en mars 1974 qu'il entra au 
service du CLSC Arthur Caux. Son 
travail consiste aujoiird'hui à orga- 
niser et A animer des groupes de tra- 
vail, dans divers domaines sociaux 
sur le territoire desse~vi par le a S C ,  
soit dix-huit paroisses. 

En plus de  travailler à la mise sur 
pied du CLSC, il participa a la créa- 
tion de l'Association des personnes 
handicapées de Lotbinière, ainsi qu'à 
celle du Mouvement des sans-em- 
plois de Lotbinière, de RécupBra- 
tion Lotbini2re Inc., du journal Le 
Diapason. du Regroupemenr des 
organismes communaulaires ré- 
gionaux de Lotbinière et finalement 
du tout dernier projet: la Coopéra- 
tive Papier Luxe qui s'est installée 
dans notre paroisse. 

À l'instar de Louise. Mario s'im- 
pliqua de façon active au sein de 
son syndicat des travailleurs et tra- 

vailleuses du CLSC, de même qu'à 
celui du Conseil central de Québec 
(CSN), à titre de représentant pour 
la région de Lotbiniére pendant 
quatre ans. 

En septembre 1986, il accepta bé- 
névolement de mettre ses connais- 
sances d'organisateur commuuau- 
taire au service de ia communauté 
de Dosquet, en prenant la responsa- 
bilité de diriger toute l'équipe de 
bénévoles qui ont réussi h mener h 
bien ta réalisation de cet album- 
souvenir, & l'occasion du soixante- 
quinzième anniversaire. 

Partageant leur vie depuis main- 
tenant sept ans, Mario et Louise 
tiennent donc à exprimer leur joie 
d'être de la communauté de DOS- 

quet. 

La risidence acrueHe appartenant :i Mniz 
Gemma Deniers qui est la plus ancienne niai- 
son de Uosquei 



famille Daniel DESROCHES 

Noces de rliaili.?iit Oc Ptiilip~it. Desrodit .5 e t  d'Flis? ( '~+rrirr. A I ' a i a n r  ttlc y .  d .  i .  Ihn ic l ,  I'iirlip~iz. I:li\r t.1 ( .<.ciIr A ! ' ; r i -  
r ibre .  Mana, Henri. Aldia. drikl, Wilbrud. Josepli. Bmite. Komeo et 1i:annzrtz 

Daniel. fils de Philippe Desroclies 
et d'Élise Carrier, époiisa. le 24 
août 1936. Simoi~c, fille de Calixte 
Bergeron et deAmrinda Beaudoin. II 
quitta Sainte-Sophie-de-Mégantic 
pour arriver à Dosquef avec ses six 
enfants en 1949. Il acheta la pro- 
priétk de M. Floreat Boutin qu'ii re- 
vendit à M. Armand Boulin en 1960. 
Par la suite, i l  acheta une école de 
rang qu'il transforma en résidence 
familiale. 

Stbasiien, fils dV\ivon et de Renée 
(4' gknérationi 

Daniel fut cultivateur pendant 3 
ans à Sainte-Sophie et i I ans à Dos- 
quet pour devenir ensuite journa- 
lier jusqu'à sa retraite. 
En septembre 1986, Daniel et Si- 

mone fètèrent leur cinquantiéme an- 
niversaire de mariage. Ceux-ci ont 
de plus 19 pecits-enfants et 3 aniére- 
petits-enfanls. 

Jonafii2tii. fils de  13ertrarid et de huces d'or en septembre 1986. Dc rauchc droite: Marct.!. Cjinerie. Danizi. bimone. Yvon. 
Cbant,~l (4? g€utrationi Jeariiiine. Diane et D o  
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À l'arrière (de g .  à d . ) :  Simone Fillion ei  son époux Yvon 
Desroclies. A l'avant : René. Iohanne. Francine et Richard 

Édith Gusselin et Marcel Desroches 

À l'avanl (de g. à d.) :  Syl\iz. Berrraqd Rousseau. kpoux 
de Jeanoibe Desroclies ei Nathalie. A I'arriére: Mar~in .  
Guy .  Jeannine ei Chantale 

Daniel llesmchfi et Simone Bergeron (45 
ans de niarilige I 

Christi:iii Veilleux. époux de Gineite Dzsro- 
çhes et Icum enfants : Isabelle ai Sonia 

Diane Desroches. &pouse de Frrnand Ckiirzst. ddcirde. 
avec leurs enfants : Manon, Lie i ie  et  LUC 

Lko Desroclies. &poux de Uiane Chaycr el leun enlants : 
Dang. Suzanne. Catherine. Guylaine et Sophie 



famille Diane DESROCHES et Fernand CHAREST 

Pcrnand, né le 3 juillet 1912 e t  decede le 26 La famüie Fernand Charcsi c. Noel 1969 
juin 1977 

Fernand est né Dosquet. En 
J 966, nous nous sommes mariés. De 
notre union sont nés trois enfants: 

Manon travaille au complexe 
N G B , au ministère de ~'Educarion ; 

Luc travaille chez Donat Fla- 
mand ; 

Liette est étudiante en secréta- 
riat ; 

Quant B Diane, elle est coutu- 
rière. 

Fernand a travaillé à la voirie 31 
Laurier-Station pendant 11 ans sur 
un camion lourd. En 1975, il a dé- 
truit une Meille maison pour en re- 
construire une neuve durant la 
même année. De gauche droite: Manon, nee le 21 mars 1967: Luc, né le 10 mai 1968: Diane. née le 12 juin 
En 1977, il est decédé d'un acci- 1946 et Lieile. nte le b mai 1909 

dent d'automobile et celui-ci nous 
manque beaucoup. - - - - -  

Le sport favori de mon mari pendaot 5 ans au Maison bAiie en 1975 
Dosquer Speedway 



famille Gaudias DESHARNAIS 

Mariage d'Alberi Desharnais rt d'Aurélie 
Samscm. tn 1W3 

Albert Desharnais, fils de Louis 
Desharnais et de Célina Houde, nk 
le 9 janvier 1879 à Mkthot's Mills, 
épousa Aurélie Samson en 1903. De 
celte union naquirent huit enfants: 
Philibert, Alphonse, Marie-Anne, 
Amanda, Hkléne. Alcide. Gaudias 
et Marie-Blanche. 

Gaudias épousa Lucienne Fau- 
c h e ~  en 1939. 11s demeurèrent 25 
ans sur la ferme paternelle. De leur 
union naquirent huit enfants: Irene, 
Roger. Jean-Paul, Florent, Jeannine, 
Denis, Yolande et Diane. 

Irène, née en 1940, a épousé Lko- 
pold Mariineau, de Lyster. en 1962. 
Ils ont deux enfants. 

Lucizanc Faucher et son &poux Gaudias 
Desharnais 

- - -  
Residence aciuelle à Plessisville 

Roger, n e  en 1941, a épousé Pier- 
rette Charest, de Saint-Flavien, e n  
1969. Ils ont trois enfants. 

Florent, né. en 1946, a kpousé De- 
nise Boilard. de  Lyster, en 1970. Ils 
ont quatre enfants. 

Jeannine, nte en 1948. a uni sa 
destinée A Jacques Sylvain, de Prin- 
c e d e ,  en 1971. Ils ont trois enfants. 

Denis, né en  1949, a épousé 
Ghyslaine Gagnon. de La Malbaie, 
en  1981. Ils ont deux enfants. 

Yolande, née en 1951, a uni sa 
destinée 1 Michel Rousseau, de 
Princeville, en 1973. ILS ont quatre 
enfants. 

Diane, née en 1960, est céliba- 
taire et elle demeure h Sainte-Foy. 

Rtsidence ayaai appanenu à M. rL Mme 
Desharnais, siiuéc au 215, Rouie 1 16 Est. à 
Dosquet 

A I'avsni Ide g .  3 d .  1 : Jeannine. YoLnnde, Lucienne ei  D~arir .  A I'arriZre: Denis. Floreni. C;;iudias, Jean-Paul, Roger et Irene 



famille Joseph FAUCHER 

Joseph Faucher er soli épouse, ManeLaure 
Poulin 

Joseph. fils de Julie Edmond et 
d'Aiexis Faucher, est né le 19 dé- 
cembre 1879, à Saint-Flavien. Celui- 
ci épousa Marie-Laure Poulin, fille 
de Julie Fortier et de Ferdinand 
Poulin. Elle vint au monde à Saint- 
Flavien le 31 mars 1855. De leur 
union naquirent six enfants : Alberta 
(Antoine Mailloux), née à Issoudun 
le 12 février 1908 est décédée 
Sherbrooke. en octobre 1981, à 
I'âge de 73 ans. Antoine est dEckdé 
en dkcernbre 1986. 

Antonio, né le 19 janvier 1910. à 
Saint-Flavien et demeurant présen- 
tement Dosquet; Ulric, né le 20 
mars 1913 à Dosquet et décédé à 
cet endroit en juin 1983, à l'âge de 
74 ans ; Élisabeth (Roland Sévigny), 
nke à Dosquet le 8 février 1916 et 
demeurant encore dans cette pa- 
roisse; Gertnide (L60 Beaudette), 
nte le 15 novembre 1917 et décédée 
en janvier 1977 A Plessisville, h I'âge 
de 59 ans; puis, Madeleine (Auguste 
Thibault), liée le 4 mai 1919 et de- 
meuranr présentement S Sher- 
brooke. 

Joseph Faucher, qui a toujours 
demeuré à Dosquet, etait postillon. 
Pendant quarante ans, il transporta 
le courrier de la gare de Dosquet au  
bureau de puste de Sainte-Agathe. 
Au debut. il se servait de chevaux 
et après quelques années, il utilisa 
une automobile de marque Ford. 

De gauche a droite : Uliiç, Cirrtrude. Antonio, Élimbeth. Josepb et Marie-Laure. Madeleine. 
Alberta 

Plus tard. Antonio et Ulric effec- 
tuèrent ce travail avec leur père. 
Ceux-ci faisaient aussi le transport 
des voyageurs avec deux .auto- 
neiges * Bombardier. Pendant le 
temps de Noël et du Jour de l'An, 
Joseph et ses deux fils transpor- 
taient en  voilure et en autoneige 
beaucoup de voyagelin arrivant de 
Montréal et Québec par train. 
Quand il y avait une grosse tempéte, 
ceux-ci ktaient hébe~gés au domi- 
cile de  Joseph. Ce bien paternel de 
quatle-vingts ans est encore habité Mariage dalizabeth et de Roland Stvigny. 
par Elizabeth et  son époux, Roland en na 
Sévigny . 

Maiwii de iuszpii Fauclirr. Iiahitzt: par F.li7abc~ h r i  R t ~ l , i n J  \ c i  igiiy 



.mille Jacques FAUCHER e t  Nicole OLIVIER 

. . , : I I  .. 1 

La i a i i i i l i ~  1;icques Faucher Dany. Jacques. Nicole e l  Pierre-Luc 

Jacques csi le Fils d'Antonio Fau- encore aujourd'hui avec son épouse Hommage a nos anciens et salu- 
cher et d'Yverte Garneau, de Dos- Nicole et ses deux fils, Danp et tations à nos amis. 
quel. 11 est n6 le 9 septembre 1949 Pierre-Luc. 
dans la maison familiale où i l  habite Depuis plusieurs années, Jacques 

est impl iqué dans le bknévolat .  soii 
au sein d; Festival de la Jeunesse, 
dans le comiié des loisirs ainsi que 
dans la préparations des fêtes du 
soixante-quinzikme anniversaire de 
la paroisse. De plus, il fait Cgale- 
ment partie des pompiers volon- 
taires depuis 1980. Ses sports pr&fk- 
rés sont le hockey. le ski alpin c t  la 
natation. 

Ouant ii Nicole. elle est née a 
saint-~lavien.  Celle-ci est la fille 
d'Edgar Olivier et d'Eduilda Berge- 

- -" \ - - -  -- ron. Cette derriière est agente de - --- - 

s -.--w4< , - - secrétariat pouf le ministère des 
p - a y  ; w - 4 

.- Transports. Nicole praiique un peu - 
de natation et de ski alpin. 

Leurs enfants sont aussi des SPOT- 

tifs. L'kté, czux-ci jouent au base- 
bal1 et font de la natation. L'hiver, 

Dany. ne te l b  avril 19") ils pratiquent le hockey et le ski alpin Pierre-Ltic. 116 le 1 4  f t \ r i ç r  19-8 



f amile Antonio FAUCHER et Y vette GARNEAU 

Mnriagc d'Yverie Ganieau et d'Atitonio Fsu- Rondd Mailloux avec I'aiielage d'Antonio 
cher 

Antonio, Ids de Marie-Laure Saint-Flanen. De leur union sont ter le coumer avec son attelage de 
Poulin et de Joseph Faucher, est né nés neuf enfants: Luc, decédé 8 chiens. II partait de la station de 
a Dosquet le 19 janvier 1910. Le 31 l'âge de 5 ans, Louise, Lena, Gilles, chemin de fer jusque chez lui, De 
octobre 1937, il se maria à Yvette Suzanne, Claudette, Bernard. là ,  i l  le transportait avec un cheval 
Garneau, fille de Marie-Louise Ha- Jacques et Jean. et une voiture jusqu'à SainleAgathe. 
me1 et de Philémon Garneau, de À ses débuts, Antonio allait por- De plus, en 1938, Antonio et son 

A<cis i Jc  g d I! 1 .  Luuisz. Aaionio. Jean. Yvette e t  Suzaiiiie Dehtjiii Rrrnard. Claudeire. lacques. Lena et Gilles En rncilaillcin: 
Luc. decédé a 3 ans 
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Antonio avec l'auioneige K Snow mobile * Bombardier acquis en 1945 

frère Ulric se portkrent acquéreurs 
d'une autoneige faite à Dosquet par 
M.  Odilon Bergeron. Ils se senaient 
de celle-ci pour aller porrer le cour- 
rier à s a i n t e - ~ ~ a t h e  ainsi que pour 
faire du taxi. Dès 1945, deux nou- 
veaux u snowmobiles ii Bombardier 
vinrent s 'ajouter à l'ancien. D'ail- 
leurs, ceux-ci furent achetks pour  In 
somme de  2100 $ chacun. 

En 1948, Antonio et Ulric se lan- 
cèrent dans le camionnage ainsi que 
dans l'excavation chez les cultiva- 
teurs afin d'améliorer les terres de  
ceux-ci. Antonio et UIric faisaient 
aussi le transport de bois de papier . . 
h l'extérieur, puis le déneigement Camions de iraiisport ei  dc déneigement a inu  que la machinerie servant h l'excavation 
de la municipalitk de Dosquet. 

En 1959, Antonio décida de se 
lancer dans la restauration. Ce fut 
alors la construction et l'ouverture 
du * Buffel Louise . C'est Yvetre et 
ses quatre filles qiii en assuraient la 
bonne marche. Pendant dix ans,  on 
y servit des repas complets. Par la 
suite, on démknagea le restaurant 
pour le transformer e n  domicile 
prksentement habitk par Antonio et 
son épouse. 

Antonio s'adonna a la course de 
chevaux à Saint-Charles, Sher- 
brooke, Trois-Rivikres et Québec. 

Resteurant ,\Builer Louise* consiruii cn Antonio avec son chcval Scrabtree Acr A Qukbec. conduit pur RCnald Bcaudoin ainsi que 
1959 Ticetle et Ulnc. f r k r ç  d'Anionio 



famille Fklix FAUCHER et Louiselle CAYER 

Nancy Faucher. âgte de 1 ( ans 
et d6ctdke. fillede Claude 

u Faucher et Frères aujourd'hui 
Garage F. C. Faucher lnc. 

Durant ces années, quatre edants  
sont nés de  leur u n i o n :  Claude, 

Car1 Faucher. 9 ans, fi ls de 
Claude 

Manage de Fé l~x  ç t  di: Lou~seUe. le 12 judlzt LUC, Richard et Yves. 
i 948 Pendant quatre ans, Félix fut 

conseiller de Dosquet et maire du- ,..--A> - 
Natif de Saint-Flavien, Félix est rant 7 ans. i' t: 

le fils de Thomas Faucher et d'Éva 11 suivit des cours au Collège Ca- $ 

Beaudoin. Le 12 juillet 1948, il nadien de la Défense civile, di1 8 au 
épousa Louiselle Cayer. fille d'Al- 1 1  février 1965, à Amprior en On- 

Q 1 .* i lm. 

t 
phonse Cayer, de Dosquet et de tario. D ht aussi président-fondateur 1 : -  4 

Y)1 
. * -  q.k * 

h u r a  Jacques, de Laurier-Station. des Loisirs de Dosquet avec M. Léo Julien. 17 mois, f i ls  de L U C  

Après leur mariage, le couple oc- Rousseau. Félix est également Che- 
cupa le Ioyer au-dessus du garage valier de  Colomb du 4" degré. 

La famille de Félix et de  Louiselle Faucher 



famille Gaston DUVAL et Suzanne COMPAGNA 

Adélard est né le ier novembre 
1898. à Sainle-Perpétue. comté Ni- 
colet et Maria René est née le 28 
janvier 1900, à Saint-Lkonard d'Ac- 
ion. cornt4 Nicolet. Ils se sont ma- 
riés à Dosquet le 19 février 1919. En 
1920, ceux-ci arrivérent à Dosquet 
où ils habitèrent pendant 27 ans. Ils 
ktaient cultivateurs. 

Né  à Dosquet le 27 novembre 
1928, Gaston es1 le fils de leu Adk- 

I ' 

lard Duval el de Maria René. 11 est 
le sixième d'une famille de dix-sept 
enfants. A l'âge de 14 ans. il com- 

I , . ,. mença ?I travailler comme buclieron. . -  ,. 
Depuis maintenant 45 ans, il exerce 
toujours le métier de bûcheron. 11 t 

commença à jouet de l'harmonica à 7 -  1- 
l'âge de 8 ans et ensuite il devint ; -.l 
aussi lin danseur de gigue. Celui-ci b zZ -3 i -=. . . . 
a beaucoup participe à des con- Gaston. Nadiarr Suzanne 
cours d'amateurs. Il sautait sur une 
table en giguant et il en redescen- 
dait en continuant de giguer, c'est 
son plaisir de sauter et de danser. 

Son loisir préféré est d'aller voir 
le hockey. Il esi bénkvole afin d'al- 
ler reconduire les jeunes joueurs de 
hockey : pee-wee, atômes, banram 
el midget. Sa marque préfer6 d'auto 
est la Volvo des vieilles années. 
Gaston est bon mtcanicien de car- 
rosserie. 
Suzanne, fille de feu Léon Com- 

pagna et de Rose-Delima Jeanson. 
est née le 10 janvier 1944. à Lauren- 
viHe. Elle arriva à Dosquei ?I I'âge 
de 3 ans. Elle est la neuvième d'unc 
famille de treize enfants. Celic-ci 
épousa à Dosquet le 17 août 1963. 
Gaston Duval, apr ts  avoir lait une 
dépression. Son travail prkféré est 
d'être * barmaid dans les liôtels et 
maintenant au Club Aramis de Dos- 
quet depuis décembre 1986. Celle- 
ci est aussi une vieille châtelaine de 
1974 et la femme d'un Aramis. 

De leur union naquirent trois en- 
fants: nt-! le 10 mars 1964. Yves fit 
son primaire el apprit le rndiicr de 
soudeur. À l'âge de 16 ans. il com- 
mençait à rravailler clans son mktier. 
Ses sports favoris sont le hockey et 
le baseball. StCphane, né le IO fé- 
vrier 1967. Fit son primaire el apprit 
lui aussi. le mttier de soudeur. Il 
comrnen~ait à travailler à I'âge de 

moto. Nadia, née le 30 décembre miere année en septembre 1987. 
1980, est notre dessert de famille. Son plaisir favori est de suivre sa 
Elle a commencé ses ktudcs en 1985 mère parloul comme un  bébé g5té 
et elle a son passe-parioui. mater- mais non pourri. 
nel. Elle s'inscrivit pour faire sa pre- 

17 anS. SO* Sport prkfkrk ;si la Maria René e i  Adtlard Duical. au Ioyirr dr Saini -Hknidine ,  en 1873 



Né h Dwquet le 21 mars 1913. 
Ulric, fils de Joseph Faucher et de 
Marie-Laure Poulain, travailla avec 
son pkre au transport du counier 
de Dosquet à Sainte-Agathe. Celui- 
ci fit kgalement du taxi avec ses 
chevaux. 

À l'âge de 30 ans. apds deux ans 
de lrkquentations, il kpousa Marie- 
Rose Simoneau, née le 17 novembre 
1922. fille de Rosario Simonneau et 
de Joséphine Beaudoin. Celle-ci 
était, a l'époque. secrétaire au mou- 
lin 3 scie de son pkre à Lyster. Par 
la suite, ils s'installkrent à la maison 
paternelle durant cinq ans et Ulric 
construisit ensuite sa maison sur la 
rue de la Station. ILS habitent au- 
iourd'hui au 160, rue Saint-Joseph -- 

à Dosquet. De leur union naquirent Manage d'Cilnc Faucher et de Marie-Rose Ulric avec l'excavatrice. en 1950 
sept enfants dont deux decédés 21 la l e U a o a '  IN3 

naissance. 
En 1938-1945, Ulric et son frère 

Antonio achetèrent deux Ü snow- 
mobiles- Bombarder pour rempla- 
cer les chevaux. Puis. de 1948 à 
1965, ceux-ci allongèrent la liste de 
leurs machineries en acquérant ex- 
cavatrice. camion, tracteur h che- 
nille et fardier; enfin tour pour le 
transport et l'excavation. 

En 1967, Ulric fait un infarctus. 
Après une longue convalescence, il 
décida de vendre le commerce pour 
s'acheter des cbevaux de course. 11 
éprouvait beaucoup de plaisir à voir 
counr ses chevaux aux pistes de 
course de Saint-Charles, Saint- 
Édouard, Sherbrooke, Trois-Rivjères 
et Québec. Le 22 j u i n  1983, il dé- 
cède & l'âge de 70 ans. à Dosquet. Deboui ide g .id I :  Denis. Jocelyn. Michel et  Daniel. ~ s s i f .  Ulr 

w 

i c ,  Dons et Marie-Rose 



L 
Mariage de Denis er dodette. l e  12 aoûi 
1972 

cher, née le 9 mai 1946 Saint- 
Agapit, fille de feu Marcel Boucher 
et d e  feue Madeleine Demers. 

De notre union sont nés trois en- 
fanls: Caroline. née le 12 juin 1974, 
Parrick, né le 13 octobre 1975 et 
Marie-Claude. nke le 7 mai 1979. 

J'ai fait mes debuts sur le marché 
du travail avec mon père sur la ma- 
chinerie lourde et ensui te ,  dans la 
construction où je travaille encore  
aujourd'hui. 

Quant à Odette,  elle a travaillé 
comme ageiit de bureau ail  ministère 
de l 'Éducat ion.  Maintenant, elle est 

A I'avani (de g à d ) Palrick, Caroline et Marie-Claude. A I'arritre Denis ei Odztte la reine du foyer. 
Nous sommes des adeptes de 

Denis, né a Lyster le 18 septembre et de Marie-Rose Simoneau. Le 12 sports tels: le hockey. baseball et 
1946, est le fils de feu Ulric Faucher août 1972, il a épousé Odette Bou- les courses de chevaux. Je possbde 

! - 
des chevaux de courses depuis 18 

-L -7 - --y: -= -- 
ans. C'est un sport que j'adore. 

II nous fait plaisir de participer à 
la vie sportive, kconomiciue et com- 
rnunauiaire de la mun;cipalitt de 
Dosquet. 

Frizorain Gales en sene gagnanie avec un rzmps de 2.09. cni<iurt de Jacques Bélanger. presi- 
deni e i  Denis Faucher. conducteur 



famille Alphonse FORTIER 

X:i~hoiisr Forilri r i  Mr,r:c-Xiirra Dubois 

Né le 27 mai 1917 à Saint-Nicolas. 
Alphonse Fortier esr le fils d'Achille 
Fortier et dlAngéline Bergeron. II a 
épousé, le 27 août 1946, Marie-Anna 
Dubois. fille de Théodore Dubois 
et d'Elzire Demers. De cette union 
sont nés trois enfants:  Suzanne, 
Gilles et Gaston. 

Arrivé à Dosquet en mai 1957, il 
s'est installé dans la maison de M. 
Charles Boucher. M. Fortier a tra- 
vaillé pour le Canadien National et 
Mme Fortier a gardé chez-elle des 
personaes âgées. 

Alphonse est décédé le 13 dC- 
cembre 1974 à Dosquei. Mme For- 
tier a alors quitté Dosquet pour Saint- 
Étienne où elle a kpousé M. Roland 
Lévesque, le 21 juin 1980. Elle est 
dçckdée le 23 novembre 1983. 

Suzanne, n&e le 16 avril 1949 à 
Charny, a épouse Jacques Leclerc, 
le 30 aoùt 1969, à Dosqueî, fils de 
Victor Leclerc e l  de Juliette Blais. 
Ceux-ci demeurent à saint-Édouard. 
De leur union sont nés quatre en- 
fants: Nancy, Stéphane, Annie et 
Lucie. M. Leclerc est opkrateur de 
machinerie lourde. Avant leur dé- 
part de Dosquet, ceux-ci ont été 
restaurateurs au restaurant Bon 
Accueil dans l'année 1974-1975. 

Gilles. né le 25 novembre 1950 
B Charny, est decédé accidentelle- 
ment en  septembre 195h. à l'âge de 
5 ans et 10 mois. 

Gaston, né le 5 mars 1952 à 
Cbarny, a épousé, le 10 novembre 
1973, h Saint-Flavien, Nicole Pa- 
quet, fille d'Adrien Paquet et de 
Véronique Demers. De cetie union 
sont nées: P;:;ricia, Claudia et Cyn- 
thia. Anci~iinernent journalier, 
Gaston Fortier opère maintenant 
une boutique de jeans avec son 
épouse dans sa résidence à Saint- 

Residrnce de X I  c.t Mniz A piiunsr Forfier Résidencc de M. et Mme Gacton iTortizr 

A l'avant (de S. . id  I I';srih;y ci  Lucie. ,i I'amBrt:: Stkpharir. Suzanrir, laciliicr r.: A.iiiic: 

Flavien. 
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Nicole Parliic! et G~\ IOI I  i -or[ i t : ravr~ . cus - se~ l f t ln f~ :  Claudia. Cynthia et Patricia 



famille Jean-Paul LABONTÉ et Marguerite BLAIS 

Né à Pointe Saint-Gilles, Jean- 
Paul Labonté est le fils d'Émilie 
Beaudoin et d'Alfred Labonté. 

Éleveur de bovins, Jean-Paul La- 
bonté rhide à Dosquet depuis le 22 
juiUet 1950 dès l'instant où il devint 
propriétaire d'une ferme ayant ap- 
partenue à Cyrille Beaudoin. 

Le 3 août 1957, il épousa Margue- De leur union naquirent cinq en- 
rite-Marie Blais, fille de Marie- fants: Mario, Dany, Francine, lean- 
Jeanne Boutin et d ' a 6  Blais. Celle- not et losée. De plus, deux pelits- 
ci demeura 21 Sainte-Marguerite-de- fils: Frank et Francis Labonté, vin- 
Dorchester jusqu'h l'lge de 11 mois rent s'ajouter $ la famille. 
et elle déménagea ensuite à Saint- , Bon soixante-quinzième anniver- 
Gilles, saire. 

A l'avant (de g. h d . ) :  Francine. Joslie. M 
Jean-Paul Labonrk, son fils Dany. ainsi que 
son tpouse Linda ei Mme Labonte. A I'ar- 
rihre: Jeannot 

famille Alphonse FOURNIER et Ida DEMERS 

va- (Ella Gendron) et Roland (Moniqiie Alphoiise cultiva la ferme jus- 
Béland). PUIS en  1930, ils vinrent qu'en 1957. Par la suite, i l  vint s'ins- 

'O 8 n'ktabiir sur  une ferme A Dasquei. taller au village comme rentier. 
7 Quatre filles s'ajoutkrent alors b la Celui-ci décéda en 1964 et Ida reo- 

famille: Cécile (Lionel Chayer), dit I'brne en 1985. La famille Four- 

! Alite (Jean-Paul Roger). Lucille nier compte présentement 39 petits- 
(Fernand Giroux) et Jeanneire (Wil- enfants et 34 amkre-petits-enfants. 
brod Croieau). Hommages aux fondateurs. 

Nvhoasc n e  le Mi aoùi lhqq ei Ida Demers. 

Alphonse, né  à Saint-Dominique- 
de-Bagot, est le fils de Maxime 
Fournier et dlHenriette Rousseau. 
À l'âge de 21 ans, il partit demeurer 
à Berlin. au New Hampshire, où il 
rencontra Ida Demers, native de 
Saint-Apollinaire, fille d'Alfred De- 
mers et de Clarina Marion, venue 
travailler chez sa soeur aux Etats- 
Unis. 

En 1924, ils unirent leur desiiiiée 
et demeurèrent encore 6 ans au New 
Hampshire où naquirent quatre gar- 

st: i 

ÇOnS:  Raoul  o osa lie   ion ne), Ray- La famille Fuuniicr. De gauche i~ droite: Albert. Jeanneriz. Roland. Lucilie. AI& cecile. 
mond (Louisette Daudelin), Albert Raymond e l  Raoul. A l'avant 1assisek Ida Derners 



famille Roland FOURNIER et Momque BÉLAND 

Gioçtie iravaille chez R .  Laflamme ei PrEres 
Inc. comme prkposkt aux achats. Serge. le 
cadet de la familie, s'implique depuis son 
çune âge dans diliérenies organisations de L paroiGe 

Roland est né au New Hampshire 
en 1928. 11 est arrivé h Dosauet à 

Monique er Roland 

l'âge de 1 an et demi avec ses pa- 
rents, M.  et Mme Alphonse Four- 
nier. Le 30 août 1958, A Saint- 
Étienne-de-tauzon, il a kpousé Mo- 
nique Béland. Ceux-ci ont eu trois 
enfants: Réjean, né le 19 mai 1959, 
Ginette. née le 5 a d  1960 et Serge. 
né le 28 novembre 1965. 

Roland es[ maintenant retraité en 
raison de sa santé. Il a Eait la rCpa- 
ration des radios et télévisions pen- 

Réjeau a épousb Carole Turgeon en aoùt iY51. Ils o n i  vu 
Marie-Eve. née en octobre 1934. Ceux-ci demeurent à 
Saint-Flavien depuis 1986 

dant de nombreuses années, puis il 
a travaillé pendant 10 ans dans les 
deux manufactures de maisons pré- 
fabriquées de Dosquet. ïi s'est impli- 
qué dans les activités de la paroisse: 
sacristain pendant près de 25 ans, 
orésident de la ~ o m m i s s i o n  scolaire 
quelques années, conseiller munici- 
pal er président de la Caisse popu- 
laire. 

Monique, en plus de s'occuper de 
sa famille. a trouvé le lernps d'être 
bénévole daos diverses organisa- 
tions sociales donr secrétaire des 
Fermikres. Depuis de nombreuses 
anntes. celle-ci est opératrice de 
machines à coudre. 



famille Monique et Roger GAGNÉ 

LLii.olinc. nke l e  8 octobre 1980 

Michael. né le 16 mars 19R1 

Natif de Saint-Isodore, dans le 
comté de  Dorchester, Roger Gagné 
est opérateur de machinerie lourde. 
Celui-ci a épousé, le 18 mai 1979, 
Monique Savoie, native de  Saint- 
Sylvestre, dans le comté de  Lotbi- 
nière. Celle-ci, qui exerce le métier 
de coiffeuse dans la paroisse, est 

Mariage de Roger et de  Monique. 1ç 18 mai 1979 

propriétaire du Salon Monic, situé Félicitations à toutes les per- 
au  178, rang Saint-Joseph Sud. sonnes qui contribuent au succh  du 

De notre union sont nés deux en- soixante-quinzième annivera i re  de  
fants: Caroline et Michael. notre paroisse. 

En tant q u e  citoyens deDosquet 
depuis septembre 1985, nous sommes 
beureux de vivre avec vous. 

. . . -' ,.- Y.-,* 

r '  < 

La résidence Lamiliale situke au 178. rang Saint-Joseph Sud 



famille Donat GINGRAS 

Camp de colonisaiion 

Mariage de Donar et dc Ftlicieaot: Laroche 

Donat Gingras est nt le 15 sep- né en  1933 et décédé en 1985, à 
tembre 1905 à Saint-Agapii. En Thunder-Bay, en Ontario. Rita, née 
1924, il obtint un lot pour-lacoloni- 
sation àans le rang 3 h Dosquer 
(Route 116 Ouest). Pour garder 
cette terre. il fallait qu'il construise 
un camp de 20' x 20' habitable ii 

l'année et qu'il défriche une certaine 
étendue de terre. En 1927, il bâtit 
une grange et construit une maison. 

En 1929, i l  épousa Félicieane La- 
roche, de  Dosquet. De leur union 
naquirent quatre enfants: Réal, né 
en 1931 et décédé en 1932. André, 

e n  1935: elle habite maintenant à 
Saint-Jean-d'IbemUe , Armand, né 
en 1945; il demeure à Vancouver et 
travaille sur les bateaux. 

M. Donat Gingras fut commissaire 
d'Bcole et conseiller municipal. 11 
vécut sur sa ferme jusqu'en 1977. 
Son épouse décéda en  1960. Puis en 
1968, il se remaria à Sirnonne Fré- 
chette, de Lorretteville. Ceux-ci ha- 
bitent maintenant une maison au 
d i a g e  . 

M. Donat Gingras er sa seconde épouse, Si- 
morne Frkchetie Maison coasrmiie sur la ferme 



famille Victor GINGRAS et Marie-Rose PAQUET 

Vicior Giiii:ras et Marie-Rose Paquet 

Né à Inverness le 4 mars 1910, 
Victor est le fils de Roméo Gingras 
et de BCatrice Manningharn. Son 
épouse, Marie-Rose Paquet, est née 
le 12 juillet 1914, à Montréal. Eue 
est la fille d'Arthur Paquet et d'Eu- 
génie Cury. 

Ils se sont épousés le 27 octobre 
1937, h Inverness. De cette union, 

Victor avec son cheval. près de sa demeure, en 193-1 

sont nés quatre enfants: Jean-Guy, Sa prerniere auto en 1939, une Piymouth 192q 
né le 7 mai 1939: Claude, nB le 7 
juillet 1940; Gaétan. nk le 12 octobre 
1942 et leannine, nke le 2 février 
1941. 
Ils ont vécu leur vie sur une ferme 

et dans ses temps libres, Victor fai- 
sait de la mécanique automobile. Tl 
a demeuré pendant trente-six ans A 
Inverness avant de venir s'établir ii 
Dosque t . 

En juillet 1946, il a fait I'acquisi- 
tion du garage appartenant ii M. 
Odilon Bergeron qui l'avait cons- 
truit en 1933. Après avoir exploité 
le gmge  pendant trente-quatre ans. 
i l  l'a vendu à son fils Jean-Guy, en 
janvier 1980, lequel continue B son 
tour la relève. 

Nous sammes heureux de partici- 
per h l'album-souvenir de Dosquet. Garage en 1946. quand il a kiC acheie 



Michel 

leao-Guy Doris 

Jean-Guy est ne le 7 mai 1939 à 
Inverness. 11 est te fils de Victor 
Gingras et de Marie-Rose Paquet. 

Le 27 octobre 1962, Jean-Guy 
Cpousa, à Lyster, Doris Leclerc, 
née le 27 janvier 1940. fiUe d'~rnile 
Leclerc et de Célina Vachon. De 
leur union, naquirent deux garçons 
et deux filles: Michel, né  le 3 jan- 
vier 1964; Yvan. né le 17 janvier 
1967 ; Nancy. née le 23 octobre 1971 
et Caroline. née le 14 septembre 
1974. 
Le 9 juin 1987, Yvan est décédé 

B l'dge de 20 ans. suite à une longue 
maladie. 

Depuis l eur  mariage, ils demeu- 
rent $ Dosque t. 

Jean-Guy avait 7 ans lorsque ses 
parents vinrent s'établir h Dosquet. 
Dès son plus jeuoe âge, il se dCcou- 

vrit des aptitudes pour la mécanique 
automobile. Après ses ktudes, Jean- 
Guy travailla pour son père pen- 
dant plusieun années, et en janvier 
1980, il fit l'acquisition du garage 
qui dennt Garage lean-Guy Gin- 
g m  Lnc. Quelques m k e s  plus tard, 
son fils Michel se joint à lui ainsi 
qu'Yvan qui, tout en poursuivant 
ses études en mécanique automo- 
bile, travailla partiellement au ga- 
rage. 
Nos deux filles sont étudiantes à 

la polyvalente de Saint-Agapit; 
Nancy en secondaire TV et Caroline 
en secondaire 1. 

Doris s'occupe principalement de 
la petite famille la maison, et aussi 
de la comptabilit.6 du garage. 

Quant à Jean-Guy, il profite de 
l'occasion pour remercier la popu- 

- - -. .'- 
Legarageen 1987 

Y van 

Nancy 

Caroline 

lation de Uosquet et des environs, 
pour son encouragement. 

Nous sommes trts heureux de 
participer a l'album du soixante- 
quinziérne anniversaire. 



famille Gaétan GINGRAS et Hélène THERRIEN 

Chantal 

Mariage de Gaktan et d'Hkléne 

Simon 

Né à Inverness le 12 octobre 1942, 
Gaéun est le traisiérne d'une f a d e  
de quatre enfants. II est le fils de 
Victor Gingras et de Marie-Rose 
Paquet. Ses parents arrivèrent A 
Dosquet en juillet 1946. Depuis ce 
temps, Gaktan y demeure. 

Hélhe,  née B Dosquet le 10 juin 
1943, est la troisième d'une famille 
de sept enfants. Elle est la fille d'Os- 
car Then-ien et dlAgathe Bibeau qui 
demeurent ii Dosquet. 

Gaétan a épousé Hélbne le 28 
septembre 1968. De leur union sont 
nés trois enfants: Chantal (4 t&vrier 
1970), Simon (12 octobre 1973) et 
Charles (12 septembre 1978). 

Au début de notre mariage, Gaé- 
tan a travaillé comme mécanicien. 
Depuis 2 ans, il possède sou propre 
garage. 

Nos amitiés à toute la population 
de Dosquet et hommage aux défri- 
cheurs. 

,*. 
L i -  I ' 

Charles Norre rksidencz 



famille Jean-Paul GINGRAS 

Isaïe Gingras, nk en 1856 et dé- 
cédé en 1931. a épous6 Anna Daigle, 
née en 1866 et décédte en 1945. Ils 
ont eu six enfants dont Albert. En 
1901, Isaïe Gingras a achetB la terre 
à bois de M. O'Brien. 
Son fils Albert Gingras, né en 

1903, a demeure sur une ferme dans 
le rang de la ligne à Saint-Agapit 
avec son épouse Marie-Jeanne 
Rousseau. 11s ont eu onze enfants: 
Jean-Marie, Simone, décédke en 
1912, Fernande. Yolande, Réal, 
NoëUa, Jacqueline, Jean-Paul, Vic- 
tor, décédé en 1978, Anita et Clau- 
dette. 

En 1928. il a acheté une terre h 
bois à Dosquet et i l  l'a gardée pen- 
dant qumote ans. Aujourd'hui, il de- 

Famille d'Isaic Gingru. A l'avant (de 8. a d. ) :  Donat, haie, Mane-Louise, Anna et Aiberr. i\ meure dans une familie d'accueil à 
l'arrière : AITred, dkcédt! en IW, Nazaire. decede en 1949 ei  Oclavie, dkckdée en 1965 Saint-Agapit. ayant vendu la terre h 

bois h son fils Jean-Paul, le ler octo- 
---y bre 1969. 

3 Lorsque j'étais jeune. c'était tou- 
jours fête pour moi, Jean-Paul, d'al- 
ler passer la journée du samedi dans 
le bois. Même si on était gelé après 

i la journée, il fallait marcher en ar- 
~ ri&re du <, sleigh » afin de se rkchauf- 
1 fer. Nous avions deux milles Zi faire 

i avec les chevaux. Depuis ce temps- 
là, j'ai toujoiirs aime passer mes 
temps libres là-bas. 
En 19613, j'ai épousC Céline Ma- 

Famille Jead-Paul Gingrzm. À L'avani (de g. & d.): Danv. Diane e t  l=- reau. Nous avons eu quatre eafants: 
belle. A l'arrière : Jean-Paul. Céline el Eric Énc,  IsabeUe, Dany et Diane 

r7-F- 

p 9p * - A,** rifih P"' 

Famille Aibefl Giiigras. Assis ldc  g. X d . ) :  Fernailde, Albert, Marie-Jeanne el leari-Marie. De-  
bout: Noëlla, Aniia, Real. Jacqueline. Jean-Paul. Ynlande et Claudeite 



famille Émile GOSSELIN et  Monique COTE 

Alphonse Côté épousa Marie- 
Louise Blais en 1909. à SainteCroix. 
Cultivateur de son  métier. il s'ins- 
talla avec Marie-Louise sur une 
ferme B Saint-Flaviea o ù  ils eurent 
une famille de neuf enfants. Puis, 
en 1948, il décida de venir demeu- 
rer h Dosquer près de sa fille et de 
ses petirs-enfants afin d'y vivre une 
retraite heureuse et paisible. 

Le 27 septembre 1938, leur fille 
Monique unit sa destinées 21 Émile 
Gosseiii. En mai 1948, ils vinrent 
s'installer à Dosquet. Émile était 
journalier et aussi cordonnier. Ce- 
pendant quand le temps lui permet- 
tait, il aimait bien travailler le bois. 

Malheureusement, Dieu rappela 
Émile auprès de Lui le 21 janvier 
1984. II laissa dans le deuil Monique 
et ses huit enfants. Alphonse décede le 23 ICvncr 1956. Emile el  hlonique. à leun dians  de mariage 

I ' lge de 70 ans er Marie-Louise Blais. dtct -  D'une génération les dée le 21 juiller 197 1. l'âge de 82 ans 
gens naissent et meurent, mais les 
souvenirs restent à jamais gravés 
cians nos coeurs. 

1" ra~ lg te  (de g .  .d):  Richard, Émile ct Monique. 2' rangCe, Michel. M a r c .  Gilles. Cdcile. Jean-Guy. Gabnel et Benoît 



Les enfants d'Émile GOSSELIN 

Jean-Guy (Judi~h Marier) demeurani A 
Charl~bourg.  Deux edants:  Naomi et Vin- 
ceu t 

CCcile (Hkjean Moreau) demeurant Saini- 
Agapit. Trois mlanis: Pascal, Isabelle et 
Serge 

Gabriel (Cliarlotta Vigeri demeurant à Val- 
Btlair. Trois eiiianrs: Mzrtin. Sitphane er 
Jacinthe 

Cidies (Thtrkst: Bergeron) demeurant à Saini- 
Agapit. Quairç edants . Suzanne. Dariiel, 
Bernard et André 

Marc (Denise Begin) demeurant à Saint- 
Eiienne. Un enlanr : Franr;ok 

Michel (Clémence Roy) demeurani A Dos- 
quet. Deux edants Sieeve et Yanick 



Benoii (Line Maroisl demeurant A Snini- 
Agapit. Deux adants : Nadine ei  Rdmi 

Richard (Sylvie Duclos) demeurant i Saini- 
Agapit. Trois edanis:  Manon. Louis ot Julie 

Des sportifs, tous les enfants d'É- 
mile Gosselin le sont depuis leur 
plus tendre enfance. Ils se sont tout 
pariiculiérement illustrés dans le 
hockey. Émile avait fourni le cos- 
tume de I'kquipe. II agissait habi- 
tuellement comme instructeur der- 
rière le banc pendant les parties. 

L'épui e Gosselin au dtbut des annees 1980. A I'avani (de g. à d i Gabriel. Sreeve. Bcnoit. François et Martin. A I'arrikre, Ricliard. Gilles. UII 
am,. Arc. u n  ami. JeanGuy er Michel 



famille Michel GOSSELIN et Clémence ROY 

Mariage de Michel ei  de Clémence, le 2 octobre 1971 Sleevc. ( 3  ansi ei  l'anick (o r n i ~ i b t  

Né à Dosquet le 3 mai 1950, Mi- 
chel est le fils d'Émile Gosselin, dé- 
ctdé et de Monique Côte. 11 est le 
sixiéme d'une famille de huit en- 
fants. Le 2 octobre 1971, il épousa 
Clémence Roy, née h Val-Alain, 
fille de Gaston Roy et de Thérése 
Ouellet, décédée. Elle est la irois- 
ième d'une famille de dix enfants. 

D e  cette union naquirent deux 
garçons : Steeve, né le 27 mars 1973, 
est ttudiant en secondaire III à 1'6- 
cole Beaurivage de Saint-Agapit et 
Yanick, né le 20 mars 1976, est 
ttudiant en 6e année à l'école Mont- 
morency Laval de Dosquet. Tous 
les deux ont les memes affinités 
pour les sports: le hockey, la nata- 
tion et le baseball. 

Michel travaille comme camion- 
neur et durant ses temps libres, il 
s'est impliqué beaucoup pour les 
jeunes de la paroisse comme Eonda- 
teur du club de baseball mineur et 
quatre années dans le festival de la 
jeunesse dont 2 ans comme prési- 

s 
Y anick 

It 

dent. Puis, pendant 10 ans, i l  a lait 
partie du cornite du hockey mineur. 

Notre famille est fière de faire 
partie des citoyens de Dosquet et 
nous profitons de  l'occasion pour 
feiicicer les organisateu~s du 75e an- 
niversaire. 

Dans les années 1957. toute la famille s'en donnait à coeur joie dans notre spori prkltré le hoc- 
key. Quelques amis et voisins se joignaieni & nous e l  tous ciiszmble on iaisaii une tn?s bonne 
dquipe 



famille Édouard HOUDE 

Famille de lohnny Houde. Édouard. sa fille Jeanne, religieuse (ND P.S. ) .  Alphonse, et lohnny. 
Debout: Georgine, Mar t i a l ,  snn Iils Georges. son kpouse Lbonie er Delviiia Bergeron 

Les ancêtres Houde . . . La famille Son fils Martial, dtcédé en 1979. -- 
0 4 T  k Y  

Houde s'implante $ Dosquet avant épousa Léonie Garneau, décédée le P; - même que la paroisse soit érigée. 9 mai 1987. Ceux-ci eurent dix en- 
L'arrihre-grand-pkre Édouard habi- fants dont huit sont encore vivants. 
tait près de I'égiise actuelle. C'est 
lui qui pompait l'eau de son puits 
afin de faire le moflier qui servait à 
la construction de l'église. 
Son fils Joknny épousa Delvina 

Bergeron. 11s eurent quatre enfants. Assis (de g a cl.): Georges e i  Martial. De- 
En 1951 , celui-ci décéda. bout : Maurice et son fils: Sttphane Houde 

Quaire gcnCratioiis. Edouard et  Julinriy. fils lohnny. Martial. Ge~irges er Jean 
d'l?douartl. Martial. fils de Johnny ei  Geor- 
ges. fils dc Mart ia l  



famille Georges-Henri HOUDE et Anita MORNEAU 

Manage de Georges-I Ienri Houde et d'Anita Momeau, le 12 Anita el  Georges-Henri, à leur 
juiller 1941 

Georges-Henri Houde est né a 
Dosquet le 28 septembre 1918. Sa 
femme Anita est nke h Saint-Ro- 
muald le 14 mai 1912. 

Georges-Henri vécut B Dosquet 
jusqu'a 1'8ge de 20 ans où il travailla 
sur ta petite terre paternelle. 

En 1938, son pére Martial acheta 
une autre serre sur la Pointe Platon 
a Sainte-Croix-de-Lotbinière. C'est 
h cet endroit que la famille s'établit. 
Cependant, comme son ptre fut 
cheminot pour le Canadien National 
à Dosquet, c'est son fils aînk Geor- 
ges qui a da preudre en charge le 
bien familial de SainteCroix. 

En 1941, il tpousa Anita Mor- 
neau qui habitait la terre voisine ir 
SainteCroix. Par la suite, le pére de 
Georges-Hean revint vivre h Dw-  
quet avec ses autres enfants. Puis, 

le couple exploita la terre de la 
Pointe Platon j usqu'eil 1947. 

En 1947. ceux-ci revinrent A Dos- 
quet où Georges-Henri trouva un 
emploi 3 la Meunerie Nadeau & 
Frères. 11 y travailla jusqu'à sa re- 
traite. 

De leur union, naquirent dix en- 
fants dont neuf sont encore vivants: 
Claire habite Zt Mascouche et  vit 
avec Femand Lapointe. Ils ont trok 
fils: Jean-Christophe, Olivier et 
François. Claire est coordonnatrice 
aux Services éducatifs d e  la Com- 
mission scolaire les Écoles. 

Yolande est I'épouse d'Aurele 
Couture. Ceux-ci habitent Laurier- 
Station et ont quatre enfants : France, 
Donald, Christianne et Patrick. 

Jean esi mari6 h Dcnise Laroche. 
Ils sont les parents de irois edants: 

s 45 ans de mariage 

Dany, Éric et Melissa. Jean est 
chauffeur de camion pour la Meu- 
nerie Brochu. Ils demeurent à Dw- 
quet. 

Maurice, qui est mari6 à Margiie- 
rite Ferland, habite $ Saint-Flanen 
avec leurs quatre enfants: Sonia, 
Stephane. François et Mélanie. 
Celui-ci travaille A la manufacture 
de meubles A.  P .  Fourniture, à 
Laurier-Station. 

Gilles est ïépoux de Marie-Paule 
Ferland. Ils ont deux enfants : Jona- 
tban et Valérie. Jl est employé à 
1'Hydro-Québec comme monteur 
de lignes et habite actuellement à 
Beauport. 

Rkjeanne vit avec Marc Beaudette. 
Ceux-ci ont deux enfants: Mathieu 
el Simon. Ils habitent à Launer- 
Station. Réjeanne est enseignante 



Les quaire gCnéraiions. Assis (de g. à d.): 
Jean. fils de Georges-Henri. Georges-Henri, 
Johnny. ami?re-graad-père. Debout : Martial 
Houde, grand-père de Jean 

au pré-scolaire à 1'Écoie La Source 
à Laurier-Station. 

Jacques, marié à Pamela Hester, 
habite aux Etats-Unis, à Gaithers- 
burg, cn banlieue de Washington. 
Jacques est contremaître sur les 
chantiers de construction. 

Nicole est l'épouse d'André Ber- 
geron. Ils ont trois enfants: Marie- 
Claude, Geneviève et Daniel. Ceux- 

Les uatre CoiSrations. Assis (de g. I d.):  Geor erHerin et son 
pèrehariia!. Debout : Maurice, fils de ~ e o r y c s - a m r i  ei dam ses 
bras. son garçon Siéphane 

ci sont propriétaires d'une épicerie 
dépanneur dans le village de Joly. 

Michel, marié à Chrbtiana Car- 
rasco. est entrepreneur en finition 
de maisons. Il vit à Whegton, en 
banlieue de Washington; il a deux 
enfants: Angela et Nicolas. 

Georges-Henri et son dpouse se 
sont aussi impliqués activement 
dans la Me de la paroisse. Celui-ci 

fut pompier volontaire, marguillier, 
président de la Comrnisçioa scolaire, 
etc. Pour sa part, Anita s'est impli- 
quée dans divers mouvements so- 
ciaux. 

La famille de Georges-Henri 
Houde compte de plus, vingt-trois 
petits-enfants. 



famille Martial HOUDE et Léonie GARNEAU 

Marlial el Uonie i60e anniversaire de msriage). Assis (de g. à d.): Rrmadei(e (soeur de Monie). Léonie Garneau. à I ' ig r  de  17 ans 
Lkonie, Manial 111s ses soeurs Jeanne er Georgi1ie..2~ rang&: lrtnc.  Anita Moreau e i  son 
époux ~ e o r ~ e r - g n r i .  Cécile Bergeron e i  son kpoux Ernile. Jeannine. Gernina, kpourc de Jo- 
seph Demers, dtc6dé en 1973 e i  Florence Dubois. épouse de Philippe. rangke: Théresz, dt-  
c6d.k.e en 1985 e i  tpouse de Modeste Béland (ne paraissant pas sur la photo). Pemande Derners 
(nikce). Émkric Demers (neveu), Jules Rousseau, époux d'lrène. Lucienne Caper et s ~ r i  tpoux 
Hervt. Maurice Martincau, tpouxde Jeannine. Roger e l  Philippe 

Martial Houde, né à Dosquet. est suite sur la rue Fortin. Par la suite, 
le fds de Johnny Houde et de Delvina Martial travailla de nombreuses an- 
Bergeron. 11 épousa Léonie Gar- nkes sur le chemin de fer; soit 21 
neau, n&e à Sainte-Croix-de-Lotbi- ['entretien de la voie ferrée. 
nière. fille de Norbert Garneau et Léonie, qui avait enseigné avant 
de Louise Lambert. De cette union son mariage, aimait bien nous rap- 
naquirent dix enfants dont un, An- peler quelques bons souvenirs de sa 
dré, dCcéda en bas âge. camkre. L'un de ses grands plaisirs 

InstailCe sur une terre au 217. &ait de .prendre le train), pour 
rang Saint-Joseph, la famille connut aller visiter sa soeur Hernadette qui 
quatre déménagements. D'abord. tenait épicerie à Québec. Frêle de , 
ce fut A Sainte-Croix pour quelques santé, elle réussit quand même h 
années seulement, puis la famille élever une famille nombreuse et h l 
revint à Dosquet sur la même terre se mériter le fier titre de doyenne , 
au rang Saint-Joseph qui avait été de Dosquet en ayant atteint 95 ans 

' 

gardée par Hervé et Roger. Plus l e  8 février 1987. Le 9 mai 1987, 
tard, la famille dCmdnagea au vil- Léoaie rendit l'âme à Dieu. Ltonie Garneau Houde. dectdke le 9 mai 

lage sur la rue de la Station et en- 1987. l'âge de 95 ans 



famille Hervé HOUDE et Lucienne CAYER 

Hewt Houde e t  Lucienne Qyer 

Hervé, né ii Dosquei le 9 décem- 
bre 1919, est le fi de Martial Houde 
et de Léonie Garneau. L1 est le deux- 
ième d'une Iamille de neuf enfants. 

Dés son jeune Sge, i l  travailla sur 
la ferme familiale et, pendant plu- 
sieurs ann6es, i l  travailla aussi à 
l'entretien de la voie ferrée. En 
1949, il acheta la terre de son père 
Martial. 

Le 19 aolit 1953, il épousa Lu- 
cienoe Cayer, tille de Leonidas 
Cayer et d'Antoinette Moreau, de 
Dosquet. De cette union, naquirent 
huit enfants: Alain, Yvon, René, 
Louise, Daniel, Germain, Martin et 
Edith. 

Tout en s'assurant de la bonne 
marche des travaux de la ferme, 
HervC travailla comme livreur pen- 
dant huit ans chez Nadeaii & Frères. 

En 1967, un violent incendie dé- 
rruisit complètement la maison fa- 
miliale. Quelques semaines plus 
tard, une nouvelle maison accueillit 
la famille Bprouvée . 

En 1964, Hervé acheta la terre de 
Léonidas Cayer, son beau-père. On 
agrandit alors l'étable pour permet- 
tre de garder un troupeau de vaches 
plus important. 
En 1983, Yvon, le deuxième des 

enfants. acheta la ferme. 

;Z l'nvani (de g. à d . ) :  Louise, Hervk, Lucienne er Ediih. A i.arnert.: Krnz. hlarii i i .  t i c i ' i~d io .  
Daaiel. Alain e l  Yvoa 

Lucienne ci Hrrsr.. au ~ z n t r c .  acconipagntis di* leurs parrnts (De g à d . \ :  Léonidas Cayer et 
Antoioeiie Moreau. Leonie Garneau et Martial Houde 

. .  . . . 
Les hi i is ts  dc ij fernie actiiclle Les bàtisses de la ferme à l'achat de la terre 

en 1949 



famille Émile HOUDE 

R&u,on de famille à Noël 1986. A i'arrière (de g. à d.):  Marguerite, Richard, Bernard, Cécile ei son tpoux Émile. A l'avant: Suzaniie. Fernand. 
Denis, Ghislaine. Gaktane et Réjean 

Émile, fils de M. et de Mme Mar- 
tial Houde, a tlpouse Cécile Berge- 
ron en mai 1947. De leur union sont 
nés dix enfants. 

Pendant plusieurs années Émile 
et son épouse ont demeure sur une 
ferme longeant ta Route 1 16 Ouest à 
Dosquet. Par la suite ils ont démé- 
nagé A Princevile. 

Dr gauche I drtiiie : G k l a i n e ,  Suzanne el  Praocine avec deux dc scs enlanls 



- - 

Plulippe e i  Florerice 

Philippe Houde, f i ls  de Martial 
Houde et de Eéonie Garneau. est 
né ii Dosquet en 1930. Gtant jeune, 
il travaiUa sur la ferme pendant 
quelques années. Puis, il s'engagea 
à la meunerie Nadeau & Frères. Tl 
fit le métier de meunier pendant un 
peu plus de 20 ans. C'est en 1980 
qu'il entra au service d'une compa- 
gnie de vêtements en qualité d e  
chauffeur de camion, poste qu'il oc- 
cupe toujours aujourd'hui. 

Florence Dubois, fille d'Adélard 
Dubois et d'Ali& Martineau. est 
née à Saini-Apollinaire en 1938. 
A p r b  ses études, elle travailla quel- 
ques ann6es à la manufacture de  
couture de Charny, puis elle laissa 
son emploi pour se consacrer entié- 
rement à sa famille. En 1979. elle 
retourna au travail comme respon- 
sable d'une usine de vêtements pour 
enfants située Dosquet, o ù  elle 
travaille encore prksentement. 

C'est à l'été de 1960 que Florence 
et Philippe décidèrent de se marier. 
De cette union naquirent six en-  
fants soit quatre filles et deux gar- 
çons : 

Solaage, l'aînée de la famille, est 

La lamille. A l'avant (de g à d . ) .  Claudia. Philippe. Florence et Carmen. A i 'amkre:  Gaeran. 
Solange, Monique et Rkgis 

Gaétan a suivi un cours de com- 
mis comptable et est au service de 
1'Arrnée canadienne. Il est présen- 
tement en poste à Valcartier après 
trois ans passés dans la marine en 
Colombie Biitannique. 

Monique et Carmen travaillent 
comme ingénieur civil et program- 
meure-analyste. Monique est au  
service d'une firme d'ingénieurs 
conseils à Sainte-Foy. Carmen tra- 
vsdle pour une compagnie spéciali- 
sée en informatique. 

Régis et Claudia son1 toujours 
aux études. Régis poursuit son bac- 
calauréat en génie electrique à I'U- 
niversité Laval e t  Claudia complète 
son cours secondaire Zi Saint-Agapit. 

Elle dtudie également le piano et est 
organiste à l'église de Bosquet. 

Philippe et Florence se sont tou- 
jours impliqués au niveau de la pa- 
roisse. Phdippe a éré secrétaire de 
l'O .T. J ., conseiller municipal et 
marguillier. IL est présentement 
commissaire de crédit pour la Caisse 
populaire et membre des Chevaliers 
de Colomb de son district. Florence, 
quant b eue, fait partie de l'organi- 
sation des f&tes de Dosquet. 

Toute la iarniiie de Florence et 
de Philippe Woude est heureuse de 
prksenter ses meilleurs voeux de  
réussite pour les fêtes d u  soixante- 
quinzième anniversaire de la pa- 
roisse de Dosquet. 

mariée à Gilbert Hamel 21 est mére 
d'un enfant. Elle travaille prksente- 
ment dans une banque à Montreal. La residence familiale 



fin,. , 

Manage de Denise et de Jean. le 7 oclobre 1 Q72 Ur gaucbe 3 droiie: M e k a ,  Driny. Jean. Denise cc Ënc 

Jean, Ns de Georges-Henri Houde 
et d'Anita Morneau. est né à Sainte- 
Croix en 1944. Quatre ans plus tard, 
sa famille vint s'installer A Dosquet. 

En 1962, à l'âge de 17 ans. il com- 
mença a travailler chez Nadeau & 
Fré~es .  Il y travailla pendant 22 ans. 
Cependant, il perdit son emploi à la 
suite d'un incendie qui anéantit la 
meunerie. 11 dut donc aUer travail- 
ler A l'extérieur de la paroisse. 

Un mois avant leur mariage, Jean fonda également une brigade de 
acheta la maison de M.  Alphonse pompiers et travailla sur un projet 
Poulin. Puis, le 7 octobre 1972, i l  de construction d'un nouveau poste 
épousa Denise Laroche. née à Lau- de pompiers ainsi qu'à l'achat d'un 
rier-Station en 1952, fiUe de Philippe autre camion à incendie. Il s'oc- 
Laroche et de Rita Laniontagne. De cupa aussi du club de hockey mi- 
leur union naquirent trois enfanîs: neur pendant 7 ans. 
Dany (13 ans). Éric (12 ans) et Me- 
lissa (8 ans). 

En janvier 1973, Jean fut nommé 
chef pompier pour la paroisse. Il 



famille Éva CAYER et Gérard ISABELLE 

Antoinarie Moreau et Leonidas Layor Eva &ver et Grrard I ~ a b c i l r  

50' ailniversaire de manage de Ltoniciac Cayer et d'Antoinette Moreau avec leurs enfants. De 
gauche h droite: Diane, Jean-Guy. Éva. Simone. Monique. Philippe. Marcel ei  Lucienne 

- 

Jocelyn ei France lsabelic 

Léonidas Cayer et Antoinette 
Moreau ont donné naissance à huit 
enfants dont Éva, née le 22 novem- 
bre 1946 $ Dosquet . 

Gérard, né Montmagny le 14 
août 1943, il est le Fils de feu U o  Isa- 
belle e t  de Jeannette Poitras. 
Le IO août 1963, Éva et Gérard se 

sont unis par les liens du mariage. 
Deux enfants sont nés de cette 
union: France, âgée de 23 ans, est 
cuisinière et Jocelya, figé de 19 ans, 
est étudiant en mécanique diésel. 
Depuis le 13 novembre 1975, la fa- 
miUe demeure à Dosquet. 

Éva est couturière pour les Modes 
de Sports Robin, h Dosquet et Gé- 
rard est mécanicien pour Pétro- 
Canada, à Sainte-Foy . 

Hommage à ceux qui ont bâti 
cet te paroisse, spécialement a Léo- 
nidas Cayer, né à Dosquet le 28 juin 
1904 et decédé à 81 ans, ainsi qu'à 
Antoinette Moreau, nke a Saint- 
Agapit le 13 aoilt 1908 et décédée à 
78 ans. 
Bon soixante-quinzième à tous. 

La lanulle ràyer. i t C  rangée !a l'avant): Diane 
et Jcaii-Guy. 2' rangke: Simone. Bva et Mo- 
nique. rangée : Leonidas. Anloinette et 
Lucionne. 4" rangte : Marcel et Philippe 



famille Lucien LABONTÉ et Véronique LAROCHELLE 

Véronique. IsaixlIe, Marie-Joske et Lucien 

Lucien est originaire de Sainr- 
Agapit. Né le 17 février 1950, il est 
le troisieme d'une famille de qua- 
tome edants .  II est le fils d'Arthur 
LabontB et de Lucienne Laflamme. 
Lucien travaille dans l'industrie de 
la construcrion depuis de nom- 
breuses années. 

Véronique est née le 4 avril 1954, 
elle est l'aînée d'une famille de huit 
enfants. Elle est la fille de Jérôme 
Larochelte et de ThCrkse Boilard, 
de Saint-Gilles. Véronique a fait ses 
études en technique administrative 
au Cégep Lévis-Laumn. Depuis août 
1986, elle est à l'emploi de la Muni- 
cipalité de Dosquei. 
Nous nous sommes mariés le 22 

septembre 1979 et nous sommes 
maintenant les heureux parents de 
deux filles : Isabelle, née le 26 mai 
1983 et Marie-Josée L. ,  née le 6 
avril 1986. 

Jusqu'en 1982, nous résidions à 
Saint-Agapit. En 1982. nous avons 
acheté une ferme le long de la Ligne, 
soit l'ancienne proprié t.4 de M.  
Adolphe Bergeron que nous habi- 
tons depuis. 

Nous profitons de l'occasion pour 
rendre hommage aux valeureux 
pionniers qui ont cru à l'avenir de 
Dosquet et nous souhaitons un heu- 
reux 75e anniversaire à tous et cha- 
cun. 

Notre rks-idence au 272. Route I I b 



famille Alphonse LACHANCE et Jeanne CÔTÉ 

Jeanne à l'orgue 

Aiphonse est natif de Saint-Appo- 
line, dans le comté de Montrnagny, 
Dans sa jeunesse. il est venu travail- 
ler à Dosquet. Il y a connu sa femme 
et s'y est établi jusqu'à son décès. 

Jeanne. fille d'Alfred C6té, forge- 
ron, je suis née à Saint-Flavien mais 
j'ai toujours résidé b Dosquet. 
Comme j'airnais bien le chant et la 
musique, j'ai appris le piano et 
l'orgue. J'ai chanté les messes la 
semaine et le dimanche avec un 
groupe de filles. Ensuite, je suis de- 
venue organiste de la paroisse. l'ai 
joué l'orgue A l'église pendant 46 
ans. 

Le 4 mai 1940, nous nous sommes 
mariés Dosquer. De notre union 
sont nés neuf enfants dont huit filles 
et un garçon. 

~ a > e - c l a i r e  (Jean-Pierre Petit- 
clerc). Trois enfants : Richard, Jo- 
celyn ec Michel. 

Jacqueline (Laurent Petitclerc). 
Trois enfants: Solange, Stéphane et 
Estelle. 

Yvon (Diane Dubois). Un enfant  : 
Keven. 

Ctcile (Andrt Gingras). Deux en- 
fants : Sophie et Catherine. 

Rosanne (Donaid Dostie). Deux 
enfanrs : Sylvain et Marie-Claude. 

Lucieane (Donald Laroche). 
Deux enfants: Donna et Steeve. 

Héléne (Gilles Garneau). Deux 
enfants: Daoy et Christian. 

Francine (Claude Faucher). Deux 
enfants: Car1 et Nancy, décédée ac- 
cidentellement le 7 aoat 1986, A l'age 
de 11 ans. La famille compte main- 
tenant 18 petits-enfants. 

Au début de notre mariage, mon 
man travaillait comme journalier, 
ensuite nous sommes allés en Onta- 
rio deux ans et, h notre retour. Al- 
phonse a décidé d'ouvrir une bou- 
cherie. Il s'occupait de vendre sur 
la route et moi je servais les clienrs 

à la boucherie. Tout auait pour le 
mieux lorsque Alphonse f u t  t e n a ~ s é  
par u n e  crise de coeur. N'écant pas 
capable de travailler pour un cer- 
tain temps, j'ai continué le com- 
merce avec mes enfants pendant 
quelques années. C'est mon fils 
Yvon qui prit la relkve. Mon man 
était à sa retraite lorsqii'il décéda le 
15 mai 1982, à l'âge de 71 ans. 

Je demeure encore dans ma mai- 
son et compte y rester tant que je 
sera autonome. 

Bon soixante-quinzième anniver- 
saire. 

Denise (Normand Dostie). Deux 
enfants : Sébastien et Kathleen. Alphonse devant sa boucherie 





Laureni L>amberl el Louise Léger 

Laurent, né à Sainte-Agathe le 25 
février 1935, est le fils de Lydia St- 
Hilaire et d'Henri Lambert. II fut 
opérateur de machinerie lourde jus- 
qu'en 1981, où un accident datant 
de 1975. l'obligea à se retirer du 
marche du travail. II l i t  aussi sa 
marque dans le course automobile 
dans les années 1965- 1966- 1967- 
1968. Certains se rappelleront le nu- 
méro 103. Il fut ainsi directeur du 

Denis Paquet e l  Micheline Lamberr 

août 1942. fille de Marie-Anna Fla- 
mand et de feu Victor Léger. Celle- 
ci fut adoptée par Napoléon Fla- 
mand et Imelda Bélanger trois se- 
maines aprbs sa naissance, puisque 
sa mère naturelle était malade. 

De leur union naquirent quatre 
enfants: Micheline, nee le 9 juillet 
1961 : Claude, ne le 10 mars 1963 : 
André, né le 9 octobre 1964 et 
Sonva. née le 29 mai 1966. 

Club motoneige des (4 47 u pendant L; .19 juillet 1980, Micheline 
quelques annkes. épousa Denis Paquet, de Launer- 

Le 24 septembre 1960, il épousa Station, fils de Gisèle Boucher,  de 
Louise Léger Ftamand, née le 28 Dosquet et de Jean-Nogl Paquer. 

Josee Houdc et Claude Larnben 

De cette union naquirent Sabrina, 
le 17 juin 1982 et Jessica, le 13 no- 
vembre 1984. 

Le 13 juillet 1985, Claude épousa 
losée Houde, fille de Jeanne-d'Arc 
Dubois et de Normand Houde, de 
Dosquet . 

Tous demeurent h Dosquet et 
sont heureux de participer au 
soixante-quinzieme de Dosquer. 

1 

t- 
e.. 

Lrs edanrs de Michcilne c i  de Denis: Jes- 
sica e l  Sabrinn 

Ije gai:< fi . .  fi droite. Andrt. Loiiise, Laurent ct Soiiya 



famille William LAROCHE et  Dina BEDARD 

(Marie Lachance), Robert (Alice 
Laroche), Alice (Henri Maiiloux). 
Émilien (Sara Croteau), Alma (Dol- 
lard Laberge), Aniiette (Didace 
Blouin), Roger (Rosalia Croteau). 
Octave &aura Deshamais), Isabelle 
(Benoît Guérard), Jude (Corinne 
Croteau), Gérard (Madeleine La- 
casse), Martial, décédé ti I1$ge de 3 
ans et un autre décédé A la nais- 
sance. 

Aprks leur mariage. W iiiiam et 
son &pouse demeurèrent 3 Lawrence 
pendant trois ans oii William tra- 
vailla dans une manufacture de co- 
lon. C'est dans cette ville que na- 
quirent Aimé et Lucien. Pa la suite, 
ils revinrent s'installer sur une ferme 
à Dosque! où le reste de la famille 
naquit. 

En 1926, ils prirent le train pour 
aller demeurer à Drummondville 
puisque leur maison était devenue 
trop petire. William occupa un em- 
ploi dans une manufacture de soie. 
Aprks un an et demi, ils revinrent 
demeurer pendant u n  an au village 
dans la maison appartenant aujour- 
d'hui à M. Richard Dubois. Ensuite, 
ils demeurécent dix ans dans la mai- 
son de M.  Rosaire Desharnais et 
William travailla B Joly avec ses gar- 
çons sur les quatre lots que ceux-ci 
posstdaient. C'est donc après dix 
ans qu'ils retournèrent sur la ferme 
où  Aimé, Êmilien. Roger et Robert 
avaient bâti une autre maison: assez 
grande pour héberger toute la fa- 
m die. 

Rksidence de la l eme de William 

William etait u n  travaiiieur inïati- 
gable q u i  contribua à la fondation de 
l'église en transportant la pierre de 
son champ jusqu'à l'église. Tous ces 
travaux se faisaient par corvte. 11 
participa aussi à la construction de  
la Rouie 116 Est ainsi qu'aux conféw 
de maisons et de granges. En plus 
d'être cultivateur et journalier, il 
travailla à la Seigneurie Ross pen- 
dant l'hiver. Pendant plusieurs an- 
nées, il fut aussi cantonnier h la n si- 
ding ,, pour M.  Alfred Maiiioux. 

En 1954, aiors que tous les en- 
fants étaient mariés. ils vinrent s'é- 
tablir au village dans une maison 
que leur fille Isabelle avait acheide. 
Ils y restèrent définitivement ayant 
vendu la ferme à leur fils Gérard. 

Le 13 octobre 1959. à l'âge de  78 
ans, Dina rendit l'âme à Dieu et le 
I I  janvier 1968, Wiliiarn la rejoi- 
gnit, à I'âge de 86 am. 

&lanage de Wiliiarn Lÿroclic ci dç  T)in,i Be- 
dard. le 4 septembre 1905 

Wiiliam, né le 22 janvier 1882 à 
Saint-Flavien, est le fils d'Élucippe 
Laroche et de Philomène Jacques. 
Il f u t  élevé dans une  famille de qua- 
tre eniants dont il était l'aîné des 
garçons. 

À l'âge de 12 ans, il perdit son 
père. Cela l'obligea à travailler t6t 
pour subvenir aux besoins de la la- 
mille. il travailla un peu partout 
chez les cultivateurs, dans les sucre- 
ries et au village. Vers I'âge de 19 
ans, il partit à Lawrence (Mass.) 
avec sa famille pour y travailler. 
Puis, quatre ans plus tard. il revint 
à Saint-Flavien. 

Dina, née le 31 octobre 1881 h 
Saint-Antoine-de-Tilly, est la lille 
d'Isaïe Bédard et de Philomene Fer- 
land. Elle f u t  klevée dans une Sa- 
mille de sept enfants. A l'8ge de 
4 ans 1 /2. elle perdit son père. Jus- 
qu'à l'age de 11 ans, elle vécut à 
Saint-Antoine-de-Tilly. Puis la la- 
mille déménagea 2i Manchester, aux 
États-Unis. où  eiie poursuivit ses 
études en anglais e t  en français. A 
l'2ge de 18 ans. elle obtint son di- 
plôme. Deux ans  plus tard. sa mère 
se remaria et ils revinrent habiter à 
Saint-Flavien. Dina travailla alors 
dans une banque et au bureau de 
poste. 
Le 4 septembre 1905, à I'agz de 

23 ans, William et Dina unirent leur 
destinée. De leur union, naquirent Famille de William Laroche. A l'avant (de  M. 2 d..): L;icien. Alnia. William. Uina. Isabellç et 

quatorze en fan t s  dont deux dé- Roger. À l'amtre: Iiide. Ociavc. Alice. Gkrnrd. Emilirii. Annerit, Aim& e l  Roberi. Ncicrc, d'or 
en 1955 

cédés: Aime (Alice Plante), Lucien 



famille Annette LAROCHE et Didace BLOUIN Y -  

Managr ti'Annetic ei de Didace 

Née a Dosquet, dans le comté de 
Lotbinière. Annette est la fille de 
Dina Bédard et de William Laroche. 

Didace, né dans la paroisse de 
Saint-Roch, h Québec, esr le fils d e  
Gloréviaa Boucher et de Victor 
Blouin. 

Le 25 aodt 1945, Annette et Di- 
dace unirent leur destinke en 1'6- 
glise d e  Notre-Dame-de-la-Jacques- 
Cartier. QuCbec. Par la suite, ils 
demeurèrent à Québec. De leur 
union, naquirent quatre enfants : 

Didace CI Annetce avec leun enfanis: Jeao- 
Marc, Nicole. Monique ei Syl\ie 

Nicole, née en 1947, a épousé 
Georges Kalam Akabani eii août 
198 1 .  Ceux-ci demeurent h Montréal. 

Monique. née en 1950, a kpousé, 
en août 1970, Y von Croteau. Ils ré- 
sident à l'Ancienne-Lorette et ont 
trois enfants: Chantal, Julie et Anne- 
Marie. 

Jean-Marc est né en 1956. Il est 
célibataire et demeure Qukbec. 

Sylvie est née en 1958. Elle a 
epousé, en octobre 1985, Yvon Ber- 
trand. Ceux-ci rtsident 21 Neufcha- 
tel. 

Avant son mariage, Annette Ira- 
vailiait dans une manufacture de 
vêtements militaires. Par la suite, 
elle fut reine du foyer et se consa- 
cra b l'éducation et a u  bien-être de 
ses enfants. 

Lorsque ces derniers Ctaient 
jeunes, Annette aimait bien venir 
passer l'été chez ses parents qu'elle 
aidait beaucoup. Ceux-ci Ctaient 
bien heureux de la recevoir. 

De t 9 j8 à 1969, Didace et Annette 
vinrent demeurer il Dosquet afin 
d'aider les parents William et Dina 
qui &aient âgés. 

Pendant cette période où ils y ré- 
sidèrent, Didace participa active- 
ment au comité des loisirs. 

Celui-ci travailla pendant qua- 
rante-neuf ans dans la réfrigération 
pour la Rothman's of Pall Mall, à 
Québec. 
Nous sommes heureux de parti- 

ciper h l'album-souvenir et de féli- 
citer tous les organisateurs. 

famille G6rard LAROCHE et Madeleine LACASSE 

travailla dans les chantiers, A la voi- 
rie, sur le chemin de fer et aussi à la 
Seigneurie Ross, ainsi qu'avec son 
pkre sur la ferme. 

Née 21 Lyster, Madeleine, fille d e  

iL 
rl 

enseigna à l'école du rang I de Lys- 
ter pendant quelques années er tra- 
vailla ensuite dans une manufacture 

I 

La famille Laroche. Madeleine ei Gerard Puis, deux enfants vinrent combler 
avec leiim cnlanis: Jocelyn r i  Martine leur vie. Jocelyn. cuisinier à Trois- 

Riviéres ; Martine, journaliste. tra- 
Né à Dosquet, Gérard. Iils de vaiiie comme agent d'information à 

Dina BCdard et de William Laroche, Québec. 
est le cadet d'une famille de qua- Siiite à son mariage, Gérard 
t one  enfaais. Dès l'âge de 17 ans, il acheta la terre de son père. De 1955 

à 1969, il fut aussi journalier sur la 
consr ruclion. 

En juin 1975, il fit encan ne gar- 
dant que la maison et une partie de 
sa terre. Il continua ensuite B tra- 
vailler sur  la construction mais il 
dut abandonner en raison de sa 
santk. 

Fklicitations ail Comité de I'album- 
souvenir. 

La rksidence familiale 



famille Benoit GUÉRARD et Isabelle LAROCHE 

Benoii 
L 

Isabelle 

*- i priétaire d'un garage. Il ne laissa 

I I  

toutefois pas le camionnage de cdté, 

i :  1 qu i  devint par la suite son unique 
I occupation. 
1 Il prit également une part active 
i dans différents organismes : secré- 

raire de L'Association des camion- 
neurs de Lotbinière, prksident du 

%. conseil de surveillance de la Caisse 
1 
4 populaire pendant une vingtaine 
1 d'années, conseiller municipal et 

membres des Chevaliers de Colonib 
14, . v  

1 durant 35 ans. 

1%;  1 I #.!&LA -.-jf pendant quarante ans. Après une 
II exerça le métier de camionneur 

De gauche à droite. lohanne, Isabelle k t '  vie bien remplie, trop tôt, hélas' il 
nous ciuitta à l'âge de 62 ans le 14 

I 

Son dernier cdmiiin 1979 

Québec. Ils déménagèrent ensuite à 
Saint-Flavien ou Benoit fut copro- 

- 
juin 1479. 

Après s'être davantage occupé di1 
bien-être de sa famille, et secondt 
Benoir dans son travail, Isabelle re- 
prit l'enseignement pendant quel- 
ques annges. EHe fut également se- 
crétaire de l'Association des ca- 
mionneurs de Lotbinibre el de la ré- 
gion 03, de 1969 à 1984. 

Isabelle s'implique activement 
dans divers organismes paroissiaux ; 
secrétaire du club de l'Âge d'Or, 
responsable des ateliers Socio-cul- 
turels. 

Actuellement. elle s'implique 
Les peiiu-znîanis: Jean-Sunon. Claudie. Anne-Julie. enfants de Micheline beaucoup dans un projet &ur' la 
e l  de Scrge Rouseau cons~ruction de logements pour les 

personnes âgées. Elle est la secré- 
Natif de Saint-Flavien, Benoit Leur famille compte deux filles : taire de cer organisme : u Les Aines 

épousa, le 15 septembre 1945, à Micheline, infirmikre et Johanne, d t ü o s q u e t * .  
Dosquet, Isabelle Laroche, née à enseignarite. Hommage à mes parents qui  ont 
Dosquet, fille de William Laroche Avant de s'installer à Doçquet en contribué au développement de  
er de Dina Bkdard. 1956, ils opkrèren t une cour à bois à cet te paroisse. 



famille Jude LAROCHE et Corinne CROTEAU 

Jude ei C\innne 

Jude Laruche. fils de  William et 
de Dina Bédard, ainsi que Corinne 
Croieau, fille de Wenceslas et de 
Marie-Louise Boucher, sont tous 
deux nés en 1924 B Dosquet. 

Ceux-ci unirent leur destinée à 
Dosquc: le 11 août 1948. De leur 
uniori, riaquirent quatre enfants : 
Ginette, Lorraine, Jean-Yves et 
Linda. De plus, Jude et Corinne ont 
quatre petits-enfants : Patrick, Jean- 
François, Marie-Josée et Martin. 

À l'âpe de 18 ans, Jude devin( dé- 
fricheur sur un lot du rang 1 à Joly, 
de 1942 à 1945. Par La suite, i l  fut 
aûrirenti-menuisier à la boutiaue de 
son futur beau-pkre et y travailla 
pendant trois ans. 11 fit également 
l'acquisition d'un tracteur Ford,  le 
premier tracteur à Dosquet. Puis, il 
travailla a forfait pour les cultiva- 
teurs. 

Au printemps i952, il s'acheta un 

Lcsedants :  jean-l'ves. Ginerie. Lorraine et Lindn 

Les petits-edants, Patrick et Jean-Françoir. 
cnlarits de Gineiie 

camion et fut-camionneur uendanl - 
onze ans. Revenant à son métier , initial, appris de son beau-ph ,  il 
fera de la menuiserie surtout à Qué- 

3 
i 

bec, pendant vingt-cinq ans. (1 7.t- ,,., -,- -; 1 
De son côtk. Corinne se consacra .. *+$ 

au  bien-Eire de sa famille, et à 1 ' 6  Marie-Joste, e d a n i d e  Ginrire Mariin, f i ls  de Lorraine 
ducation des enfants. Elle sut égale- 
ment appuyer son mari dans toutes commission de crédit de la Caisse s'occupe activement de l'érection 
ses entreprises. populaire de Dosquet depuis vingt- d'une nouvelle habitation de dix lo- 

La vie municipale I'inléressant. neuf ans, dont treize ans comme gements pour personnes BgCes. 
Jude fut conseiller pendant trois prksident. Actuellemeni. membre dont la construction s'effectue au  
ans. E n  plus. i l  est membre de  la du Comité des aînés de  Dosquet, il printemps 1987. 



famille Alice et Robert LAROCHE, 

I f C  rangée !de g. a d . ) :  Gemma et Roland. 2" riingee: Amand, Florence. Alice, Réal ei Lu- 
cienne. 3' raiigée : Herve, Mred et Erniie. En médaillon : Oscar, décédé en 19H3 

A la \an i  (de g. B d.1: Raymond, Raynald. Alrcc. Robert et Lco. A I'ar- 
libre Claudette. Deoise et Liselte (45* anniversaire de manage) 

-7 * 

. C 

De gauche B droite : Oscar et Alice Laroche 
ainsi que Robert et Ali= Laroche 

Robert est ne a Dosquet. 11 est le 
fiis de William Laroche et de Dina 
Bkdard. Quant à Alice, elle est née 
égalemenr h Dosquet. Elte est la 
fille d'Oscar Laroche et d'&a C Ô t E .  

Robert et Alice unirent leur des- 
tinée à Dosquet, en 1939. Après 
leur mariage, i l s  s'installbrenl au 
rang 1 de loly. Par La suite, ils de- 
rneurkrent à Dosquet dans )a mai- 
son appartenant aujourd'hui à M .  
Alphonse Viger . 

Robert travailla sur le chemin de 
fer et dans les chantiers. Puis il dé- 
ménagea $ Qukbec ainsi qu'à Lévis, 
sur la rue Saint-Onésime où i l  cons- 
truisit sa maison. Il lut a l'emploi du 
chantier de construction Davie 
comme sligneurp jusqu'ri sa re- 
traite. 

Aujourd'hui, Robert et Aiice n- 
vent  une retraite paisible, entourés 
de  leurs six edaots ainsi que de 
leurs sept petits-eafants. 

Jean-Luc Laroche, 
peiii-iils de Robert 
et d'Alice 

Les rrfants ei  peiiis-eiifanr 9 dc Robert et d'Alicr. Laroche 



famille Oscar LAROCHE 

William épousa Elisa Marchand, rn 

le 30 juin 1886, à Saint-Fiavien, 
puisque Dosquet ~i'était pas encore 
fondé en paroisse. De Leur union 
naquirent cinq enfants dont Oscar. 

hl 

Léon Côté Cpousa Lumina Rous- 
seau, Ic 14 juillet 1873, à Saint- -. 1 

Flavien. De leur union naquirent 
huit enfants  dont Bva. 1 

Oscar Laroche épousa Éva C M ,  1 
le 23 juin 1914. 21 Dosquet. De cette 
union naquirent onze enfants dont ' / 
un est décédé . Oscar, époux d'Alite I -- u 
Laroche. 

Les familles de  William Laroche 
et de Léon Côté comptent parmi les 
pionniers de Dosquet puisqu'il a - 
fallu beaucoup de courage et d'am- f - 
bition pour se gagner un espace via- 
ble. 
A cette époque, nous étions en- - ,- 

' 7  _ 
tourés par la forêt. II fallait donc _ , . -- 
couper ies arbres et essoucher pour Famille de William Laroche. Asçis(de g. i d . ) :  William, Anna et Lisa. Debout: Henri. Florida. 
avoir l'espace d'une petite maison, Oscar ROw-Anna 

- 1  r r '  

Famille Lton C8tt. Assis (de g. h d.): Léon et son épousc tumina. Debout : Era,  Délia. Odilon. B Y ~  CSté et son &polis oscar Laroche 
Rosana el Béarrice, En mecbillons : Alma. Georgiana ei  Maria 

d'une grange et un peu de terrain défricheurs purent donc lkguer à 
cultivable. De plus, les revenus leurs descendants des biens et des 
ktaieni minces pour y faire vivre condirioas de vie beaucoup plus 
une famille. Ainsi, les cultivateurs confortables. 
d'été se faisaient les bûcherons d'hi- Honneur et reconnaissance aux 
ver alin de gagner le néceswire valeureux pionniers! 
pour subvenir aux besoins de  leurs 
familles. 

Plus tard. l'existence devint plus 
facile pour ceux-ci et ces courageux 



famille Armand LAROCHE 

Assis (de g. a d. I Edmond et Régina Gllard Desbiens. Debout : Jean-Guy (decede en 1981 ), Ni- Eva  Côte 
cole. Odeite. Yveiie c i  Yves 

Le ler mai 1950, la fardle Edmond très grande amitié se créa alon Depuis 1960, Armand er Nicole 
Desbiens, venue de Jonquibre, s'iris- entre les deux familles. se sont ktabiis à WeUand. Cepen- 
talla h Dosquet. A certe &poque, En 1957, Nicole Desbiens épousa dant, ils reviennent à Dosquet à 
celle-ci comptait deux fils et trois Armand Laroche, te frére de chaque année afin de  revoir leurs 
filles. La famille Desbiens demeu- Gemma. De cette union naquirent parents ainsi que le village qu'ils ont 
rait voisine de G e m a  et de Gérard trois enfants. bien aimé. 
Samson qui  décéda en 1969. Une 

La lamille Armand Laroclie. Assis (de g .  
d . ) :  Armsnd et Nicole. Debout: Christian 
l'dpouse de Y van, Yva~i  ei  Linda 

à 
ie. 

La famille Oscar et Éva (li>~t?. Assis ;de g. à d . )  . Gernnia. Lucienne. Oscar. Mice e t  Florence. 
Debout : Roland. Armand. Emile Hervé, Réal. Alfred t-t Oscar 



Mariage dç  Gérard Samson et de Gemma 
broche .  1~. 28 août 1936 

Gernrna. née le 28 décembre 
1928, est la fille d'Oscar Laroche et 
d'Éva Côté. 

En 1947, à l'âge de 19 ans, elle 
suivit sa ramille q u i  alla s'établir à 
Welland, en Ontario. Elle travailla 
alors dans une usine de coton. Gé- 
rard Samson. natif de Saint-Agapit, 
la rejoignit quelques mois plus tard. 
Ce dernier trouva un emploi dans 
une usine de métal. 

La [amille Sainsoli. A L'avani (de g. d . ) :  
Jacqueline. Gernma. ci Monique. A I'amere: 
Yvon et Denis 

Ils se marièrent donc à Welland 
le 28 août 1948 et décidérent de re- 
venir en septembre 1949. Ils s'éta- 
blirent sur la Route 116 Est. Une 
deuxiéme maison fu t  construite en 
1961, laquelle existe toujours. 

De leur mariage naquirent quatre 
enfants: Monique (30 août 1949), 
Denis (25 septembre 195 l ) ,  Yvon 
(19 janvier 1955) et Jacqueline (15 
août 1956). 

Le 8 novembre 1969, Gérard 
Samson décéda accidentellement. 

Ensuite, Gemma se remaria, le 
27 août 1977, h Jean-Luc Bibeau, 
natif de Dosquet. Ceux-ci occu- 
pkrent la résidence de Jean-Luc, sur 
la rue Themiea. Toutefois, ce der- 
nier dbcéda le 22 juillet 1985 en rai- 
son de la maladie. 

Gemma s'implique beaucoup 
dans les activités paroissiales dont 
le Cercle des fermieres, les Fjlles 
d'Isabelle, le projer de la Coopéra- 
tive d'habitation   les Aînés de 
Dosquet I I .  Elle est aussi membre de 
i'Àge d'Or. Ses moments d e  loisin 
sont bien remplis. Elle s'occupe 
beaucoup de sa petite famille qui 
compte maintenant huit enfants et 
onze petits-enfants Samson. puis 
quatre enfants et deux petits-enfants 
Bibeau. 

Msnage de Jrdn-Luc Bibeau r i  dc Geniriia 
Larciche, le 2? aohr 197' 

La famille Samson avec les gciidres. les brues et les pet i ts-~danis.  A i'amere (de p. a d.1. Ké-  
nald Montminy. Jacqueline Denis. Denise Bergeron, Sylvain Charcsr. Cemma. Yvon. Ctline 
Demen.  Monique. Roland Charest, Julien Monrrniny. Gabriel Monrrniny. RCgis Charest. Anik 
Samson, Carine Sanison el Marcu Samson. A l'avant: Patrice Samson. Guylaine Charesi. G U Y  
Charesi et SCb~slien Samson 



famille Roland LAROCHE 

1 C 1  
- -  - - - -. - 

Mariage de Roland ei  de Tbkrtse 

Roland Laroche, aé le le' juillet 
1934 il Dosquet, fi d'oscar Laroche 
et d'&a Côté, es.t le benjamin d'une 
famille de onze enfants. En 1947, il 
part de Dosquet puis, le 1 1  octobre 
1952, il épouse Thérhse Bisson, de 
Weiiand. De cette union sont nés 
quatre enfants : Ronald. Cecile, 
Claire et René. 

Ronald a épousé Lise Gauthier. 
Ils ont deux enfants: Ronald et lu- 
lie. CCcile a marié Yvon Faucher. 

A l'avant (de p. 9 d . )  : Tbmirkse el  Roland. A 
I 'amtre : Cecile. Ronald, lien6 er Claire 

De cette union sont nes quatre en- 
fants: Jacques, Paul ainsi que les 
jumeaux, Michel et Kathleen. 
Claire a épousé Rodéric Parent; 
ceux-ci sont établis A Whiie River. 
Quant à René, il a uni sa destinte à 
Yolande Larivière; ils se sont instal- 
16s à Toronto. 

Depuis 40 ans, je demeure S. Wel- 
land. Ma famille y est bien élablie. 
Cependant, je m'en voudrais de ne 
pas dire, qu'au fond de  moi, je suis 

A l'avant (de d . ) :  Julie et  Ronald. À I'ar- 
rière : Lise et gona!d 

fiis de Dosquet et que mon coeur y 
sera toujours. 

Claire e t  Roderic 

A l ' a rdnr  (de g .  2 ! .  Jacques et Paul. A I 'amtre Karlilrtn,  Ctcilr. Yvon et Mictiel Rene rLt  Yolande 



famille Herménégilde LAROCHE 

Mariage d Herménégilde Laroche e t  de Ma- 
rie-Louise Themen, le 2 septembre 193'7 

A I'arrièrc (de g. d. ) :  Raymond. Rachel. Andre et Jeanne-d'Arc. A l'avant. Fernand, Hermé- 
négilde. Marie-Louise et Adrien 

Herm6nCgilde ed né à Saint-Aga- 
pit en 1907. Suite au décès de sa 
mére en 1919, il fut pris en charge 
par M.  et Mme Napoléon Gingras, 
de Dosquet. 

A l'automne 1937, Herrnént5gilde 
tpousa Marie-Louise Therrien et 
continua l'exploitation de la fernie 
situke dans le rang Saint-Joseph Sud. 

De leur union naquirent six en- 
fants: Fernand, Rachel (Jean Noël). 

Jeanne-d'Arc, Raymond (Odette 
Rousseau), André (Céline Gagnon) 
et Adrien (Ginette Rousseau). 

En 1966, la ferme familiale fut 
vendue et la famille Laroche s'ins- 
talla au 142, rue Saint-Joseph. 

Depuis le décès d'HermCnégilde 
en mai 1972, Marie-Louise demeure 
toujours au même endroit avec ses 
enfants: Fernand et Jeanne-d'Arc. 

laseph Thenien er AdClia Chrtiien. a leurs 
5.5 ans de mariage 

Les petits-dan&. A l'amère (de g .  à d . ) .  Daniel, Clkrnent. Marielle et L a I e r m e ~  ..,..... 
Aline. A l'avant: Michel. Chantai, Marie-Claude. Jean-Dcnis et Pran- 
çois. Eri méclaillon : Catherine 



famille Hervé LAROCHE et Gisèle BERGERON 

Oscar Laroche et Éi.a Côté. les parenu 
d'Hervé 

Éva  Côté, née en 1890, est décé- 
dée en 1956. Oscar Laroche, né en 
1893, est décédé en 1966. 
En 1915, Oscar et É v a  se sont ma- 

riés et se sont inscailés à Dosquet. 
Ils ont eu onze enfants dont Hervé. 
Le 10 mai 1948, Hervé Laroche a 

épousé Gisde Bergeron. 
Ayant passé l'été à Welland eii 

Ontario. ils ont décidé de revenir 
s'établir définitivement à Dosquet 
en septembre 1948. 

De leur union, sont nés  cinq en- 
fants dont l'aîné est Roger, suivi de 
Normand. Françoise, Alain et Ma- 
rio. La famille compte aussi onze 
petits-eniants. 

En 1949, il a acheté la terre pa- 
ternelle et en 1963. il a fait l'acquisi- 
tion d'une deuxième terre. voisine 
de la première appartenant aussi à 
son père. 

Eii 1966, il a efiectué la construc- 
tion de la maison actuelle, située 
sur la rue Laroche. 
En 1967, Hervé et Gisèle ont lait 

le don d'un terrain h la rnunicipalitk 

H e ~ é  e i  C h i . 1 ~  à l'occasioa de la premibre communion de Nancy. 
I'afnde des pi:iits-enFanis de M. e i  Mme Hervé Cnroche 

Ayant travaillé pendant trente- d'asphaltage de routes, Hem& est 
quatre ans pour une compagnie présentement à sa pré-retraite. 

de Dosquei ou l'on retrouve aujour- 
d'hui le site du terrain des loisirs. X I  
lui reste encore des terres d w i  une 
partie est constituée de rues exis- 
Lantes et la deuxième partie s'avère 
un développement pour des rues a 
venir. h u r  maison, construite en 1966 



Les enfants d'Hervé LAROCHE et de Gisèle BERGERON 

- - 
^ b  1 1 .  

Roger Lori.ichc. journalier. a tpoust .  le ?.5 aoiïi 1973, P r i n c e d e .  
Micheline Lefebvre. cuisini&re. ILS ont doux enlanrs : Nancy e[ Caihy. 
Ceux-ci opércnt iin casse-croûie Dosquei ei  ils risident à Lauher- 
Siation 

Française cst barmaid et a deux garçons, Yanri et h i c  Labonte. Elle 
demeure a Dosquer 

Nous voulons rendre hommage à 
nos parents qui nous ont donné en 
héritage la foi, l'amour et la con- 
fiance. 

Hommage à ceux-ci et à nos dk- 
fricheurs. 

Normand Laroche. leitreur. a épousC. le 14 juiUet 197Q. i Saint-F'a- 
\<en, Chantal C8tk, aide-infimitre. Ceux-ci avec leurs enlanrs: 
Joelle et Vinceni. I l s  demeurenr .h Saiiit-Eiienne-de-Lauzon 

Alain Laroche. juiirndlier. a cpousC Rk~ean~ie  Dubois. srcrerairr mt-  
dicalr, le 4 octobre 197s. à Saint-Flaw-icn ou i l s  demeureni. Ceux-ci 
arec leiirs enlanis : Myriam t t  Johanie 

MarioLart~che. chaiilfeur. a Çpousé. le 21 mai 1983. à Dosquei, SyI- 
vie Hébcri. ioutuflére. Ceunxi avec leurs tnlants: Julie. David e l  
Naihalie. I l s  demeurent A Dosquei 



M. ci Mme Zkphinn Lamche Claude el  Louise broche  

Son grand-père Zéphrin Larocbe 
est nC le 19 février 1881, à Issoudun. 
Le 2 juillet 1902, il épousa A m y  
Conway, née aux  Etats-Unis, Le 2 
janvier 1887. Celle-ci. étant deve- 
nue orpheline, arriva au Canada h 
l'âge de 5 ans. Elle fu t  klevée par M. 
et Mme Napoléori Bibeau. de Ville- 
roy. 

De leur union, naquirent onze 
enfanu: Arthur, Alfred, Félicienne, 
Yvonne, tous décedes, Réd, Hervé, 
Jeannette, Alice. Henri. décédé, 
Gemaine et Armand. 

La famille Laroche arriva A Dos- 
quet en 1922, avec un cheval et une 
vache sur une terre qu'elle acheta 
dans le rang 4 de  Dosquei. Au dé- 
but, ils habitèrent une petite maison 
de 18 par 20 pieds, avec leurs huit 
erifants. La même année, ils cons- 
truisirent une maison plus grande, 
mais eue briila en 1932. Ils recons- 
truiront les semaines suivant I'in- 
cendie. 

En 1923, il bâti1 une grange et 
entre 1925-1926, il construit une 
boutique à bois pour fabriquer des 
chaises, des portes et des fenêtres. 
Durant la construction de  leu^ nou- 
velle maison, ils habitèrent dans la 
boutique. Son grand-père rendjt 
l'Arne à Dieu le I e r  août 1966 et sa 
grand-mère décéda le 2 octobre 
1966. 

Son pbre. Réal Laroche, aniva A 
Dosquet h l'âge de 9 ans. Il com- 
mença à travailler a 12 ans sur la 

terre avec son pkre. En 1930, i l  par- 
tit en Abitibi pour aller faire de la -'T-- - - r 
drave. En 1931, il travailla durant 
l'été avec sou père dans le bois pour 
Léon Hamel, et l'hiver, il travailla 
pour André Beaudoin au moulin A 
scie. 

En 1934. il acheta une terre dans 
le rang 4. En 1935, il bâtit sa mai- j tt . ;  
son avec son père. Le 16 septembre 
1937, il épousa Sirnone Beaudoin. I 

née en 1912 à Sainte-Véronique i 

(dans Ie nord de Montréal), fitle de ! 
M. et de Mme Jean Beaudoin. De 
cette union, sont oés quatre en- 
fants: Claude, Jacques, Huguetre et 
Piemette, décédkes. 
En 1938. son pére bâtit sa grange 

en corvée avec Frédéric Mongrain, Lire Larocbr 
Freddy Moffet, Cyrille Beautloin er 
Donat Gingras. En 1911. i l  com- 
mença à travailler à Saint-Flavien 
pour la Modem Paling. Il voyagea 
à bicyclette matin et soir durant 
trois ans. En 1948. il acheta sa pre- 
m i e r ~  voiture, une Ford 1934. En 
1948, la compagnie déménagea à 
Saint-Lambert où i l  travailla jus- 
qu'en 1978. Le 9 mars 1977, son 
épouse rendit l'âme ii Dieu. 

Claude Laroche, est né le 9 juin  
1941. 11 s'est marié le 2 juillet 1960 h 
Louise Rousseau, nke le 24 octobre 
1941. De leur union. sont nés deux e 

enfants: Lise, dtckdée, et Daniel. 
Depuis 30 ans, i l  travaille comme 
soudeur pour la Compagnie Modern 
Paving , aujourd'hui Sintra. Daniel Larciche 



famille Jacques LAROCHELLE 

Jacques oaquit à Saint-Sylvestre 
le 19 septembre 1939. Son épouse, 

1 
Irène Labontt, naquit h Saint-Nar- 
cisse le 14 septembre 1944. Ib se 
sont mariés 1; 26 juin 1965 en l'é- 
glise de Saint-Narcisse. Ils s'instal- 
lèrent ensuite à Sainte-Marie-de- 
Beauce. D e  leur union naquirent 
trois enfants: Jean. Main et Mar- 
tine. 

Jean (né le 25 juin 1966), travaille 
présentement au marché d'alirnen- 
tatian Provigo B Saint-Agapit de- 
puis trois ans. Alain (né le 9 août 
1967), travaille chez Charpentec de- 
puis deux ans. Martine (née le 29 
juin 1974), étudie à la polyvalente 
de  Saint-Agapit; elle est présente- 
ment en secondaire Iï. 

Pendant trois ans, Jacques tra- 
vailla comme commis d'épicerie et 
Irbne, comme ménagère. Le 8 oc- 
tobre 1968, ceux-ci vinrent s'instal- 
let à Dosquet où Jacques travailla 
dans l'épicerie en gros chez Nadeau 
& Frères. Le 16 septembre 1969, il 
acheta la maison dé M. Alcide Ber- Mariage d'kt-ne ei  d e  Jacques, le 26 juin 

geroa où il demeure encore aujour- I9hS 

dhui. Depuis n e d  ans. Jacques tra- 
vaille au marché d'aliméntation 
Prongo de Saint-ApoUinaire. 

lacques et Irène LarocheUc, en 1987 

L -  - 

R&~dcuce de la famille Larochelle Deb<>ui (de g. a d . ) .  Alain. Irtnc. lacqueset Jean A s s ~ ~ e  : Mari ine  

257 



famille Edmond LAROSE 

Mariage d'hiniond Larose et de Btarrice 
Ferland. le 10 juin 1944 

Edmond Larose, fils dJOdiloxi La- 
rose. decédé le 5 juillet t 963, 31 l'âge 
de 74 ans et 9 mois et d ' h a  Pelchat, 
d6cédBe le 30 mars 1963, à I'age de 
69 ans et 7 mois, et originaire de 
Saint-Agapit. Celui-ci est le cin- 
quième d'une famille de neuf en- 
fants. 

Béatrice Ferland, fille de Zéphi- 
no Ferland et de Maria Desrochem, 
est la rieuvieme d'une famille de dix 
enfants. Ses parents exploitaient 
une ferme situte dans le rang du 
Nord à Dosquet. Zéphinn est dé- 
cédé le 17 juillet 1942 et 5 ans plus 
tard, Maria le rejoignit le 10 janvier 
1948. Tous deux Ctaient alors dgCs 
de 64 ans et 1 1  mois. 

En 1943, Edmond a achete la 
terre de Jean-Baptiste Bibeau. si- 
tuée au rang 1 et le 10 juin 1944, il a 
uni sa destinée & Béatrice Perland 
en l'église de Saint-Octave-de-Dos- 
quet . 

De cette union sont nés dix-sept 
edanîs: Victor, marié le 30 octobre 
19M B Evelyrie Chatney. Cinq en- 
fants. Rosaire, décédé. Ghislaine, 
mariée à Léon Beaudet le 7 sep- 
tembre 1968, Quatre enfants. Noëila 
a épousé Camille Châteauneuf le 4 
fCwier 1967. Quatre enfants. Diane, 
marike à Denis Croteau le 7 octobre 
1972. Trois enfants. Roger a épousC 

Edmond et Matrice, à leur 25 am de  manage 

Abe Hébert le 19 juillet 1980. Ré- 
jearme, mariée h Rosaire Bergeron 
le fer juin 1974. Un enfant. Lili. 
Normand. Chantal a épousé Mau- 
rice Lessard le 24 juin 1983. Deux 
enfants. Léandre. Patrice. Mardal 
et Marcel qui sont jumeaux. 

Malheureusement, Dieu rappela 
auprès de Lui les jumelles et un gar- 
çon qui sont décédh quelques 
heures aprEs leur naissance. 

tmraagée (de g. Ad. )  : Martial. Béatrice. W- 
mond et Marcel. 2' raogke: Leandre, Chan- 
tal, Lili et Patriw. rangee: Roger, Ré- 
jeanne. Normand et Diane. 4' rang& : Ghis- 
laine, Noella et Victor 

Au fil des années et avec l'aide 
des enfants, la ferme prit de l'ex- 
pansion car en 1958, on f i t  l'acqui- 
sition de la terre de Philippe Berge- 
ron et d'une partie de la terre d'An- 
dré Chartrand ea 1964. Dés lors. on 
avait plus d'espace. En 1982, Nor- 
mand prit possession du bien pater- 
nel. Edmond et Béatrice sont venus 
s'établir au village. Même si le ter- 
rain est plus petit que sur la ferme. 
il fait quand même bon y vivre. 

Rosaire. décbdt le 24 juillet 1982 



famille Benoit LAVIGNE et Murielle FERRON 

r ,. 
r' , . ' 3 famiiie Lavigne. De gaucho à droite. Heai. Juharine. Munelle, Benoîi, Diane, Sylvie e i  Marc  

T 
i, 

"1 
/ 

2 ,  , . -  
Mariage de Murielle et de Benoît, Ic 25 août 
1956 

Fils d'Henri Lavigne et de Maria 
Hérnood. domicilies h Priaceville, f 
Benofi a Cpousé, le 25 aodt 1956, 
Murielle, fiUe de Benjamin Perron 
et d'Aiberta   au cher, résidant à . . I  ., 1 
Plessisdie. 2 

De cette union, sont nés cinq en- b r s  

fants: Marc, programmeur en infor- 'j i ,- matique; Réal, ferblantier; Johame, 'L t -  . 
techicienne en éducation spécia- Dime et Jobanne S y k e  
lis&; Diane, commis-vendeuse et 

- -~ . . - *---- 

Sylvie, coiffeuse esthéticienne. v 
Après avoir demeuré dix-sept ans 

à Princeville, Beno?t et sa EamiUe 
sont venus s'établir A Dosquet. C'es1 
donc el1 décembre 1971 que Benoît 
et Milrielle prirent possession de 
l'Hôtel Bellevue. Celui-ci, qui Ciait 
auparavant coiffeur pour hommes, 
succéda B M. Antonio Lemieux. Un 1 
peu plus tard, il donna un nouveau 
nom A son établissement, soit celui 
de BE-MA-RE qui est l'abrkviation 
des noms Benoît, Marc et Réal. 

La rbsidence familiale 



famille Robert LÉVESQUE et  Lucie FRENETTE 

--T I -- - - - - -r - ---- - - - - 

Mane-Jeanne Boucher el  Paul Levesque 

Natif de Rivikre-OueUe. Paul Lé- 
vesque épousa Marie-Jeanne Bou- 
cher. En 1949, ils vinrent s'instatler 
sur une ferme à Dosquet. De leur 
union naquirent douze enfants : 
Marie-Paule, Ahce, Marie-Ange, 
Thérèse, Rolande, Aline, Lionel, 
René, Bertrand, Rodrigue, Robert 
et Prancine. 

Depuis 1966, Robert est proprie- 
taire de la ferme familiale. Celle-ci 
fut autrefois une ferme laitibre. elle 
est devenue depuis plusieurs années 
une ferme porcine. 

En 1967. Robert housa  Lucie 
Frenette, fille d'orner' Frenerte et A l'avant (de g. h d. ) :  Ivlonique. Jubanuc ei Paul-Orner. A I'anikre, Robeir et Lucie 

de Marie-Jeanne Gignac, de Saint- 
Gilbert. De cette union naquirent La famille Lévesque est heureuse album-souvenir. Bon succès aux or- 
trois enfants : Monique, née le 5 de participer au soixailte-quinzième ganisateurs. 
septembre 1968, est étudiante en anniversaire et de collaborer rl cet 
mhique  il l'~niv&sité Laval. Le sa- 
medi eiie enseigne à l'école de mu- 
sique de Sainte-Agathe ainsi qu'a 
quelques élèves de la paroise. 
Johanne, née le 2 mars 1971, fait ses 
études à la polyvalente de Saint- 
Agapit et se dixige en arts plastiques. 
EUe suit présentement des cours de 
peinture les fins de semaine. Paul- 
Orner, né le 25 avril 1978, est étu- 
diant A t'école de Dosquet. 

Robert a apporte sa collaboration 
h la paroisse en étant marguiUier 
pendant trois ans. 

Quant B son épouse, eiie l'a tou- 
jours secondé dans les travaux de la 
ferme. Elle fait aussi partie des Fer- 
mières, du service d'initiation aux 
sacrements (S .I .S . )  et du Comité 
des Femmes Chretiennes. 



famille Télesphore MAILLOUX 

Manage de Carrnelle el de TClesphore 

Tdlesphore Maiiloux naquit à 
Sainte-Croix le 2 avril 1915. Son 
pkre, Barthélémy Madoux et sa 
mBre Marie Coulombe, vinrent 
s'installer à Dosquet en 1924. 

En 1947, il épousa Cannelle Poi- 
tras, fille de Joseph-Octave Poitras 
et d'Alphonsine Morin. De cette 
u ~ o n  naquirent trois enïants: Lise, 
nCe en I948, Alain, né en 1950 et 
Sylvie, née en 195 1 .  

Suite au décès de sa femme en 
1959, Ttlesphore decida de se re- 

De gauche d droite. Lise. Telesphore. \ v l t ~ r ,  &nuelle et Alain 

marier en 1962 avec Rose-Yvonne 
Huot, native de Saint-Redempteur. 

L'aînée de la famille, Lise vit au- 
jourd'hui à Québec avec sa fille Ju- 
lie, née en 1979. 

Alain épousa Cannelle Chabot en 
juillet 1974. De leur union naquit 
un eniant: Jean-Hugues, né en 1980. 
Ceux-ci fivent actuellement à Sainr- 
Étienne-de-~auzon. 

Quant A Sylne, elle Cpousa Nelson 
Mailhot, de Laurier-Station, en 
1974, De !eur union naquirent deux 

enfants : Pierre-Alexandre. né en 
1979 et Charles-Antoine, né en 1985. 
Ceux-ci demeurent maintenant à 
Cap-Rouge. 

La famille Maiiloux souhaite un 
franc succés aux organisateurs er 
beaucoup de plaisir à la population 
à l'occasion des fêtes du soixante- 
quimieme anniversaire. 

En secondes noces, R~M-Yvonne et TLlespbore l)e gauche B droire: l a m e l l e ,  Jean-Hu- 
gues et N a i n  



famille Philibert MARTINEAU 
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tieorglana, Arthur, Valcda et 1 \ i 

Philibert s'est établi a Dosquet en 
1908. 11 Ctait cultivateur. 

M. ct Mme Philibert Manineau entoures de leiin enfautF 

Philibert Martineau, ne le 13 no- De leur union naquirent douze 
vembre 1875 A Saint-Agapit, est dé- enfants : sept garçons et cinq filles. 
cédé le 6 août 1971.11 a épousé Del- dont trois sont décédés: Gkdéon, 
phine Viger, née le 3 juillet 1876 et Alphonse. Gaudias, Georgiana, Ar- 
décédée h Dosquet le 15 janvier thur, Vale&. Louis, Éva et Georges. 
1962. 

w-. -.- - ---- - -, 
.M I'h~liot-rt M u  ciiienu aii S(T dnnii.er.aire de manage de son fils GCdéon (1965) 



famille G audias MARTINEAU 

De gtiucl~e A droite : Gaudias Martineau. son kpoiisi: Am:iiida Charest et 
leurs enfants: Gilles. Rosaire, Maurice ei  Fxigar 

Famille Rosaire Macineau er Tbkrtse Pans. A I'avani tilt g .  a 
d.) : Renk et Alaio. A l'amère : ThCrtse. Daaielle ei Rosaire 

Famillr Gilles Martinrau 21 Robea Dujias 

t-.dgar Martineau 

Gaudias. fils de M. et de Mme 
Pldiben Martineau, a été canton- 

Les enfants de M. et de Mme Gilles Martineau. De gauche a droiie : 
Céline, Sylvie, Luc et Richard 

nier pendant plusieurs années. 11 a 
aussi travaillé à la voirie ainsi qu'en En premihes noces, il a épousé remariB avec Mme Ré*a Garneau, 
Abitibi. Par la suite, il a été cultiva- Amanda Charest qui est déc6dée. de Saint-Apollinaire. 
teur jusqu'en 1955. Finalement, i l  a De cette union sont nés quatre en- Nos meilleurs voeux pour le suc- 
travaille comme journalier à Dos- fants: Maurice, Rosaire, Edgar et cès du soixante-quinzième anniver- 
quet. Gilles. En septembre 1963, il s'est saire de Dosquet. 



famille Maunce MARTINEAU et Jeannine HOUDE 

La fanullc de M. et de Mme Maurice h,lariineau. Assis Idc g. à d .  I : Maurice. Jeannine el Ilenis. 
Deboui : Michel, Jobanne. Lise. Suzanne. Mireille et Claude 

Usine de  Mauncc Martineau servant a iii ta- 
bricalionde tuyaux de cinicol pendant 25 ans 

Maurice, né à Dosquet, fils de 
Gaudias Martineau et d'Amanda 
Charest, a épousé, en 1956, Jean- 
nine Houde, fille de Martial Houde 
et de Léonie Garneau, de Dosquet. 
De leur union son1 nés huit enfants. 

Maurice, en plus de faire des 
tuyaux de ciment, a conduit l'auto- 
bus scolaire durant 24 ans. Quant à 
son épouse, elle a enseigné B l'école 
du rang 1 et a celle du rang 3. Par la 
suite, eue a eu le bureau de la Banque 
canadienne nationale pendant six 
ans dans leur maison. 

Jacques. f i lr  (le Jobanne et 
petrr-fils de M ct de Mme 
M3unce Mariineau 

Mireille Mariineau, son mari Rauald Rossignol el  leurs en- 
tanm : Mtlissa er Johnoy 

Yvatl. decede 
sccidencellemeni 
en juillet 19'79 



famille Richard MARTMEAU 

Hbtel, acheté par Aodrt Labbé en 1916et vendu en 1950 

Richard, fils de ~aul-Êmile  Mar- 
tineau et de Lucille Labbé, a pour 
grands-parents Alphonse Marti- 
neau. époux d'Eugénie Breton et 
d'André Labbé, époux dlAntoinette 
Lacourse. 

Mon pére, né à Dosquet le 27 
a d  1924, épousa, le 29 juillet 1950, 
Lucille Labbé, née à VicroriaviUe 
le 21 mai 1931. Elle donna nais- 
sance à puatre enfants: Richard, Mariaee de Paul-Emile ~Manheau et de Luciiie LabbC 
Louise. ~ b n j q u e  et Michel. 

Né le IO janvier 1953 A Welland, 
je suis l'aîné de la famille. En 1968, 
j'amvai au Quebec dans la métro- 
pole. Je travaillai à Montréal et à 
I1ext&rieur dans le domaine de la 
construction, exerçant les métiers 
de dynamiteur, driUeur et mineur. 
Le 12 octobre 1976, je commençai 

h faire vie commune avec Yolande 
Dupont, deuxitme d'une famille de 
cinq enfants : Gisè!e, Yolande, Lucie, 
~ n d r ~ e  et Hélène. Yolande est née 
le 10 octobre 1953, h Saint-Vincent- 
de-Paul. Ses parents: Laurent Du- 
pont csi natif de Manseau et Jeanne- 
d'Arc Nadeau, de Fortierdle. 

En a 4  1977, j'achetai une mai- 
son, construite en 1949, située sur 
la route 116 Ouest A Dosquet. En 
1980. je blris un moulin à scie qui 
fut e n  opération pendant 4 ans. 

Bien sQr, je suis mieux connu par 
les personnes d'un certain âge 
comme élant le neveu de u Ti-Nest » , 
Ernest Martineau, et de ~Josb, 
Georges-Henri Martineau, tous 

Yolande ei  Richard Martineau Risidence actuelle 

deux natifs de Dosquet. Moulin B scie conrmii en 1984 



familles MERCIER et MASSÉ 

M. et Mme F.-X.  Ma.& 

Maison ancestrale et moulin B scie Drouin, rasés par les 
flammes le I l  février 1939. Sainte-Agathe 

Venus de Sainte-Agathe, après 
l'incendie de la maison de Mme 
MassB, Mme Mercier Massé, Oné- 
sime Mercier, rentier, puis Mlle Eu- 
génie Massé, et Jules Mercier, etu- 
diant au Séminaire de Québec. vin- 
rent s'etablir à Dosquet en mai 1939. 
Ceux-ci habitèrent dans la maison 
de M .  Normandin, ex-chef de gare, 
dont M. Mercier fit l'acquisition en 
1941. 

Mme Masse, Marie-Ursule La- 
flamme, est née en 1853, à Saint- 
Anselme-de-Dorchester. Elle est la 
fille dlAmable Laflamme, dit Kem- 
neur, et d'Ursule Blais. Elle était la 
cousine de Mgr J. C. Kimneur La- 
flamme. Mariée en premiéres noces 
à huis Mercier, originaire de Saint- 
Isidore, elle eut neuf enfants dont 
six garçons er trois fiUes qui sont 
tous déckdés. Par la suite, Louis 
Mercier decéda a I'age de 37 ans. 

Elle se maria en deuxièmes noces 
à François-Xavier Massé. né à Saint- 
ApoUinaire, propriétaire d'un mou- 
lin à scie. De leur union, naquirent 
trois edants: Aurédina. décédee il 
l'Hôtel-Dieu à l'âge de 49 ans, ~rnile 
et Eugénie. Son époux. M. Fran- 
çois-Xavier Massé, dkcéda 8 81 ans 
en mai 1928. En 1953, Mme Massé 
[&ta son centenaire h Dosquet. Elle 
décéda en novembre 1955. Quant à 
Onésime Mercier. il décéda le ler 
aoGt 1971 h l'âge de 89 am. Son fils 
Émile Massé, veuf sans enfant, de- 
meure 21 l'Accueil h Notre-Dame-du- 

*!Yi:, . 
Résidence de M. Onésime Mercier. A Dosquer 

De gauche A droi~e: Onbsimr Mercier ei 
Édouard Mercier 

Bon -Conseil (comté Drurnmond), 
et est âgé de 90 ans. 

Eugénie Massé a vendu sa mai- 
son ii Ronald Rousseau et demeure 
maintenant B la Maison Notre- 
Dame-des-Anges & Cbarlesbourg 
(Maison des Soeurs Saint-François- 
d'Assise). 

M. Emile MUSC et Mlle Eugenie Mas*. en 
ocrobre )98b 

M. Jules Mercier fut ordonné 
prêtre A Dosquet par Mgr Garant, 
le 4 juin 1950. Le curé de la paroisse 
était alors M.  I'abbC Auguste Cha- 
bot. L'abbé Mercier est actuelle- 
ment curé à Boischatel, a Québec. 

Joyeux soixante-quinzième à tous ! 



Abbé Jules MERCIER, prêtre 
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Souvenirs du passage de 
l'abbé lules Mercier A Dosquet 
de 1940 h 1950 

Je suis arrivé dans ce sympathique 
village en 1940, en compagnie de 
grand-maman Massé, d'oncle Oné- 
sime Mercier et de tante Eugénie 
Massé qui est ma deuxiéme mkre. 

Depan de Dosquet. le 16 La eiitechapeUequej'aitroüvkeauParaguay.enconipagnie 
juin 1969 pour ic Paraguay de RIF Dumas. mon cornpigoon n cur6 de Ii prcmikrç heure 

(19M)h 1964) 

Je suis res1.4 à Dosquet jusqu'à 
mon ordination en 1950. Après 12 
ans d'ktudes au Séminaire de Que- 
bec, j e  fus ordonne par S.E. Mgr 
C. O. Garant, le 4 juin 1950. le fus 
nommé au Séminaire de Saint- 
Georges-de-Beauce où S.E. Mgr 
Maurice Rov m'invita b aiier fonder 

le Séminaire San Josd de Caacupe. 
À mon retour de l'Amérique du Sud, 
j'ai été nommé curé b Saint-Patrice- 
de-Beaurivage, à Saint-Étienne-de- 
Beaumont, à Saint-Benoit-Abbé de 
Sainte-Foy et enfin, A Sainte-Mar- 
guerite de Boischatel. après avou 
~ a s s é  5 ans 21 1'Hbtel-Dieu de Oué- 

la Mission d i  Québec au Paraguay. 'bec comme aumônier des malades. 
U me lait plaisir de saisir l'occa- Félicitations toute l'équipe d'or- 

sion qui m'est offerte pour renouve- ganisation du soixante-quinzibme 
ler ma gratitude à la paroisse de anniversaire et mes respects 21 votre 
Saint-Octavede-Dquet pour toute bon curé, Monsieur i'abbb Rosario 
la générosité qu'elle -m'a exprimée Doyle. 
durant les huit ana6es que j'ai pas- 
sées au Paraguay afin de fonder la 
paroisse de San Cristobal et ensuite 

Ce que )'ai lais& B San Cristobal, en 1964 Ce ue j 'ai laissé au Seminaire de San Jose lorsque je l'ai quitté, en 
19d 



famille Rose-Annet te 

Mariage de h u i s  Mercier et de Corine Pa- 
quet i immariage) 

À Sainte-Agathe-de-Lotbinière, 
te l er  mai 1910, naquit Louis, fiLs de 
Zéphinn (Joseph-Henri) Mercier et 
de Delima Langlois. 

ïi fit ses éhides primaires Sainte- 
Agathe. Devant aider son phre sur 
la ferme familiale le printemps et 
l'automne, il ne frkqueutait l'école 
que l'hiver. 
A 21 ans, il travailia h plein temps 

pour Drouin et Frères de Sainte- 
Agathe, ce qui lui fit acquérir l'ex- 
périence du bois. En juin 1938. il 
épousa Corine Paquet, fiHe de Vic- 
tor Paquet et de Délima Mercier, 
de Sainte-Agathe. De cette union 
naquirent six enfants : Roger, Loui- 
sette, Jules (décédk), Lise, Maurice 
et Gilbert. En septembre 1944, b u i s  
vendit sa maison de Sainte-Agathe 
et acheta un moulin B scie et une 
maison à Dosquet. C'est la que 
Maurice et Gilbert sont nés, Corine 
décéda après la naissance de ce der- 
nier. 

Louis fit la connaissance de Rose- 
Annette Pich6 par l'entremise de 
ses soeurs Marie-Jeanne et Rose- 
Anna. Rose-Anoette, nhe le le' juin 
1917 h Portneuf-Station, est la fille 
d'hark Piché et d'Alma Germain. 
À douze ans, elle fut appelée à ai- 
der les autres. Ses talents de cuisi- 
niére et de couturitre étaient gran- 
dement appréciés. 

Le 11 septembre 1948, Louis 
épousa Rose-Annette. De cette 

PICHÉ et Louis MERCIER 

union naquirent sept enfants: Ger- 
main, Pierre-André (décédé), Marie- 
Héléne, Jacynthe, François, Ber- 
nard et Carmelle. 

Louis et Rose-Annette habitent 
toujours la maison lamiliale au 175, 
rue Saint-Joseph. Ceux-ci sont 
maintenant retraités. Leur fils, Gil- 
bert reste avec eux. Les autres en- 
fants habitent la région de Québec 
sauf Marie-Hélkne qui est dans la 
région de Montréal. La famille 
compte 3 ce jour, onze enfants et 
28 petits-enfants. 

En secondes noces, h u i s  hfercier e l  Roîe- 
Annetie Pichk (2= manage) 

De ~ a u c l i e  a dmiie : Gilbert. Murice, Lise. Loiiiselle et Roger (.enranci 
du iCr mariage) 

A l'avant : Maurice. Louisetle. Marie et F r a n ~ i s .  Au milieu: Jacinthe, Rosc-Annette el Louis. 
C a m e l e .  A l'arrière: Gilber;. Germain. Lise, Bernard et Roger 



famille (Paul) Napoléon MERCIER 

Paul et né en 1932 B Sainte-Aga- 
the-de-htbinikre. T l  est le fils de 
Marie-Anna Lambert el de Cyprien 
Mercier. Leur famille compte onze 
enfants. Pendant sa jeunesse, Paul 
a surtout travaillé comme bfiche- 
ron, et un morceau de son coeur est 
resté accroché quelque part dans la 
forét . . . 
Moi, Juliette, je suis  n&e en 1933, 

à Saint-Sylvestre, Je suis la Fille 
d'Anna Champagne et de Roméo 
Gigube. Je fais partie d'une famiile 
de huit enfants. Avant notre ma- 
riage. j'enseignais dans le rang &- 
m g  à Sainte-Agathede-Lotbini&re. 

Paul et moi, nous nous sommes 
maries en 1954 et en 1955, nous 
nous sommes installés sur la rue 
Roy, à Dosquet. 

Pendant les premières années de 
notre vie à Dosquet, Paul a tra- 
vaillk au moulin à scie et comme 
chauffeur de camion pour son oncle 
Louis Mercier. Ensuite, il a opér6, 
avec son frbre Henri-Georges, un 
garage A Joly. 

En 1963, nous avons bâti un peiit 
garage q u i  ouvrit ses portes en no- 
vembre de la m&me année. À ce 
moment-la. Paul faisait de la méca- 
nique authobi le  mais surtout du 
débosselage et de la peinture. De- 
puis, le bâtiment a t t é  agrandi et est 
devenu un atelier srikciak en vente 
et réparation pour les petits moteurs 
(scies à chaîne et Cquipement de 
jardin). 

De notre mariage sonr nés neuf 
enfants: Pauline (1955), Jean-Pierre 
(1956). Josette (19571, Mario (1959), 
Damien (1960). Dominique (1961). 
Martin (19621, Nicolas (1965) et Fré- 
déric (1974). Mario est décédé en 
1977. PaulGie, Jean-Pieme et Josette 
sont mari& et demeurent à Saint- 
Étienne. Nous sommes donc les 
grands-parents de sept petits-enfants. 

Au fil des ans, nous nous sommes 
impliqués dans la vie  de notre com- 

sports : motoneige, u stock car a .  

tire à la corde, chasse, pêche, 
camping avec la famille et cornpéti- 
tiom de coupe de bois. 

Quant moi, je fus membre de la 
Commission scolaire, du cornite 
d'école et du corniré de pastorale. 
Je sujs aussi catéchbte et margudber. 
Je fais partie du groupe très cher B 
mon coeur: le mouvement des 
Femmes Chrétiennes. 

Nos enfants ont aussi fait leur 
bout de chemin dans la commu- 
nauté: dans la chorale, I'animation 
à l'église, les pompiers, ainsi que 
dans divers sports. 

Nous sommes heureux de partici- 
per à l'album-souvenir du soixante- 
quinzième anniversaire de notre pa- 
roisse. Nous souhaitons que Dos- 
quet soit toujours  un coin de pays 
où il fait bon vivre. 

minaùré. Paul fut m résident des loi- 
sirs, commissaire d'école, pompier 
volontaire, conseiller et maire. Il 
occupe aussi ses loisirs à différents 

En bas (de g. hd.):  Dominique, Julieiie et (Paul) Napoléon. PrBdtric. Au centre: Msrio et Nicolas. En haut: Da- 
mien, Pauliae, Pierre. Joselie et Martin 



famille Philippe MOFFETTE 

Philippe naquit Saint-Agapit le 
2 février 1908. Il est le fiks de Jean- 
Baptiste Moffette et de Valéda Ber- 
geron. Tl kpousa, le 20 juin 1935. à 
saint-Étienne, Rosa Béland, nke le 
29 mai 1906, fille de Louis Béland et 
d'Odile Huot. De leur union naqui- 
12nt sept enfants: Jean-Louis (Denise 
Bibeau), Madeleine (Ernest C6té), 
Pierre t te (Roberr Blais) . Rose- 
Yvonne {Réal Gingras). André 
(Jeannine Martineau) et Noël (An- 
drée Anctil). Lucien est décédé le 
20 septembre 1965. 

Ceux-ci derneurkrent un an à 
Saint-Agapit et en 1937, ils achetè- 
rent leur ferme à Dwquet de M .  
Georges Fournier au prix de 1400 $. 
Le travail ne manqua pas sur celte 
terre, toute la farndle contribua au 
défrichement et au ramassage des 
pierres sur plusieurs arpents. Les 
bâtiments furent aussi construits et 
renouvelés. 

Pendant plusieurs aunees, les 
gens du voisinage venaient acheter 
l eu  farine, mélasse, biscuits et 
moulées h leur petit magasin. Leurs 
porcs reproducteun étaient aussi 
bien reconnus. 
La famille Moffetle compte main- 

~ s s i s  (de g. a d . ) :   osa et PM e .  Debout : Andrt,  me-YVOM~, Jean- tenant 22 petits-mîants et u i  arrière- 
hu is ,  Pierrerte, Noëi et ~ a d e t y n e  petit-fils. 

Rosa est partie cberclier sa ré- 
- - : ,*- - 

--; - &- compense pour une vie des plus 

:J 1 remplies le 28 juillet 1986. 
'- 4 Hommages ?i nos ancêtres. 

Noces d'argenl en 1964. I r t  rangte (de g. h d.): NoEl, Philippe. Rosa el Lucien. LC rangée : M a -  Philippe 
deleine. AndrC, Rose-Yvonoe, Jean-Louis el  Pierrelte 



A I'avanr (de g. B d.): Eric. h i e  ei C i e .  A l'ambre : Mano. Jeannine e l  Andre 

Né h Dosquet le 18 juiiiet 1944, 
André est le cinquiame d'une fa- 
milie de sept enfants. Il est le fils de 
Philippe Moffette et de Rosa Bé- 
land. Il a fréquente Iëcole primaire 
du rang pour eirsuite travailler sur 
la ferme familiale. 

Le 2 septembre 1967, il a épousé 
Jeannine Martineau. enseignante h 

Sainte-Agathe, fille de Léo Marti- 
neau et d'Aline Gingraî. De cette 
union sont nés quatre enfants: 

Mario, né  le 31 juillet 1968, est 
étudiant en gestion agricole au C6- 
gep de Lévis-Lauzon. 

Line, née le 12 octobre 1970, est 
étudiante à l'école secondaire Beau- 
rivage. 

Eric, né le 14 mai 1973, est étu- 
diant à l'école secondaire Beauri- 
vage. 

Aanie, née le 30 novembre 1975, 
est étudiante à 1'6cole de Dosquet. 

André a acheté la ferme de ses 
parents en 1966. Celle-ci est exploi- 
tée depuis ce temps, chacun y allant 
de sa participation selon ses capa- 
cités et ses disponibilit6s. 
En 1978, nous avons construit 

une maternité et un engraissement 
pour porcs. L'exploitation devient 
donc plus porcine que laititre. 

André s'est aussi impliqué dans  la 
vie paroissiale en étant marguiuier, 
conseiller municipal et directeur de 
1'U.P.A. 

Pour sa part, Jeannine s'est impli- 
quée au niveau du cornite d16cole, 
dans le mouvement des Femmes 
Chrétiennes et au Service d7nitia- 
tion aux Sacrements. 
Nous sommes fiers de notre fa- 

miUe et de notre exploitation. 

La ieriui: familiale actueUe 



famille Jean-Louis MOFFETTE 

Lise et son &poux, Roland Desrochers 

De gauche 3 droite : Jean-Louis, Jacques. Lise. Diane ei Denise 
* ---1 

Jean-Louis est I'ahB d'une famille 
de six enfants. Né h Dosquet le 6 oc- 
tobre 1936, il est le fils de Philippe 
Moffette et de Rosa Béland. Le 7 
juillet 1962, j'ai uni ma destinCe à 
Denise Bibeau, née le 19 mars 1942, 
fiUe de Jean-Baptiste Bibeau et de 
Marie-Arme Larose, de Saint-Aga- 
pit. 

De notre union s o ~ t  nés trois en- 
fants: Lise, née le 17 août 1963, 
épousa Roland Desrochers, de  Joly, 
le 14 juin 1986. Diane, née le 7 sep- 
tembre 1967, est étudiante fi l'Uni- 
versité du Québec à Trois-Rivières 
en  sciences comptables. Jacques, 
né le 25 décembre 1971, est étudiant 

en secondaire IV 3 l'école secon- 
daire Beaurivage. 

J'étais operat eur de machinerie 
lourde quand j'ai épousé Denise. 
Nous sommes aUBs vivre cinq ans à 
Québec. À l'automne 1966, nous 
avons acheté la terre de M.  Oscar 
Themen du rang X de Dosquet qui 
avait fait encan. La seule machine- 
rie restante sur celle-ci etait un trac- 
teur Ford des années cinquante que 
nous possédons encore. 

Étant fils et fiiie de producteurs 
agricoles et aimant beaucoup la 
terre, nous commencions, au prin- 
temps 1967, au pied de l'échelle 
avec une belle vache gns-bleu et 

cinq truies devant mettre bas. Même 
si au début nous possédions plus de 
porcs que de vaches, nous nous 
sommes orientés dans I'indusrrie lai- 
tikre. Étant donné l'accroissement 
de notre troupeau, nous avons dû 
faire des modifications aux bâti- 
ments. En 1970, nous mettions 1'6- 
table plus fonctionnelle. Eo 1973, 
nous construisions une nouvelle lai- 
terie. En 1980, nous agrandissons 
l'étable de soixante pieds. En 1986, 
nous rénovions aussi la maison. Au 
cours des années, nous avons donc 
fait plusieurs arnélioratioas autant 
sur ie terrain que sur les bâtiments et 
m&me s'il en reste encore à effec- 
tuer, nous sommes heureux de pos- 
séder une ferme bien aménagée oii 
ii fait bon vivre. 

I ' ' ,  -. ._ - .  - -  

Perme de M. Jean-Louis Motteite. en 1984 La cesidence rtnovée. en 1986 



Alcidr c i  hiand hlo) lc i .  r n  194h 

En 1918. Alcide Moffet, fils de 
Jean-Baptiste Moffet et de Valéda 
Bergeron, de Saint-Agapit, vint s'é- 
tablir dans le rang 3 de la paroisse 
de Dosquet. TI acheta alors un lopin 
de terre boisée de 104 acres. A l'aide 
d'un boeuf, il défricha un emplace- 
ment et y construisit une maison. 
Trois ans plus tard, il épousa Maria 
Giagras. CiUe d7sai Gingras et de 
Salomée C W ,  de Saint-Agapit. De 
leur union naquirent cinq filles et 
deux garçons. Par la suite. Alcide 
continua. aidé de sa femme e t  de 
ses enfants, à dtfncher la terre. 

~aul-Émile, le cinquieme de la fa- 
mille. s'adonna très jeune ii la terre 
puisque déjà à l'âge de 7 ans, il re- 
venait de l'école 9 2 heures et demie 
pour aider son pére aux travaux de 
la ferme. 

En 1957, Paul-Émile fit l'achat de  
la ferme paternelle et construisit sa 
maison. Deux ans plus tard, il épousa 
Sirnone Béland. fille de Joseph Hé- 
land et  dYvonne Dubois. de  Saint- 
Étienne. N'ayant pas d'enfant, ils 
adoptèrent Richard, en 1963 et 
Gilles, en 1965. 

En 1969, Paul-Émile et Sirnone 
achetèrent une  autre terre et la dé- 
frichbrent à leur tour. Tout au long 
des années, ils rentabilisèrent la 
ferme par l'acquisition de nouvelles 
machineries ainsi que par l'amélio- 
ration du troupeau laitier et des b2- 
tirnents. Finalement, après le décès 
de sa mère. ~aul-Émile f i l  l'achat de 
la maison paternelle. La ferme 
compte aujourd'hui 208 acres dont 
104 sont en culture. 

Paul-Émile est aussi un homme 
actif au sein de la communauté. TI 
f u t  marguillier pour la paroisse, 
échevin, directeur ainsi que prksi- 
dent à 1U.P.A. et directeur au C M .  
Simone A son tour fut secrétaire de 
I'AFÉAS, publiciste pour les Fer- 
mières et enfin secrétaire des Fer- 
miéres pendant 6 ans. Elle est au- 
jourd'hui représeiitante pour la 
compagnie Avon Canada. 

et partit pour Toronto pendant un 
an. XI est aujourd'hui technicien en 
administration du personnel 31 Fidu- 
cie Prêt et Revenu. Depuis 2 ans, 
Richard travaille aussi comme agent 
extérieur de voyages pour Inter- 
voyage. 

Quant à Gilles, il termina ses 
études en soudure A la polyvalente 
de Saint-Agapir en 1982 et est à 
l'emploi de Charpentec Inc. depuis 
maintenant 4 ans. 

La famille Moffet est heureuse de 
contribuer au soixante-quinzième 
anniversaire de la paroisse de Dos- 
quet et souhaite un bon succès A 
toutes les activités s'y reliant. 

En juin 1987, Paul-Émile vend la 
ferme, achkte une maison au village 
e t  vient s'y établir. 

A l'avant (de g. A d . )  : Richard ei  Paul-Emile. ~n 1983, Richard compléta ses La l e m e  de M .  et de Mme ~aul -Émi le  Mof- 
A l 'wntre : Gilles e i  Sirnone études en technique administrative let 



famille Josaphat MOFFET et Mélanie GINGRAS 

Les 4 gknératiom de la famillc G i n p .  Assis 
(de g. h d . ) :  Mtlanie, son fils Raymond ei 
Aivina Btlanger. Debout : Bvn Car6 

losaphat et Melanie, à leun 25 ans de  ma- 
nage. en 1951 

Manage de Mélaoie et de Josaphai, en 1926 
À 15 ans, il acheta une terre non n'existaient pas. Étant un tmdeur  

losaphat est né le 20 janvier 1,903, défrichée sur la route 116 Ouest à infatigable, il réussit A bdtir une 
B Saint-Agapit. 11 est le fils de Jean- Dosquet. A ce moment-là, il dut ar- maison et une étable après de durs 
Baptiste Moffet et de Valéda Berge- racher les souches avec un attelage labeurs. Par la suite, il continua d'a- 
roa. de boeufs puisque las tracteurs grandir sa ferme. 

La tamille Moffet. Assis (de g. 21 d.):  Josaphai et Melanie. Debout: Manette. LaurCai. Denise, Raymond. lhtrèse. Jeannine. Robert. 
Lucille ri Yvoo 



Les jubilaires entoures de leurs 35 peii ts-enlaniç 

En 19'26, il épousa Mélanie Gin- 
gras, ï i l le  dbAbdon Gingras et d'Eva 
Côté, de Saint-Flavien. De cette 
union naquirent douze enfants dont 
neuf sont encore vivants. 

MClanie prit tgalement part aux 
nombreux travaux de la ferme tout 
en menant à bien le travail au foyer 
et I'édiicaiion de leurs enfants. 

En 1958, Josaphat vendit la terre 
A son fils Lauréat pour venir s'ins- 
tailer au village sur une  autre ferme 
qu'i l  exploita tout en travaillant à la 
voirie. 

Il f u t  aussi membre fondateur de 
la Caisse populaire, marguillier, 
président de l'Âge d'Or en plus de  
siéger au conseil d'administration à 
la commission de crédit jusqu'en 
1979. 

En 1953, Mélanie fut membre du 
conseil des Fermieres. En plus, elle 
est membre des Femmes Chré- 
tiennes, fait partie de l'Âge d'Or et - 
participe aux activités. 
En 1976, Josaphat et son épouse 

fbtkrent leurs noces d'or, ainsi que 
leur anniversaire de mariage en 
1981, 

Josaphat et Mélanie eurenr une 
vie simple mais remplie de joies, de 
peines er d e  moments de difficultés. 
Leur état de sant6 ne leur permet- 
tant plus d'habiter leur foyer, ils 
vinrent demeurer chez leur fils Ray- 
mond. La famille Moffer a maince- 
Dant le bonheur de compter 35 petits- 
enfants et  14 arrière-peiits-enfants. 

Le 23 février 1986, Josaphat de- 

céda à l'âge de 83 ans. 11 était un 
Iiomme jovial qui ne comptait que 
des amis. Quant ?i son épouse, elle 
aura bientôt 80 ans. 

La famille Moffet est heureuse de 
parriciper au soixante-quinzième 
anniversaire de Saint-Octave-de- 
Dosquet. 

Ln ferme famil~sle 

Les 4 g6neralioos de la famille Moflri. De 
gauche A droite : Mélanie, Guy Martiiieau. 
Cateline et Lucilie 

- .  C 
2 .. . 

Le dblrichage de la terre akec 1 a i ~ i e  tl ' i~nc 
bonne paire de boeuls On peur ioir. 3 droire 
de la photo. la souche qui i i e n i  déi:.e arra- 
c hée 

Le, jubilaires enrourks de leurs cinq filies (55' ariniversaire de 
mariage) 



famille Robert MOFFET et Rolande DESROCHERS 

De gauche B droite : Y von, Raymond. Josaphat, Robert 
et Laurkat 

Phoro de IamiUe. Debout (de g. à d.): Guylaine. Serge, Nor- au-service de la Ville de Montréal. 
maod, Alain ei loharme. Assis: Robert, Jocel>ne er Rolandc k 11 avr i l  1959, il épousa Ro- 

lande, fille d'Albert Desrocbers et 
Robert, fils de Josapl~at Moffet et d'Augustine Dubois, de Saint-Fla- 

de Mélanie Gingras, est né à Dos- lien. De cette union naquirent six 
quet le 11 aodt 1935. Durant sa jeu- enfants. 
nesse, il travailla sur Ir1 ferme avec Mi de se reposer du bruit de la 
son père, et alla labourer chez les vile et de respirer l'air de la cam- 

pagne, la famille aime bien se re- 
il partit pour le Labra- trouver à son chalet, situ4 au rang 1 

dor et y travailla un a s  et demi. 11 de Dosquet. 
revint avec un petit amagot n et  Nous sommes fiers de participer à 

rme de Jean-Baptiste l'album-souvenir, et souhaitons un 
Bergeron. Quelques années glus franc succés aux soixante-quinzième 
tard, it la revend; t à son père. anniversaire. 

1 
1 

Chalet, silue au rang 1 

Ayant un goût pour la mécanique, 
il suivit un cours à Qukbec. Ce qui 
le conduit A Montrkal où il travaille 
depuis ce temps comme mécanicien 

Josaphat et Mdlanic. ii leurs 25 ans di: ma- Les neuf enfants h' offei avec I'atielage de boeufs et leur chieii 
nage 



Josaphat Mofler (18b7- 1354) 
1; P 

Victoria Cayer (1876-1914) 

Jeannette Moifet 

Victoria Cayer, fille de M. et de 
Mme Lazare Cayer, de Dosquet, 
ainsi que Josaphat Moffel, fils de 
M. et de Mme Octave Moffet. de 
Saint-Flavien, se marikrent $I Saint- 
Flavien où ùs demeurèrent quelques 
années. Josaphat y exerça son mé- 
tier de menuisier. Plus tard, il s'ins- 
talla avec sa famille h Dosquet où i l  
fit l'acquisition d'un moulin 3 scie 
qu'il opéra pendant qiielques an- 
nées avec ses fils pour ensuite reve- 
nir à son metjer initial de menuisier. 
Le dbcès de sa jeune épouse, âgée 
de 38 ans, laissa Josaphat avec six 
jeunes enfants, dont u n  b6bé de 
quelques mois qui était Jeannette. 

Joséphine Cbarest, fille de M. et 

de Mme Landry Charest, ainsi qiie 
Désiré Cayer, fils de M. et de Mme 
Lazare Cayer. de Dosquet, se ma- 
rièrent à Saint-Flavien. Ils vécurent 
à Dosquet sur la ferme paternelle, 
devenue assez prospère avec le tra- 
vail. Le couple Cayer s'offrit donc 
de prendre la garde de Jeannette 
Moffet (leur nièce), suite au décès 
de sa mère Victoria, puisque le pkre 
restait seul pour s'occuper de cinq 
enfants encore jeunes. 

Plus tard, le couple Cayer accepta 
la garde de Joseph Demers, fils de 
M. er de h e  Aiphee Demers, alors 
que celui-ci perdit sa femme et de- 
vint veuf avec sept enfants. Le jeune 
garçon, âgé de 8 ans, demeura donc 
chez M.  et Mme Désiré Cayer dii- 
raat plusieurs annkes. A l'âge adulte 
celui-ci acheta la terre de Désiré 
Cayer qui  a dû l'abandonner en rai- 
son de sa santé. 

Quant Q Jeannette, eiie f u t  édu- 
quée et instruite en vue d'exercer la 
professioii d'enseignante qu'elle 
affectionnait beaucoup. Ce fut un 
choix de vie et une  carrière de qua- 
rante-neuf ans; soit quarante et un 
ans comme professeur rkgulier, et 
huit ans comme professeur en caté- 
cbése et suppléance. 

loskphine Cayçr ( 1  885-l W) et Desire Cûyer 
( 1879- 1953) 

Le département de I'lnstruciion 
publique reconnut ses bons services 
en la nommant *Officière du MC- 
rite scolaire * le 14 mai 1958. Elle 
fut aussi décorée de la médaille du 
Mérite scolaire par 1'Inspecteur ré- 
gional, M.  Bessette, lors d'une réu- 
nion pkdagogique d'une centaine de 
professeurs. Cet honneur. Mlle 
MofPet le partage avec ses éléves 
dont elle garde un bon souvenir. 
ainsi que des parents qui furent de 
bons collaborateun. 

Deo Gratias. 

Maiwn de la L e r n e  de Dbiré Cayer Xcstdence actuelle de Jeannette MofIet 



famille Frédéric MONGRAIN 

Mariage de Frédéric Mongrain et de Marie- 
Anna Bergeron 

Notre premier ancêtre au pays fut 
Étienne Lafond, né en  1615, à Saint- 
Laurent-de-la-Bamkre (Saintonge), 
Celui-ci quitta la France vers 1642. 
Le 30 janvier 1645. i l  épousa Marie 
Boucher, h Québec. Étienne fut in- 

humé à Batiscan le 15 septembre 
1665, laissant dans la deuil sept en- 
fants. 

Comme pour de ncimbreuscs fa- 
milles, ce nom subi[ des change- 
ments au fil des gknérations. Ces 
Lafond devinrent des Lafond-dit 
Mongrain avant d'être finalement 
connus sous le nom de Mongrain 
tout comme Maxime, pkre de Fré- 
déric. 

Ce dernier, né le 21 décembre 
1889, quitta la région de Saint-Sta- 
nislas-de-Champlain attirC par un 
emploi forestier. AprEs le déch de 
Béatrice Côté, sa première 6pouse. 
il convola en secondes noces avec 
Marie-Anne Bergeron. n8e le J4 
septembre 1896, du premier ma- 
riage de Pierre Bergeron. 
1R couple fut un des premiers ii 

entreprendre la colonisation du 
rang 4 .  Ce dkfi ne fut pas facile, 
puisque la crise ne taràa pas A com- 
pliquer leur existence. 

H ~ M  Mongrsin. Ag6 de 1 an. B chpval avec 
son phe .  Pr6d6ric 

Frkdéric revendiqua pendant plu- 
sieurs anoées l'ouverture d'un che- 
min permettant aux enfants du rang 
de se rendre plus facilement 1'6- 
coke du rang située sur la rou.te 116 
Ouest. Son projet se concrétisa 
Iorsqu'il vendit sa terre à M. Mau- 
rice Rousseau afin de prendre sa re- 
traite au village. Cependant celle-ci 
fut de courte duree, car un malaise 
cardiaqlie l'emporta le 5 décembre 
1951. Mane-Anne se remaria le 15 
septembre 1956 avec Apollinaire 
Laroche, mais cette union fut brbve 
puisqu'il décéda en mai 1958. Aprks 
une longue maladie, Marie-Anne 
s'éteignit le 30 juin 1986. 

Assis (de g. h d 1 RCgina. ApoUrnarre Larochc. Mane-Anna et Jeannine. Debout Paul. Pierre, 
Gkrard. Henri el Chde ,  decedée 



famille Louis MOREAU et Bertha PARADIS 

b u i s  Moreau, né à Saint-Flavien, 
est le fils de Théodore Moreau et 
dlAntoi.nette Cayer. En juillet 1950, 
il acheta une ferme sur la route 116 
Est h Dosquet. Le 21 octobre 1950. 
il épousa Bertha Paradis de Sainte- 
Croix, fille de Louis Paradis et de 
Marie-Anne Parent. De leur union 
naquirent cinq enfants: Michel, 
Louisette. Huguerte, Hélène et 
lacques. 

Le 4 octobre 1980, Michel épousa 
Jocelyne Mercier. De leur union 
naquit une fiUe prénommée Joaoie. 

Manage de h u i s  Moreau et de Bertha Paradis, le 21 octobre 1 Y W  

Assis (de g. à d.) :  HelBne, Louiset Huguetie. A L'arrikre: Michel, Bertha, Louisetie et Jacques 

Louisette unit sa destinée Mi- 
chel Boucher le 23 juin 1979. Ceux- 
ci eurent trois enfants: Dominic, 

C - I r  <--j Nicolas et Jean-François. 
~t Huguette épousa Deais Forrier le 

18 aoiit 1979. De leur union naqui- 
rent deux filles: Nancy et Sylvie. 

Hélène unit sa desiinte 3 Chris- 
I 

I '- 7 tiao Lands, le 2 mai 1980. 
Quant h Jacques, il est célibataire. 

* l 4 / Nous sommes heureux de ctlé- 
. . . Xe>- .- . -- brer avec vous tous ce soixante- 

La rtsidence et la ferme de la famille quinzième anniversaire. 



famille Gérard MONGRAIN et Adriemie DESHARNAIS 

Gérard et Adrienne Mongrain 

Gérard est né à Dosquet en 1925. 
Il est le fils de Fréd6ric Mongrain et 
de Marie-Anne Bergeron. Le 29 dé- 
cembre 1948, il épousa Adrienne 
Deshamais, fille d'Albert Deshar- 
nais et de Priscille Provencher, en 
l'kglise de Dosquet. De leur  union 
naquirent huit eafants: 

Noella, née le 24 décembre 1949. 
est couturière. Celle-ci a kpousé 
Martial Marcoux. de Plessisville. 

Maurice est n& le 23 mars 1952. I I  
est contremaître en aqueduc. 

France est née le 16 juin 1955. 
Elle est comptable et a épousé Ré- 
nald Fradette, de Plessisville. 

Richard, né le 17 aoOt 1956, est 
vitrier. II a épousé Clémence Hamel. 
de Saint-Gilles. 

Sylne est née le 3 février 1958 et 
elle est couturiére. Celle-ci a épousé 
Gaétan Groleau, de Saint-Agapit. 

Michel est né le 10 janvier 1961. 
Celui-ci est journalier. 

Alain est nC le 11 septembre 1963 
et est cuisinier. 

Stépbane est né le 24 juin 1970 et 
est journalier. 

Gérard exerça le métier de jour- 
nalier en aqueduc. En 1985, il prit 
sa retraite h la suite d'un accident à 
son travail. 

Quant à Adrienne. elle est reine 
du loyer depuis le debut de son ma- 
riage. 

R icbard 

Maurice 

Alain 

France 

Les enfants mariés et les petits- 
enfants de la famille Mongrain. 



Noella. narivc de Dosquet le W decembre 1949. est coutune=. 
Son époux Martial Marcoux. naiil de Sainie-Sophie. le 23 juin 
1947. esi  journalier. Ceux-ci se sont mariés le 20 juin 1970 

Richard e g r  né à Dosquei Ir 17 a001 1956. eri  vilner. Son 
6 use Clémence Haaiel. native de Sriini-Gffles. le 4 novembrc 
I g l .  est secretaire rnkdicale 

L e s  entaots de Richard et de Clkmence: Sreve. né à 
Dnsquet le 8 octobre 1982 et Marie-Ève. nke à Moot-  
real le  25 mars 1986 

France est nte à Dos uet le 16 juin 1955, est 
comptable. Son rnati%énald Frsdetie est nt4 
?i Plessisville le 23 m a n  1957. il est comptable 
(idonnatique) 

Sylvie. oaiive de Dosquet, ie 3 Ieimer 1'1Sb. est couiunt3re. 
Son époux. Gaétan Groleau. nalit de Sainr-Agapit, le 13 no- 
vembre 1957, est vitrier. Ils ont dcux enfants: Donald. n t  & 
Saint-Agapit le 9 dtccmbre 1980 e t  Frtdtric, n é  le 16 janvier. 
égaiement h Saint-Agapit 



famille Henri MONGRAIN et Y ve tte DESHARNAIS 

Henri e l  son épouse Yveite 

Henri est ne à Dosquer en 1923. Il  
est le fiis de Frédbric Mongrain et 
de Marie-Anne Bergeron. C'est en 
1950, A i'église de Dosquet, qu'il 
Cpousa Yvette, née en 1929 B Dos- 
quet. Celle-ci est la fille d'Albert 
Desharnais et de Priscille Proven- 
cher. 
De leur union sont nés quatre en- 

fants: Rtnald est né en 1952; i l  est 
maire de Dosquet et vérificateur fis- 
cal. Réjean est né en 1956. il est 
contremaître en usine et il demeure 
$ Montréal. Diane est née en 1958 
et elle est coutunbre: elle demeure 
présentement B Québec. Lynda, 
oke en 1968, est dessinatrice et eUe 
demeure 3 Dosquet. 

i 
Lyuda 

Henri, q u i  exerça le métier d'opé- 
rateur de  machinerie lourde, a pris 
sa retraite en 1982. Comme passe- 
temps, celui-ci travaille le bois. De- 
puis son mariage. Yvette est tou- 
jours la  reine du foyer ~.i. 

Diane 



famille Hélène O. NADEAU et Rénald MONTGRAIN 

! 

Hklène Olivier Nadeau 

Hélkne. née à Saint-Ravien. lia- 
bite Dosquet depuis 1969. Celle-ci 
s'y plaîi bien puisque plusieurs de 
ses amies y sont également éiablies. 
Peudant six ans, elle a occupé un  
emptoi de tkl6phoniste. Elle f u t  ini- 
tiée Châtelaine le 19 novembre 1972 
$ Thetford-Mines et elle s'impliqua 
très activement h I'implanrarion de 
ce mouvement dans la rkgion de 
Lotbinière. Depuis 1986, elle s'oc- 
cupe de l'organisation d'une équipe 

de balle-molle pour les garçons de 
catkgorie atome. 

Steeve est né le 3 janvier 1975. 
Ses études au primaire élant com- 
pletées. i l  se dirige maintenant vers 
le secondaire. C'esr un grand sportif 
et i l  consacre donc de nombreuses 
heures à la pratique du  hockey et de 
la balle-molle. 

Rénald occupe un poste de vériii- 
cateur fiscal pour le rninisiére du 
Revenu d u  Québec, après avoir 

principalement travaillé dans le do-  
maine de la librairie et d e  la quin- 
caillerie. 

Rénald f u i  trks actif dans son mi- 
lieu. Des l'âge de seize ans, il a fait 
partie d u  comitk des loisirs de Dos- 
quet. TI s'est aussi impliqué dans la 
fondation du festival de la jeunesse 
et du comité de hockey mineur de 
Dosquet. Il a kt& directeur du club 
de hockey intermédiaire ainsi qu'ins- 
tructeur du Pop's de Laurier-Station. 
Au cours des ann6es 1970, il a aussi 
été directeur-fondateur de la Sociétk 
bis t orique régionale de Lot binikre 
et  du club Vidéo de Loibinihre. Ini- 
tié Aramis le 19 mars 1978, i l  fut élu 
directeur à l'automne. En 1980. il a 
kt6 choisi pour assurer la prksidence 
d e  ce mouvement. À l 'automne 
1982, il fut élu conseiller municipal 
et devint maire en 1985. Il siege éga- 
lement à l'intérieur du  comitk de la 
Récupération au sein de la M.R.C. 
de Lotbinière. 



famille Albert NADEAU et Marie-Rose TRÉPANIER 

Albert Nadeau Marie-Ruse Trkpauirr Nadc au 

Fi!s de Joseph Nadeau, cultiva- 
teur et dlAdèle Gagné. Albert Na- 
deau est né en 1908, à Saint-Patrice 
de Beaunvage. 11 est le cinquiéme 
enfant d'une famille de treize. 

Après la guerre de 1914-1918, la 
crise l'obligea s'exiler aux États- 
Unis pour gagner sa vie et aimi ai- 
der ses parents à subvenir aux be- 
soins de Ia famille. Après avoir tra- 
vaiUé sur le chemin de fer et dans 
un moulin à scie,  il réussit, à l'âge 
de 20 am, $ entrer à l'usine Ford à 
Détroit oh il travailla pendant 3 ans. 

Épicerie et immeuble, h Monlréal 

fipicerie et boucherie. B Dkrroii 

Meunerie dans les anntes 1952 Les camions servant pour la ivraison dii cr,mmerce, en 1965 



De gauche h droite : Michel, Lise, lean-Pierre. 1-ouise, lacques. Chritliant.. h,Sarie-Rose et Albert. En rné&ilion : Richard, dCcédé le 3 novembre 
1981 

C'est alors que sa carriére 
d'homme d'affaire débuta. Il acheta 
en 1931 une  épicerie-bouchene 
qu'il opéra pendant un an et demi. 
Puis, il deménagea à Montréal où il 
acheta d'abord une épicerie et plus 
tard un commerce de désinfection 
et fumigation. 

En 1938. il unit sa destinée à Ma- 
rie-Rose Trépanier qui est née à 
Louiseville en 191 1 ,  du  mariage de 
Julie-Anna Bastien et de Thomas 
Trépanier. Lorsque la famille quitta 
la terre pour s'établir à Montréal, 
Marie-Rose travailla dans diverses 
manufactures de biscuits et de con- 
fection jusqu'au moment de son 
mariage. 

C'est en 1946 que Marie-Rose et 
Albert vinrent s'ktablir à Dosquet et 
que la première meunerie fut cons- 
tniite. Albert s'unit à ses frères et 
soeurs pour former la compagnie 
Nadeau et Frères Ltée. En plus de 
la meunerie qui employa une dizaine 

de personnes de Dosquet, la com- 
pagnie opéra uoe meunerie à Sairit- 
Patrice, un magasin général h Leeds, 
un moulin à scie et un commerce 
d'animaux. 

En 1952, la meunerie de Dosquet 
fut détruite par le feu, puis recons- 
truite el agrandie pour permettre le 
transfert 21 Dosquet du commerce 
d'épicerie en  gros auparavant opér6 
B Saint-Agapit. La compagnie cons- 
truisit également un garage & Dos- 
quet afin de réparer les piéces d'é- 
quipement utilisées par les com- 
merces de drainage et de  construc- 
tion de routes qui  s'étaient ajoutés 
aux opérations d e  Nadeau et Frkres 
Ltée. À son plus haut niveau d'acti- 
vité. la compagnie employait alors 
environ 200 personnes dont une 
cinquantaine de la paroisse de Dos- 
quet. 

Au fil de  toutes ces années, onze 
enfants naquirent du manage de 
Marie-Rose et d'Albert. Quatre 

d'entre eux sont dkcédés à la nais- 
sance et un cinquième, Richard, 
demeurant $ Dosquet, est décedé à 
l'âge de 35 ans. Jacques, Jean-Pierre, 
Louise, Lise. Michel et Christianne 
oeuvrent pour leur part, dans diffé- 
rents milieux professionnels et com- 
merciaux. 
Marie-Rose et Albert se sont tou- 

jours intéressés A la vie paroissiale. 
Après ces 40 annCes passées A Dos- 
quet, ils sont fiers de faire partie de 
cette communautC et c'est avec ioie 
qu'ils participent cet événement 
du  soixante-quinzième anniver- 
saire. 

Après avoir participé à la vie tco- 
nomique de Dosquet pendant plus 
de 30 ans, nous voulons rendre 
hommage A tous les pionniers et 
bâtisseurs d e  cette belle paroisse. 



famille Richard NADEAU et Hélèrie OLMER 

Richard Nadeau 

Richard est né le 20 février 1946 31 
Montréal. 11 est le fils de  M .  Albert 
Nadeau et de Mme Marie-Rose TrB- 
panier. A 1'8ge de dix mois, sa fa- 
miüe vint s'installer à Dosquet. 
Son primaire complété, il fré- 

quenta le coilège de Vaüédonction 
avant d'entreprendre sa formation 
classique b Saint-Georges-de- 
Beauce. Après des études B L'Aca- 
démie de Québec en 1966, il débuta 
h la facultk de Commerce à l'Uni- 
versité de Sherbrooke. Puis en 1969, 
il obtint sa maîtrise en option f i -  
nance. n se relrouva ensuite au ser- 
vice de l'entreprise familiale peu- 
&nt onze années à titre de cootrô- 
leur. C'est le 9 aoDt 1969 qu'il &pousa 
H6léne Olivier en l'église de Saint- 
Flavien. De cette union naquit 
Steeve. En 1980, il décida de réo- 
rienter sa camhre vers le courtage 
immobilier. 

Pendant son adolescence, Richard 
mit ses talents de musicien au ser- 
vice de ses ami(e)s. II f i t  partie de 
diffkrents groupes musicaux dont 
.Les Chummy's D et 4 Les Aigles 
bleus i, qui lurent les plus connus. 

Richard fut aussi trts actif dans 
son milieu. On se rappellera notam- 
ment son irnplica~ion dans la fonda- 
tion du Club automobile N Les Men- 
X * et du club de motoneige  les 

* L e s  Aigles bleus*. Ue gauche a droiiz: René Houde, de Lysrer; Gilles Bergeron, de Sauit- 
Agapit : Richard Nadeau, de Dosquet et Yvoo Simonneau, de Lyster. À l'avant : Raynald Roy ,  
deLyster 

Van-R ii. Il fut également directeur 
du club de bock& intermédiaire de 
Dosquet ainsi que de plusieurs au- 
tres organismes. Tous se souvien- 
dront aussi qu'il fut le président- 
fonàateur du Conseil no 11 des clubs 
Aramis de la province de Qutbec. 
Puis, là comme ailleurs, il n'a pas 
craint d'investir temps et énergie. 
Le 3 novembre 1981, Richard dk- 
céda à Hollywood, en Floride. 

Heli?ne Olivier Nadeau 



famille Alberta B. PAQUET 

Origmaire de Dosquet, Joseph 
Paquet est le fils de Ferdinand Pa- 
quet et de Clarha Bergeron. Al- 
berta, originaire de  Saint-Flavien, 

Mariage de Joseph Paquet et dbAiberta Bi- 
beau. le 3 mai 194 1 

M. Joseph Paquet, déctdé 

- . - - . . . 

est la idle de Ferdinand Bibeau et  
de Césarie Gingras. Le 3 mai 1941, 
Joseph bpousa Alberta Bibeau. 

Pendant un an ,  ils s'installhrent à 
Québec où ils ouvrirent une station- 
service. Par la suite, ceux-ci reiin- 
rent s'établir $ Dosquet sur la ferme 
du père de Joseph. 

Puis, deux enfants vinrent com- 
bler leur union ; soit Fernaad et Ni- 
cole, en plus d e  quatre petits-en- 
fants. 

En 1958, ceux-ci s'installèrent sur 
une terre à bois dans le rang Saint- 
Joseph Sud vers s a i n t e - ~ ~ a t h e  où 
ils se construisirent une maison, une 
grange, un garage en  plus de  creu- 
ser u n  lac et de iaire un chemin de  
deux milles de long dans le bois au- 
quel Alberta participa grandement. 

Pendant 21 ans,  Joseph fut diri- 
geant a u  conseil d'administration de 
la Csusse populaire ainsi que membre 
des Chevaliers de Colomb de Dos- 
quet. 

En 1977, à la mort de Joseph, 
Alberta s'établit au village sur  la rue 
Chouinard. Pendant  3 ans, elle fut 
présidente des Dames Chrétiennes 
ei elle est membre de l'Âge d'Or de- 
puis 12 ans. Son passe-temps favori 
est ie bingo. 

M m e  Alberta Bibeau Paquel 

La stationsemce de M. losepb Paquet 
(1941-1942). A Québec 

La Ianiilie Pa uet. À I'avani (de g .  b d. ) :  Sylvain. Maoon. Alberta. Sophie et Nathalie. A I'ar- Residence lamiliale sur la route vers Sainte 
rikre : ~ e r n a n a ,  son kpouw Aliae. Nicole e l  son kpoux Rodrigue Agathe 



famille Aline TURCOTTE et Fernand PAQUET 

v-r,w- . _ +  _ _  .- . - - . .  , 

Aiine et Pemand raquer 

Aline Turcotte est La Eille de Cé- 
lina Bolduc et de Louis Turcorte. 
EUe est caissikre ii Ia Caisse popu- 
laue de Dosquet. Son époux, Per- 
nand Paquet, fils d'Alberta Bibeau 
et de feu Joseph Paquet, est pro- 
priétaire d'un garage de débosselage 
et de peinture B Saint-Flavien. 

Manou, âgke de 12 ans 

Mariés à Dosquet depuis le 19 
juin 1971, nous avons demeuré à 
Québec pendant cinq ans ainsi qu'à 
Saint-Plavien pendant deux ans et 
demi. Â la mort du père de Femand, 
nous  nous sommes iristall6s sur le 
bien paternel à Dosquet où nous de- 
meurons depuis neuf ans. De notre 
union sont nés vois enfants. Sylvain 
et Sophie vont à l'école primaire de 
cette localitk, tandis que Manon 
fréquente la polyvalente de Saint- 
Agapit . 

Sylvain, Igt de 10 ans 

Sophie, &gke de R ans el  
demi 



famille Alphonse PAQUET 

h s i s  (de 8. a d . ) :  Rollanil, Marcel. Française. Alma er Alphonse, lacquelme. Andrt. Debout : M a b g e  d'Aima Audet et d ' d p b o m  Paquet. 
Jean-Marc. Rosaire, Jean-Guy. Raymond, Lionel, Madeleine. Jules. Lieire, Y von, Margue- le 39 dtcembre 1930 
rite, Michel. Jean-Marie, Adrien et Jacques 

Alphonse. fils de Uariaa Berge- 
ron et de Ferdinand Paquet, est né 
b Bosquet le 15 janvier 1907. Celui- 
ci n'a pu aller aux études longtemps 
puisqu'h 1'Age de 11 ans, il dut pren- 
dre la charge de la ferme, son pere 
s'étant cassé une jambe. Plus tard, 
il partit faire les récoltes dans l'Ouest 
canadien et alla également bhcher 
du bois en Abitibi. 

À son retour, il travailla $ Qué- 
bec où il fit la rencontre d'Alma 
Audet qui occupait aussi un emploi 
à cet endroit. Alma, oke le 8 août 
1911, fille de Joseph Audet et de 
Léa Dorval, de Saint-Gilles, fré- 
quenta Aiphonse pendant un an et 
ils décidèrent d'unir leur destinée. 

Iis lirent un voyage de noces de i 
trois jours Drummondville. Par la 
suite, ils continuéreat à travailler à 
Québec pendant huit ans. 

Le 26 avril 1938. ils vinrent s'ins- 
taller, avec leun cinq enfants, au 
rang 1 de Dosquet. sur une terre 
non défrichée et dans une maison 
peu habitable. Tout en travaiilaot 
fort d'annee en annee sur la fenne, 
Alphonse et Alma eurent dix-neuf 
enfants, encore tous vivants. De 
plus, la famille Paquet compte 
maintenant soixante-bui~ petits- 
enfants et vingt-huit arrikre-petits- 
enfants. Madame Paquet est fière 
de sa famille et remercie Dieu que Ferdinand Paquet et son tpouse. Clanna 
ceux-ci soient tous en borne santé. Bergeron 

Vue aknenue de la ferme familiale Aipbome Paquïi i i t r  de son auto devani Id maison rie sa 
bien-aide Alma Audet. a Saiiit-Gilles 



famille André PAQUET et Carmelle BERGERON 

Mariage de Carmelle et d'Andr6, le 2 juin 
19% 

Né $I Québec le 18 juin 1933, An- 
dré Paquet déménagea à Dosquet 
avec la f a d e  de son pbre Alphonse, 
h I'lge de cinq ans (1938). Il fit ses 
études à la petite école du rang 1. 
En 1953, il quitta la maison pater- 
neUe pour ajler travailler à Mont- 
réal ou il conduisit des camions- 
remorques pour la compagnie Smith 
Transport. 

En 1955, il rencontra une jolie 
filie, Camelle Bergeron, de Saint- 
Flavien, qui travaillait aussi à Mont- 
réal, dans la couture. Il la fréquenta 
un an et s'en f i t  une dpouse modéle 
en 1956. Eiie lui  donna quatre gar- 
çons et une Mie .  En 1959, André et 
Carmeile avaient le mal du pays. Ils 
revinrent à Dosquet avec leurs deux 
garçons: Claude et René. À cc mo- 

ment-l$, Andrk continua son métier 
de chauffeur de camions-remorques 
mais pour la firme Nadeau et Frère 
Ltée. Puis, deux autres garçons et 
une fiUe naquirent à Dosquet: Ri- 
chard, Jocelyn et Christianne. La 
maison fut bâtie en 1959. 

En 1970, la firme Nadeau fut ven- 
due et B ce moment-18, André com- 
mença 2 faire du camionnage avec 
un camion-remorque qu'il acheta 
en sociétk avec ses frères. En 1975. 
il fonda une compagnie de camion- 
nage avec son épouse Carmelle et 
Hélène Bergeron, sa niece. À ce 
moment-là, il avait trois camions et 
quatre remorques. Aujourd'hui. la 
compagnie d'Héltne, André et Car- 
melie, soit Héanca Inc.. poçsbde 3 1 
véhicules composks de camions 

i 
Yi 

I Une partie des camions Héanca 
Notre maison 

tracteurs et remorques servant au -- - - transport de longue distance. puis 
un garage qui sert à la mainrenance 
et réparation de ces véhicules. en 
plus d'un édifice de quatre loge- 
ments 1i Laurier-Station, abritant la 
Caisse populaire et la garderie de 
cette IocalitC. 

Le président. André, est assisté 
de son épouse Cannelle comme vice- 
présidente et Hélene, sa nièce, agit 
comme secrétaire-trésorière. Claude 
est répartiteur. Richard et locelyn 
sont chauffeurs. En 1987, onze per- 
sonnes travaillent à cette entreprise. 
Pour ce qui est de René, il a son 
commerce à Laurier-S tation et C hris- 
tiane fait ses études dans le but de 
fournir son aide plus tard. 

AndrC et Carmelle sont aussi 
grands-parents cinq fois: David, 

A l'avant (de g. d. ) :  Carmelle et Andrt. A l'amere: Claude, Régis, Hugo, enfants de Claude. 
Jocelyn, Chrisiiaone, Rent  et Richard Vicky et Kevin, enfants de René. 



famille Roland PAQUET 

C r .  - 

F*!"P. 

- A  . 
Manage de Roland et de Gaetanc 

Roland. fils d'Alphonse Paquet et 
d'Alma Audet, est né le 3 février 
1945, dans cette paroisse. Il tpousa, 
le 19 juillet 1969, Gaétane Turgeoa, 
fille d'AndrCa Turgeon et de Lise 
Champape, de la paroisse de Sainte- 
h a ~ t S i e - d e - L y ~ t e ~ .  De notre union 
naquirent deux enfants: Yan, né en 
1975, âgé de 12 ans et Dave, nC en 
1977, Bgé de 10 ans. En plus d'être 
reine du foyer, Gaétane travaille 
comme pâtissibre au Provigo S Lau- 
rier-S~ation. 

Pendant ses loisirs. celle-ci aime 
bien aller dans le bois avec Roland 
et ses deux edants. 

De gauche B droite : Gaetane. l'an. Dsve et Roland 

Quant A Roland, il a travaillé pen- 
dant 1 an comme camionneur pour 
Maurice Marcotte. de Lyster et en- 
suite, pendant 8 ans, pour Hamel 
Transport, de Sainte-Croixde-Lot- 
binikre. TI est aujourd'hui proprié- 
taire et gérant du Provigo, de Lau- 
rier-S tation. 

À l'âge de 16 ans, Roland a achet6 ' 
une  terre S bois de 45 hectares qu'il 
a bfichée 3 blanc. Au f i l  des années, 
il améliora cette terre et s'inscrivit MedaiUe ainsi que I tr .  2= et prix du merite 
au concours du m&-jte foresher de fore5tier rernpmks Par Roland Paquet 

1981 21 1984. 11 se mérita le Ier, 2e et 
prix au niveau de la r6gion 03. En Nous sommes heureux de coila- 

1985, i l  se mérita aussi la médaille borer à cet album-souvenir. 
d'argent au niveau provincial. 

Le moyen de rransporî pour sortir son bois, tracteur lnterna~ional Résidence actuelle de M. et de  Mme Roland Paquet 
784, 4 roues motrices avec trailer hndem et clam Berco 



Claude Paquet, né le 19 mai 1957, 
à Montréal, est le fils aîné d ' h d r é  
Paquet et de CarmeHe Bergeron. À 
l'âge de 18 ans, aptés avoir com- 
plbté ses études secondaires, il de- 
vient camionneur à l'entreprise pa- 
ternelle pour laquelle i l  est mainte- 
nant répartiteur. 

En 1977. il rencontra Joanne 
P e m .  née le 15 aofit 19W, à Notre- 
Dame-du-Lac. Témiscouata, fille 
d'Évrard Perron et de Luciiie Ga- 
gnon. Celle-ci demeurait à Laurier- 
Station à cette époque. 

Leur manage fut célébré le 20 
juin 1981, B Saint-Flavien. De cette 
union, naquirent trois garçons : Da- 
vid, né le 17 juin 1983; Régis, né le 

l 

6 mars 1985 et Hugo, nt le 4 mai 
1987. 

I 
La famille Claude Paquet 

famille René PAQUET et Martine BERGERON 

Né le 4 mai 1958. R e d ,  fils d'An- 
d d  Paquet et de CarmeHe Bergeron, 
a fait ses études primaires à Dos- 
quet. et ses études secondaires à 
Saint -Agapi t. 

Il a commencé à travailler à Dos- 
quet pour ses oncles. dans le do- 
maine de l'alimentation, et ensuite 
chez Charpentec. Par la suite, il a 
décidé de s'éloigner en allant tra- 
vailler en Ontario dans les chan- 
tiers. Plus tard, il est revenu à Dos- 
quet comme camionoeur $ l'entre- 
prise de son père. C'est en septembre 
1978 qu'il s'est porté acquéreur d'un 
commexce u Radio Shack a,  A Lau- 
rierBtation. 

Le 30 juin 1979, il a uni sa desti- 
née à Martine Bergeron, née le 26 
avril 1960, fille de Léopold Berge- 
ron et d'rrène Martineau, de Saint- 
Agapit. De ce mariage sont nés 
deux enfants : Vicky, née le 10 octo- 
bre 1983 et Kevin, né le 4 novembre 
1985. 

La famille RenB Paquet 

R e d  s'est établi définitivement à commerce, il a ouvert aussi une 
Laurier-Station, et son épouse Mar- école de musique. 
iine agit comme secrétaire de son II remercie les gens du comté de 
entreprise. En 1983, il a ouvert un Lotbinière pour l'encouragement 
deuxiéme commerce du nom de qu'ils lui apportent. 
a Sonart 9. A partir de ce deuxième 



famille Joseph PETITCLERC et Rosa DAIGLE 

Rosa Daigle el  Joseph Petitclerc (25 ans de J m p h e t  R o s a  i5Li ans de manage, en 19821 
mariage, en 1957) 

Rosa, fille de Pierre Daigle et de 
Marie-Anna Beaumont, unirent 
leur destinée le 25 mai 1932, à Val- 
Bélair. 
Le 18 juin 1948, la famille Petit- 

clerc a m v a  à Dosquet avec treize 
enfants dont onze garçons et deux 
filles. Par la suite, deux autres filles 
vinrent s'ajouter $ la famille. 

Jean-Pierre est menuisier et habite 
à L'Ancienne-Lorette. 

Armand est technicien en élec- 
tronique et demeure h l'Ancienne- 

Laurent est mécanicien et réside 
à Dosquet. 

Patrick est fonctionnaire et ba- 
bile h Saint-Pascal. 

Gyslaine est couturibre et de- 
meure i~ Baie Saint-Paul. 

Claudette travaille dans une usine 
de Valcartier et rkside à Quebec. 

Raoul est professeur et habite h 
Magog. 

Nicolas est policier et demeure ?i 

l'Ancienne-Lorette. 
Rkjean est menuisier et habite 

Laurier4 ta tion . 
Raynald est contremairre dans 

une usine de Valcartier et r&side a 
saint-Émile. 

Georges, tailleur de cuir. habite a 
Dosquet. 

Lisette, agente de bureau, de- 
meure à Dosquet. 

Christianne, ménagère, ,habite A 
Laurier-Sta tion. 

Josenh exerca le métier de culti- 
La IaiiiilIc Pctirclerc. Debout (de g. à d. ) :  Georges, GiUes. dkcédb, Chrisriane. Raoul. Gyslainz, vateur jusqu'h son ddcks, le 21 mai 
Nicolas, Claudeite, Rkjean, Lisetle ei Raynald. A I'avaat: Laurenr. Jean-Pierre. Rosa,  Joseph, J985. 
Armand et Patrick 

La famille Petitclerc compte pré- 
sentement quarante et un petits-en- 

Joseph, fils d'Albert Petitclerc et fants et quatre anière-petits-en- 

Les travaux sur la ferre avec les chevaux, en 
hiver 1983 

de ~ i l o m è n e  Bédard, aiosi que fants. 

t - - . i l  - -  -- 
L i  rrsidence familiale qui c%r centenaire 



famille Réjean PINEL 

Paul Pinel 

Pemande Ippersield Pinel 

En 1955, ~aul-Émile Pinel, son 
épouse Fernande Ippersield, et leurs 
cinq enfants: liejean, Serge, Alain, 
Gérald et Ronald, s'installèrent à 
Dosquet. 

La famille v demeura Dour une 

Mariage de France Métiner et de Rbjeari Pinel 

fance qu'il a vécus $ Dnsquet. Com- Quant aux échantillons des rouges 
bien de parties de hockey jouees A lèvres (Avon) pris à sa mére et 
dehors avec les familles Gosselin et donnés à Suzanne Campagna, mes 
Bédard! On utilisait souvent une prerniéres amours ... Puis, une ba- 
tête de poupée en caoutchouc taille mémorable avec Pleur-Aimée 
comme rondelle. Campagna (la soeur de l'autre), et 

ri se souvient encore de la sou- les fois où Rdiean était attire sur un 
tane d'enfant de choetir, Eabriquke 
avec beaucoup d'amour par Mme 
Gosselin et payée à riiison de 10e 
par messe. 

Que de bons et nombreux mo- 
ments avec Jean-Pierre, Louise et 
Richard Nadeau ! 

période de cinq ans. Paul &ait à 
l'emploi de Nadeau & Preres à titre 
de représentant des ventes. TI ven- 
dait des moulkes balanckes aux cul- 
tivateurs du comté de Lotbiniére et 
des environs. Grâce à son talent, la 
compagnie connut alors une expan- 
sion assez remarquable. 

Fernande, comme toutes les 
mères du temps, consacra tout sou 
temps h prendre soin des enfants. 
D'ailleurs. c'est à Dosquet que la 
prerniére fille Pinel, Carole, vint au 
monde en 1958. Linda et Sylne ver- 
ront le jour & saint-Ravienau cours 
des années qui suintent. 

Réiean se souvient davantage de 

siége de toilettes à la vieille école. 
Dosquet était un petit village bien 

paisible et  chacun des membres de 
la famille Pinel en garde d'excel- 
lents souvenirs. 

Noris souhaitons tous les rési- 
dants de Dosquet un trés joyeux 
soixante-quinziéme anniversaire. 

cerf& bons moments de s o i  en- 40' anniversaire de France ei de Rajean 



famille Réal POULIOT et Diane CAYER 

Mariage de Diane ci de RCai 

RCal est nt  le 17 ftvrier 1947, h 
Issoudun. 11 est le fils de feu Saül 
Pouliot et de Laura Couture. 

Le 19 aoQt 1972, il épousa Diane 
Cayer, née le 10 novembre 1949 A 
Dosquet, fille de feu Léonidas Cayer 
et de feue Antoinette Moreau. 

comme meunier pour J .  N .  Brochu 
à Saint-Agapit. 

Nous profitons de cette occasion 
pour offrir nos meilleurs voeux  de 
réussite aux organisateurs d u  
soixante-quinzième anniversaire de 
Dosque t .  

Enc, âge de 5 aar 

De l'union d e  RBal et de Diane 
naquirent trois edanis : Mélanie, 
n6e le 29 août 1977, Éric, né le 24 
a v d  1982 et Anaick, née 23 aoiÎt 
1985. 

Pendant 12 ans, Réal fut culciva- 
teur et depuis 10 ans, il travaille Melanie, Igée de I O  ans Annick, éigte de 2 ans 



famille Thérèse PROVENCHER, fille d'Alfred AA , .  .., l . . . -' L~~ . .. ._  ;-.?Ah . .,.. . .. , .  . . , : .  
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Alfred Provencher et Anna Laroche Ahsis (de g .  ;a il.): Andrke. Thérkse. Armand ri Lise. Deboul: Hklène. Diane. Cbarizs-Orner et 
Odette 
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M-p d l  Tbt;r&sz Provenchcr et d'h-ms~~d Assis{de g. A d.) : Gaston R4,Jrigue epoux d'Hélkne, Armand e t  son épouse Thérksç. Lise el son 
Brasr~lrd. le 28 juin 1947 ami André Boucliad. Debout: Réjeao Roy 2poux d'OdeIie, Charle,s-Orner C ou1 de Danielle 

Gauthior. Andi-ke ei son sniichrisiian Vézina et Diane egouse de Jacques I'ouEot ' 

Les petits-edants de Thdrbc et d'Armand Assis (de g .  d .  i .  Prançok-Pier Pouliot. Mathieu 
Roy, Marie-e\e Pouliot, GuiIleume Brassard. Niçiiolas Rodrigue et Audrey Rodrigue. Debout: 
Naiacha Brassard, Valérie B m w d  ei Véroniqiie R d r i g u e  



famille Yvonne PROVENCHER, fille d'Alfred 

Alfred Provencher arriva Dos- 
quet avec son pkre NapolBoo Pro- 
vencher et sa mkre Élyse Mariel. 
En 1918, il épousa Aana Laroche, 
fille de William Laroche et E l Y s  
Marchand. De leur union naquirent 
dix enfants dont cinq sont encore 
vivants: Alexina, née in 1919, Thé- 
rèse, née en 1926, Charles, ni5 en 
1929, Hilaire. né en 1933 et Yvome, 
née en 1936. 
Le 27 septembre 1958, Yvonne 

Aiirecl Prorzncher (l89b-1982) Anna Larochç I 1899- IYbSj épousa ~ é i a r d  Groleau en l'église 
de Saint-Pierre-Apôtre, h Monr- 

7 ------, - - .:* réal. De leur  union naquirent trois 
enfants: Carole. née en 1960, Linde, . . 1 née en 1961 et Richard, né en 1963. 

Sur la Iirrite Ierme en 1946. De gauche 3 droite : Thkrtse. $8 tiierc .Anna, Charles, Aleuna akec Hilaire Proi.encber qui demeure s 
ses e n f ~ n t s  et Y voane Dosquel 

'4 . . . , - --.Ir*: 3 .  ' e t -  ' 
, - .  . - 

:.:.:-4 , - -  

.- - 
. . .  

- ,  

L2 1;rriiillè d ' Y  vonne Provencher Grolenu. Asis  (de g .  6 r!. l : 

i 
Ger.ird ei Yvonne. Debout : Carolz, Linda et Richard 

Y \+on Crotedu 21 Ca~i> le  i i r ü l ~ a u  8 i C L  lrur~. rn- 
I a n b :  Élyse et  Evzlynr 



famille Albert ROUSSEAU 

Roméo Rousseau et Antoineite Bergeron, 
parenis d'Albert 

NC le 21 septembre 1908, à Saint- 
Agapit, Albert est l'aîné d'une fa- 
mille de oeuf enfants. II est le fits de 
Roméo Rousseau et dlAntoinette 
Bergeron. 
Le 29 avril 1931, il épousa Héléne, 

fille d'Albert Desharnais et d'Auré- 
Lie Samson, de Dosquet. 

Albert et Hélène s'installèrent sur 
une ferme. Ceux-ci avaient à 1'4- 
poque trois vaches, un boeuf et un 
cheval. En 1931, Albert construisit 
une grange au coiit de 500 % ainsi 
qu'une maison en 1942. 

En plus d e  défricher la terre et de 
la cultiver, il alla travailler dans le 
bois sur la Seigneurie Ross, soit 
pour bûcher ou encore écorcer du 
bois de papier h la ~c siding >). A ce 
moment-lh, Albert touchait 1 $ la 
corde. Les journées étaient longues 
el trés souvent, la lune brillait lors- 
qu'il rentrait B la maison. 

Héléne aida aux travaux de la 
ferme en plus de s'occuper de la 
maison. Elle cuisinait son pain, fi- 
lait. tricotait. tissait et faisait sa 
couture. Au debut de son mariage, 
elle garda aussi jusqu'a 22 pension- 
naires qui travaillaient sur la Sei- 
gneurie Ross. 

De leur union naquirent sept en- 
fants: Hiiaire (né en 1933). Maurice 

La maison familiale consimite ea 1942 el  si- 
tuke au S I ,  route 116ht. h Dosquet 

Mariage d'Alberi R o m a u  et d'Htltne Des- Nbrrt et Hélene, a icurs noces 
harnais. le 29 avril 193 1 d'or en 1981 

(né en 1935 et dkckdé en 1949), Ber- Assis (de g. a d . ) :  Pauliiic, Aiben, Htlkne c l  Runald. Deboui: 
trand (né en 1937), Rosaire (né en Bertrand. Hilaire, Rosaire el  Lionel 

1941), Pauline (nCe e n  19421, Lionel 
(né en 1943) et Ronald (né en 1951). plet et comprenait 27 vaches lai- où ils allèrent demeurer au village 

En 1972, Albert vendit sa terre tiéres. Il garda sa maison qu'il ven- de Dosquet pour une rerraite bien 
qui était équipée d'un roulant corn- dit seulement en 1985 au moment méritée. 



famille Ronald ROUSSEAU 

at iÿge  de Suzanne et de Ronald Rousseau. en 1976 

Ronald Rousseau, f i l s  d'Albert 
Rousseau et d'H6léne Deshamais, i 9 .  

est né à Dosquet le 13 janvier 1951. I 

II est le cadet d'une famille de six 
enfants. 

Suzanne Gravel, I d e  de Victor 
Gravel et de Thérkse Gilbert, est 
née Giffard le 22 mai 1954. Elle 
est l'aînée d'une familIe de sept eo- 
faots. 

Le 18 septembre 1976, Ronald et 
Suzanne unirent leur destinée à 1'6- 
glise de Sainte-Thérèse-de-Lisieux. À l'avant (de g. à d.): Suzame. Christine et tiaocy. A l'amkrc: RCP 
De leur union naquirent trois en- aald et  car1 

faats: un garçon, Carl, né le 21 aolt 
1979 ainsi que des jumelles, Nancy - - - = I V  

et Christine, nées le 15 décembre 1 
1981. Y 
En 1977. ils s'instaiièrent dans la 4 ! 

maison ayant appartenu à Mue Eu- 
génie Masse. 

Nous profitons de cette occasion 
pour offrir nos medleun voeux aux 
organisateurs du soixante-quinzikme 
anniversaire de la paroisse de Dos- 
que!. 

Rksidence b i t ie  en 1927 et achetée en 1977 



famille Hilaire ROUSSEAU et Cécile CAYER 

C Hilaire, fils d'Albert Rousseau et 
. - 
a'  

dlHél&ne Deshamais. est né le 4 
mars 1933. U a kpousé Cécile Cayer, 
n6e le 2 avril 1934, fille d1Hermén6- 

I gilde Cayer et de Geo~giana Marti- 
t neau. 

Hilaire s Lravaill6 au C.N. pen- 
dant 1 1  ans. II a ensuite été contre- 
maître chez Habitat Préfab pendant 
10 ans. 11 travaille maintenant chez 
Donat Flamand. Pendant que Ki- 
laire travaillait à l'extérieur, Cécile 

- ! s'occupait du bon fonciionnement 
Mariage d'i-iiiak et de Cécile, le 19 octobre A I'arritre (de g. d.): Ghislaine, Richard et de la ferme. Le 24 juin 1974, 20 ans 
199. Sain t-Octave-de-Doaquet Micbel. A l'avant : lobame apres leur mariage, ils ont quitté la 

fenne pour venir s'installer au vil- 

As& (& g. h d.):  Jobme, Hilaire. Cecile et Richard. Debout : Aido. 
Michel, Sylvie, Ghislaine. Rene et Johanne 

Les quatre gknCraiions : Alben. 
Hilaire, Richard et Pierre (btbC) 

lage. 
De leur union sont nés cinq en- 

faors dont le premier, Bernard, qui 
est dtcédé deux heures aprés sa 
naissance, le 7 octobre 1955. Ri- 
chard, né le 4 novembre 1956, est 
marié à Johanne Giroux, de Qué- 
bec et ont un garçon : Pierre, né le 6 
septembre 1986. Ceux-ci demeurent 
à Dosquet. 

Ghislaine, née le 30 octobre 1958, 
a uni sa vie à R e d  Daiglc, de Saint- 
Édouard le 25 juillet 1987. Ils de- 
meurent h saint-Êdouard-de-~otbi- 
nihre. 

Johaane, née le 1 1  aoijt 1962, a 
épousé Aldo Damico, de Dosquet, 
le 1 1  juillet 1981. De leur union sont 
nés: Tony, le 17 février 1984 et 
Steve, le 30 juin 1986. Jls vivent à 
Dosquet . 

Michel, né le 24 avril 1960, est 
marié h Sylvie Champarne. de 
Sainte-Agathe-de-Lotbinière depuis 
le 2 juin 1984. Ils résident à Saint- 
ApoUinaire . 

Hilaire et Cécile ont maintenant 
une belle famille dont ils sont très 
fiers. 

Hilaire. à l'âge de 3 ans 

A leur manage, llilaire et Cécile se sont iaslallb sur une Irrme 
B deux milles du \iUage. 



famille Richard ROUSSEAU 

De gauche B drokte : Pierre. Johanne et Richard 

II n'y a pas seulement de vieilles 
familles dans notre paroisse de 
Saint-Octave-de-Dosquet, mais il y 
en a aussi de petites toutes neuves. 

Richard Rousseau est né h Dos- 
quet il y a trente ans. TI  est le fils 
d'Hilaire Rousseau et de Cécile 
Cayer, de Dosquet. Celui-ci est me- 
nuisier. II a demeurk cinq ans à Ed- 
monton, en Alberta, puis un an il 
Ottawa, en Ontario. Par la suite, il 
nous est revenu avec Johanne Gi- 
roux qui est secrétaire. CeUe-ci est 
née éi Québec i l  y a vingt-neuf ans. 
Elle est la fdle de Charles-Édouard 

hlnriage de Johannr Giroux er de Richard 
Rousseau 

#- '<* 
B a p t b e  de Pierre 

Giroux et de Rita Brunette, qui de- 
m e m a t  maintenant 21 Saint-Étienne- 
de-Lauzon. 

Nous ne parlerons pas de leur 
rencontre, cela serait trop long. Ils 
se sont mariés à Saint-Etienne-de- 
Lauzon le 2.4 aoQt 1985 et se sont 
installés à Dosquet en janvier 1986. 

Richard et Johanne ont un petit 
garçon, prénommé Pierre. Il est né 
le 6 septembre de  la même annte et 
a 6tC baptisé le 26 octobre suivant. 
Le 24 décembre 1986, tous les trois 
ont fait la Sainte-Famiiie à la messe 
de 9 heures. 

La Samie-Famille 



famille Amédée ROUSSEAU et M. -Jeanne SURGEON 

Esmille Udeverl Rousçeau. Assis ide  g. a d i: brmlta. t1t.m idecedei. Hebecc.3 ri Udever (rie- 
cédks) et Artala (dectdee). Debout : Gtrard, Ludger, Marie-Ange. Raymond Idécc'~lt) ei Amé- 
dte 

Mariage cl7Arnédke Rousseau el de Manr- 
Jeanne Turgeon, le 13 aoct 1949 

De gauche droi(e: Cltrnent, François, Gilbcrt, Michel,  Marie-leanne, Arnkd6e. Jacinthe. 
Lou= e l  Pemande. en 1979 

-' 

. ..- - 

Ferme familiale où nous avoas vecu d e  1971 à 1979 

Amédée, né en 1913, fils dlIlde- 
vert Rousseau et de Rkbecca Mar- 
tel, kpousa, en 1949, Marie-Jeanne 
Turgeon, liUe de Philémon Turgeon 
et d'Éva Moreau, de Saint-Flavien. 
De notre union naquirent trois filles 
et cinq garçons: Gilbert, Micbel. 
François, Pemande, Louise, Jacin- 
the, Clkment et Richard. 

En 1951, comme propriété, j'a- 
cbetai une pelite ferme que nous 
avons exploitke. Pour mieux subve- 
nir aux besoins de notre famille, 
j'ai toujours travaiüé pour le C.N.R. 

A cause de mon travail à I'exté- 
rieur, je m'absentais pendant toute 
la semaine. Donc, mon épouse a 
fait largement sa part pour adminis- 
trer les travaux de la ferme, de la 
maison. sans oublier l'éducation de 
nos enfants. 

Depuis \e 12 septembre 1978, je 
suis retraite du C.N.R. Maintenant, 
nous demeurons au village depuis 
Noël 1979. Nous vivons une rewaite 
beureuse e i  paisible, entou~6s de 
nos enfants, leurs conjoints et nos 
18 petits-enfants. 

Hommage à mes parents et 
grands-parents qui ont contribué au 
développement de cette paroisse. 



famille Ludger ROUSSEAU 

Ludger, né $ Saint-Flavien en 
1852, unit sa destinée en 1882, a 
Falls River au Massuchussetts, à 
Sophrariie Sévigny dit Lafleur. Par 
la suite, ils vinrent s'établir sur une 
ferme située au nord-est de Méthot's 
Mills B trois milles du village. De 
leur union naquirent cinq enfants: 
Hildevert, Noé, Marie-Louise, Jo- 
seph et Joséphine. 

En 1912, Ludger bâtit une maison 
au ddbut du village en allant vers 
Saint-Flavien. Mon grand-père, qui 
avait une peur bleue des morts, di- 
sait: 4 Je vais m'établir loin de la pa- 
roisse ; ainsi je serai tranquille ».  

Mais peine deux mois après qu'il 
fut bâti, on décida de choisir I'em- 
placement du cimeiikre de l'autre 
caté de la rue. soit en face de la de- 
meure de chez Ludger. Pauvre lui, 
il ne prenait pas le chemin pour se 
rendre au magasin, à l'église ou ail- 
leun. Hiver comme tté, il passait 
en arrière des maisons afin d'éviter 
le ciriietikre. 

En août 1928, sa peur se termina 
puisqu'il alla à son tour demeurer 
dans le champ du repos. Son épouse 
vendit donc la maison à M. Benoit 
Houde et déménagea ses penates 
avec mon oncle Noé Rousseau et sa 
famille. 

Ce dernier, qui était vétéran de la 
guerre 1914-1918, obtint comme 
pension la tenue du bureau de poste 
situé dans la premikre maison prts 
de I'kglise. Onde N d  et tante Emma 
élevérent quatre enfants: Thérèse, 
André, Jules et Joseph. Ma mkre 
Marie-Louise Rousseau se maria à 
Honoré Picard, B Saint-Flavien, en 
juin 1905. Par la suite, ils émigrèrent 
aux États-unis, dans le Massachus- 
setts, et travaillkrent dans les manu- 
factures. Trois filles naquirent de 
leur union : Florence, née en 1907, 
Germaine, née en 1912 et Laura, 
née en 1913. 

Marie-Louise étant encore affai- 
blie par son accouchement, ma 
grand-mère maternelle dut venir 
chercher sa fille. son mari et ses 
trois petites-filles. Par la suite mon 
pére s'en alla demeurer Sainte- 
Croix avec Germaine chez le grand- 
père paternel. L'ahde et le bébé 

restèrent avec leur maman chez 
Mme Ludger Rousseau. 

Le 26 octobre 1917, la grippe es- 
pagnole vint cueillir ma mkre et le 
ler janvier 1918, mon pére alla re- 
trouver son épouse pour un monde 
meilleur. Leurs enfants devinrent 
trois orphelines. 

Grand-mère Rousseau, qui sëtei- 
gnit un 26 septembre h l'âge de 86 
ans, éleva Florence, BgBe de 11 ans. 
Cette demiére fit ses études h Sainte- 
Croix chez les Dames de la Congré- 
gation. Après l'obtention de son di- 
plame élbmentaire du bureau des 
examinateurs catholiques en août 
1924, eue entra au postulat des 
Dames de la Congréation à Mont- 
réal. 

Germaine, 5gée de  six a m .  fut 
placée A Charny chez M. et Mme 
Benjamin Desroche~s. Elle fit ses 
études au couvent du nuage et en 
1937, elle épousa Paul-Émile Fon- 
taine. Eile aila demeurer à Verdun, 
où elle eut six enfants: Lucie, Gi- 
sèle. Diane, Jean-Luc, Pierre et Su- 
zanne. Laura fut aussi adoptée daos 
un autre foyer par M. et M m e  Joseph 
Carrier. À 12 ans, elle prit le che- 
min du pensionnat et ne revint cbez 
ses parents adoptlfs qu'aux vacances 
d'été. Après l'obtention de sou di- 
plôme supérieur, elle alla etudier h 
St. Johnsbury, Vermont, pendant 3 
ans pour faire son cours commer- 
cial en anglais et S 18 ans elle revint 
habiter Chamy où elle ouvrit une 
école privée A la maison. 

À 22 ans, elle épousa Joseph 
Tremblay qui était instituteur. Elle 
eut six enfa&: Lisette, Denis. Réal, 
Serge, Carl et Nancy. Puis, son 
époux décéda le 10 octobre 198 1 ,  
l'âge de 75 ans. 

Ayant vendu sa maison et les en- 
fants ayant tous leurs familles, elle 
aiia demeurer a u  Manoir Laure- 
Gaudreault, résidence pour les en- 
seignants retraités. Laura espére fi- 
nir ses jours dans cette maison si 
Dieu le veut . 

Snphranie Sévigny dit Lafleur, 
déçédte le 26 septembre 1945 

Ludger Rousseau, dkcédt le 17 
aoOt 1928 

Marie-Louise (juillet 1885 A 
octobre 1917) 

Honoré Picard (juillet 1885 b 
janvier 1918) 



famille Maurice ROUSSEAU 

A I'arritre (de g. B d . ) :  fimilien. Céline. Lucien, Ri&. Rosairr. htiise. 
Gérard et Lucie. A l'avant : G i ~ t l e .  Maurice. Germaine et Monique 

Ca famille Maurice Rousseau et leurs conjoinh 

F1- 
. . -- -- 

. - -- -+ a 

Maurice, nacif de Saint-Gilles, 
est né en juillet 1910. II est le fils de  
M .  Nazaire Rousseau, meunier et 
scieur, ainsi que d'Anna Jolicoeur. 

Germaine, n6e en 1915. a épousé 
Maurice en 1939. Celle-ci est la fille 
de M .  Ferdinand Drolet, cultiva- 
teur et de Marie-Lauise Boivin, de 
L'Ancienne-Lorette. 
Nous avons eu douze enfants 

dont 6 filles et 6 garçons. Ceux-ci 
sont aujourd'hui tous maiiés. D e  
plus. nous avons aussi 24 petits-en- 
fants. 

Nous sommes demeurés ?I L'An- 
cien.ne-Lorette, puis à Sainte-Mo- 
nique. Par la suite, nous nous 
sommes établis a Dosquet. À 1'6- 
poque où nous demeurions à L'An- 
cienne-Lorette. Maurice était me- 
nuisier. 

En 1951, il a acheté la ferme de 
M. Frédéric Mongrain dans le rang 
4 de Dosquet. 

Nous rendons hommages à tous 
les pionniers de la paroisse. 

t 

M. Maurice Rousseau et M. Gérard Hous- 
seau. ramassant le foin 

La ferme de M. Maurice Rousseau 



famille Gisèle ROUSSEAU et Simon DUPUIS 

De gauche à droite: Louis, G&le ei  Simon 

Moi, Gisèle, je suis nCe dans la 
maison de mon grand-père Rous- 
seau, au rang du Grand Dtsert à 
L'Ancienne-Lorette. l e  suis l'aînée 
d'une famille de douze enfants dolit 
onze sont vivants et tous maries. Je 
n'ai pas demeuré longtemps b Dos- 
quet puisque j'ai dû aller gagner ma 
vie eri ville. 

Le 31 mai 1969, j'ai épousé Simon 
Dupuis. cultivateur de Baie-du- 
Fébvre, dans le comté de Yamaska. 
A cette époque. mon mafi était veuf 

et avait à sa charge cinq enfants. 
Ceux-ci étaient igés alors de  sept à 
quatorze ans quand je les ai pris en 
élève. Aujourd'hui, ils sont tous 
mariCs: Rayrnonde (Denis Duguay), 
deux enfants: Julie et Karine. Denis 
(Sylvie Lachapelle), deux enfants : 
Eric et Karl tous deux décéd6s dans 
l'incendie de leur maison le 12 no- 
vembre 1985. Serge (Aliae Descô- 
teaurl, un enfant : Cyrille. Denise 
(Laurent Proulx), deux enfants: Va- 
lérie et Martin. Rénald Dupuis 

(CarmeUe Lemire), deux enfants: 
Jean et Marc décédks le 12 novem- 
bre 1985 dans l'incendie. Puis, le 9 
janvier 1971, nous avons eu un fils 
prénomm6 Louis. II a maioreaant 
16 ans. 

le suis toujours heureuse de reve- 
nir A Dosquet chez mes parents. 
Monsieur et Madame Maurice 
Rousseau. De plus, j'ai aussi plu- 
sieurs frères et soeurs qui y de- 
meurent. 



famille Céline ROUSSEAU et Aurèle DUBOIS 

--- -- = =- 

A I'arnere \de g. a d .) Aurele el Clilme. A l'axant. SiCphane. l u l i t :  et Manon 

Moi, Céline, native de L'Ancienne- 
Lorette, Siile de Maurice Rousseau 
et de Germaine Drolet, j e  suis la 
quatriéme d'une familie de douze 
enfants. Nous sommes arrivés B 
Dosquet en 195 1. 

AurBle, natif de Joly, est le fils 
d'Henry Dubois et de Jeanne Des- 
rochers. 

Nous nous sommes maries en 
1969. et nous avons eu trois e d a m  : 

Manon, née le 18 décembre 1973, Dosquet où nous avons acheté une 
Julie, nCe le 3 octobre 1975 et Sté- maison. 
phane, né en juillet 1977. Nous offrons nos voeux aux an- 

Pendant six ans, Aurèle a travdé ciens et aux résidants actuels. 
dans les meubles chez Mercier, et Amitits 21 tous! 
ensuite trois ans h Fermiont où nous 
avons séjouni6, ainsi qu'A Labrador 
City. 

Maintenant, Aurèle travaille 
chez Maikriaur Laurier depuis 1977. 
Depuis 1973, nous demeurons A 



A l'avant (de g. a d . )  : Martin et Enc. A I'arricre: Rira et R~iger Diit>oü 

Née à L'Ancienne-Lorette, fille 
de Maurice Rousseau et de Ger- 
maine Drolet, Rita est arrivée à 

1-+_ 
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ltoger h son eniréç dans les Furces Armees 
le 12 m a o  1965 

nous demeurions à Valcartier. En 
1980, on a construit notre maison 
que l'on habite depuis 1982. 

Roger a quitté le  service mili- 
taire le 15 mai 1985. Depuis ce 
temps, il travaille à Laurier-Station. 
Nous sommes très Iierç de demeu- 
rer $ Dosquet. 

Nous souhailons un heureux 
soixante-quinzième anniversaire à 
toute la population de Dosquei. 

Dosqiiet le 12 novembre 1951 dans 
le rang 4. 

Le 24 septembre 1966, j'ai tpousé 
Roger Dubois, militaire de carrière. 
Natif de Joly, il est le fils d'Henri 
Dubois et de Jeaniie Desrochers. 

Celui-ci a débuté son service mi- 
litaire le 12 mars 1965 à la Citadelle 
de Québec. Nous avons demeuré à j! 
quelques endroits au Quebec. puis 
six ans en Allemagne. 

Nous avons deux enfants : Ér ic ,  
nb le 31 juillet 1970 et Martin. né. le 
26 juillet 1973. Ils sont tous deux 
natifs de Lark en Allemagne. 

Lors de norre s&iou; en Aue- 
magne, nous avons visité quelques 
pays. Ce Iut une expérience très en- 
richissanie. En 1975, Roger est allt 
six mois h Chypre. À cette époque, La résidence de M c i  de Mme Roger Dubois 



famille Gérard ROUSSEAU 

Ls famille Gérard Housseau 

Ne Sainte-Monique-des-Saules, 
près de Québec, Gérard est le six- 
ième enfant de la famille Maurice 
Rousseau et Germaine Drolet. 

A l'automne 1951, la famitle de 
Maurice Rousseau vint s'installer 
dans le rang 4 h Dosquet . 

Au printemps 1965, Gérard s'en- 
rôla dans les Forces armées cana- 
diennes à Québec. Il fit son entraî- 
nement de base A la Citadelle de 
Quebec et par la suite à la Base de 
Valcartier. 

En mars 1967, il quitta Québec 
pour ailer faire son service en Eu- 
rope, plus précisément en Alle- 
magne où il demeura jusqu'en mars 
1968. DBs son retour à Québec, il 

quitta l'armée. Puis, il revint de- 
meurer B Dosquet jusqu'en janvier 
1969. Par la suite, il s'enr81e h nou- 
veau dans les Forces années et y de- 
meurera jusqu'h ce jour. 

En 1970, il prit part a la crise 
d'octobre ainsi qu'A plusieurs exer- 
cices dans la Beauce. Trois-Rivibres 
et B Gagetown au Nouveau-Bruns- 
wic k . 

Le 30 juin 1973, il urijt sa destinée 
à Nicole Têtu, de Saint-:Rédempteur. 
De cette union naqui: m e  fille pré- 
nommée Hélene. 

Gerard servit aussi au Moyen- 
Orient soit en Égypte, pour les Na- 
tions-Unies; en AIleruagne pour 
une seconde fois et il participa au 

HCIéni: Rousseau. âgée de 8 ans 

RV 85 SufKeld en Alberta ainsi qu'en 
Norvége en 1986. 
La famiile de GBrard Rousseau 

habite présentemen 1 & Beauport, 
près de Québec. 



famille Émilien ROUSSEAU et Lise LONGCHAMPS 

De gauche à droiie. Anne, Émilien, Darninic, Lisc et Alam 

P- Moi, Émilien, né le IS fkvrier 
1948. à Sainte-Monique-des-Saules. . . 

je suis arrivé dans le rang 4 à Dos- .. . - 
quet en 1951 avec ma famille M.  et 
Mme Maurice Rousseau. -- 

Je suis allé B la petite école du C ----.Y ..r A -> 

' -."-.y 
Li - 

rang pendant les trois premiéres b -d 

années, pour ensuite terminer mes I 
ktudes au collège du village. Ma 
formation scolaire complétée, je I 

suis eritr& sur le marchC du travail, I 

en ciiisine, dans un restaurant de 
Laurisr-Station. Quelques années 
plus tard. j'ai travaillé dans les meu- 
bles chez Meubles Laurier. Auiour- 
d'hui. ie suis iournaüer dans la cons- Maison d'autrelok 
truciion pour Béton Laiiner. 
En mars 1972, j'ai acheté la mai- 

& - !  son de M. Arthur Themen. située ,.---.. > . . #*, ' -+ 

fi/- - - au 424, route 116 Ouest. Pendant Ia - - VI. 1 - même année, j'ai convolt en justes . , 
- - y, . , 

4 - = + 3  

noces avec Lisc Longchampi, native ~ 
de Saint-Janvier-de-Jaly. De cette , 
union sont nks trois beaux enfants: . - . 
Annt., nCe le 25 mars 1978. Alain, 
a6 Ir. 28 mars 1981 et le tout dernier, 1 
Dorninic, nC le 25 avril 1985. 

La famille d'Émilien Rousseau 
souhaite à tous les citoyens un bon 
soixante-quinziéme anniversaire. 

Maison d aulourd'hui 



famille Lucien ROUSSEAU et Gaétane BOUCHER 

comme assembleur de meubles jus- 
qu'a ce que l'usine ferme ses portes. 
Maintenant, je travaitle A Saint- 
Étieme et j'aime mon métier. 

Gaétane, native de Joly: est la 
fille d'octave Boucher et de Rita 
Comeau. J'ai quitté l'école 3 l'âge 
de 15 ans pour pouvoir travailler. 
Pendant 14 ans, j'ai travaillé au Tri- 
cot Domino de Joly, comme coutu- 
nére et chef d'équipe jusqulA ce que 
l'usine ferme ses portes le le' no- 
vembre 1985. Je travaille mainte- 
nant h Lyster et je fais aussi de la 
couture pour ma famille, tout en 
m'occupant de mon foyer. 

Le 10 juiiiet 1982, nous nous 
sommes maries A l'église de 301y. 
Deux enfants sont venus ensuite 
combler notre bonheur et notre joie 
de vivre: Mylène, nte le 15 juillet 
1984 à l'hôpital du Saint-Sacrement 
et Yanick, né le l 4  mai 1987 h l'hô- 
pital du Saint-Sacrement. 
Nous avons travaillé tous les deux 

pour le comitk de l'album-souvenir 
de Dosquet, et nous avons trouve 

De gauche B droite : G a t ~ a n e ,  Lucien et Mylkne, âgee de 2 ans 1! 2 llexpkri&ce trks enrichissante. NOUS 
avons appris bien des choses sur 

Lucien, fi de Maurice et de Ger- J'ai toujours residé dans le rang 4, notre paroisse. 
maine Rousseau, est nC à Québec et  et je suis aiié I'kcole du viiIage. De Nous rendons hommages aux 
a étt baptisé à Sainte-Monique- 1975 à 1977, j'ai travaillé dans la pionniers de Dosquet, et souhaitons 
des-Saules, ancienne paroisse de construction Q Fermont, sur la Côte h tous un heureux soixante-quin- 
mes parents. Nord, et ensuite chez Mercico zième anniversaire. 

D G  
Q 

# 
1 

Yanick Rousseau ( 1  5 jourj) 

Myltlae Rousseau, A l'age de b mois ei 3 semaines 

310 



famille Claudette CAYER et Marcel ROUSSEAU 

Mariage de Claudetre Cayerçt de Marcel Rousseau, le b aoüt I9'- 

Marcel est né à Dosquet le 19 fé- 
vrier 1957. 11 est le fils de Maurice 
Roussea.~ ei de Germaine Drolet. 
Depuis huir ans, i l  travaille à l'usine 
Agrinove, de Saint-Agapit. 

Claudette est également native de 
Dosquet. Elle est la fille d'Edmond 
Cayer et d?rrna Gingras. Elle est 

couturière depuis une dizaine d'an- Depuis 1983, la famille Rousseau 
nées. réside au village, au 20, rue Fortin. 

Le 6 août 1977. nous nous sommes Nous sommes heureux de partici- 
mariés en l'église de Dosquet. De per A l'album-souvenir et souhai- 
notre union sont nés deux enfants: tons un franc succés au soixante- 
Lisa, née le 25 janvier 1978 et décé- quinzième anniversaire de Dosquet. 
dée le 7 mai 1985. puis François, né 
le 27 avRiL 1984. 

L i u  Rou\heau (3 ans 1 I 2 )  François Roii+\eau 1 2  ans 112) 



Zkphinn Ferland. 
d e d d k e n  1942 

Mariage de Véronique et de Raymond, eri 
1 937 

Maria Desrochers 
dkcédke en (948 

Raymond Rousseau. né à Dosquet 
le  24 juin 1910, est le Eils de Hilde- 
vert Rousseau et de Rébecca Mar- 
tel. 

Le 7 juillet 1937, il épousa Vkro- 
nique Ferland, née à Dosquet le  6 
fkvrier 1917. fille de Zéphirin Fer- 
land et de Maria Desrochers. De 
cette union, naquirent huit filles et 
six garçons : 

Lisette (Alcide Lambert) 
Réal, décddé le 15 juin 194.8, A 

l'âge de 8 ans. 
Raymonde (Jean-Paul Giguère) 
Rita (Paulin Sévigny) 
Nicole (Émile Lambert) 
Francine (Gaston Croteau) 
Denis (Nicole Breton) 
Jean-Guy (Raymonde Talbot) 
Diane (Gaston Dubois) 
Yvon 
Marcel (Pauline Gosselin) 

Le 4ûC anniversaire de mariage de Véronique 
et de Raymond, en 1977 

Pierrette (Maurice Noonon) 
Rachel (Noël Champage) 
Gérald (Sylvie Pournier). 
En plus de son emploi, Raymond 

était vendeur de confiserie, et à 
l'occasion, chauffeur de taxi. Pen- 
dant vingt-neuf ans, il fut un em- 
ployé fidèle pour le C.N.R. 11 dé- 
céda le 25 juillet 1981, à l'âge de 73 
ans. 



famille Rita ROUSSEAU et Paulin SEVIGNY 

Marinyr (Ir Cltmeat Mariineau ei  de Riia 
Rowwau. en 1%1 

Riia Rousseau, née A Dosquet le 
30 avril 1943, est la fille de feu Ray- 
mond Rousseau et de Véronique 
Fedand. Le 7 octobre 1961, ëlle 
épousa Clément Martineau, né à 
Sainte-Agathe le 23 mars 1937, Iils 
d'Albert Marcineau et d'Adrienne 
Bédard. De cette union, naquirent:  

Mariza, le 26 novembre 1962. 
StCphane, le 17 mai 1964. 
Le 28 août 1964, CMment décéda 

accideiitellement $ Saiat-Flaviesi. $ 
1'8ge dz 27 ans et 5 mois. 

Mariage de Riia et de Paulin. en 1967. De gauche droite : Mario. Sylîie, Yves Skvigny. a ins i  
que M a n a  er Siéphane Martineau 

Le 23 dkcembre 1967, Rita épousa Sylvie, née le 28 novembre 1962. 
en secondes noces, Paulia Sévigny. mariée à John Hennansoa. 
de Montréal, veuf et père de trois Mario, né le 8 octobre 1964. 
enfants : De leur dernière union, est né 

Yves, né le 2 juin 1961, marié à Yolain le 5 mai 1970. 
Line Beauchemin; ils ont deux gar- Nous demeurons présentement à 
çons: Bruno et Olivier. Montréal. 

A l'amère (de g. a d . ) :  Yves. Mano ci Stkphanç. A l'avant: Sylvia. Paulin. Yolsin. R i i a  et Ma- 
riza. en 19M 



Raymonde et Jean-Paul 
Jean-Paul Giguère est né de pa- 

rents cultivateurs à Saint-Sylvestre, 
le 30 mai 1939. Il est le fils & Rom& 
Gigukre et d'Anna Champagne. Le 
9 jutiiet 1969, il épousa Raymonde 
Rousseau, née A Dosquet le 15 jan- 
vier 1942, fille de Raymond Rous- 
seau et de Véronique Ferland. De 
cette union sont nés deux fiiies et 
un garçon: Lina, le 7 mai 1961, 
Nancy, le 3 aoiit 1969 et Tony , le 12 
mai 1971. 

Nous avons nom demeure B Saint- 
Agapit. 

r p T - - - y -  - Lisette et Aldde - 'a 
Alcide Lambert est né à Issoudun , . - 

le 11 juin 1934. 11 est le fils d'Ed- l? "3 1 -, 1 moud Lambert et de Maria Guérard. 1 - h.7- 

Le 9 juiliet 1960, il Cpousa Lisette , I 

Rousseau, née Dosquet le 20 mars +- . - 1 

1939, fiiie de Raymond Rousseau et I 

de Vkronique Perland, de Dosquet. . a 

De cette union, sont nks deux 
I Ch garçons: Mutin, le 4 juillet 1964 et , 

Pascal, le 20 avril 1970. I .  21 
Prtsentement nous demeurons B 

Montréal. -4 
,i 4' 
! ( y' * ,- 4 t ' % , . <  
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De gauche à droite. Manages d'Alcide Lambert el de Lisette Rousseau. ainsi que Hsymondc 
R o m a u  et Jean-Paul Ciguère, le 9 juillet 1960 

De gauche droite : Jean-Paul, Raymonde airisi que Lisette et Acide. 2St anniversaire de ma- 
nage, en 1985 

De gauche adroite : Martin, Lisetie, Alcidr et Pascal La :smille Jean-Paul Cigukre en l%5. A I'arriere (de g. à d . ) :  Tony. 
Nancy et L i a .  A l'avant : Jean-Paul et  Raymonde 



famille Jean-Guy ROUSSEAU 

C -- 
Valerie, 8 an.  

Jcan-Guy et Raymonde 

Jean-Guy Rousseau est né $ Dos- établir Saint-Agapit et nous y 
quet le 19 février 1950. 11 est le fils sommes depuis août 1979. 
de Raymond Rousseau et de Véro- De notre union est nke Valerie, 
nique Perland. Il a épousé, le 12 oc- le 24 janvier 1979. h a n t  fille unique 
tobre 1974, Raymonde Talbot, fille et adorant les animaux. elle a adopté a r 

d'Aimé Talbot et de Florence Saint- son compagnon préféré, Cybeiie. 
Pierre, de Saint-Agapit. Félicitations B l'organisation des 

Soudeur de son mbtier, voyageant fêles. h .?: *- 
ici et l a ,  nous avons décidé de nous Cybelle 

famille Rachel ROUSSEAU et Noël CHAMPAGNE 

Rachel, fille de Raymond Rous- 
seau et de Véronique Ferland, est 
née S Dosquet le 17 février 1957. 
Elle est la treiziéme d'une famille de 
quatorze enfants. 

Noël est le fils de Pbilippe Cham- 
pagne et d'Aline Gingras, né le 15 
décembre 1952, A Sainte-Agathe. 

Notre mariage eut lieu e n  1976. 
Par la suite, trois filles sont venues 
combler notre union : Mélanie, Ma- 
rie-JosCe et Édith. 

De gauche à droite , Mélanie. Noel. Rachel. Marie-Joske et  Editti 



famille Gérald ROUSSEAU et Sylvie FOURNIER 

Gérald, né Dosquet le 10 octo- lorze enfants de Raymond Rous- Le 28 juin 1980, il épouse Sylvie 
bie 1958. est le dernier des qua- seau et de V6ronique Ferland. Fournier, de Saint-Apollinaire. Gé- 

rald travaille comme soudeur et 
monteur d'acier ce qui le Fait se dé- 
placer à l'occasion à l'extérieur. 
Sylvie est infirmière-auxiliaire au 
foyer de Saint-Apollinaire. De leur 
union. naquirent: Vincent, le 6 
mars 1983 et Mathieu, le 3 octobre 
1984. 

GBrald, Maihieu. Vincent et Sylvie, en 1935 Vincent et Mathieu. en 1986 

famille Diane ROUSSEAU et Gaston DUBOIS 

Diane, née à Dosquet le le' aout 
195 1 ,  est la fiiie de Raymond Rous- 
seau et de Véronique Ferland. Elle 
a épousé Gaston Dubois, Dosquet. 
le 30 septembte 1972. Gaston Du- 
bois est je fils de Nazaire Dubois et 
de Rose Biron, de Saint-Flanen . 

En 1972, ils se sont ttablis à Lau- 
rier-Station pour exploiter une ferme 
laitière. De leur union, sont nées: 
Anik, le 15 mai 1977 et Claudia, le 
9 décembre 1980. 

À l'ahére (de g. à d.):  Gaston ei Anik. A L'avant: Diane et Claudia 



famille Marcel et Pauline ROUSSEAU 

Marcel est né le 16 mars 1954. II 
est le fils de Raymond Rousseau et 
de Véronique Ferland. II a épousé. 
le  8 octobre 1977, Pauline Gosselin, 
nke le 26 septembre 1957, fille de 
Ltopold Gosselin et d e  Thérbse 
Chartrand, de Sainte-Agathe. 

De l'union d e  Marcel et de Pau- 
line sont nés deux garçons: Sébas- 
tien, nk le 23 j d e t  1977 et Dominic, 
né le 5 aotit 1979. 

Nous sommes heureux de nous 
joindre B vous pour feter le soixante- 
quinzième anniversaire de Dosquet. 

Mariage de Pauline el de Marcel 

famille Pierrette et  Maurice NOONAN ' 

Piemt le  et Maurice Maxime et Vkronique 

Pierrette est nCe à Dosquet. Elle De notre union sont nés deux en- 
est la fiUe de Raymond Rousseau et fants: Véronique, née le 2.4 juin 
de Vtrooique Ferland. Le 7 sep- 1976 et Maxime, né le 27 mai 1985. 
tembre 1974, elle a épousé Maurice Nous sommes heureux de fêter 
Noonan, né $ Sainte-Agathe, fib de avec vous le soixante-quinzikme an- 
lames Noonan et de Claire Fafard. niversaire de fondation de Dosquet. 



famille Gérard ROUSSEAU 

-% - - 

Marie-Anaa Prkchette (1895 h 19%) ei Louis 
Rousseau (1889à 1971) 

Mane-Anne et Louis quittecent 
Berlin, au New Hampshire. en avril 
1921, pour venir s'établir et ddfri- 
cher une terre au 482, route 116 
Ouest, à Dosquet. 

Ils eurent treize enfants: 
Azéline. 
Marie-Jeanne , mariée à Marcel 

Archambault (décédé). 
Robert. décédé. 
LCo , marie il Véronique Blais. 
Roméo, décédé. 
L'abbé Josaphat, curé de Le- 

mieux. 
Lucien, marié A Madeleine Blais. 
GCrard, marié B Rachelie Bou- 

dreault. 
Henri, marié à Véronique Poulin, 

décédée. 

._.- F .C 

Perme de M. et de Mme Ggrarà Rousscau 

Juliette. mariée A Albert Trem- 
blay, décédé. 

Rita, mariée à Fernand Cath. 
Soeur Gracia, religieuse de Jésus- 

Marie, & Sillery. 
En 1958, Gérard acheta la [erre 

de son pére qu'il cultive encore au- 
jourd'hui. 

Le 1 1  aoiit 1962, il épousa Ra- 
cbelle Boudreault, fille de M. et de 
Mme Aimé Boudreault . de Dosquet. 

De leur union, naquirent deux 
enfants : 

Daniel, né le 3 aofit 1963. 11 est 
etudiant à l'université Laval où il 
fait une maîtrise eo  informatique. 

Prancine. n t e  le 7 septembre 
1966, vient de terminer son DEC en 
sciences naturelles, au Ctgep de 
Sainte-Foy. 

Famille de Gkrard Rouseau.  De gauchz a droite. Danicl. Ilachellr. Gerard et Prancine 



famille Irène HOUDE et Jules ROUSSEAU 

Ludger Rousseau L.' - 
1 '< I 

.'.)a 
l 

I s - --- l 

Y ,.' , >  ; 't - i 

Sopbranie S6vigny 

Ludger Rousseau ( 1  852- 1928), 
épousa Sophranie Sévigny (1859- 
1945). De cette union naquirent: 
Noé, Hiidevert. Joseph et Joséphine. 

Noé (1844-1952) tpousa. en jan- 
vier 1922,  ma Bergeron (1892- 
1979). De cette union naquirent: 
Thérèse, Andrk, dkcédé eu 1981 à 
l'êge de 55 ans, Jules et Joseph. 

Noé partit trks jeune de chez lui. 
Un beau jour, il dCcida de u prendre 
le train)) et se rendit dans l'Ouest 
canadien où il s'installa sur une 
[erre à bois pendant 8 ans. Puis, il 
s'enrôla dans l'armée et se rendit en 
Europe où il participa la guerre de 
1914-1918. Après la guerre. i l  revint 
à Dasquet et s'acheta une petite 
terre dans le rang du Nord. Pendant 

Not Rousxau ci Éma Bergeron 

3û ans. il eut la garde du bureau de 
poste, d'une petite épicerie, voisins 
de l'dglise du cbtt nord. Avec son 
épouse, pleine de douceur et de pa- 
tience, ils senirent le public semaine 
et dimanche à toute heure du jour 
et de la soirée. Les gens aimaient 
s'attarder chez eux en allant cher- 
cher leur courrier; ils y trouvaient 
chaleur et sympathie. 

Jules hpousa, en 1952, Irene 
Houde, fille de Martial Houde et de 
Léonie Garneau. Ils eurent quatre 
enfants: Sylvie, rnariee A Gilles 
Montminy, Diane, mariée à Ri- 
chard Croteau, Michel et Sylvain. 

Jules Rousseau er Irbne Houde 

Lltl,_ 
Maison de Jules Knussçau 

Jules opCta une niveleuse pen- 
dant plus de 25 ans pour la voirie 
provinciale. 

Famille de Jules et d'lrkne. A I'avani (de g .  9 d . l  lrèric. Au milieu: Sylvie. Diane et 
Jules. A I'arriere: Michel ei Sylvain 



famille Léopold ROUSSEAU et Ckcile LAROSE 

Ceciie et Léopold. à leun noces d'or en 1985 

Léopold, fils de RomCo Rousseau 
el d'Antoinette Bergeron, est né 3 
Saint-Agapit en  1910. A 14 ans, Léo 
alla travailler aux récoltes de grain 
dans l'Ouest canadien et ensuite 
comme soudeur h Detroit, Michi- 
gan. 

CCcile, fille dlOdilon Larose et 
d'&a Pelchat. est née 3 Saint-Aga- 
pit en 1917. Celle-ci alla travailler 
comme cuisinière chez une famille 
bourgeoise 3 Québec. 

Us se mariérent en 1935. De cette 
union naquirent dix-oeuf enfants. À 
leur 50e anniversaire de mariage en 
1985, tous leurs enfants étaient ma- 
riés et la famille compte maintenant 
52 petits-enfants. 

Après leur mariage. ils s'instal- 
lkrent sur une petire fenne &,as le 
rang de l a  ligne à Posquet. A ce 
moment-lb, ils possédaient une 
vache, un boeuf et 12 poules. Le 29 
janvier 1940, leur maison et tous 
l e m  biens Eurent dktruits par le feu. 
Avec l'aide de parents et d'amis, ils 
se réinstallèrent et La vie continua. 
LBo cultiva sa terre et travailla à la 
coupe de bois sur la Seigneurie 
ROSS. Li travailla aussi sur la cons- 
truction comme menuisier. Son 
premier emploi dans ce métier a été 
la construction de la chapelle de 
Laurier-Station. II exerça ensuite 
son métier sur plusieurs chantiers 
de construcrion à Qukbec. 

Cécile n'a jamais été prise au dé- 
p o u m  pour les repas de sa nom- 
breuse famille. Pour elle, la cuisine 
n'avait pas de secrets et ce, sans Livre 
de recettes. En plus de seconder 
son mari au travail de la fenne, elle 
cuisait son pain, faisait le beurre, fi- 
lait, tissait, faisait la couture pour 
les vêtements de ses enfants. La 

coupe des cheveux était aussi sur la 
liste de ses adresses enue deux bras- 
sées de lavage. 

En 1963, ils organisérent un com- 
merce comme traiteur. Ce com- 
merce devint très populaire. Les re- 
pas de noces, les anniversaires de 
manage, les centenaires étaient le 
rendez-vous de tous les membres de 
la famille disponibles pour ces ser- 
vices. En plus, Cécile confection- 
nait des gsteaux de noces et les buf- 
fets froids. Rappelons pour plu- 
sieurs personnes la bonne bouffe de 
ces quinze années passées au ser- 
vice des gens de Lotbinière. 

À sa retraite depuis 1979, Léo 
bricole dans son atelier soii pour 
faire des balançoires, des chaises 
sur billes. des ensembles de cuisine 
ou encore des reparations chez ses 
amis ou chez ses enfants. Quant B 
Cécile, etle a repris le tissage el 
sorti son tricotage. De plus, les sa- 
medis soir sont réservés pour la 
danse avec les clubs de l'Âge d'Or. 

La visite de  nos enfants et petits- 
enfants se répète à chaque semaine, 
ce qui nous laisse peu de temps 
pour t'oisiveté. 

Bon soixante-quinziéme anniver- 
saire à Dosquet. 

da r&idence familiale et la terme 
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t e s  eniants de Léopold 
et de Cécile Rousseau 

Florence, couturiére, est nte en 
juiiier 1937. Elle a épousé Maurice 
Breton, en août 1957. 

Gilles, commis, est né en fkvrier 
1939. En juin 1959, il a épousé Claire 
Lauzé. 

Gaston, menuisier, est né en sep- 
tembre 1940 et est dkcédé en juillet 
1975.11 a Bpousé Georgette Demers 
en juillet 1964, 

Andre. directeur, est né en dé- 
cembre 1941. En mai 1964, i l  a 
épousé Rita Dubois. 

Jean-Noël, travaiiie dans I'entre- 
tien et est ne en 1942. En aoUt 1972, 
il a épousC Laurence Boissonnault. 

Jean-Claude, contremaître, né en 
décembre 1943, il a kpousé, en juin 
1967, Gilberte Guillemette. 

Lise, couturière. née en janvier 
1945, a mari6 Paul-Henri Bédard, 
en mai t 968. 

Lisette, directrice dans une mai- 
son d'accueil, est née en janvier 
1945. Elle a Bpousé Jean-Claude 
Nadeau, en septembre 1964. 

Jacques, camionneur, nC en 16- 
vrier 1946, a marié Noëila Dubois, 
en juillet 1971. 

Amande, est directrice dans une 
maison d'accueil, elle est née en fé- 
vrier 1947 et a marié Jean-Luc Bro- 
chu, en a001 1967. 

Rose-Hélène, assistante-fermikre, 
est née en juin 1948. Eue a épousé, 
en septembre 1971, Marcel BBdard. 

René, testeur, est né en décem- 
bre 1949 et a marie Ghyslaine Rous- 
seau, en mai 1973. 

Micheline, assistante-fermière, 
est née en juin 1951 et a marié Ray- 
mond Lachance, en juin t 972. 

Jean-Luc, surveillant, né en no- 
vembre 1952, a marié Reine Asse- 
lin, en février 1978. 

Onil, menuisier, né en juillet 
1954, a mari6 Michelie VaUieres, en 
juillet 1977. 

Rolland, menuisier, est né en dé- 
cembre 1955 et a tpousé Rita De- 
mers, en mai 1980. 

France, secrktaire, née en janvier 
1958, a marié Jacques Saindoo, en 
juin 1984. 

Bruno, soudeur, est né en mai 
1959. Il a dpousé Ciémence Demers, 
en mai 1982. 

Germain, carreleur, né en jan- 
vier 1962 et a mari6 Manon Laage- 
Mn, en mai 1985. 

i9sris (de g. A d . )  : Léopold et Cecile. 1 'C rangee: Jean-Luc, Micheline. Jacques, Florence. Lisette, Lise, Jean-Noël. JcanClaude, Rose-Hélène, 
Germain, Roland ei France. 2" rangée: Renb. André, Giiies. Onil. Grmande, Bmoo el Gasron 



famille Marcel ROUSSEAU et Lauréan.ne GROLEAU 

Nat2 de Dosquet, fils de Lucien 
Rousseau et de Madeleine Blais, 
Marcel est né le 27 mai 1950. 

Native de Saint-Jules-de-Beauce , 
fille de Louis-Philippe Croleau et 
de Lucille CLiche, Lauréaane est 
née le 3 mai 1950. 

Le 20 juillet 1974, ils unirent leur 
destinée & l'église de la paroisse de 
Saint-Jules. De ce mariage naquit 
un garçon: KéMn, n$ le 7 avril 
1978. 

Marcel travaille dans une usine 
de maisons préfabriquées où il a oc- 
cupe difitrenrs postes. Eauréanne a 
travaiUC comme secrétaire pendani 
10 ans. C'est dans le sport que toute 
la famgle occupe ses temps libres. 

Nous profitons de cette occasion 
pour féliciter les organisateurs et 
c'est avec joie que nous apportons 
notre collaboration. 

L a u A n o e ,  Marcel et Kevin Marcel ei Kévin, à la pê-che 

Marcel et Ktvia, au hockey 



famille Octave ROYER 

Ociave Royer ei son tpouse, É v a  Bibeau Assis (de g. d . )  : leaaoc, Ociave. Êva e i  Y vonne. Debout : U o ,  Uvila, Erniie. Joseph et W'il- 
trid 

Le 17 aoat 1909, Octave Royer 
épousa Éva Bibeau. Après leur ma- 
riage, ils partirent h Lawrence, aux 
Êtats-unis. Pendant di ans, Oc- 
tave fut employe dans une usine fa- 
briquant du tissu et réparant les mé- 
tiers a tisser. Quant h Éva, elle tra- 
vailla dam une manufacture. Puis, 
cinq enfants naquirent à cet endroit. 
Par Ja suite, pendant deux ans, ils 
demeurbrent à Saint-Apoiiine où 
naquic un autre enfant. Octave 
avait alors me terre et était boulan- 
ger. 

De leur union naquirent en tout 
sept enfants: Wilfrd (Lam Bibeau, 
déctdée). rksiciant à DaveluyviUe. 

Ils ont neuf enfants. Oviia, décédé 
machel Poirier), demeurant Qué- 
bec. Ils ont cinq enfants. Jeanne 
(Jose h Beaudoin, décédé), etablie 
aux g iats-Uriis. Ils ont aussi cinq 
enfants. Émile (Germaine Hamel), 
résidant Warwick. Ils ont quatre 
enfants. Joseph, décédt (Madeleine 
Marquis), demeurant à Qutbec. Tk 
ont six enfants. Yvonne (Alexandre 
 rotea au), établi h Victoriaville. Ils 
ont un enfant. Puis, Léo (Dons La- 
casse), demeurant à Victoriaville. 
Ils ont cinq eniants. 

En 1920, Octave et son épouse 
déménagèrent à Dosquet. Puis en 
1921, ceux-ci achetèrent la maison 

de Télesphore Tùerrien qu'ils agran- 
dirent afin d'ouvrir un magasin. Dès 
1922, ce lut l'ouverture officielle du 
magasin gbnéral. On y vendait de 
tout: nourriture, vêtements, quin- 
caillerie, moulée, huile lampe, es- 
sence et autres. En 1945, ils ven- 
dirent le magasin à M. Robert Fer- 
land et allèrent s'installer & Québec. 
Puis en 1948, ils revinrent demeu- 
rer à Dosquet jusqu'au décès de son 
épouse en 1965. Par ta suite, Octave 
alla s'installer chez son garçon Wil- 
frid , où il déceda en 1 974. 

La maison familiale attenante au magasin gtn&ral 



famille Jean-Charles SAVOIE et Simone ROUS SEAU 

Maison sur la rouie 1 I h  Est 

Jean-Charles, fits d'Arthur Savoie 
et de Blanche Landry, de  Saint-Syl- 
vestre, nt le 7 octobre 1925, épousa, 
le 25 aoQt 1956, Sirnone Rousseau, 
fille d'Alphédor Rousseau et d'Al- 
bertine Bergeron, de Saint-Agapit, 
née le 27 janvier 1936. 

Installés sur la côte des Savoie à 
Saint-Sylvestre pour les cinq pre- 
mières annees de leur mariage, la 
ferme paternelle vit  naitre ies deux 
premiers enfants: Mario, né le 21 
juillet 1957 et Guylaine, nte le 22 
octobre 1959. 

Le 10 août 1961, la peiite famille 
s'installa à, Dosquet sur la route 116 
sur une propriété achetée de M.  
Élie Boucher. Dans cette demeure 
quatre enfants naquirent : h d r é e ,  
née Ie 22 mai 1972, René, nt le 1 1 
juin 1963, Raynatd, né le 15 août 
1965 et David, né le 16 décembre 
1971. 

En 1977, Guylaine épousa Nor- 
mand Bilodeau, de Issoudun. De 
leur union naquirent deux enfants: 
Geneviéve et William. 

En 1983, Jean-Charles et Simone 
vendirent la Ierme el: s'installèrent 
au 6, rue Mgr Chouinard A Dosquet, 
ancienne maison de M. Josaphat 
Côté. 

Maison actuelle 

En 1984, l'aîné de la famille, Ma- 
rio, Cpousa Sylvie Sanscbagrin, de 
Charlesbourg. 

En 1986. Andrée, dernière fille 
de la famille, épousa Étienne De- 
mers, de Sajnt-Gilles. 

Chez les Savoie le dicton uqui 
prend mari prend pays* est tou- 
jours vrai puisque Guylaine et Nor- 
mand habitent toujours à Issoudun, 
Mario et Sylvie, à Dosquet, Andrée 
et Étienne, b Saint-Gilles. 

Jean-Charles et Simone habitent 
toujours la maison au village avec 
les trois garçons: René, Raynald et 
David. 

La familie Savoie est fière d'habi- 
ter Dosquet et espére y demeurer 
lozigtemps. 



famille Mario SAVOIE et Sylvie SANSCHAGRIN 

Marie-Claire Renaud, de Charles- 
bourg. Celle-ci est la cadette d'une 
famille de dix-huit enfants. 

Avant leur mariage, Mario. vi- 
vant à Dosquet depuis 1961, décida 
d'acheter l'une des plus vieilles mai- 
sons du village sise au 163, rue Saint- 
Joseph, propriétt de M. et de Mme 
Alcide D'Auteuil, de Dosquet. 

Son cours de dessinateur en ar- 
chitecture sera alors fort utile pour 
laire de cette maison, iahabithe de- 
puis 10 ans, un foyer trbs agréable. 

Sylvie, eue, travaille dans le do- 
maine de l'assiirance depuis la fin 
de son cours en 1976. Eiie débuta 
comme secrétaire pour ensuite faire 
Les études nécessaires afin de deve- 
nir courtier d'assurances gtnérales 

Sylvie et Mano. en 1987 Sortie de Iëglisc, le 19 mai 1984, jour du ms- et n e .  
nage Sylvie et Mario sont fiers d'babi- 

ter Dosquet et souhaitent à leur 
Mario, nt  le 21 juillet 1957, est le Fils aiaé d'une famille de six en- tour y fonder une petite famille. 

fils de Jean-rles Savoie, de Saint- faoh, Mario est né à Saint-Sylvestre. 
Sylvestre et de Simone Rousseau, 11 épousa, le 19 mai 1984, Sylvie, 
de Saint-Agapit. fille de feu Pierre Sanschagrin et de 



famille Yvette BIBEAU et Gaétan SÉGUIN 

Manage d'yvetre et de Gattan 

Le hasard a fait que nous nous 
sommes rencontrés au collège 
Bourget, à Rigaud, comté de Vau- 
dreuil, en 1968. Gaétan, né  A Saint- 
Eugène en Ontano, le 15 décembre 
1949, travaillait alors comme dis- 
patcheur en cuisine et Yvette, nec 
à Dosquet. le 13 jWa 1947, travail- 
lait comme contremaîtresse de 
buanderie. 

Mariés h Dosquet le 28 juillet 
1973, par le curé Jean-Louis ta- 
flamme, de Saint-Agapit. Nous 
avons demeuré pendant 4 ans en lo- 
gement sur la rue Fortin Dosquet. 
En juiilet 1977, nous avons acheté 
une maison mobile située sur la rue 
Bibeau. 

Gaétan a tnvaiîié comme livreur 
pour la boulangerie kclerc et plus 
tard, pour la boulangerie Samson. 
Depuis le 13 juin 1983, il travaille 
comme distributeur pour les crous- 
rilies u Yum, Y um Inc. Y, de War- 
wick. 
En 1981, nous avons fait notre 

sous-sol de maison et en 1985, nous 
avons conveli notre maison mobile 
en maison familiale ayan.t besoin de 
plus d'espace avec les enfants gran- 
dissants. II fallait Bgalement arnéna- 
ger un bureau pour la vente des 
croustiiles. 

De notre union sont nés trois en- 
fants: Isabelle, est n6e à l'hapitat 
Saint-Sacrement QuCbec, le IO 
juillet 1974. Elle est en secondaire 

À l'avant (de p,. a ci.) : Bruno, 6 ans. Al'srribre : Isabelle, 13 aaç et Emmaooel. 1 i am 

1 A la polyvalente Beaurivage de 
Saint-Agapit. Ses sports préférks 
sont la natation, le patin h roulettes, 
la bicyclette, le basebali et le patin 
à glace. 

Emmanuel, né le 3 juillet 1976 au 
même hapital Québec, fait sa 5e 
année $ l'école Montmorency Laval 
de Dosquet. Ses sporis favoris sont 
le hockey *Atome>, Dosquet et 
Saiote- Agathe, le basebaii «Atome B , 
la natation, la bicyclette et  le 4 
roues motrices. 

Bruno, nt le 26 aoDt 1981, egale- 
ment B cet hôpital. est en mater- 
nelle h l'école Montmorency Laval 
de Dosquet. Celui-ci fait ses debuts 
comme mascotte pour les Atomes 
de Dosquet et de  Sairite-Agathe. 11 
pratique la natation et la bicyclette. 

Gaétan tait partie de plusieurs or- 
ganismes de la paroisse: club .Ara- 
mis de Lotbinikre, comité des loi- 
sirs, festival de la jeunesse, l'organi- 
sation du soixante-quinzième anni- 
versaire de la paroisse et du comité 
de D.E.S.D. Il aime bien travailler 
bénévolement pour tous genres 
d'organismes paroissiaux. 

Yvette a dkbuté comme coutu- 
rière A I'âge de 16 ans, a Lyster. Elle 
est partie pour Rigaud afin de tra- 
vailler dans une buanderie. EUe est 
revenue à Dosquet pour reprendre 
ta couture dans une m,anufacture à 
Lyster ainsi qu'A Dosquet un peu 
plus tard. Avec ses trois enfants, 

Distnbueiir Gadtan Skguin Enr. 

elle es1 devenue ((Reine du foyer. à 
plein temps. 

Celle-ci fait partie de beaucoup 
d'organismes : les Fermières depuis 
1966, le sous-conseil des Chfitelaines 
de Lotbinière en 1973 et les Fiiles 
d'Isabelle depuis 1976. Elle aime 
aussi donner beaucoup de son 
temps pour différents organismes 
de la paroisse : hockey mineur, ba- 
seball mineur, le festival de la jeu- 
nesse et le soixante-quinzième anni- 
versaire de la paroisse. 

Tout cela pour vous dire que 
nous sommes trés heureux de vivre 
dans la paroisse de Dosquet . 



famille Georges THERRIEN et Louise-Anna PAQUET 

Chacun leur tour, les enfants quit- 
tèrent le nid familial pour poursui- 
vre leurs études et, plus tard, pour 
fonder une famille. 

Après 37 ans de labeur, ils ven- 
dirent la ferme pour s'établir au vil- 
lage àans la résidence qu'ils venaient 
de se faire construire. 

Mariage de Georges  ct de Louise-Anna. en Residence actuelle (en 1974) Georges et Louise-Anna. à leur 4V anoiver- 
1938 saire de mariage 

- --- /- - Ceux-ci sont heureux de partici- 
0, per A l'album-souvenir du soixante- 

1 quimieme anniversaire de la Pa- 
roisse de Dosquet. 

k f 

T- 

4 + . . 4 - 1 
1 - - 

- 
ternis au rang 1 de Dosquet (1937-19'74) 

~ n s e m b l e ,  hs furent aussi actifs au  hi.^ (de p.  B d . ) .  Pierrerie, Marretic. Louise-Anna. Georges. Rolande et Simooe. Debout De- 
sein de la communauté n ' ~ .  Pemande. Jeannine. Jean-Louis. Suzanne. Yverte ei  Ricbard 



famille Louis TURCOTTE et Célina BOLDUC 

Simkon Turcoite et H e ~ e t t e  Charest 

h u i s  Turcotte, né le 26 novembre 
1913, fils d'Arthur Turcotte et de 
Lumina Poulin, est le dernier d'une 
famille de cinq enfants. Le 30 avril 
1938, il epousa Célina Bolduc, qui 
est le sixit'me enfant de Narcisse 
Bolduc et de Celina Fillion, de Lys- 
ter. 

Après leur mariage, ils s'établirent 
sur la ferme parernelle où ils eurent 
onze enfants dont neuf vivants: 
Normand (Louisette Mercier), Phi- 

Mariage d'Arthur Tiircotte et de Lumina 
Poulin. en mai 1901 

lippe aucienne Mercier), Céline 
(Plorent Fillion). Claude (Pierrette 
Therriea), Annette (Hervé Côté), 
Gilles (Rose-Hélèni: Bergeron), 
Aline (Fernand Paquet), Prancine 
e l  Michel (Aiine Gingras). La fa- 
mille Turcotte compte 30 perits- 
enfants dont un est décédk, puis 
une aniére-petite-fille. 

En 1973, aprks la vente du bien 
paternel, i ls vinrent s'installer au 
village de Dosquet. Louis fut un des 

MarÎage de Celina Bolduc et de Louis Tur- 
cotte. en avril 1938 

membres-fondateurs de la Caisse 
populaire. Il lui  aussi conseiller, 
inspecteur et évaluateur pour la 
municipalité. A sa pré-retraite, il 
travailla chez A. P. Furniture Inc., 
à Laurier-Station. Sa passion était 
de s'occuper des chevaux. 

Félicita rions au cornitt organisa- 
teur. 

Deboui (de g. ad.): Gilles, Ciaude, Philippe, Michel et Normand. Assis : Francinc. Céline, Anaette el Aline 



Cklim Ralduc et Louis Turcotr~, à leur 40C Debout [de g .  h d. ) :  Siepbane et Guylaiiie. Guillaumeet sa mère. Prancioe 
anniversaire de mariage Auis : Ctline ei  son &poux, Florenr Fillion 

À l'avant (de g. 3 d. ) :  Isabelle, Éric et hfarrin. A I'arriére: Lin&, . b n e i t e  ci 
son époux. HenmC Côté, Smia  ei Daniel 

A I'avani (de 8. à ci.) : J e t e  el Chaotal. A I ' amtre :  
Gilles et son tpouse Rose-Hélkne Bergeron 

Dr gauche A droite: Brigitte, Marilyn, Jolin et leurs parenrs. Aline 
Gingras. épouse de Michel Turcotte 



famille Normand TURCOTTE 

1 .  La nouvelle ferme consiruite en 1981 
Mariage de Nomand et de Louisette. le 16 
mai 1959 . - - - *- 

-- - -. - - - 
. - -  --:-p. 

- - - - -  -~'-? + ------ - - /.'. . 
Né en 1939 à Dosquet, Normand 

est l'ab6 de la famille de Louis Tur- 
cotte et de Célina Bolduc. 

Plus jeune, Normand a travaillé 
dans un moulin à scie. Ensuite, il a 
conduit des camions et a fait I'en- 
tretien de chemins dhiver en ayant 
toujours le m&me enmepreneur, soit 
M. Louis Mercier qui  est devenu 
par la suite son beau-père. 

En 1959, it a acheté la ferme de 
Mme Bernadette Bergeron, dans le 
rang Saint-Joseph Nord de Dos- 
que(. Les poneys avec Nomiand et Louisette, daus La voilure comtniiie par Nonoaod 

Le 16 mai 1959, il a épousé Loui- 
sette Mercier. née A Sainte-Agathe 
le 21 juillet 1940, fiiie de ~ o u i s ~ e r -  
cier et de Corine Paquet, decédée 
en 1947. 

Jeune fille, Louisette a travaillé 
comme aide-ménagére dans des 
maisons privées. 

De leur union sont nés six enfants 
dont cinq garçons et une fille: 
Jacques, Luc, Pierre, Marc, Louise 
et Simon. 

t a  famille Turcotte demeure tou- 
jours au 94, rang Saint-Joseph Nord, 
à Dosquet, sur une ferme dont une 
nouvelle constructioa a eu lieu en 
1981. 

À l'avant (de g. à d. i :  Louise, Louiset~e et Luc. A l'arrikre: Jacques. Normand. Pierre. 
Marc et Simon 



famille Philippe TURCOTTE 

M .  Fliilrlipe Turcoi te 

De gauche A droite Sunoo. AndrB, Lucienne. Johanne. Philippe. G d t a n  et Manm. su 2SC an- 
miersaue de manage. en 1985 

de Sainte-Agathe. De leur union est 
n6e , le leraoGt1986,unef i l lepr~-  
nomm6e Marilyne. Ceiie-ci est la 
première petite-fille et  arnère- 
petite-fille de  Louis et de  Célina - --- 
Turcotte. Johanne et sa famille de- 
meurent A Thunder Bay, en Ontario. 

41--- - Pbiljppe est un citoyen actif au 
sein de  sa municipalité. En 1977, il I 

1.. . - 2 .  
I - 

Mariage de Lucienne et de Philippe est devenu conseiller et maire du . . , a -- _ 
viiiage de Sainte-Agathe en 1983. La sucrene 

Phhppe Turcorte est né le  26 fé- 
nier 1941, dans le rang Saint-Joseph 
Nord ii Dosquet. Ii est le fils de 
Louis Turcotte et  de Célina Bolduc. 

Le 30 juillet 196û. i l  a épousé Lu- 
cienne Mercier. de Sainte-Agathe, 
filie de Cyprien Mercier et de Marie- 
Anna Lambert. Depuis ce temps. ils 
demeu~ent  $ Sainte-Agathe. 

De leur union sont nés quatre en- 
fants: Johanne, Gaétan, Benoît et 
André. Par la suite, deux aubes gar- 
çons adoptifs sont venus s'ajouter B 
la famille : Simon et Martin. 

Philippe est applicateur-cirnentier 
dans la construciion de trottoirs et 
de cbaines de rue. Depuis 1971, le 
couplc a acquis des terres à bois, 
une sucrerie à Leeds en 1965, ainsi 
qu 'une  maison qu'il a construite en 
1972. 

Le 15 juillet 1983, leur fille, 
Johaane, a épousk Roger Gossel in,  

Les uaire géntraiians de la famille Turcotte. De gauche droite : 1 
~ar!yne 

AU&, Philippe, Johanne et 

331 



famille Claude TURCOTTE et Pierrette THERRIEN 

Mariage de 
lei 

Pierrette et de Claude, le 18 ju+ 

Claude, fils de Louis Turcotte et 
de Célina Bolduc, esr né le 4 juillet 
1944. Il est le quatrième d'une fa- 
miiie de neuf enfan ts. 

Pierrette, fille de Georges Ther- 
rien et de Louise-Anna Paquet. est 
nBe le 29 juin 1944. Elle est la cin- 
quième d'une famüie de onze en- 
fants. 

Le 18 juillet 1970, Claude et Pier- 
rette se sont épousés en l'&lise de 
Dosquet. De leur union sont nés 

Al'avant (de g. A d.) : Melaaie, Sebastien et Mario. A l'ambre : Claude et Pierreilr. 

trois enfants: Mario (né le 15 mai 
19731, Mélanie {née le 17 décembre 
1976) et Sébastien (né le 14 novem- 
bre 1 979 1. 

Depuis plusieurs amkes, Claude 
travaille comme menuisier. C'est 
d'ailleurs lui qui a bâti. en 1975, sa 
demeure actuelle. Au niveau de la 
communauté paroissiale, il s'im- 
plique comme Chevalier de Colomb, 
marguillier, puis comme cornmis- 
saire de crédit à la Caisse populaire. 

Quant à Pien-ette, elle oeuvre 
dans l'enseignement à 1'6cole pri- 
maire de Dosquet, depuis 24 ans. 
Celle-ci adore travailler auprés des 
jeunes. 

À travers toutes leurs occupa- 
tions, Claude et Pierrette trouvent 
le temps de voyager un peu. 

Tous deux souhaitent ii tous un 
bon soixan te-quinzikme aoniver- 
saire. 

La résidence actuelle 



Mariacc d'Oscar Themien et d'Agaibe Bi- 
beau, i e  2'7 juin 1938 

Oscar, né le 23 décembre 1910, 
est originaue de Dosquet. II tra- 
vailla avec ses parents sur la ferme 
et, A 1'Age de 27 ans, il épousa Agathe 
Bibeau, qui est née le 23 février a 
Standford, aux États-Unis et qui dt-  
mCnagea à Dosquet à l'âge de 3 ans. 

Oscar dut travailler plusieurs an- 
nCes au defrichement de sa terre 
puisque celle-ci était tout en boisé. 
Agatbe partagea avec lui les tra- 
vaux d'agriculture. Ceux-ci vivaient 
donc des revenus de la coupe de 
bois. En plus, Oscar effectua des 
travaux d'hiver pendant six ans. 11 
f i t  aussi le commerce des porcs 
pour la Coopérative de Princeville 
pendant vingt-cinq ans. Puis, peu à 
peu, la ferme a continué de s'agran- 
dir. Oscar et sa famille y demeu- 
rérent pendant vingt-huit ans. 

De leur union naquirent sept en- 
fants : Gilles (Suzanne Viger), deux 
enîants: Christjane et Sylvie, Ga- 
bnet (Annette EarocheUeI, décédé 
le 15 février 1977, trois enfants: 
François. Lucie et Jacinthe. Hélkne 
(Gaétan Gingras). Trois enfants : 
Chantal, Simon et Charles. Céline 
(Michel Fillion). Quatre enfants: 
Nathaiie, décédCe le 14 septembre 
1970. Éric, Emmanuel et Sébastien. 
Onil (tuciiie Brousseau), un enfant : 
JérBme. Dominique (Pauline Cro- 
teau), deux enfants: Caroline et 

De gauche à droire. Onil, Céline, Dominique. Oscar, Rkjean, Agathe, Gilles Hélene et Gdbnel 

v 

r i ,  - lfl 

Ferme et rdsidence du rang I de Dosquct 

Serge. Réjean est célibataire et de- 
meure avec ses parents. 

En 1963, alors que leurs enlants 
commencèrent à travailler à l'exté- 
rieur, Oscar et son épouse déci- 
dèrent de vendre la ferme pour ve- 
nir s'installer au village. Ceux-ci 
sont trks fiers d'avoir fait ce choix. 

Kbdence actuelle sitube au 18. rue Carnirand 



famille Xavier TURCOTTE 

A lava i t  (de g. à d i .  Madeleine et son 6poux. Wirid Ctiarest A l'ambre. Adneme, Lise. Monkque, 
Richard, Denis et Orner 

Xavier Turcotte était l'époux --..-- - - - - -  - -, - - - --.- - 
d'Odiie Bedard. De ce premie; ma- 
riage, sont nés quatre enfants : Ed- 
mond, Oscar, Armand, décédés, 
ainsi qu'une file, Germaine, de- 
meurant à Lawrence, Mass. Celle- 
ci était l'épouse de feu Eddy Mo- 
reau et a eu un fils, Robert. 

Eu secondes noces, Xavier &pousa 
Angéline Bédard. De cette union. 
sont nés six eniants: Alphonse. 
Thérése. décédee, Madeleine. Do- 
nat, Albert et Cécile. 

De gauche drnire: Hklène. Donai et son &pouse. Jeanne Bergeron amsi 
que Lucie 

A I'avani ((le g. A d . )  : Albert et son tpou:se, Annelte Moilet. Au mi- Dr. gauche il droite : Michel. Marc. Cécile. Nicole. Jns Gosselin. 
lieu: Amie.  Liane. France et Rkjean. A I'anikre: hlnrcel. A n b k .  époux de C6cile et René 
Nain  et iéaadre 



famille Donat TURCOTTE 

Le 20 mai 1950, Donat Turcotte, 
fils de Xavier Turcotte et d'Angkline 
Bedard, 6pousait une fille du voisi- 
nage, Jeanne Bergeron, fille de Wil- 
liam Bergeron et de Philomkne Cro- 
teau. 

De leur union sont nées deux 
filles: Hélène et Lucie. Hklène, ins- 
titutrice, est mariée depuis 1973 h 
Gérard Croteau qui est menuisier à 
saint-Eltienne-de-~auzon. Ces der- 
niers ont trois enfanrs: David, âgé 
de 11 ans, Marianne, âgée de 8 ans 
et ÉveIyne, Bgée de 6 ans. Quant h 
Lucie, eile est technicienne en as- 
sistance sociale. Celle-ci est égale- 

- -- 

Maison datant du debut du siPcledans le rang Saint-Joseph Nord 

ment mariée, depuis 1980, 2i Daniel 
Lachaîne qui  est comptable. Ils ré- 
sident présentement à Montréal. 

Les premières armées de son ma- 
riage, Dona t entra au service de Na- 
deau & Frères qui était, A l'époque. 
le plus gros employeur de la localité 
de Dosquet. En 1960, il acheta la 
ferme de son beau-frbre, Delphis 
Bergeron, qui continua résider 
chez Donat et Jeanne comme ren- 
tier. Delphis avait passé sa vie sur la 
ferme, il aimait cette occupation et 
aidait un peu tous les jours. En avril 

1980. la maladie et la vieillesse le 
contraignheat à aiiet résider au 
foyer de Saint-Plavien oh il décéda 
en octobre 1980. 

Donat et Jeanne exploitèrent leur 
ferme jusqu'eri J977; date où ils 
vendirent leur propriété B Alphonse 
Bergeron. de Saint-Flaviea, à con- 
dition de garder la résidence fami- 
liale construite en 1898. D'ailleuts, 
c'est 121 que Jeanne avait vu le jour . . . 
résidence encore occupee par cette 
dernière et son époux. 

Donat Turcoite el  son épouse. Jeanne Ber- 
gemn 

Lucic iirt-<trie et san iiian. Danicl Lachaine Hrl rnç  Ti11 cnrte :t sori man. Gerard Croieau, ainsi que leurs 
enlants: Bveiynç. Marianne et David 



famille Léandre TURCOTTE et Sylvie Maranda 

Hommages aux quatre générations 
Turcorte sur la même Ferme. 
La première generation débuta 

en octobre 1894, lorsque Siméon 
Turcotte, époux dlWenriette Cha- 
rest, acheta la ferme d'HurnCdie 
Hamel. 

Au décès de Siméon Turcotte en 
1923, la ferme passa aux mains d'un 
de ses fils prenornme Xavier. Celui- 
ci épousa-~ngklioe Bédard. T l  ex- 
ploita la ferme jusqu'à son d6cès le 
2 mai 1954. 
La ferme devint par succession la 

propriété d'Albert, I'un de ses fils. Il 
épousa Annette Moffet en 1955. 
Ceux-ci gardèrent la ferme jusqu'en 
1984. 

Albert vendit la ferme au Ze de - - 

ses fils, Léandre, qui 6pousa Syl- 
vie Maranda. De cette union est 
née une petite fiUe Carolane, en es- 
pérant, bien sûr. qu'il y aura une 
cinquiéme génération. La ferme est 
présentement enregistrke sous le 
nom de Si-vi-aile; soit l'abrtnation k. C -:.y 
des quatre génkrations. .4 *-r. . .,, -4 



famille Jean WGER 

Boucherie où Jean d&buta son mCtier 

Jean, Eils de William Viger et de 
Marie-Louise Bergeron, est né le 28 
janvier 1933, Dosquet. 

Le 2 septembre 1967, il a Cpousé 
Laurette, fille de M. et de Mme Do- 
nat Brassard, de Plessisville. 

Jean a grandi à Dasquet et a fait 
ses études à l'école Mgr Chouinard. 

Dés l'âge de 14 ans, il a appris le 
métier de commis-boucher avec M. 
Rémi Croteau, de Dosquet, pour 
qui i l  a travaillé 19 ans, soit de 1946 
a 1965. 

Par la suite, jusqu'en 1980, Jean a 
été commis-boucher à l'épicerie 
Quépat  Xnc. de M. Raymond Pa- 
quet. 

Maintenant. Jean et son épouse 
Laurette, exploitent leur propre 
commerce de coupe de viande. 

lean préparant la \lande pour tare la saucisse leau rr Rem e n  rrdm de tralre u o r  ira<'ie en 
1950 

-. 

! -.Y> -. . :. -- ml- O -+( p-*;? " 
1';. - '1 

Rtsidence situer au 8 .  rue Ratlé A Dosquet 

Bouchene actuelle opkrke par Lauretre et Jean 



famille Laurent VIGER 

La famille. I'occasion du mariage de Johame Viger et de Jean Gra- 
ve l .  le 23 mai 1981 

Laurent Viger, fils de  M. et de 
Mme William Viger, est né Dos- 
quet, le 9 juillet 1930. Il y est de- 
meure jusqu'en 1944, date de son 
départ pour Weiiand, en Ontario, 
OÙ d 8 fait son deuxième chez-soi. 
Depuis trente ans,  celui-ci est en- 
trepreneur e n  construction. 

Le 9 février 1957, il a épousé Rita 
Deslile. De leur union, sont nés 
quatre enfants: Johanne, Marc, Na- 
thalie et Chantal. 



Durant dix ans, j'ai été 3 l'emploi 
d'un garage de Sainte-Agalbe. En 
1969, j'ai construit ma propre enrre- 
prise a u  44, de la rue Saint-Jacques. 
Depuis, j'opère ce garage et fais la 
vente d'automobdes. 

Afin de garder des racines dans 
ma paroisse natale, je me suis porté 
acqukreur, en 1976, des lots P-2 et 
P-3 de la route 116, à Dosquet. C'est 
un endroit où la famille Viger aime 
bien se rencontrer et se divertir. 

le profite de l'occasion pour re- 
mercier les citoyens de Dosquet q u i  
m'ont encouragé B date. 

l Meilleurs voeux 21 toute la popu- 
Kutandr et Victor l a t iw  de Dosquet h l'occasion 'de 

1 -  . - 

v 

P; I , I 

Mane-France 

rrl  

P 

Richard 

. .. -- 

Victor, fils de William Viger et et je me suis établi dans ce village. Richard (3 ans) rt Victor. L'espoir de I'avçnir 
d%milia Bergeron, est né Dosquet, Rolande est secrétaire municipale .,. la 
le 5 octobre 1937. de cette localité depuis dix-huit ans. 

En 1964, j'ai épousé Rolande De notre union, sont nés deux en- son soixante-quinzième anniver- 
Martineau, native de Sainle-Agathe, fants:  Marie-France et Richard. saire. 

Garagr de Viciur. construit en 19b9et sirue au 4.1. rue Saint-Jacques i Sainie-Agathe, où il [art la vente d'automobiles 



Les enfants de William VIGER 

Victor est marié à Rolande Mar- - - - - - - 

tineau. U est garagiste à Sainte- 
Agathe. Ceux-ci ont deux edants:  

- . 1 MarieFrance e t  Richard. . d 

Marguerite, née Dosquet en 
1939, est menagère et couturière. 
Elle est m a d e  à Robert Dupont, 
professeu~ de français. I l s  ont un 
enfant : Pierre. 

Claude, nC à Dosquet le 6 dé- 
cernbre 1940, a fréquenté 5 univer- '; '- ' '- 

sités: Laval, Sherbrooke, U.Q.T.R., 
Télé-université et Louisiane State 
University. Il détient un bacc. ès c$ . , ! ,, - ?d 
arts. un autre en pédagogie, en en- -. ,l::J , 

., - 
seignement de l'anglais ainsi qu 'un ,?.. . # , .  " ,? 
brevet d'enseignement cl-e t( A M ,.., -$y 
et u n  certificat en inforrnatiqiie. Tl {-,i: 6 ,  

oeuwe dans l'enseignement au ni- 
1 ;;;:: 

- .: - 

Rachel %ger et son époux, Gkrard Côtt veau du secondaire m. TV et V, à la Aurele Vigar et Viviane Morin 

Laurent Viger et son epouse, Rila Delisle 

Rachel a épousé en 1946, Gérard 
Côté qui est décédé en 1981. Celle- 
ci demeure A WeUaad, Ontario de- 
puis 1947. 

Aurèle, n t  A Dosquet le 15 oc- 
tobre 1928, est décédC en 1978. Ma- 
rié h Viviane Morin, celui-ci a été 
mécanicien. De leur union sont nés 
cinq enfants: Michel, Roger, Léo, 
Diane et Y von. 

Laurent, n t  à Dosquet en 1930, 
est entrepreneur en construction. Il 
est marié à Rita Deslile et demeure 
à Welland, Ontario depuis 1944. 

Jean Viger a kpousé Laureite 
Brassard le 2 septembre 1967. Ceux- 

Jaen Viger ei son kpuust*, Liiurette Brassard 

polyvalente Le Boist de Victoriaville 
depuis 1965. 

Suzanne est n&e en 1943 e i  est 
mariée h Gilies Themi:n enseignant. 
Ceux-ci ont deux edants :  Chrisciane 
et Sylvie. 

Charlotte est secrétaire médicale 
et elle est mariée à Gabriel Gosse- 
l in ,  électricien à la Base Valcartier. 
Its ont trois enfants: Martin, Sté- 
phane et Jacinthe. 

Prançoise, née à Dosquet en 1946, 
est coiffeuse. Elle demeure mainte- 
nant & Port Colborne, en Ontario. 

ci demeurent à. Dosquel. Victor 



Margurriie Viger avec son mari. Robert Dupont et leur fils. Pierre Claude 

Charlotte Viger er son epoux. Ciabne1 Gasselin 

Suzanne 



famille Madame William VIGER 

Maison de M .  el de Mme William Viger. jus- 
qu'A ce jour 

William Viger est né à Saint-Fla- 
vien, en 1897 et décédé en 1979. En 
1921. B l'âge de 25 ans, il participa à 
l'édification de l'église de Dosquel 
comme maçon. 

11 épousa Marie-Louise Bergeron 
en 1924, qui décéda en 1934 et se 
remaria à Émilia Bergeron, profes- 
seure, en 1935. La famille passa de 
quatre h dix enfants. 

Pendant 17 ans, la population de 
Dosquet lui conféra ie poste de 
maire. 

Celui-ci exerça le métier de garde- 
chasse de 1929 A 1936 et de 1940 à 
1968. Par la suite, 41 a été promu 
inspecteur garde-chasse; il avait 
sous sa juridiction dix hommes à di- 
riger. 

En 1968, le ministère de la Chasse 
et de la Pêche et ses amis collabora- 

Williarn Viger e rrrça le rneiier de garde-chasse 

teurs. ont tenu à souligner avec re- 
connaissance sa 35" ei dernière an- 
née de service. 

Émilia Be~geron est née à Saint- 
Flavien en 1905. Elle écudia pen- 
dant deux ans chez les religieuses 
de la Congrégation Notre-Dame. 
Elle gradua en 1922. Celle-ci ensei- 
gna A Dosquet pendant huit ans. 
Monsieur L. O .  Pagé, du départe- 
ment de 1'Instruction publique, re- 
connut l'excellence de son ensei- 
gnement du français et  lui remit une 
gratification de vingt cloiiars. Le sa- 
laire d'une enseignante Ctait de 175 S 
par amCe. 

Eiie maria William Viger en 1935 
et emménagea au 402, route 116 
Ouest et y éleva dix enfants. Elle 
tint bureau pour le compte du ser- 
vice Chasse et Ptche pendant 35 
ans. A maintes reprises, elle reçut 
des officiels tels que le ministre de 
k Chasse et de la Pêche, M. Pouiiot, 
le surintendant de ce même minis- 
tère et les inspecteurs Bonin, La- 
pointe, etc. Toutefois, ses dix en- 
fants ne lui facilitaient pas aécessai- 
remen t les choses. 
Les dix membres de la famille 

vous sourient aux pages suivaates. 

William Viger. h ses 35 ans de senices, en 1968 
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Festivités du 7% de Dosquet 

PROGRAMME 

1987 : 
24 décembre Messe de Minuit 

1988 : 
5 juin 

13 juiilel 
14 juiliel 
15 juiilel 

16 juiller 

17 juiller 

21 juillet 
22 juiliei 

23 juillet 

24 juillet 

Procession de la F&te- Dieu 
Tournoi de balle-m olle 
Tournoi de baile-m oiie 
Tournoi de balle-m olle 
Soirée Rock 
Tournoi de balle-molle 
Après-midi  des j e i ~ n e s  
Soirée canadienne 
Tournoi de balle-m oiie 
Souper 
Speclacie musical 
Bingo 
Exposition de photos 
Soirée Rétro 
Exposition de photos 
Les Re~rouvaiiles, souper el veillée 
Exposition de photos 
Grande parade 
Souper, Gala rn usical 

Noter que certaines activités sont sujettes à un changement ou seront 
précisées ultkrieurement. 

Debout (de g. j. d . ) :  Gaétan Seguin. adminisrraieur. cmkric Demers. secrkiaire. Iohanne Lavi- 
goe, adminioitraiflce. Jacqucs Faucher, administrateur et Martin Mercier, administrareur. Assis: 
Rénald Montgrain. dm sources. Aur2le Dubois, présideni. Louise Lambert. adminis[rairice. DO- 
nai Turcotie. vice-prksident. N'apparait pas sur la photo: Prancine Croteau. adminiqtratnce 



Message du Comité de coordination 
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Mario Pelletier, prksident du Comiik de l'al- Le Cornite de coordinaiion . Vkronique Larochelle. Mario PeHetier el  Martine iarocbr 
bum-sriuvenir - -Z3q-r-'=- q En octobre 1985, o ~ u s  acceptions nos origines, de nous souvenir tout 

avec plaisir de relever ce défi en en contemplant avec réjouissance 
rravaüiant à créer un lien d'amirik l'héritage moral et matériel que nos 
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